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XI.    QJ3  ARTIER, 
MO  N  r  /, 

ou  des  Monts. 

je  Quartier  eft  le  plus  grand 
jde  tous  pour  fon  circuit, 
:quoi  que  ce  foit  un  des 
plus  mal  peuplés.   Il  con- 
<  tient  les  Monts  QuirinaU 

Vtminal.Efqmlin,  &  Cœttus,  &  leurs 
Valees  i  &  c'eft  par  celle  de  la  Co- 
lonne Trajane  ,  où  nous  nous  trou- 
vons, que  nous  en  commencerons 
la  delcnption. 

La  Place  où  cette  Colonne  eft  fi- 
tuee,  s'appelle  Macello  de  Corvi,  ou  Maceiio 
la  Boucherie  des  Courbeaux      AudeCo^ 
relte,  je  ne  m'amuferai  pasàfaire  une  "* 
ïom.UL    (Bb)    fe- 
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féconde  defeription  de  cette  Colon- 
ne, après  ce  que  j'en  ai  dit  dans  ma 
Rome  Ancienne. 

Dans  la  même  Place,  du  côté  du 
Nôtre    Nord  il  y  a  l'Eglife  de  Nôtre  Dame 
deLo-   de  LorettCj  qui  appartient  à  la  Con- 
Kttedestrairiedcs/j0/.//tf#££n-,  qui  y  fut  éri- 
g«rs.      gee  en  lyoo.    fous  Alexandre  VL 
L'Eglife ,  qui  eft  en  oétangle ,  eft. 
de  l'Architecture  de  Bramante  La- 
zari.     Elle  eit  de  pierres  Tiburtines 
ècPcpcrines,  Se  terminée  en  dôme. 
La  lanterne,  achevée  en  if8o,  eft 
un  ouvrage  parlait  de  Jaques  delDu- 
ca  Siciliano.     L'Oratoire  de  la  Con- 
frairie  Se  l'Hôpital  des  pauvres  ma- 
lades de   la  même  protcrHon  font 
derrière  cette  Eglife. 

La  première  Chapelle  à  droite  a 
été  peinte  en  Motaïquc  par  Pierre 
Rojctti.  A  la  féconde,  l'Adoration 
des  trois  Rois  a  été  peinte  à  frelque 
par  Federic  Zuccaro,  ou  Nicolas  Po- 
marancie. 

Aux  côtés  du  Maître  Autel,  dont 
l'Architecture  elt  <X  Honoré  Lunghi^ 
il  y  a  deux  Tableaux  peints  à  huile 
par  le  Cav.  Cefifoij  l'un  de  la  Nati- 
vité de  la  Vierge ,   Se  l'autre  de  la 

Mort. 
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Mort.  Les  deux  Anges  de  marbre 
font  d'Etienne  Maderne.  Les  4  Sta- 
tues de  Saintes  dans  les  niches  font 
des  meilleurs  Maîtres  de  leur  tems, 
La  Sainte  Sufanne  eft  de  François  du^ 
guefnoy  Flaman  :  c'en:  un  chef 
d'oeuvre. 

A  quelques  pas  plus  loin,  du  même 
côté,  joignant  le  beau  Palais  du  Duc 
Bonelli ,  de  l'Architecture  du  Père 
Dominique  Pafcanelli  de  Faenza  l'an, 
if 8b,  eft  la  dévote  Eglife  de  Saint ?•*«* 
Bernard^  où  il  y  a  chaque  jour  de 
grandes  Indulgences.  Elle  appar- 
tient à  la  Confrairie  de  quelques  Prê- 
tres féculiers,  approuvée  en  1440. 
par  le  Vicaire  à' Eugène  IV ',  6c  de- 
puis par  Nicolas  V.  François  Fufchi 
Fondateur  y  fut  enterré  en  1468, 
ayant  laifle  par  fondation  à  f  o  pau- 
vres honteux,  tous  les  Dimanches, 
autant  de  pains  qu'il  leur  en  faut 
pour  les  nourrir  deux  jours  de  la  fe- 
maine,  ce  qui  a  été  depuis  appliqué 
aux  pauvres  Religieuses  de  Sainte 
Sufanne  à  Termini.  La  Confrérie  du 
nom  dcMariey  fut  érigée  après  la  le- 
vée du  Siège  de  Vienne  par  les  Turcs  le 
iz .  Septembre  1 68  3 .  Ils  célèbrent  ici 
(Bb  3)         tous 
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tous  les  ans  à  pareil- jour  une  grande 
fête,  en  actions  de  grâces. 

Le  Tableau  à  huile  de  S.  Ber- 
varà,  à  Ton  Autel  à  main  droite,  effc 
de  Marcel  Venufii.  Les  peintures  du 
plafond  à  main  droite  font  de  X A- 
vanzino^  à  ce  qu'on  croit.  Au  Maî- 
tre Autel  il  y  a  une  Image  miracu» 
leufe  de  la  Vierge. 
oratoire  Un  peu  plus  loin,  au  bas  de  Mon- 
carmeï.  te  Caval/o,  proche  les  trois  Fontai- 
nes qu'on  appelle  les  trois  Canelles, 
il  y  a  l'Oratoire  des  Contraires  Laï- 
ques de  Nôtre  Dame  du  Mont  Car- 
mel ,  qui  eft  fort  propre.  Le  Ta- 
bleau de  l'Autel ,  qui  eft  une  Nôtre 
Darne^  eft  du  Cav.  Ce  Ho. 

Retournant  à  la  Place  Colonne, 

du  côté  du  Midi,  il  y  a  le  Conferva- 

Sainte    toire  ou  Monaftére  de  Sainte  Eitfhé- 

Euphc-  mie^  ou  pon  rCç0jt  ]cs  pauvres  filles 

perdues,  c'eft-à-dire,  abandonnées 
de  tout  le  monde}  &  où  elles  font 
élevées  depuis  l'âge  de  fept  à  huit 
ans  jusqu'à  ce  qu'elles»  foient  nubi- 
les. On  leur  fait  apprendre  divers 
ouvrages  convenables  à  la  foiblefTe 
de  leur  fexc>  ÔC  quoi  qu'elles  foient 
en  grand  nombre,  elles  ne  fubfîftent 

que 


m o  n ri      (rrr) 

^ue  des  charités  des  gens  de  bien  Se 
du  peu  de  fonds  que  leur  a  laifle  le 
Cardinal  Baronius  leur  Fondateur, 
LeurEglife,  qui  a  Ton  portail  dans 
\\  Rue  derrière  cette  Place ,  quoi 
que  petite ,  efr.  fort  propre,  &  de 
bonne  Architecture.  Celles  qui  fe  - 
veulent  faire  Relièieufes  font  reçues 
fans  dot  aux  Capucines  de  Saint  Ur- 
bain ,  fondées  tout  proche  par  le 
même  Cardinal  j  &  celles  qui  le  veu- 
lent marier,  ont  cent  écus  de  dot 
en  fortant  de  la  maifon ,  qui  eft  gou- 
vernée par  une  Congrégation  de  no- 
bles Romains,  fous  la  protection  d'un  \ 
Cardinal. 

Joignant  cette  Maifon  il  y  en  a  Lcs  R<r. 
une  autre  dédiée  au  S.  EJprit9  avec  Ugieufes 
an  Monaftére  de  Chanoineffes  Ré-  Efpat?' 
guliéres  de  l'Ordre  de  S.  Auguflin, 
fondé  en  1431.  par  une  Dame  de  la 
Maifon  Capranica.   Elles  fe  font  mi- 
(ts  fous  la  protection  du  Roi  Tres- 
Chretien ,    qui  e't.  grand  Maître  de 
l'Ordre  du  S.  Efprit.     Leur  Eglife 
fut  rebâtie  en  ifSi  de  la  manière 
qu'on  la  voit,êc  ornée  de  peintures. 
Celles  à  frefque  autour  de  l'Autel  à 
main  droite ,  où  il  y  a  une  ancienne 
(Bb  4)        Ima- 
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Image  de  la  Vierge ,  font  de  Baltha- 
far  Croce  Bolonois.  La  dcfcente  du 
S.  Efprit ,  au  Maître  Autel ,  a  été 
peinte  par  une  Religieufe  de  la  Mai- 
fon,  fur  le  defTein  de  Pierre  de  Cor' 
ione.  Aux  côtés  il  y  a  un  S.  Augu- 
flin,  St  une  Sainte  Monique ,  avec 
un  Ange  au  defîus,  ôc  autres  pein- 
tures à  frefque  dans  la  voûte. 

A  l'Autel  du  Crucifix,  qui  eu:  de 
l'autre  côté  ,  il  y  a  des  peintures  à 
frefque  de  Jean  deVecchi.  Les  qua- 
tre Docteurs  de  l'Eglife  dans  la  voû- 
te font  de  VArconio. 

A  quelques  pas  de  ces  deux  Mo- 
naitéres,  tirant  à  gauche  vers  le  Mi- 
di,  il  y  a  la  petite  Eglife  de  Sainte 
Sainte    Marie  in  Campo  Carleo,  qui  eft  Pa- 
Campo  roifîialc  &  n'a  rien  de  considérable. 
cade.o.       Vis-à-vis  il  y  a  l'Eglife  de  S.  Ur- 
Vain,      bain  avec  un  Monaftére  de  Capuci- 
nes, où  l'on  reçoit  les  filles  de  Suin- 
te Euphe'mie,  qui  ont  vocation  à  la 
vie  Religieufe.   Il  fut  fondé  par  Ja- 
queline  Bianchi  en  1164,    fous  Ur- 
bain IV.  Le  Card.  Baronius  &  la  Si- 
gnora  Fulvia  Sforza  l'ont  fait  repa- 
rer, 6c  y  ont  introduit  les  Capuci- 
nes. 

La 
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La.  façade  de  l'Eglife  eft  de  Marier 
Arconio ,  qui  a  fait  aufîi  celle  de 
Sainte  Euphémie.  Le  Tableau  de 
l'Annonciation  ,  à  main  droite ,  eit 
du  Aïutiani,  comme  on  croit.  Celui 
de  Nôtre  Dame  au  Maître  Autel , 
avec  S.  Urbain  &  Sainte  Claire  ,  eft 
d'un  élève  de  Jofeph  d1  Arpino.  Et  les 
Saints,  Charles,  François,  &  Nico- 
las ,  font  du  Padouàn.  Tout  pro- 
che eft  le  Tombeau  du  Cardinal 
Baronius. 

Proche  Sainte   Marie  in  Campch 
Carleo  il  y  a  le  Palais  du  Marquis  <&/?alair 
Grillo  ,   qui  appartenoit  autrefois  à  q^ei" 
la  famille  Conti ,   en  deux  corps  deGiiiio. 
logis  joints  par  une  Arcade ,    fous  . 
laquelle  on  paife  pour  aller  du  C api- 
toie à  Monte  C  aval  h ,     mais  fans  y 
palier.     On  voit  un  peu  plus  haut 
le  Collège  des  Hibernois ,  fondé  en  collège 
1  <5z8 .  à  la  perfuafion  du  fameux  Pé-  ^es  Hr 
re  fVading  Cordelier ,  par  le  Cardi- 
nal Louis  Ludoi-ijio  ,  qui  leur  laiila 
mille  écus  de  rente ,  £c  une  Vigne 
à  Cajlel-Gandolfo,  outre  le  Bâtiment 
de  leur  Manon ,  qui  eft  fous  la  dire- 
ction des  Jéfuites.     On  y  maintient 
fcpt  étudians,  qu'on  renvoyé  en  leur 
(Bb.  f)  Pais- 
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Païs  en  qualité  de  Miftîonaires  Apo- 
ftoliques,  après  avoir  fini  leur  cours 
de  Philofophie  &  de  Théologie,  ôc 
reçu  les  ordres  Sacrés, 
s.  Ba/îie  Plus  bas  eft  l'Eglife  de  S.  Bafile , 
teViarîê  ou  de Sainte  Marie  de  V  Annonciation  ^ 
êc  l'An-  avec  un  Monaftére  de  Religieufes 
siojî/  "  de  l'Ordre  de  S.  Dominique ,  qui  ont 
foin  des  Catécuméncs  de  leur  (exe 
pour  les  préparer  au  Batéme.  Ce 
Couvent  eft  bâti  dans  les  reftes  du 
Palais  de  Nerva  in  Foro  'Tran/itorio^ 
dont  les  pierres  font  d'un  grandeur 
&  d'une  folidité  extraordinaire  ; 
mais  la  defeription  en  a  été  faite 
dans  notre  Rome  Ancienne.  Le  Ta- 
bleau de  l'Annonciation  au  grand 
Autel ,  eft  une  copie  du  Guido  Reni. 
Les  peintures  à  frefque  autour  de 
l'Eglife ,  font  de  Marco  îullio ,  & 
le  S.  Bafile  au  milieu  des  Saints  Jean 
Bâtifte  ôt  Evangelifte.  Celles  à 
l'Autel  à  droite  font  de  Chrifiophle 
Confoïano. 

Prefque  vis-à-vis  il  y  a  l'Eglife 
s.  Quiri-  Paroifîîale  dédiée  à  S.  Qtririco de  Tar- 
s°cyr,  fi  Martyr  âgé  de  trois  ans ,  Se  à 
si  sain-  Sainte  Julith  fa  mère}  où  font  leurs 
El"     reliques}  reftaurée  par  Urbain  FUI. 

v>  eit 


M  O  N  ri.  (fo~r) 
C'eft  un  titre  de  Cardinal  Prêtre , 
&  une  Collégiale  de  6  Canonicats 
réduits  à  de  fimples.  bénéfices  fans 
chœur.  La  ftation  y  eft  le  mardi 
après  le  f e.  dimanche  de  Carême. 
Le  Tableau  du  Maître  Autel  eft  de 
YEfpérance  :  il  y  a  repréfenté  Sainte  - 
Marie  Jacobi  ou  Zébédée^  ôc  les  deux 
Apôtres  S.  Jaques  &  S.  Jean  Tes  fils. 
En  fortant  de  cette  Eglife ,  &  tour- 
nant à  main  gauche,  on  entre  dans 
la  Rue  de  la  Suburra Moderna  autre- 
fois Viens  Ciprius  £5?  Vicus  S  celer  a- 
tus ,  qui  fe  termine  à  Sainte  Marier 
Majeure  ;  mais  avant  que  d'y  entrer' 
il  faut  confidérer  ce  qu'il  y  a  à  voir 
en  ce  Quartier  en  allant  vers  le  Midi 
ôc  le  Colifée. 

Toute  cette  contrée  s'appelle 
Panîani ,  qui  veut  dire  un  Marais, PantAià- 
parce  que  ce  lieu ,  pour  être  fort 
bas ,  étoit  autrefois  fort  maréca- 
geux :  anciennement  on  l'appelloit 
les  Carines,  comme  il  a  été  remar- 
qué dans  notre- Rome  Ancienne.  Mais 
le  Cardinal  Alexandrin  le  fit  rehatif- 
fer ,  6c  particulièrement  la  belle 
Rue  qui  porte  fon  nom.  Ce  lieu 
s'appelle  auffi  Terre  di  Confia  à  eau-  Torr<f* 
(B-b-6)  feComi" 
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fe  de  la  vieille  Tour  qu'on  v  voit  , 
qui  avoit  été  bâtie  par  le  Pape  Inno- 
cent III.  Conti ,  &  dont  la  moitié  , 
qui  étoit  prête  à  tomber,  fut  abba- 
tuë  par  ordre  ai  Urbain  FUI. 

On  voit  attaché  à  un  côté  de 
cette  Tour,  un  beau  relie  du  Tem- 
ple  de  la.  Terre  y    îewpU  Tclluris. 
Sainte    Vis-à-vis  il   y  a  l'Egliie  de  Sainte 
d«An-  ^arie  des  Anges  al  Pantano  ,  où  eft 
ces  ai    la  Confrairie  des  TilTerans ,  érigée 
ï^oû   en  if  17.  fous  Léon  X.  On  l'appelle 
ad  Ma-  auiîï  ad  MateUnm  hùartyrum  ,    de 
ïa™   la  Boucherie  des  Martyrs  ,    parce 
jum.      que  c'étoit  le  lieu  où  on  les  faifoit 
mourir.      Il  y  a  un  puits  plein  de 
corps  de  Martyrs  que  les  Chrétiens 
y  jettoient  en  cacheté.  L'Eglife  n'a. 
rien  de  remarquable. 

On  voit  de  là  en  tirant  vers  le 
Confer-  Midi ,  le  Confervatoire  des  pauvres 
d«fiïks ^nes  orphelines  &  mandiantes  du. 
dus. sa- S.  Sacrement-.  C'étoit  autrefois  le 
Palais  &  le  Jardin  du  Cardinal  Pio  ,. 
qui  s'en  eft  bien  voulu  priver  en  fa- 
veur de  ces  innocentes  créatures, 
qu'on  v  entretient  au  nombre  de 
1 30  ,  depuis  Tâge  de  cinq  à  fix  ans~ 
jufqu'à  ce  qu'elle  foient  nubiles  Se 

pour- 
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pourvues.  Ce  fut  le  Père  Paul  Ca- 
rai-ita  Jéfuke  qui  commença  à  les 
affembler  en  165*1.  Elles  vivent 
d'aumônes  6c  du  travail  de  leurs 
mains  ,  s'occupant  à  faire  des  ru- 
bans, des  gansi  des  étofes  de  laine, 
comme  ferges,  étaminesycamelori , 
ôcc.  6c  fur  tout  à  teindre  en  vraie 
écarlate  les  habits  des  Cardinaux  & 
autres,  dont  le  fecret  leur  fut  chari- 
tablement eofeigné  par  un  Teintu- 
rier François.  Le  Prélat  Afca 
Rrvaldi  leur  a  lai iTé  par  Teftament 
cinquante  mille  écus ,  qui  vinrent 
fort  à  propos  pour  le  foulagement 
de  cette  nombreufe  famille ,  qui 
étoit  fort  endettée. 

A  quelque  pas  de  la  il  y  a  la  pe- 
tite Eglife  de  S.  André  dit  in  Porto-  s.Andx* 
gallo,  par  corruption  au  lieu  de  B::-  \ . 
fia  Gallica^  à  caufe  que  c  étoit  la  Sé- 
pulture des  Gaulois  qui  moururent 
au  premier  Sac  de  la  Ville  de  Rc 
Les  Regratiers  v  ont  leur  Confrai- 
ric.     Elle  a  été  rebâtie  depuis  peu. 

En  tournant  autour  de  cette  E- 

glife  ,  en  revenant  à  la  Sahara  Mo- 

d-erna  on  trouve  à  gauche  l"Eg  Ifc 

Earoiiliale  de  S.  Par.taléon  ,  défier- s-,Pifi- 

JBj  7.  vie 


Tcurin 
Suburra 
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rie  par  les  Pérès  de  l'Oratoire ,  où 
il  n'y  a  rien  à  voir  qu'un  Tableau  de 
S.  Blaife   qu'on  croit  être  du  Pa- 
dou'dn. 
s.  Sun-       Saint  Sauveur  in  Suburra  appar- 
tient au  Collège  des  Catécumenes  > 
c'efr.  à  dire  ,  des  Juifs ,  'Turcs  ,  6c 
PayeriSy  qui  demandent  le  Batême, 
lesquels  y  font  reçus  à  bras  ouverts 
6c  bien  traités  durant  quarante  jours, 
qu'on  employé  à  les  instruire  des 
Myftéres  de  la  Religion  Chrétien- 
ne 6c  Catholique.   On  fait  la  même 
chofe  aux  femmes  au  Monaftére  de 
S.  Bafile  ci-ddrus  décrit.  Paul  III. 
en  fut  le  Fondateur  en  if4o.   à  S. 
Jean  in  Mercatello  fous  le  C  apitoie  3  ; 
mais  cet  Hofpice  fut  tranfféré  ici  en 
1634.   par  les  foins  du  Card.  de  S. 
Onuphre  frère  d' Urbain  V III.  Ce  lieu 
eft  fous  la  direction  de  la  Confrairie 
de  N.  Dame  deÈ  Monts.     On  batife 
fouvent  les  Catécumenes  en  grande 
cérémonie ,    6c  un  Evêque  en  fait 
la  fonction.     On  tache  de  leur  faire 
avoir  pour  parrains  des  gens  de  qua- 
lité ,  ou  autres  perfonnes  riches,  de 
qui  ils  puiffent  efpérer  du  fecours  6c 
protection  5  outre  près  de  cent  écus 


MO  NTL         (f6f) 
Romains  que  la  Chambre  Apoftoli-- 
que  leur  fait  compter  pour  les  aider 
à  fubfirter. 

Un  peu  plus,  loin  il  y  a  la  belle 
Eglife  de  Sainte  Marie  des  Monts , SaInt» 
ainii  nommée ,  quoi  que  iituee  dans  des 
une  Valée  ,  parce  qu'elle  eft  entre  M<>»ts»' 
les  Monts  Quirinal ,   Viminal ,    6c 
Efquilin.     C'étoit  autrefois  un  Ma- 
gasin à  foin ,  où  il  y  avoit  une  Ima- 
ge de  la  Sainte  Vierge^  à  laquelle  on 
rendoit  peu  d'honneur  5    mais  elle 
fit  tant  de  Miracles ,    qu'on  com- 
mença à  y  bâtir  une  Eglife  des  libé- 
ralités de  ceux  qui  en  avoient  reçu 
des  grâces.     Mais  l'an  if7p.   fous 
Grégoire  XIII.  elle  fut  rebâtie  plus 
magnifiquement  par  Jaques   de   la 
Porte  ,  avec  un  Dôme  &  un  beau 
portail.     Elle  eft  deflcrvie  par  des 
Prêtres  Séculiers ,  qui  ont  la  dire- 
ction du  Collège  des  Néophites  quicoiieg* 
eft  auprès ,  dont  l'Architecture  eft  d«Nco- 
de  Gafpard  de  Fccchi;  lequel  Collège  phircs% 
fut  ici  transféré  par  les  foins  du  mê- 
me Card.  de  S.  Onuphre ,.  de  Sainte 
Catherine  de  Sienne  au  Quirinal^  où 
ilsétoient  depuis  le  tem  ;  de  leur  fon- 
dation par  Grégoire  XIII  en  1  f  7p. 

roi- 
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fiiivant  l'intention  de  S.  Ignace,  qui 
l-'avoit  commencé  fous  Paul  III. 
Mais  faute  de  fonds  cette  bonne  œu- 
vre avoit  été  abandonnée.  Le  Card. 
de  S.  Onuphre  le  fonda  pour  tous 
les  Néophites  ou  nouveaux  bati- 
fés  de  race  Juive  ou  Mahométane  , 
qui  veulent  embrafler  la  profefîion 
Eccléfiaftique.  On  leur  y  enfeigne 
depuis  la  Grammaire  jufqu'à  la 
Théologie }  &  après  qu'ils  ont  reçu 
le  bonnet  de  Doéteur ,  &  qu'ils  font 
promus  aux  Ordres  Sacrés ,  on  les 
pourvoit  d'un  Bénéfice  ,  ou  autre 
emploi  qui  les  puiffe  faire  Habiliter 
honnêtement.  Leur  Recteur  6c 
Chapelains  font  Eccléfiaitiques  Sé- 
culiers ,  gouvernés  par  une  con- 
grégation de  Gentils-hommes  Ro- 
mains ,  dont  un  Prélat  eit  le  Chef 
fous  la  protection  d'un  Cardinal. 

L'Eglife  de  Sainte  Marie  des 
Monts  eit  fort  ornée  de  belles  pein- 
tures ôtd'uftenciles  Sacrés.  Toute  la 
première  Chapelle  à  droite,  dédiée  à 
S .  Charles ,  a  étépeinte  par  Jean  de  S . 
Jean,  qui  a  peint  aufîi  au  deflus  par  de- 
hors Notre  Seigneur  qui  appelle  S .  An-* 
dré Se  S.  Pierre  j  &  les  N ôces  de  Cana.y 

pein- 
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peintes  fur  la  porte  collatérale,  font 
du  Cav.  Guidotti. 

'  La  Nôtre-Dante  de  Pitié  à  la  fé- 
conde Chapelle,  eft  &  Antoine  Vi- 
vien, La  flagellation  de  Nôtre  Seig- 
neur à  un  des  côtés,  eft  de  Laclance- 
Bolonois.  Le  même  Sauveur  qui 
porte  fa  Croix  eft  du  Nogari.  Et 
la  Réfurreétion  de  Nôtre  Seigneur , 
et  autres  peintures  à  frefque  en  de- 
hors ,  font  de  Jean  Bâtifle  Lombar- 
delli. 

Les  trois  Hiftoires  de  la  Sainte 
Vierge  au  Maître  Autel ,  avec  les 
quatre  Evangeliftes  aux  triangles  du 
Dôme;  à  l'un  des  flancs  la  Concep- 
tion, à  l'autre  \*A nnonciation,  font 
de  Chriftophle  Conjolano.  Les  pein- 
tures du  Dôme  font  de  divers  :  en- 
tr'autres  le  Couronnement  de  la- 
Vierge,  &  la  Vifitation,  font  du  pe* 
ïit  Balthafar  Bolonois  :  l'Aflbmp- 
tion  eft  du  Cav.  Guidotti.  Les 
deux  Anges  de  Stuc  ,  fur  l'Arcade 
de  la  Chapelle  des  Signori  Bianchet- 
ti)  font  du  Malvicini  Milanois,ÔC  le3 
autres  de  divers. 

La  Chapelle  fuivante  ,   paiTé  les 

Orgues,  a  un  Tableau  de  la  Nati- 
vité 
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vite  de  Nôtre  Seigneur ,  du  Mutiani. 
Les  Hiftoires  de  la  voûte  font  de 
Paris  Nogari)  avec  les  deux  des  cô- 
tés à  huiles.  Les  Prophètes  entre 
les  Pilaftres  ,  6c  le  Couronnement 
de  la  Vierge  à  frcfque  fur  l'Arcade, 
font  de  Ce  far  Nebbia: 

L'Annonciation  de  la  Vierge  à  la 
dernière  Chapelle  ,  ôc  les  Apôtrc3 
aux  côtés  ,  les  Hiiloires  à  frefques 
dans  la  voûte,  et  en  dehors  N.  Sei- 
gneur qui  porte  fa  Croix.,  font  de 
Durant.  Alberti  du  Bourg  S.  SémU 
dore.  . 

L'Afcenfion  de  N.  Seigneur  avec 
les  Apôtres ,  ôt  les  Anges  dans  la 
voûte  de  la  Nef,  ôc  les  quatre  Do- 
cteurs de  l'Eglife  aux  quatre  coins, 
ôt  autres  figures,,  font  du  Confolano^ 
qui  s'eft  montré  en  cet  ouvrage  di- 
gne élève  àuPomarancio. 

Devant  le  portail  de  cette  Eglife, 
Môiu-   il  y  a  le  Monaftére  de  la  Conception , 

fac'ot  bati  fer  le  defrcin  du  Caftelli,  fondé 
ception.  par  la  Duchefle  de  Latere  pour  des 
Capucins,  qui  ne  voyent  Se  ne  par- 
lent à  perfonne  qu'à  leur  Confefléur. 
L'Eglife  n'a  de  remarquable  qu'un 
Tableau  du  RomanelU. 

Dans 


Saints 
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Dans  la  Place  à  côté  de  Sainte 
Marie  des  Monts,  où  il  y  a  une  belle  scJg"& 
Fontaine  ,   on  voit  l'Eglife  dédiée  Baechus. 
aux  Saints  Martyrs  Serge  oc  Bacchus, 
qui  eft  l'Hofpice  ou  Collège  desPé- 
•res  Bénédiclins  de  la  Congrégation 
de  Rujfie.     Tout  proche  eit  une  au- 
tre petite  Eglife  ,   qu'on  appelle  S. 
Sauveur  des  trois  Images,  à  caufe  de  s.  sau- 
trois  Images   de  N.  Seigneur  qui  y  JJJ da 
étoient  autrefois,    il  reflemblantes  images, 
qu'il  n'y  avoit  entr'eux  aucune  diffé- 
rence $  ce  qui  étoit  un  Symbole  de 
la  Sainte  Trinité. 

A  quelques  pas  de  là,  fur  une  E- 
minence  à  droite  de  la  Suburre ,  il 
y  a  une  Eglife  dédiée  à  S.  François s-  .*"»• 
de  Paule  ,  avec  un  Monaftére  des  î-aïief  ' 
Religieux  de  fon  Ordre ,  qui  font 
Minimes  Calabrois.  L'Eglife  a  été 
bâtie  des  libéralités  de  la  PrincefTe 
de  Rojfano  Pamphilio ,  qui  fe  fervit 
de  l'Architecte  Jean  Pierre  Moran- 
di  5  mais  le  beau  defTein  du  grand 
Autel,  où  il  y  a  plufîeurs  Anges  qui 
foutiennent  un  Pavillon,  eft  de  Jean 
Antoine  de  Rojji ,  qui  a  fait  aufïi  les 
Stucs  qui  rembelliflent.  Au  pre- 
mier Autel  à  droite  il  y  a  un  Ta- 
bleau 
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bleau  de  Sainte  Catherine  $  au  fé- 
cond ,  un  de  S.  François  de  Pauïey 
environné  d'Anges  ;  &  au  troifîé- 
mc,  S.  François  de  Sales ,  ouvrage 
■d'Etienne  Peragini  Romain. 

De  l'autre  côté  de  l'Egiife,  à  la 
première  ChapeDe  il  y  a  un  Tableau 
de  S.  Michel,  du  Peraginis;  à  la  deu- 
xième, la  Conception  de  la  Vierge  \ 
&  à  la  dernière,  un  S.  Jefeph  qui 
porte  l'Enfant  Jcfus-.  Cette  Eglife 
eft  Paroifïïale, 

Sortant  parla  porte  collatérale, 
on  entre  dans  une  Place  qui  eft  fur 
une  des  collines  du  Mont  Efquilin , 
«.Pierre  ou  8  y  l'Eglifede  S.Pierre  aux  liens-, 
«uk  bâtie  fur  les  Thermes  de  Titus, dont 
■  *•  on  voit  encore  derrière,  neuf  voûtes 
qui  fe  communiquent  par  7  portes , 
&  que  le  Peuple  appelle  les  Sept  Sa" 
ies.  Elle  ell  fort  grande  ,  divifée 
en  trois  Nefs  diftinâes  par  deux 
rangs  de  colonnes  anciennes  de  mar- 
bre blanc .  Elle  fut  bâtie  en44o .  fous 
S.  Léon  le  Grand,  à  Poccafion  qu'Eu- 
doxe  femme  de  l'Empereur  d'Orient 
tfhéodofe  le  jeune ,  étant  allée  en 
pèlerinage  en  Jerufalcm ,  '  fut  réga- 
lée par  Juvenal  Patriarche  de  cette 
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Ville  ,  pour  récompenfer  fa  piété 
&  les  aumônes  qu'elles  y  avoit  fai- 
tes, des  deux  chaines  dont  S.  Pierre 
avoit  été  lié  par  ordre  du  Roi  Héro- 
de,  du  glaive  dont  S.  Pierre  avoit  cou- 
pé l'oreille  ï\  Malchus  ^  6c  des  bande- 
lettes dont  N,  Seigneur  avoit  été  en- 
veloppé à  la  naifiance  ;  Elle  envoya 
une  de  ces  chaines  à  Rome  à  fa  fille 
Eudoxe ,  femme  de  l'Empereur  d'Oc- 
cident Valent inien  le  jeune  ,  qui  la 
donna  à  S.  Léon  le  Grand,  Pape* 
lequel  la  voulant  mefurer  avec  la 
chaine  dont  le  même  z\pôtre  avoit 
été  lié  à  Rome  dans  la  priibn  Mamer- 
tine ,  il  arriva  que  les  deux  chaines 
fe  joignirent  miraculeufement ,  & 
n'en  firent  plus  qu'une,  comme  le 
raconte  Sigibert  en  fa  Chronique  en 
l'an  960.  En  mémoire  de  ce  Mira- 
cle ,  le  Pape ,  à  la  prière  de  cette 
Impératrice  qui  en  fit  les  frais,  fit 
bâtir  cette  Eglife  au  lieu  où  il  étoit 
arrivé,  &  inititua  la  Fête  de  Saint 
Pierre  aux  liens ,  pour  être  célébrée 
par  toute  la  terre ,  à  pareil  jour 
;  qu'il  étoit  arrivé,  lavoir  au  premier 
d'Août. 
Cette  Eglife  fut  reftaurée  par  le 

Gard, 
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Card.  de  Cnfa  6c  par  Sixte  lîr.  en 
1471  :  Mais  Ton  Neveu  Jule  II,  qui 
enavoit  été  Titulaire,  la  repara  en 
ifo}.  par  Bacio  Pintelli ,  ôc  y  fît 
bâtir  Ton  beau  Scpulchre  par  Michel 
Ange  Buànarota,  qui  eft  une  des  plus 
belles  chofes  de  Rome.  L'Eglife  ap- 
partient aux  Chanoines  Réguliers 
de  la  Congrégation  de  Saint  Sauveur. 
Le  pieux  Prince  'Jean  Bâtifle  Panfi- 
îe  a  donné  de  grofles  fommes  pour 
la  dernière  réparation  de  cette  Êgli- 
fe  &  pour  le  plafond,  au  commen- 
cement du  18e.  fiécle:  Il  y  a  fait 
aufli  bâtir  un  beau  Tombeau  de  mar- 
bre à  Statues  ôc  Bas-reliefs  par  Mr. 
le  Gros,  pour  un  Prélat  de  la  famil- 
le Aldobrandine.  Cette  Eglife  cil  un 
ancien  Titre  de  Cardinal  Prêtre.  La 
ftation  y  vient  le  lundi  après  le  pre- 
mier dimanche  de  Carême. 

A  la  première  Chapelle  à  droite 
il  y  a  un  Tableau  de  S.  Auguflin  & 
autres  figures  du  Guercin.  Le  Tom- 
beau à  coté  ^duCarà.  Lanfranc  Mar- 
gotti,  avec  fon  Portrait ,  cft  du  Do- 
minicain. 

Le  Tableau  de  S.  Pierre  dans  la 
prifon,  délivré  par  un  Ange,  à  la 

deu- 
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deuxième  Chapelle  ,  avec  le  Tom- 
beau du  Card.  Augucchi  qui  efl  au- 
près ,  &  Ton  portrait ,  font  du  Do- 
minicain. 

On  voit  dans  la  croifée  le  fuperbe 
Tombeau  que  le  Pape  Jule  IL  fe 
fît  dreffer  par  Michel  Ange  Buonaro- 
ta ,  quoi  que  fon  corps  foit  refté  à 
S.  Pierre  \  il  avoit  deflein  de  Je  faire 
encore  bien  plus  magnifique,  s'il  eût 
vécu.  Ce  Tombeau  repréfente  un 
magnifique  portail ,  bâti  tout  de 
marbre  très-blanc  ,  à  deux  rangs 
d'ordre  des  Cariatides ,  à  quatre  pi- 
laftres  chacun ,  qui  laifîent  dans  leurs 
efpaces  fix  niches  remplies  d'autant , 
de  Statues.  Dans  celle  du  milieu  , 
à  l'ordre  d'embas ,  il  y  a  un  Mo'ife 
de  marbre  blanc ,  plus  grand  que  le 
naturel ,  ayant  la  barbe  jufqu'à  l'e- 
itomac ,  ôc  les  mufcles  des  bras  & 
ides  jambes  fi  bien  exprimés,  qu'on 
|  connoît  par  là  que  Michel  Ange  n'é- 
jtoit  pas  moins  parfait  dans  l'Anato- 
i  mie  que  dans  la  Sculpture.  Sur  cet- 
te Statue  il  y  a  un  Tombeau  de 
marbre  blanc  ,  le  long  duquel  eft  la 
Statue  de  Jule  II  couchée  ,  &  au 
defïus  la  Statue  de  la  Charité.  Les 
(Ce  i)         qua- 
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quatre  Statues  dans  les  niches  des 
côtés ,  qui  repréfentent  les  quatre 
vertus  principales  de  ce  Pape ,  ont 
été  taillées  par  Raphaël  de  Montelu- 
po ,  élève  de  Michel  Ange. 

La  Chapelle  à  côté  du  Chœur , 
des  Signori  Sihefiri  ,  a  un  Tableau 
de  Sainte  Marguerite  du  Guercin ,  & 
autres  peintures  à  la  Voûte. 

Le  Maître  Autel  efl  ifolé  ,  Se 
tourné  à  l'antique  ,  en  forte  que  le 
Prêtre  qui  y  célèbre,  voit, la  prin- 
cipale Nef  de  l'Eglife  en  face.  Sous 
cet  Autel  font  les  corps  des  Saints 
Martyrs  Machabces.  Dans  la  Sacri- 
fie il  y  a  dans  plufieurs  Reliquaires 
d'argent ,  les  chefs  de  S.  Saturnin 
Martyr ,  de  Sainte  Confiance  Vier- 
ge ,  &  de  Sainte  EmerentianeV .  Se 
M  y  un  bras  de  Sainte  Agnès ,  &  un 
de  Sainte  Confiance  ,  Sec. 

Les  peintures  de  la  Tribune  en 
divers  com  parti  mens ,  repréfentent 
l'Hiftoire  de  S.  Pierre  ,  à  frefque  , 
de  Jaques  Coppi  Florentin.  Le  Chrifi 
mort  fur  les  genoux  de  fa  Sainte 
Mère ,  à  la  Chapelle  au  delà  du 
Chœur ,  Se  les  figures  de  la  voûte 
dans  la  même,  font  de  bonne  main. 

On 
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On  voit  enfuite  l'endroit  où  l'on 
conferve  les  chaînes  de  S.  Pierre 
dans  une  efpéce  d'armoire  de  métal, 
dont  les  deux  batans  de  la  porte  font 
hilloriés  à  Bas-reliefs  par  Antoine  del 
Poîîaiolo  j  &  au  defllis  une  peinture 
de  la  façon  de  Paris  Nogari^  de  qui 
font  les  peintures  des  côtés  ;  6c  le 
Tombeau  du  Card.  FecchiareW  cib 
de  Pierre  Vicchiarelli. 

A  l'Autel  de  la  Vierge  il  y  a  un 
Saint  de  Mofaïque  fort  ancien ,  or- 
né de  Stucs  modernes 5  &  à  l'Autel 
proche  la  porte  ,  il  y  a  un  Tableau 
de  N.  Seigneur  au  fépulchre  avec  les 
trois  Marie  s  $  Albert  Durer  Alleman. 
Tout  contre  eir.  le  Tombeau  à"  An- 
toine del  Pollaiolo  Peintre  Florentin  , 
avec  quelques  peintures  de  fa  façon. 

Derrière  S.  Pierre  in  Vinculis  9  il 
y  a  l'Eglife  de  Sainte  Marie  de  las-ùnte 
Purification ,  qui  étoit  autrefois  une  X'pu. 
des  vingt  Abbayes  de  Rome  :  Maisrtfca- 
etant abandonnée,  Mario  Ferro  Or-uon' 
fino  la  fit  rebâtir  en  i  f8  o ,    après 
avoir  acheté  le  fond  des  Pérès  Char- 
I  treux  ,  qui  en  étoient  en  porTerfion. 
Il  fonda  en  même  tems  un  Monafté- 
re  de  Religieufes  de  Sainte  Claire  , 
(Ce  3)  auf» 
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aufquelles  il  donna  tout  Ton  bien. 
On  y  reçoit  fans  dot  des  pauvres  fil- 
les Romaines  d'honnête  famille.  Il 
y  a  un  bon  Tableau  au  Maître  Au- 
tel ;  mais  on  ne  fçait  de  qui  il  eft. 

Tout  proche ,  en  fortant  par  la 
petite  porte  qui  répond  à  la  Subur- 
re^  il  y  a  le  Monaftere  de  Sainte  Lu- 
suinte  de  dite  in  Selce  ,  ou  des  cailloux  y 
^ekc.1" 'autrement  in  Orfco.  On  confond 
cette  Sainte  avec  la  célèbre  Sainte 
Lucie  de  Siracufe.  Mais  celle  qui 
eft  ici  honorée,  étoit  Romaine^  & 
feeur  de  S.  Geminiano  :  Tous  deux 
fouririrent  le  Martyre  à  Rome  le  1 6"e. 
Septembre  \  8c  peut-être  étoit-ce 
ici  leur  maifon  paternelle,  ou  le  lieu 
de  leur  Martyre.  Au  relie  ,  cette 
Eglife  eft  fî  Ancienne,  qu'au  tems 
du  Pape  Symmaque ,  vers  l'an  f  oo, 
elle  étoit  déjà  Diaconie  Cardinale. 
Au  liécle  pafle ,  cette  Eglife  &  la 
précédente  étoient  aux  Chartreux  , 
qui  lailférent  ce  lieu  comme  trop 
proche  de  la  ville ,  pour  aller  de- 
meurer à  Sainte  Croix  en  Jérufakmy 
d'où  ils  ont  été  tranfférés  depuis  à 
Termini.  A  préfent  il  y  a  joignant 
Sainte  Lucie  un  Monaiiére  des  Re- 

li- 
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ligieufes  Augufiines ,  qui  ont  fait  re- 
bâtir l'Eglife  en  1604,  de  l'Archi- 
tecture du  Maderne. 

Il  y  a  plufîeurs  bons  Tableaux  en 
cette  Eglife.  La  Sainte  Lucie  au  pre- 
mier Autel  à  droite ,  efl  du  Cav. 
Lanfranc.  Le  S.  Auguftin  du  fécond 
Autel  efl  de  YEfpérance,  qui  a  fait 
auffi  le  Saint  Jean*  qui  communie  la 
Sainte  Vierge  à  l'Autel  vis-à-vis. 
L'Annonciation  au  Maître  Autel  eil 
une  affez  bonne  pièce.  Le  Tableau 
de  Notre  Dame,  &  au  bas  S.  Augu- 
fiin ,  &  Sainte  Monique  au  dernier 
Autel,  eft  au  Cw .  d' Arpino  )  quia 
peint  le  Père  Eternel  fur  la  porte  en 
dedans.  Les  peintures  de  la  Voûte 
font  de  Jean  Antoine  Lelli. 

Un  peu  plus  haut,  dans  la  même 
Rue  &  du  même  côté,  il  y  a  la  bel- 
le Eglife  de  S. Martin,  £c  de  S.Syl-  s. Mais 
i-efire ,  bâtie  par  ce  S.  Pape  ,  pro-  JJ1^* 
che  les  Thermes  de  Trajan,  durant 
la  perfécution  ,  6c  depuis  reftaurée 
Se  dotée  par  Confiantin  Je  Grand. 
Oeil  un  ancien  Titre  de  Car- 
dinal ,  dit  in  Equilio ,  de  quelque 
Cirque  qui  étoit  là  auprès,  où  l'on 
raifbit  des  Courfes  de  Chevaux. 
(Ce  4)  On 
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On  voit   encore  fous   l'Eglife  ,.  à 
main  gauche,    la  cave  ou  l'Egli- 
fe^ fouterraine  ,   en   laquelle  les  Fi- 
dèles s'aflèmbloicnt ,   et   fa  chaire 
Papale  de  pierre,   qui   eft  murée. 
Une  Chapelle   où   il  y  a  une  dé- 
vote Image  de  la  Vierge,  à  l'Autel 
où  ce  Saint  Pape  offrait  le  Sacrifi- 
ce non  fanglant:  On  y  voit  autour, 
des  peintures  de  dévotion  tort  an- 
ciennes,    Saint  Syhejlre  Tan  314,  y 
tint  un  Concile  de  184  Evêques,  6c 
y  confirma  le  Concile  Général  de 
Nicée.  La  ftation  y  cil  le  Jeudi  après 
le  4e,  dimanche  de  Carême.     Sym- 
maque  l'an  foo.  la  rebâtit,  &:  la  dé-, 
dia  à  S.  Martin  de  Tours.     Le  Corps 
de  S.  Martin  Pape  &  Martyr  y  re-. 
pofe,  aufli  bien  que  celui  de  S.  Syl- 
vefire^  &  pluûeurs  autres  Martyre.» 
que  Serge  II,   qui  la  fit  rebâtir  cq 
8-ff  5    y  transféra  du  Cimetière  de 
Prifcille.  C'étoit  une  des  vingt  an* 
çiennes  Abbayes  de  Rome  ,   tous  la 
régie  de  S.  Bafile  j   mais  ayant  été 
abandonnée,  elle  fut  donnée  en  1  f  fo 
à  l'Ordre  des  Carmes,  qui  y  ont  un 
beau  Monailérc.     Saint  Charles  Bo~ 
r ornée  y  a  fait  faire  le  plafond,  &  le- 

Car- 
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Cardinal  Paleotti  le  Maître  Autel, 
où  l'on  monte  par  un  double  efca- 
lier,  embéli  de  beaux  baluilrcs,  le 
tout  de  marbre.  Le  Père  Philip- 
pin ,  Général  de  l'Ordre,  l'a  Fait  em- 
bélir  dernièrement  de  F  Architectu- 
re de  Philippe  Gaillard ,  qui  a  peint 
à  frefque  les  belles  peripeétives  au 
defliis  des  colonnes  de  la  grande  nef,, 
parce  que  l'Eglifc  en  a  trois.  Les 
Statues  font  des  meilleurs  ouvrages 
de  Paul  Naldini)  excepté  le  S.  .An- 
toine 6c  le  S.  Jean.BâtïJle^  qui  font 
d'un  Flaman. 

Le  Tableau  de  S.  Etienne ,  avec 
plufleurs  figures  à  main  gauche  en 
entrant  par  la  Suburra ,  ell  de  Jean 
Ange  Canini.  Le  S.  Martin  à  la  Cha- 
pelle fuivante  cil;  de  Fabrice  Chiari. 
Celui  de  l'Autel  de  Sainte  Theréfe 
cil  duGreppi-jèc  celui  de  Sainte  Ma- 
rie Madelaine  de  Pazzi  eft  de  Bar- 
thélêmi  Palombo. 

De  l'autre  coté  de  l'Eglife,  à  la 
première  Chapelle  il  y  a  le  Batème 
de  N.  Seigneur  ,  de  Fabrice  Chiari. 
A  la  féconde,  le  Batème  de  S.  Cyri- 
Ie,  de  Jean  Mie  le  Flaman.  A  l'Au- 
tel fuivant  il  y  a  un  Tableau  de  Saint 
(Ce  y)         Jn- 
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Ange  Carme ,  &  autres  figures  de 
grand  deflein  &  d'afTez  bonne  ma- 
nière, de  Pierre  ïejla;  6c  le  S.  Al- 
bert à  T autre  Tableau  eft  du  fameux 
Titien. 

A  la  dernière  Chapelle,  qui  ap- 
partient à  la  Confrairie  du*  Mont 
Carmelj  il  y  a  un  Tableau  de  Jérô- 
me Majfei  Luquois.  Le  S.  Barthé- 
lémy au  Maître  Autel,  eft  du  Cani- 
m.  Le  S.  Sylvejîre  &  S.Martin  aux 
côtés ,  font  du  Cavalier  Baglioni. 
Les  peintures  de  la  Tribune ,  & 
l'Hiftoire  du  Concile  dtNicée  à  fref» 
que  près  de  la  porte  de  la  Sacriftier 
font  du  Gakazzo. 

Les  Païfages  à  frefque  ,  autour 
de  l'Eglife  entre  les  Chapelles,  font 
des  excellens  ouvrages  de  Gafpard 
Poujfin  ,  excepté  les  deux  aux  cô- 
tés de  Sainte  Marie  Madelaine  de 
Pazzi ,  qui  ont  été  parfaitement 
finis  pas  François  Bolonois. 

Un  peu  plus  haut,  que  S.  Martin  , 
prefqu'au  bout  de  la   Suburre  ,    à 
main  gauche  il  y  a  l'Eglife  de  Sain- 
Sainte    te  Praxede,  qui  eft  un  titre  de  Car- 
ïiazcde.  dinal  6c  ParoifTe  ,  defiervie  par  les 
Moines  de  la  Valombreufe  Congré- 
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gation  de  S.  Benoît  inftituée  par  S. 
Jean  Gualbert.  C'eft  une  très  an- 
cienne Eglife  ,  où  les  Chrétiens  s'af- 
fembloient  dès  le  tems  de  la  perfé- 
cution.  On  y  voit  au  milieu  de  la 
nef  le  puits  où  la  Sainte  jcttoit  le 
fîing  des  Martyrs  ,  qu'elle  alloit  ra- 
mafFant  par  la  Ville.  Outre  cela 
il  y  a  les  corps  de  2300  Martyrs. 
Fafcal  7,  qui  en  avoit  été  Titulaire, 
la  fit  rebâtir  en  817  j  mais  il  en 
changea  un  peu  la  fituation  :  Il  fit 
bâtir  auilî  la  Chapelle  à  main  droite, 
qu'on  appelle  le  Jardin  du  Paradis  , 
&  Sainte  Marie  libéra  nos  à  pœnis  in- 
fer  ni  ^  parce  que  le  même  Pape,  y 
difant  la  Melfe  pour  Ion  neveu 
mort  un  peu  auparavant ,  vit  Ton 
ame  portée  en  Paradis  par  la  Sainte 
Vierge.  Il  eft  défendu  aux  femmes 
d'y  entrer  fous  peine  d'excommuni- 
cation,  excepté  lesfix  Dimanches  du 
Carême  qu'elles  y  entrent  à  l'exclu- 
fion  des  hommes. On l'apelle  auffi l'O- 
ratoire de  S .  Zénon^  parce  que  le  corps 
de  ce  Saint  &  de  S.  Valentin  Mar- 
tyr ,  y  repofent  fous  l'Autel.  Sous 
la  pierre  ronde  au  milieu  de  la  mê- 
me Chapelle  il  y  a  les  corps  de  230 
-     \  (Ce  6)         Mat- 
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Martyrs.  Jean  Colomne  Cardinal  de 
Sainte  Praxéde  &  Légat  du  S.  Siège 
en  la  terre  Sainte ,  pour  Honoré  III. 
en  1115.  au  tems  des  Croifades , 
y  apporta  de  Jérufalcm  la  colonne  à 
laquelle  Notre  Seigneur  fut  flagellé 
chez  Pilate ,  laquelle  eft  de  jafpe  , 
&  n'a  que  trois  pies  de  haut ,  afin 
qu'on  le  pûtbattre  dos 8c  ventre  :  On 
la  voit  dans  la  même  Chapelle  à 
main  droite  au  travers  d'une  double 
grille  de  fer.  M*.  Çyriaque  Lancet- 
te ,  Auditeur  de  Rote  ,  l'a  fait  un 
peu  élever  8c  reparer  ,  8c  illuminer 
cette  Chapelle ,  qui  étoit  un  peu 
obfcure,  l'an  1700,  On  a  toujours 
pris  grand  foin  de  la  réparation  de 
cette  Eglife.  Saint  Charles  Boro- 
méi  ,  qui  en  étoit  Titulaire  ,  y  fît 
taire  le  portail,  le  portique,  8c  les 
degrés  \  applanit  8c  repara  les  trois 
nefs  de  l'Egliié,  dillinétes  par  deux 
rangs  de  belles  colonnes  \  fit  refaire 
les  degrés  pour  monter  au  chœur , 
qu'il  ceignit  d'une  baluilrade  de  cui- 
vre jaune  enfermée  dans  le  marbre  5 
fit  faire  le  Tabernacle  au  Maître  Au- 
tel ,  pour  y  conferver  le  S,  Sacre- 
ment, avec  un, dais  de  pierres  rap- 

por- 
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portées,  foutcnu  de  quatre  colonnes 
de  Porphire  y  fit  reparer  les  lièges 
de  marbre  des  Religieux  dans  le 
Chœur  :  mais  les  peintures  en  Mo- 
{iiïque  dans  la  tribune  font  plus  an- 
ciennes. Il  fit  mettre  aux  côtés  du> 
Maître  Autel  les  Statues  des  deux 
Saintes  Sœurs  Praxéde  &  Pudentia- 
ne-i  dont  les  corps  repofent  fous  le 
même  Autel }  6c  fit  bâtir  aux  deux 
côtés  du  chœur, deux  balcons, d'où 
l'on  montre  au  peuple  ,.  le  jour  de 
Pâques  après  Vêpres ,  grand  nom- 
bre de  Reliques  enehâflees  dans  de 
précieux  Reliquaires  d'or  &  d'ar- 
gent, &:  une  Image  de  N.  Seigneur 
en  Molaïque,  qu'on  tient  avoir  été 
donnée  paij  l'Apôtre  S.  Pierre  à  fon 
Hôte  S.  Pudens  Pérc  des  deux  Sain- 
tes Sœurs.  Il  fit  auffi  reparer  l'ha- 
bitation adjacente,  pour  la  réfiden- 
ce  du  Cardinal  Titulaire. 

Alexandre  Cardinal  de  Medicis , 
Archevêque  de  Florence ,  fit  peindre 
depuis  les  frifes  des  deux  côtés  de  la 
grande  Nef,  où  l'on  voit  les  My- 
itères  de  la  Pafîion  de  N.  Seigneur , 
par  Jean  Cofcia%  Jérôme  Majfèi ,  le 
Ciampelli ,  Paris  Nogari ,  ôc  autres 
bons  Peintres.  (C  c  j)        La. 
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La  première  Chapelle  à  droite  eft 
dédiée  à  S.  "Jean  Gualbert.  Le  Ta- 
bleau du  Saint  a  été  peint  par  X Al- 
berti,  à  ce  qu'on  croit. 

A  la  Chapelle  drivante  il  y  a  un 
Chrift  mort,  de  Jean  de  Vecchi.  Le 
Père  Eternel  dans  la  voûte  ,  eft  de 
Guillaume  Courtois  Bourguignon  ;  & 
les  autres  peintures  font  les  premiers 
ouvrages  de  Cyro  Terri, 

Les  Mofaïques  de  la  Sainte  Cha- 
pelle, où  eft  la  colonne  de  N.  Sei- 
gneur, font  très-anciens  >  6c  le  Ta- 
bleau de  la  flagellation  du  Sauveur 
eft  un  excellent  ouvrage  de  Jule Ro- 
main. 

De  l'autre  côté  de  l'Eglife,  il  y- 
a  dans  la  Sacriftie  un  Tableau  du 
Ciampelli)  où  l'on  voit  deux  Saints 
à  genoux  devant  un  Crucifix.  Le 
Tableau  de  la  Chapelle  voifine ,  or- 
née de  belles  perfpeéhvcs ,  a  été 
peint  par  le  même  Guillaume  Cour- 
tois. 

Le  Tableau  de  la  dernière  Cha- 
pelle appartenant  aux  Signori  Olgia- 
tij  eft  de  Federic  Zuccaro:  il  repré- 
fente  N' Seigneur  qui  porte  fa  Croix. 
La  voûte,  où  eft  peinte  l'Afcenfion 

de 
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de  N.  Seigneur ,  avec  la  Vierge,  les 
Apôtres ,  Prophètes ,  6c  Sybilles ,  eft 
un  des  meilleurs  ouvrages  du  Cava- 
lier à?  Arpino. 

A  côté  de  la  porte,  on  voit  dans 
la  muraille  une  grande  pierre  de  jaf- 
pe ,  qui  fervoit  de  matelas  à  Sainte 
Praxéde,  pour  dormir  en  la  pofture 
qu'elle  eft  peinte  dans  le  petit  Ta- 
bleau qui  eft  au  deffus. 

En  fortant  de  cette  Eglife  par  la 
petite  porte ,  on  peut  aller  à  Sainte 
Marie  Majeure ,  qui  eft  tout  contre, 
6c  qui  fera  ci- après  décrite  3  mais  en 
tournant  à  gauche  fur  la  place  der- 
rière Sainte  Praxéde,  on  va  au  Mo- 
naftére  que  la  PrincefTe  Borghéfe  la 
mère  a  fait  bâtir  depuis  quelques  an- 
nées ,  6c  où  elle  a  pafîe  fes  derniers 
jours. 

En  defcendant  dans  la  valée  qui 
fépare  le  Mont  Efquilin  du  Viminaly 
dans  la  Rue  autrefois  appellée  Ficus 
Patricius,  il  y  a  à  un  bout  l'Eglife 
de  Sainte  Pudentiane  ,  dont  il  fera 
parlé  ci-après-,  8c  à  l'autre  bout  pro- 
che la  Suburre,  l'Eglife  de  S.  Lan-  .Lan- 
rent  in  fonte,  .où  S.  Laurent  fut  dé-JJJJjJ 
tenu  piïfonnier  en  la  maifon  du  Tri- 
bun 
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bun  Hy polit  e  ^  qui  avoit  déjà  en  gar- 
de un  certain  Lucillc  Payen,.  lequel 
à  force  de  pleurer  Ton  infortune 
étoit  devenu  aveugle.  Il  eft  à  re- 
marquer que  tous  ceux  qu'on  arre- 
toitr  n'étoient  pas  toujours  mis  en 
priion,.  mais  on  les  l'ai  doit  fou  vent  à 
la  garde  d'un  Tribun  Militaire  jus- 
qu'au jugement  du  procès.  Saint 
Laurent  confola  fi  bien  Lucille,  qu'il 
éclaira  fon  entendement  des  vérités 
de  notre  Religion  ,  Se  lui  reftitua 
l'ufige  de  la  vue  -,  ce  qu'admirant 
Hy polit  e^  il  le  convertit  auffi.  Le 
S.  Diacre  Laurent  voulant  les  bati- 
1er,  pour  ne  pas.laifier  refroidir  leur 
xéle,  Se  n'ayant  point  d'eau,  il  tou- 
cha la  terre,  d'où  il  fortit  une  fon- 
taine d'eau,  de  laquelle  il  furent 
batifés }  Ôc  l'eau  de  cette  fontaine 
guérit  encore  à  préfent  beaucoup 
d'infirmités. 

Cette  Eglife  fut  reftaurée  en  i  f  43 
par  le  Card.  Alvarez  Jacobin.  6V- 
bain  VIII.  l'a  fait  depuis  reparer. 

A  la  féconde  Chapelle  à  droite , 
il  y  a  une  Nôtre  Dame ,  &  autres  fi- 
gures du  Oxv.&Jrpino.  Les  autres 
peintures  font  de  VEfpcrancC)  qui  a 

peint. 
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peint  le  Tableau  du  Maître  Autel, 
où  il  y  a  S.  Laurent  qui  batife  les 
Saints  Hypolite  &  LuciUe.  Il  y  a  la 
même  Hiitoire  au  Tableau  du  pre- 
mier Autel  de  l'autre  côté  -,  Se  au 
fuivant,  an  y  voit  les  Saints  frères 
Jean  ScPaul^fk.  autres  figures- à  fref- 
que  du  même  Efpérance-. 

Il  y  a  fur  le  Mont  Viminal  plu- 
Heurs  monumens  de  l'Hiftoire  de  S. 
Laurent  \  comir  e  lesBains  de Mouàt' 
frère  de  Sainte  Pudentiane,  auprès 
de  l'Eglife  de  fa  feeur,  dans  lefquels 
pluiieurs  Chrétiens  s'étans  retirés 
durant  la.perfécution,  y  étoient  fe- 
courus  des  vivres  que  Saint  Laurent 
leur  apportoit  fecrétement.  Un  peu 
plus  haut  il  y  a  l'endroit  où  il  fut  rô- 
ti fur  le  gril ,  au  lieu  où  cft  à  pré-- 
fent  TE^life  de  S.  Laurent,  in  Panis- Saînt 

a  if         a'         t    niV    Laurenî 

pema,  avec-  un  Monaltere  de  Reh-inPanis- 
gieufes  de  Sainte  Claire.  Il  a  été  ditPcrna* 
dans  notre  Rome  Ancienne,  queP#- 
nisperna  cil  une  corruption  de  Do- 
musPerpenna.  Cette  Eglife  elt  fort 
ancienne.  C'étoit  autrefois  une  des 
vingt  Abbayes  privilégiées  de  Rome*. 
Boniface  VIII.  la  fit  rebâtir  en  i  300. 
Léon  X,  en  fit  un  titre  de  Cardinal* 
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6c  fous  Grégoire  XIII.  elle  fut  renou- 
vellée  6c  confacrée  Je  nouveau  en 
if7f.  La  ftationy  eft  pour  le  Jeu- 
di d'après  le  premier  dimanche  de 
Carême.  Il  y  a  pour  Reliques  un 
bras  de  S.  Laurent  y  de  fa  graiffe,  6c 
des  charbons  qui  le  rôtirent  5  un  bras 
êc  le  voile  de  Sainte  Brigitte  dont 
le  Corps  fut  apporté  ici  après  fa 
mort  à  l'inftance  de  Sainte  Catheri- 
ne fa  fille,  qui  étoit  ici  Religieufej 
des  Reliques  des  Saints  Crépin  6c  Cré- 
pinien ,  ôcc.  Le  Savant  Cardinal  Sir- 
let  cil  ici  enterré. 

A  la  première  Chapelle  à  droite  , 
il  y  a  un  Tableau  ancien  de  Nôtre 
Dame  accompagnée  d'un  S.  Fran- 
çois ,6c  S.  Antoine  de  Pacloue  à  huile, 
6c  autres  peintures  à  frefque.  La 
fuivante ,  dédiée  aux  Saints  Crépin 
6c  Crépi nie n  ,  eft  aufii  peinte  à  fref- 
que ,  ouvrage  de  Jean  François  Ro- 
main. A  la  troifiême  il  y  a  un  Cru- 
cifix ,  la  Vierge  ,  6c  Saint  Jean^  6c 
plu  Meurs  Anges. 

Le  Tableau  de  S.  Laurent  fur  le 
gril ,  au  grand  Autel ,  eft  de  Pafcal 
Catti  â'Jefi. 

Le  S.  François  à  la  première  Cha-r 

pel- 


pelle  de  l'autre  côté ,  &  autres  pein- 
tures à  frefque  ,  font  de  Chérubin 
Alberti.  A  la  féconde  il  y  a  l'Ima- 
ge de  Sainte  Brigite  à  genoux  devant 
le  Crucifix  ,  &  aux  côtés  l'Hiftoire 
de  la  Sainte,  le  tout  à  frefque.  Et 
au  dernier  Autel  il  y  a  le  Mariage 
de  la  Sainte  Vierge  ,  8c  autres  pein- 
tures à  frefque,  qu'on  croit  être  de 
Céfar  à'Arpino.  La  voûte  de  l'E- 
glife  eft  toute  peinte  :  on  y  voit  plu- 
fîeurs  groupes d'x^nges  qui  tranfpor- 
tent  S.  Laurent  dans  le  Ciel. 

Au  bas  du  Mont  Viminal  Se  du 
§uirinal ,,  il  y  a  i'Eglife  de  Sainte 
Agathe  des  Gots  ou  in  Suburra  &  in  s*iat? 
Equo  marmoreûj  d'un  cheval  de  mar-  insu- 
bre  qui  y  étoit  autrefois  :  aupara- buua* 
vant  ç'avoit  été  un  Temple  de  Syl- 
vain. Quoi  qu'elle  foit  un  peu  plus 
haut  que  la  Suburre  Moderne,  c'efl 
une  anciennne  Diaconie  Cardinale  % 
on  croit  même  qu'elle  a  été  fondée 
par  le  Grand  Confiant  in.  Après  que 
îhéodoric  Roi  des  Ofirogots  fe  fut 
emparé  de  Rome  fur  la  fin  du  cin- 
quième fiécle ,  les  Gots  Arriens  s'en 
emparèrent ,  &  y  firent  long  tems 
le  fervice  Divin  à  leur  manière  : 

mais 
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mais  S.  Grégoire  le  Grand ,  après  a- 
voir  détruit  leur  héréfie  ,  rebénît 
l'Eglife  $  6c  elle  fut  depuis  une  des 
vingt  principales-  Abbayes  privilé- 
giées de  Rome.  Elle  pafla  enfuite 
aux  Frères  humiliés ,  Se  après  la  dé- 
itruétion  de  leur  ordre  Grégoire 
XIII.  en  if 79.  la  donna  aux  Béné- 
dictins de  la  Congrégation  de  Monte 
Vergine ,  qui  y  ont  un  beauMonafté- 
re. 

Les  Cardinaux  Barberini  ont  fort 
embelli  l'Eglife.  La  Tribune  ,  6c 
les  frifes  des  deux  côtés  de  la  Nef  du 
milieu,  ont  été  peintes  par  Paul  Pé- 
rujin.  Limage  de  N.  Dame  de 
Monte  Vergine  au  Maître  Autel ,  6c 
les  deux  Saints  aux  côtés ,  font 
&  Alexandre  Napolitain. 

Vis-a-vis  il  y  a  l'Eglife  de  Saint 
s.Ber-  Bernardin*,  avec  le  Monaftcre  des 
Rcligieufes  du  tiers  Ordre  de  Saint 
François  ,  qui  y  furent  transférées 
fous  Clément  VIII 3  de  Sainte  Eu- 
fhémie  où  elles  étoient  logées  trop  à 
l'étroit.  Le  Domc  a  été  peint  par 
Bernardin  Gaillard.  Au  premier  Au- 
tel à  droite  il  y  a  un  Tableau  de 
Saint  François ,   Sainte  Claire ,    S, 

An- 


laiciin. 
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Antoine,  &  Sainte  Agathe,  duCav, 
Baglioni.  Au  deuxième  il  y  a  un 
Chrifl  qui  porte  fa  Croix  ,  autour 
du  Maître  Autel -,  Se  dans  la  voûte 
il  y  a  plufieurs  peintures  de  Clément 
Alajoli.  Au  premier  Autel  de  Pau- 
tre  côté  ,  il  y  a  S.  Dicgue  &  Sainte 
Hélène ,  de  Jean  de  Fecchi  ;  &  au  der- 
nier Autel  il  y  a  un  Crucifix  ôc  Sain- 
te Brigiïe. 

Dans  la  petite  Rué'  qui  eft  à  côté 
de  cette  Eglife,  il  y  a  le  Collège  de  coiiegt 
Fuccioli ,  fondé  par  un  Prélat  de  ce  ii"ca<>" 
nom  ,  natif  de  la  ville  di  Cita  di  Ga- 
ftello  ,  &  Secrétaire  de  divers  Pa-- 
pes ,  qui  mourut  en  162.3.  On  y 
entretient  douze  Ecoliers, dont  huit 
doivent  être  de  fa  ville  :  ils  font  fous 
la  direction  des  Pérès  Jéfuites  :  on 
leur  atteigne  la  Philofophie ,  la 
Théologie  ,  &  le  Droit.  Le  Ta- 
bleau de  Saint  Jean  Se  Saint  Charles 
dans  la  Chapelle  de  ce  Collège,  eft 
du  Locatelli. 

Un  peu  plus  haut ,  fur  le  Mont 
de  Monte  Magnanopoli ,    partie  dus.D«- 
§uirinal)  ainfi  nommé  par  corrup-  j^onte 
tion  de  Balnea  Pduli ,    on  voit  la  Magna- 
magnifique  Eglife  de  S.  Dominique ,nopo 

avec 
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avec  un  Monaftére  de  Dames  Ro- 
maines ,  qui  y  furent  transférées  de 
Saint  Sixte  in  via  Appià  ,  au  tems 
du  B.  H.  Pie  V.  à  caufe  du  mauvais 
air.  Elles  firent  rebâtir  cette  Egli- 
fe  fous  Urbain  VIII.  d'une  forme 
magnifique  8c  galante,  par  Vincent 
de  la  Greca.  On  y  monte  par  un 
perron  ou  double  efcalier  à  balu- 
ftrcs.  La  première  Chapelle  à  droi- 
te ,  dont  l'Architecture  eft  du  Cav. 
Bernin ,  a  deux  Statues  de  marbre 
de  N.  Seigneur  ôc  de  la  Madelaine  , 
&  Antoine  Raggi.  A  la  féconde  il  y 
a  un  Tableau  de  Saint  Pierre  Mar- 
tyr ,  copie  du  'Titien ,  qui  eft  à  Vc~ 
nife.  L'Image  de  S.  Dominique  de 
Soriano  à  la  troifîéme,  eft  du  Moîa. 

Au  Maître  Autel  il  y  a  une  Ima- 
ge de  la  Vierge  ,  qu'on  tient  avoir 
été  peinte  par  S.  Luc.  D'un  côté 
il  y  a  une  bataille  du  Baldini^  6c  de 
l'autre  une  hiftoire  à  frefque  de 
Louis  Gentile.  Au  dcflus  il  y  a  une 
Gloire  ,  où  l'on  voit  les  Saintes  de 
l'Ordre  de  S.  Dominique ,  accompa- 
gnées de  grand  nombre  d'Anges, 
du  Canuti. 

A  la  première  Chapelle  de  l'au- 
tre 
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tre  côté ,  il  y  a  un  Chrifi  en  Croix  r 
&  à  Tes  pies  trois  Saints,  copie  du 
Cav.  Lanfranc.  Le  Tableau  de  la 
deuxième  Chapelle  eit.  de  \  Alegrini. 
A  la  dernière  Chapelle  il  y  a  une 
Notre  Dame  du  Rofaire  -y  &  à  Tes 
pies ,  S.  Dominique  &  Sainte  Cathe- 
rine de  Sienne ,  du  Romanelîi.  La 
voûte  de  l'Eglife,  où  l'on  voit  Saint 
Dominique  porté  par  les  Anges,  avec 
des  perfpe&ives  &  autres  orne- 
mens,  a  été  peinte  par  le  Canuti.  Il 
n'y  a  point  d'Eglife  à  Rome  qui  foit 
fi  riche  en  Argenterie,  qu'en  pofle- 
dent  ces  Religieufes,  &  qu'elles  ex- 
pofent  les  bonnes  fêtes ,  6c  en  par- 
ticulier le  fe.  Août. 

De  l'autre  côté  de  la  Rue  qui  va 
de  la  Torre  âel  Grillo  à  Monte  Caval- 
lo,  il  y  a  l'Eglife  &  Monaftére  de 
Sainte  Catherine  de  Sienne  du  tiers  sainte 
Ordre  de  S.  Dominique ,    bâtie  cn^heri" 
i  f  6*$ .  par  la  Signora  Portia  de  Ma/-  sienne. 
fimi.     L'Eglife  a  été  depuis  peu  re- 
bâtie avec  un  beau  Portique  à  l'en- 
trée, fermé  de  grilles  de  fer,  fous 
lequel  il  y  a  deux  Statues  de  Stuc 
.faites  par  François  RoJJï. 

A  la  première  Chapelle  à  droite, 

a 
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il  y  a  un  Tableau  de  Sainte  Marin 
Madelaine ,  qui  elt  une  bonne  co- 
pie. Le  Tableau  de  tous  les  Saints 
à  la  féconde,  eft  une  copie  de  celui 
qui  eft.  au  Je  fus,  fait  par  le  BaJJan. 
A  la  troifîême  il  y  a  un  Saint  Domi- 
nique de  bon  goût  &  coloris.  Les 
peintures  à  frefque  font  du  Vafco- 
mo. 

Le  grand  Autel  a  été  fait  derniè- 
rement fort  magnifique  ,  de  l' Ar- 
chitecture de  Melchiol  Maltois, 
qui  a  taillé  en  marbre  la  Sainte  Ca- 
therine de  Sienne  qu'on  voit  fur  l'Au- 
tel. D'un  côte  il  y  a  l'Image  de 
la  même  Sainte  qui  préfente  une  ro- 
fe  à  l'enfant  Je/us,  &  de  l'autre  l'Af- 
ibmption  de  la  Vierge  \  le  tout  de 
François  Rofe  Romain  5  qui  a  peint 
le  Père  Eternel,  &  autres  figures  du 
Dôme. 

La  Voûte  de  la  Chapelle  proche 
la  SacrifKe  a  été  peinte  à  frefque  de 
bon  goût  par  'Jean  Bâtifîe Efpe'rance. 
Le  tableau  de  l'Autel ,  où  il  y  a 
Sainte  Marie  Madelaine  &  autres 
Saints ,  eftde  Jean  Bàtifle  Ruggieri 
Bolonois.  Les  trois  Anges  de  bon 
goût  à  la  Chapelle  fuivante ,    font 

de 
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de  Fabio  de  la  Corgne',  6c  les  peintu- 
res à  frefque  de  la  voûte  font  de 
Jean  Paul  Alleman.  A  la  dernière 
chapelle  il  y  a  un  tableau  de  S.  Au- 
guftin  6c  de  S.  Nicolas. 

Prefque  vis-à-vis,  à  côté  de  Saint 
Dominique  il  y  a  la  Villa  Aldobrandi-  villa 
na,  qui  appartient  à  la  famille  Pam-  j^ljjjj., 
phile.  Le  Palais  eft  orné  de  Statues  «à. 
6c  Bas-reliefs.  Dans  les  appartemens 
il  y  a  plufîeurs  excellens  Tableaux , 
comme  les  portraits  de  Barthole  ÔC 
de  Balde  fameux  Jurifconfultes , 
peints  par  Raphaël  d'Urbin  -,  la  Ba» 
canale  du  Titien  j  la  Judith  ,  demi 
figure  du  même ,  qui  a  peint  aufîî 
«ne  Vierge ,  avec  S.  Jérôme  6c  S. 
Laurent  ;  le  Couronnement  de  la 
Vierge ,  ftAnnibal  Carache-,  \&PJiché 
qui  contemple  Cupidon  endormi  te- 
nant une  lampe  à  la  main,  premiè- 
re manière  du  même  ;  une  autre  Ba- 
canale  de  Jean  Belin  j  le. Portrait  de 
la  Reine  Jeanne ,  de  Léonard  de  Vin- 
ci ,  6c  autres  du  même,  6c  du  Co- 
reggiO)  Jule  Romain,  Georgion,  6c 
autres  bons  Maîtres;  une  peinture  à 
frefque  du  tems  des  Anciens  Romains, 
qui  repréfente  un  mariage.  Le  Jar- 
(Dd  z)  din 
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din  a  des  allées  de  bouis  ornées  de 
Bafes  ôc  Sépulchres  anciens.  La  fa- 
çade du  Palais  eft  ornée  de  Bas-re- 
liefs. Dans  le  Palais ,  les  Buft.es 
d1 'Homère ,  Virgile ,  Marcel ',  Ôc  *SY- 
né  que  i  Venus  à  cheval  fur  un  paon  j 
un  Hermaphrodite  affis ,  avec  un 
Faune ,  ouvrage  rare  &  délicate- 
ment travaillé  ,  Se  autres  curiofî- 
tés. 

Un  peu  plus  haut ,  du  côté  du 

Septentrion,  fur  Monte Cavallo,  eft 

s.  syi-    YEg\iCcdeS.Syfoeftre9  qui  eft  def- 

Montc    fervie  par  les  Clercs  Réguliers  dits 

GavaUo.  Théatins ,  dont  TOrdre  fut  fondé 

par  S.  Gaétan  Tlriene  en  ifff5   $C 

approuvé  par  le  Pape  Paul  IV.  Ca- 

raffa,  qui  avoit  été  Evêque  âeChié- 

îi  dans  Y Abruzze  9  autrefois  appellée 

Théate.     Sous  Grégoire  XIII.   leur 

Eglife  fut  renouvellée,  &  c'eft  une 

des  plus  belles  de  Rome ,  quoi  que 

petite. 

La  chapelle  de  S.  Sylvejlre ,  qui 
eft  la  première  à  droite  en  entrant, 
a  un  Tableau  à  huile  du  batême  de 
Conflantin  bâtifé  par  Saint  Syfoeftre , 
avec  plufieurs  autres  peintures  à 
frcfque  ,    le  tout  d' 'jivancino  Nuci. 

A 
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A  la  chapelle  fuivante  il  y  a  un  Ta- 
bleau fur  toile,  de  Jaques  Palme  le 
jeune,  Vénitien  >  8c  les  autres  pein- 
tures à  frefque,  comme  aum*  les 
grandes  figures  hors  la  chapelle  y 
font  du  même  Avancino. 

Le  Tableau  de  la  troifiëme  Cha- 
pelle, qui  fert  de  bordure  à  une  I- 
mage  de  la  Vierge  ^  a  été  peint  par 
Jacinte  Geminiano ,  qui  y  a  repréfen- 
té  le  B.  H.  Pie  V^  le  Card.  Alexan- 
drin fon  Neveu ,  8c  plufieurs  Anges. 
L'Hiftoire  de  Nôtre  Dame  peinte  à 
frefque  dans  la  même  Chapelle,  eft: 
du  Nebbia. 

Le  Tableau  de  S.  Gaétan  à  l'Au- 
tel dans  la  Croifée ,  eft  d' Antoine  de 
Mejjine  élève  du  Dominicain ,  retou- 
ché par  fon  Maître  y  8c  les  caprices- 
peints  dans  la  muraille  font  du  Père 
Zoccolino. 

Le  Maître  Autel  eft  ifolé,  8c  a  un* 
Tabernacle.  Dans  le  Chœur  des 
Religieux  il  y  a  deux  Tableaux  de 
S.  Pierre  8c  S.  PavÀ^  de  frère  Bar- 
îhélémi  de  Savignant  Jacobin  5  mais 
le  Saint  Pierre  eft  fort  eftimé,  pour 
avoir  été  retouché  par  Raphaël. 

La  première  voûte  du  Chœur  a 
(Dd  4)  été 
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été  peinte  par  Jean  Albert  -,  &  la  fé- 
conde ,  où  il  y  a  de  belles  perfpeéti- 
ves,  elt  de  P.  Zoccolino  Théatin  de 
Céféne. 

De  l'antre  côté  de  la  croifée  il  y 
a  une  belle  Chapelle ,  appartenante 
aux  Signori  Bandinï ,  de  l' Archite- 
cture à? Honoré  Lonchi.  Le  Tableau 
de  l'Afîbmption  de  la  Vierge,  avec 
les  douze  Apôtres ,  eft  de  Scipion  Gaé- 
tan?. Les  quatre  ronds  fous  le  dô- 
me de  cette  Chapelle,  font  des  ex- 
cellentes peintures  du  Dominicain  : 
l'une  eft  l'hiftoire  âCEJîher-,  l'autre , 
David  qui  danfe  en  jouant  de  la  har- 
pe devant  l'arche ,  Salomon  afîis  fur 
l'on  throne ,  Se  Judith  qui  tient  la 
tête  diHoloferne.  Les  Statues  de 
marbre  de  Sainte  Marie  Madelaine 
&  de  S.  Jean  font  de  X  Algardi,  6c 
les  autres  de  divers  autres. 

La  Nativité  de  N.  Seigneur  6c  une 
Gloire  d'Anges  à  la  Chapelle  fuivan- 
te,  font  de  Marcel  Venufti.  Les 
peintures  à  frefque  de  la  voûte,  où 
il  y  a  d'autres  Anges ,  aux  côtés  le 
Maryre  des  Innocens,  l'Apparition 
de  l'Ange  à  S.Jofepb,  l'Annoncia- 
tion de  la  Vierge y  font  de  Raphaêlin 
de  Reggze.  Le 
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Le  Saint  Dominique  &  Sainte  Ca- 
terine  de  Sienne  à  la  Chapelle  du  mi- 
lieu ,  font  de  frère  Mariani  Feti,  fi- 
nis par  Mariotto  Albertinelli.  L'Hi- 
floire  de  Sainte  Marie  Madelaine  aux 
côtés,  avec  des  excellens  païfages,. 
eft  de  Poïidore  6c  Maturin  de  Cara- 
vagio.  La  Voûte  6c  les  peintures 
en  dehors,  à  frefque,  font  du  Cav. 
à'Arpino. 

La  dernière  Chapelle  a  été  peinte 
par  Jean  Bâtifte  de  Novarre.  Les 
peintures  fur  la  porte  font  du  P.  Ca- 
feïïi)  6c  autres  Théatins.  La  mul- 
tiplication des  cinq  pains  dans  leRé*- 
feétoir ,  eft  de  Blaife  Boiti ,  qui  a 
peint  aulîl  N.  Seigneur  au  milieu  des 
Docteurs  dans  la  Bibliothèque.  Aux 
deux  côtés  de  la  porte  del'Eglife, 
en  dedans,  il  y  a  deux  magnifiques 
Tombeaux  de  marbre,  avec  les  Ur- 
nes ,  Buftes ,  6c  Infcriptions  nécef- 
faires  -,  l'un  du  Cardinal  Bentivoglic , 
6c  l'autre  de  Profper  Farinacius  fa- 
meux Jurifconfulte, 

Prefque  vis-à-vis,  au  fond  d'une 

grande  Cour  ceinte  de  murailles,  il 

y  a  le  beau  Palais  commencé  par  le 

Cardinal  Scipon  Borghéfe  fur  les  Bains 

(Dd  f)  do- 
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du  grand  Conftantin.  Ses  héritiers 
*4a£à-  vendirent  la  place  au  Cardinal  Ma* 
*•  zarin  qui  le  fit  bâtir,  &  que  le  Duc 
de  Nevers  fon  Neveu  a  vendu  à  la 
Maifon  Rofpigliofi.  Il  a  été  com- 
mencé de  l'Architecture  de  Flami- 
rtio  PontiO)  continué  par  Jean  Fla- 
man ,  6c  achevé  par  Charles  Mader~ 
ne.  Il  y  a  quantité  de  belles  pein- 
tures à  frefque,  aux  lambris  6c  aux 
frifes  des  Chambres  6c  Galeries ,  par 
Bernard  Caftelli ,  Pierre  Paul  Gob- 
bio>  &  Philippe  de  Angeli  Napolitain. 
Dans  les  galeries  fur  le  Jardin,  il 
y  a  les  neuf  Mufes^  peintes  à  frefque 
par  Horace  Gentilefchi;  &  les  perfpe- 
&ives  du  même  côté  font  tiAugujlin 
jlajb  Romain. 

La  Treille  dans  la  Galerie  qui  eft 
vers  Sainte  Agathe  ,  avec  plufieurs 
Animaux  fort  naturels,  6c  d'excel- 
lens  Païfàges  de  PaulBril^  6c  la  Fa- 
ble de  P fiché  )  avec  diverfes  figures 
&  ornemens,  font  de  Louis  Civoli} 
le  tout  à  frefque. 

Mais  l'ouvrage  le  plus  fingulier 
eft  dans  la  voûte  de  la  Galerie,  ou 
petit  Palais  qui  à  vue  fur  la  Place  de 
Monte  Cavallo.    C'efl  le  Triomphe 

de 
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de  l'Aurore,  afîife  dans  Ton  char  ti- 
ré par  quatre  chevaux ,  &  accom- 
pagnée des  heures ,  avec  des  ex- 
prefîlons  fi  vives ,  que  c'eft  une 
des  plus  belles  pièces  de  Rome , 
&  un  des  meilleurs  Ouvrages  de 
Guido  Reni.  Les  deux  Cavalcades 
de  la  Frife  font  &  Antoine  'Tem- 
pête; ôc  les  Païfages,  de  Paul  Br il. 
Dans  la  fale,  6  grands  Tableaux  de 
la  fable  àHArmide  ,  peints  par  Y  Al- 
banie te  Bain  de  Diane,  du  mêmes 
Adam  &  Eve,  du  Dominicain-,  An- 
dromède, de  Guido  Reni  3  la  mort  de 
Sanfon,  àviPouJJïn,  &c. 

L'Hifloire  âCArmide,  quand  elle 
trouva  Renaud  qui  dormoit ,  repré- 
fentée  dans  la  voûte  de  la  Chambre 
proche  la  galerie ,  eft  du  Cavalier 
Baglioni  3  &  dans  l'autre  Chambre 
il  y  a  une  autre  peinture  à  frefque 
àArmide  dans  Ton  char ,  peinte  par 
le  Cav.  Dominique  PaJJignano. 

En  fortant  de  ce  Palais  ,  il  faut 
voir  fur  la  Place  de  Monte  Cavallo, 
les  deux  chevaux  de  marbre  que  le 
Grand  Conjlantin  avoit  fait  transpor- 
ter à' Egypte,  pour  l'ornement  de  fes 
Bains ,  qui  étoient  à  l'endroit  où 
(Dd  7)  efl 
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cft  à  préfent  le  Palais  Rofpigliofi^  & 
que  Sixte  'V.  fit  mettre  fur  cette 
Place ,  pour  fervir  de  point  de  vue 
à  h  ViaPia,  qui  commence  au  mê- 
me lieu.  On  lit  fur  la  Baze  de  l'un 
de  ces  Chevaux,  Opus  Phidi.'e  j 
&  fur  celle  de  l'autre,  Opus  Pra- 
xitellis. 


Defcription  du  Palais  du  Pape ,  dit 

à  Monte  Cavallo ,  ou  fur 

le  Quirinal. 

Grégoire  XIII.  commença 
à  faire  bâtir  ce  Palais,  afin  que 
les  Papes  y  pufTent  venir  changer 
d'air  quelque  fois ,  ayant  acheté  la 
place  du  Gard.  d'EJJe ,  à  qui  elle 
appartenoit.  Il  fe  fervit  à  cet  effet 
de  l' Architecte  Flamimo  Pontio  Lom- 
bard. Cet  Edifice  fut  continue  par 
Oclavien  Mafcherino ,  6c  fur  ion  deC- 
fèin  on  fit  PEfcalicr  à  limace y  l'ap- 
partement Noble,  le  portique, &  la 
loge  ou  galerie  où  eft  l'Horloge. 
Sixte  V.  continua  ce  bâtiment  le 
long  de  1a  Via  Pia, de  l'Architectu- 
re du  Cavalier  Dominique,  Fontana, 


J>aS.( 


Tue du  Palais  d&J'ape   da-ns  le  Quirisuzl Ma    ^Hernie   Cwadl<?,de  deux.  Cotez. 

j  Grututa  et  jrrmcipale  Borie  dusPalais  avec  la,  aauerie  dessus'  de  la,  'dienedieticn .    z  ■  Callerie  et  ItrrJeae  du,  \Palais ,  ^..Demeure  de  laiTam. 
déjà.  Sainteté '.  f  .  Crande  "Thir-  de  II,  Carde  Suisse  .  j; .  Carde  à,  Cheval .  S.  Carde  à,j>ie'.  y.  Clevaux   et-  Ccwsses  antiques  .  #.  'Tûntain^,  do* 

la.pùue  de  yXcnte   Cavalto. g .'Rue  qui.  va,  à  la.  Ibrle  d'ie . 
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Clément  VIII.  y  fit  faire  plufieurs 
ornemens ,  &  embellir  le  Jardin. 
PaulV.  l'acheva  &  fit  faire  la  gran- 
de Sale  ,  la  Chapelle  ,  &  les  appar- 
temens  qui  en  font  proches  :  il  fit 
aufiï  paver  la  cour,  &  faire  le  dou* 
ble  Efcalier  de  l'Architecture  de 
Charles  Maderne. 

Urbain  VIII  y  a  fait  aufîî  faire  la 
loge  de  la  bénédiction,  en  1635" , 
par  le  Cavalier  Bernin  5-  &  Alexan- 
dre VII,.  a  fait  faire  le  long  Appar- 
tement qui  eft  fur  la  Via  Pia ,  pour 
y  loger  la  Famille  Papale  ;  &  leCav. 
Bernin  en  fut  l'Architecte. 

Sur  la  principale  porte ,  qui  eft 
accompagnée  de  deux  colonnes  de 
marbre  d'Ordre  Ionique ,  lefquelles 
foutiennent  un  balcon  de  pierre,  il 
y  a  les  Statues  couchées  de  S.  Pierre 
Se  de  S.  Paul  ;  la  première  taillée 
par  Etienne  Maderne ,  ôc  l'autre  par 
Guillaume  Bertelot  -,  &  la  N.  Dame 
fur  la  porte  du  Balcon ,  eft  du  ci- 
fèau  de  Pompée  Ferrucci. 

La  cour  eft  longue  de  1  f  0  pas  6c 
entourée  de  portiques.  Le  double 
Efcalier,  qui  eft  fort  fpacieux ,  con* 
duit  d'un  côté  à  l'Appartement  du 

Pa- 
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Pape,  &  de  l'autre  à  la  grande  Sale, 
où  il  y  a  un  riche  plafond  tout  do- 
ré, au  milieu  duquel  on  voit  les  Ar- 
mes de  Paul  V.  Les  ffifes  tout  au- 
tour ont  été  peintes  par  les  plus  ha- 
biles gens  de  ion  Pontificat ,  qui  y 
ont  repréfenté  plufieursHiftoires  du 
vieux  &  du  nouveau  Teftament. 

La  muraille  du  côté  de  la  Cha- 
pelle ,  &  celle  qui  eft  vis-à-vis  a 
été  peinte  par  le  Cav.  Lanfranco.  A 
celles  du  côté  des  fenêtres  ôt  de  la 
porte  ,  Charles  Vénitien  y  a  fait 
plufieurs  peintures  j  mais  elles  ne  font 
pas  de  la  force  du  premier. 

Le  Bas-relief  de  marbre  fur  la 
porte  de  la  Chapelle ,  qui  repréfen- 
té N.  Seigneur  qui  lave  les  pies  aux 
Apôtres  ,  eft  de  l'a  dé e  Landini  Flo- 
rentin. Les  Anges  qui  foutiennent 
les  Armes  du  Pape  ,  font  ,  celui  à 
main  gauche,  de  Pierre  Bernin^  & 
celui  a  droite,  de  BertclofFrànçois. 
La  Chapelle  eft  vafte  &  magnifi- 
que. La  voûte  eft  ornée  de  Stucs 
dorés  et  parfaitement  comparus. 

En  fortant  de  la  Sale  ,  on  entre 
dans  l'appartement  proche  la  Cha- 
pelle, où  l'on  entre  par  une  fuite  de 

Cham- 
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Chambres,  dont  les  frifes  ont  été 
prefque  toutes  peintes  par  Pajcal 
Catti  àyJefi  ,  excepté  celle  de  la  pe- 
tite chambre  proche  la  Chapelle  , 
qui  a  été  peinte  d'une  parfaite  ma- 
nière ,  6c  d'une  étude  fînguliére  „ 
par  Annibal  Carache  -,  6c  par  tout  on 
voit  les  Armes  de  Paul  V. 

On  entre  enfuite  dans  une  grande 
&  belle  galerie  ,  qui  a  un  plafond 
doré ,  6c  qu1 'Alexandre  VIL  a  fait 
peindre  par  les  plus  habiles  Peintres 
de  Ton  tems.  On  y  voit  plufieurs 
Hiftoires  Saintes  y  favoir,:  dans  l'o- 
vale qui  eil  fur  la  première  fenêtre  y 
commençant  à  faire  le  tour  à  main 
droite  ,  Jean  François  Bolonois  y  a 
repréfenté  le  Ruiflbn  ardent  y  6c  en- 
tre les  fenêtres  il  y  a  un  grand  Ta- 
bleau du  partage  de  la  Mer  rouge , 
fait  par  Jean  Miele. 

La  Terre  de  promifïïon,  fur  l'o- 
vale de  la  deuxième  fenêtre,  a  été 
peinte  par  le  même  Jean  François  ', 
Se  la  grande  Hiftoire  du  pafTage  de 
la  Mer  Rouge  eft  de  Guillaume  Cour- 
fois  dit  le  Bourguignon. 

Gédéon  qui  tire  la  rofée  d'une 
peau  de  chèvre,  fur  l'ovale  de  la 

troi- 
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troifiême  fenêtre ,  cft  de  Salvatore 
Rofa;  &au  grand  Tableau  qui  fuit, 
Lazare  Baldi  a  peint  le  petit  David 
qui  tuë  le  Géant  Goliath. 

A  l'Ovale  fuivant  il  y  a  le  Juge- 
ment de  Salomon ,  peint  par  Charles 
Ceji.  L'Hiftoire  de  Cirus  dans  le 
dernier  grand  Tableau  de  ce  côté  , 
eit  de  Cyro  Ferri ,  qui  a  peint  l'An- 
nonciation dans  le  dernier  ovale. 

A  la  façade  qui  termine  cette  ga- 
lerie ,  on  voit  la  Nativité  de  N. 
Seigneur  avec  grand  nombre  de  figu- 
res de  Charles  Maraita;&  dans  l'ovale 
fur  la  première  fenêtre  de  l'autre  cô- 
té ,  Gilles  Scor  Alleman  y  a  peint  la 
Création  de  l'homme. 

Au  premier  intervale  d'entre  les 
deux  fenêtres ,  la  même  proportion 
de  l'autre  côté  étant  ici  obfervée , 
Jean  Ange  Canini  y  a  peint  le  Père 
Eternel  qui  chaiïe  Adam  &  Eve  du 
Paradis  terreftre.  Le  Sacrifice  d'yf- 
bel  fur  l'ovale  de  la  deuxième  fenê- 
tre, eft  du  même  Gilles  Scor. 

L'Arche  âcNoë,  où  tous  les  ani- 
maux entrent  dans  le  grand  Ta- 
bleau ,  eft  de  Jean  Paul  Scor ,  frère 
de  Gilles-,  6c  le  Déluge,  repréfentc 

dans 
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dans  l'ovale  fuivant ,  cil  de  Gilkt 
S  cor. 

Le  Sacrifice  &  Abraham  efr,  de 
"Jean  Ange  Can'mi  j  6c  Ifaac  avec 
l'Ange  fur  la  fenêtre  prochaine,  efl 
de  'Jean  François  Bolonois. 

Jacob  8c  Efa'ù  au  dernier  grand 
Tableau  de  ce  côté  ,  elt  de  Fabrice 
Chiari-y  &c  au  dernier  ovale,  le  mê- 
me Jean  François  y  a  peint  Jofepb 
vendu  par  fes  frères. 

Du  côté  par  où  l'on  entre  ,  on 
voit  Jofeph  adoré  par  fes  frères,  de 
François  Àfola  Suifiè.  Les  figures 
cv  autres  ornemens  à  clair  obfcur, 
qui  lient  ou  unifient  tous  ces  Ta- 
bleaux ,  font  du  Chiari ,  du  Canini 
du  Cefi)  Scor ,  ÔC  autres.  Les  Païfa- 
ges ,Perfpecl:ives,  Colonnes,  ôc  ver- 
dures, font  de  Jean  François  tkjean 
Paul  Scor. 

Entrant  dans  les  appartenons  fous 
l'Horloge,  on  paffe  dans  une  petite 
galerie ,  peinte  du  tems  d'Urbain 
VIII.  On  y  voit  tous  les  bâtimens 
&  réparations  qu'il  fit  faire  durant 
fon  Pontificat  ,  tirées  en  perfpe- 
<5tives ,  8c  accompagnées  de  Paï- 
fages,  par  Jean  François  Bolonois. 

Le 
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Le  Pape  Innocent  XII.  a  tait  mettre 
dans  la  muraille  ,  fous  le  Cadran  , 
une  belle  Mofaïque  qu'on  voit  de  la 
Cour,  où  il  y  a  la  Sainte  Vierge  qui 
tient  l'Enfant  Je  fus  au  cou ,  lequel 
donne  la  bénédiction  au  peuple  -,  du 
deflein  de  Charles  Maratta,  dont  le 
Tableau  original  eft  dans  la  cham- 
bre du  Conftiloire  d'hiver. 

On  trouve  enfuite  une  autre  ga- 
lerie plus  petite  que  la  précédente  , 
peinte  de  la  même  manière  par  le 
même  Jean  François.  On  dit  qu' '  Au- 
guftin  PaJ/i  aflez  bon  Peintre ,  par- 
ticulièrement pour  les  perfpcdHves, 
y  a  aufli  travaillé. 

Les  appartenons  de  Grégoire 
XIII.  contiennnent  un  grand  nom- 
bre de  Chambres,  dont  les  lambris 
font  dorés.  Les  frifes  font  peintes 
la  plupart  par  le  Cavalier  à'Jîrpino , 
qui  a  peint  aufli  dans  une  Chapelle 
diverfes  Hiftoires  de  Saint  Grégoire 
le  Grand,  d'une  manière  fort  belle 
&  bien  entendue'. 

Outre  diverfes  peintures  qu'on 
voit  en  faifant  le  tour  de  cet  appar- 
tement, tant  à  frefque  dans  les  fri- 
fes &  entre  les  fenêtres ,  que  Ta- 
bleaux 
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bleaux  à  huile  fur  toile  ;  il  y  a  un 
Ecce  Homo  de  XAlbane ,  fur  toi- 
le de  tête ,  qui  eft.  attaché  au  che- 
vet du  lit  du  Pape. 

En  entrant  dans  l'appartement 
qui  a  vue  fur  le  Jardin  du  côté  du 
Levant,  on  trouve  une  petite  Cha- 
pelle en  forme  de  Croix  Gré  que  ^  de 
bonne  Architecture ,  terminée  en 
Dôme,  ornée  de  belles  peintures  de 
Guido  Reni ,  qui  a  peint  l'Annoncia- 
tion de  hFkrge  au  Tableau  de  l'Au- 
tel. Les  quatres  Angles  fous  le  Dô- 
me, 6v  l'ovale  au  deflus  de  l'Autel, 
où  il  y  a  la  Préfentation  de  la  Vier- 
ge^ font  de  YAlbano.  Cet  apparte- 
ment contient  les  Sales  d'audience 
&  la  Chambre  du  Confiftoire:  Elles 
font  lambriiTées  &  garnies  de  riches 
meubles ,  &  de  belles  tentures  de 
Damas  cramoifî,  enrichies  de  den- 
telles &  franges  d'or. 

Dans  la  voûte  de  la  grande  Sale , 
où  l'on  tient  le  Confiftoire  public  , 
6c  où  finit  le  tour  du  Palais,  parce 
qu'elle  eft  proche  de  l'Efcalier}  il  y 
a  une  perfpective  fort  bien  entendue 
& AHgujlin  îajji  ,  au  milieu  de  la- 
quelle on  voit  les  armes  de  Paul  V. 

fou- 
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foutenucs  de  deux  Anges  ;  6c  autour 
de  la  perfpcctive  il  y  a  diverfes  figures, 
qui  repréfentent  des  vertus ,  pein- 
tes de  bon  goût  par  Horace  Gentikf- 
chi. 

En  defcendant  dans  les  apparte- 
nons d'enbas,  où  loge  le  Cardinal 
Patron  ou  Miniftre ,  il  y  a  plufîeurs 
chofes  dignes  de  remarque  ;  cntr'au- 
tres,  une  petite  Chapelle  peinte  en- 
tièrement par  Baltafar  Croce.  Au- 
tour de  la  baffe  Cour,  il  y  a  plu- 
fîeurs appartemens ,  où  loge  une 
partie  de  la  famille  Papale  ;  6c  fur  la 
grande  porte ,  par  où  l'on  va  en  Pla- 
ce d'E/pagne ,  on  voit  un  S.  Pierre 
du  Lanfrancj  &  un  S.  Paul  du  Gui' 
de  ,  prefque  tous  effacés  par  les  in- 
jures de  l'air. 

Le  Jardin  eft  fort  délicieux.  Il 
contient  un  mille  de  circuit.  Urbain 
VI1L  l'a  fait  enfermer  de  murailles 
fi  hautes ,  qu'il  femble  que  ce  foient 
les  boulevars  d'une  Ville.  Il  eft  fort 
bien  cultivé.  On  y  voit  de  beaux 
parterres  remplis  des  fleurs  les  plus 
rares,  avec  un  grand  nombre  de 
Citroniers ,  Orangers ,  6c  Grena- 
diers. Ilyaaufîi  une  volière  peu- 
plée 
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plée  des  oifeaux  les  plus  rares ,  & 
dont  le  chant  eft  très-harmonieux. 
Pour  les  Fontaines  &  jets  d'eau ,  il 
y  en  a  quantité.  On  y  voit  un  cabi- 
net orné  de  Mofaïques ,  appelle  le 
Mont  Pamajfe  ,  où  Clément  IX. 
donnoit  quelque  fois  audience.  Il  y 
a  un  petit  Mont  en  forme  de  Ro- 
cher ,  fur  lequel  on  voit  Apollon  & 
les  neuf  Mufis  de  relief ,  qui  tien- 
nent chacun  un  inftrument  Mufi- 
cal ,  que  la  force  de  l'eau  fait  jouer. 

La  Rue  qui  commence  à  'Torre  del 
Grillo  ,  &  qui  va  jufqu'à  la  Place  de 
Monte  Cavalh  où  font  les  Chevaux 
de  marbre  ,  &  delà  jufqu'à  la  Porte 
Pia  ôc  à  Sainte  Agnès  hors  des 
murs,  fut  ainfi  nommée  de  Pie IV \ 
qui  l'a  fît  redrefler  &  tirer  au  cor- 
deau à  perte  de  vue.  Le  long  de  cette 
Rue  il  n'y  a  prefque  que  desEglifes, 
ou  des  Murailles,  &  des  Jardins. 

La  première  Eglife  eft  vis- à-vis 
le  Palais  du  Pape.  Au  coin  de  la  Rue 
par  où  l'on  va  à  Notre  Dame  des  sainte 
Monts ,  eft  l'Eglife  de  Sainte  Marie »JJ"jfe 
Madelaine  ,  avec  un  Monaftére  deiaineà 
Jacobines ,  où  il  n'y  a  rien  de  confî-  JJJJJ 
dérable.  io. 

Tom.III.    (Ee)    A 
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A  quelques  pas  plus  loin ,  du  mê- 
me côte  ,  il  y  a  le  Monaftére  des 
Saint*    Capucines  de  Sainte  Claire  du  S.  Sa- 
Ss^ca-  crement ,  qui  a  été  bâti  des  aumô- 
pucincs.  nés  recueillies  par  la  Confrairie  du 
S.  Sacrement.     Le  S.  François  & 
la  Sainte  Claire ,  peints  debout  aux 
côtés  de  la  porte  de  l'Eglife ,  font 
du  Cav.  Romain^  qui  a  peint  aufîî 
le  Couronnement  de  la  Vierge  fur  le 
Maître  Autel. 

A  l'Autel  à  main  droite ,  il  y  a  un 
Chrift  mort  &  autres  figures  peintes 
par  Jaques  del  Conti,  qui  a  peint  auflî 
le  Saint  François  qui  reçoit  les  ftig- 
mates  à  l'Autel  vis-à-vis  -y  &  le  Cru- 
cifix du  Maître  Autel  eft  de  Marcel 
Venujli. 

On  trouve  enfuite  l'Edifice  qui 
s.  An-  fert  de  Noviciat  aux  Je  fuites,  avec 
Nod-  ^a  De^e  Erglifc  en  ovale  dédiée  à 
ciatdcs  l'Apôtre  S.  André ,  bâtie  aux  dé* 
jefuitcs.  pens  du  prince  Pamphiie  .    de  pAr. 

chiteéhire  du  Cavalier  Bernin:  Elle 
ell  toute  incruftée  de  marbres  &  au- 
tres pierres  de  prix  ,  foutenuë  de 
grofies  colonnes  de  même  ,  ornée 
de  (lues  dorés,  &  terminée  en  Dô- 
me.   Le  Saint  André ,  &  plufieurs 

An- 
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Anges  de  ftuc  au  haut  de  l'Eglife  , 
font  &  Antoine  Raggi  -,  &  les  deux 
Anges  fur  la  porte,  qui  foutiennent 
un  ecriteau  ,font  de  JeanChampagne 
François. 

Au  Tableau  de  la  première  Cha- 
pelle à  droite ,  il  y  a  un  S.  François 
Xavier  expirant ,  &  autres  figures 
du  Bachiche.  Les  peintures  de  la 
Chapelle  fuivante ,  où  il  y  a  un  Chrifi 
mort  fur  T  Autel  d'un  côté,  fa  fla- 
gellation de  l'autre ,  le  même  Sau- 
veur qui  porte  fa  Croix ,  Se  dans 
la  voûte  le  Père  Etemel',  le  tout  de 
forte  manière  de  Jacinte  Brandi. 

Le  Martire  de  S.  André  au  Maî- 
tre Autel  eft  de  Guillaume  Courtois  ; 
Se  à  la  Chapelle  fuivante  il  y  a  un 
Tableau  de  Nôtre  Dame  de  Cyro 
Ferri.  Le  Corps  du  Bien-heureux 
Stanijlaus  Kojlka  Jéfuite  Polonois, 
repofe  en  cette  Egiife.  On  voit  fa 
Statue  de  marbre,  grande  comme 
le  naturel,  couchée  fur  fon  lit  dans 
la  chambre  où  il  eft  mort,  à  préfent 
convertie  en  Oratoire,  auquel  le  Pa- 
pe Clément  XL  a  attribue  quantité 
d'Indulgences.  La  draperie  de  fà 
robe,  qui  eft  de  marbre  noir,  fait 
(Ee  2.)  un 
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un  beau  contraire  avec  la  tête,  les 
mains,  Se  les  pies,  qui  font  de  mar- 
bre blanc  >  le  tout  taillé  de  grand  goût 
par  Mr.  le  Gros  fculpteur  François. 

Le  Jardin  du  Noviciat  étant  à 
l'endroit  le  plus  élevé  du  Ghtirinal^ 
eft  en  bon  air,  &  a  une  belle  vue. 
Les  Efpalicrs  de  Jafmins  &  de  Lau- 
riers, des  rangées  de  Cyprès  qui  for- 
ment de  belles  allées,  les  Myrtes  qui 
renferment  les  partéres  à  fleurs, ren- 
dent ce  lieu  tout-à-fait  charmant, 
aufîi  bien  qu'un  Bofquet  de  Chênes 
verds.  L'Eau  n'y  manque  pas,  quoi 
qu'il  n'y  ait  qu'une  fontaine ,  qui 
vient  de  Termini  jmais  elle  fait  jouer 
divers  jets  d'eau. 

Dans  la  valée  derrière  S.  André , 
du  côté  du  Midi  il  y  a  l'Eglife  de 
vital.  S.  Vital  annexée  au  Noviciat.  Elle 
eft  fort  ancienne  >  car  elle  fut  bâtie 
fous  Innocent  I.  en  416  ,  des  deniers 
d'une  femme  dévote  nommée  Ve- 
fiine  la  parente  ;  êc  elle  fut  dédiée 
aux  Saints  frères  Martyrs  Gervais  & 
Protais.  On  ne  fçait  depuis  quand 
on  lui  a  donné  le  nom  de  S.  Fi' 
tal  :  Ce  qu'il  y  a  de  certain  eft 
qu'il  étoit  père  de  ces  deux  Martirs, 

ma- 
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mari  de  Sainte  Valérie ,  Se  qti'il  fut 
enterré  tout  vif  pour  la  Confefîîon 
du  nom  de  N.  Seigneur.     La  Sta- 
tion y  eft  le  Vendredi  après  le  deu- 
xième Dimanche  de  Carême.    C'é- 
toit  autrefois  une  Collégiale  :  mais 
quoi  que  Sixte  IV.   l'eût  reftaurée 
en  i-47f ,  elle  étoit  néanmoins  aban- 
donnée   quand    Clément    VIII.   en 
ifpf.   la*  donna  aux  Pérès  Je  fuit  es. 
Le  P.  Aquaviva  Général  de  la  Com- 
pagnie de  Je fus ,  l'a  fait  embellir  de 
peintures.     Tous  les  Vendredis  de 
l'année  on  y  diitribuë  un  pain  à  tous 
les  pauvres  ,•   qur  y  concourent  en 
grand  nombre  >    mais  on  leur  fait 
réciter  auparavant  quelques  prières 
avec  le  Catéchifme  ;    6c  plufieurs 
Novices  les  font  aflembler  par  pe- 
lotons ,    Se  leur  font  des  Sermons 
©ù  difeours familiers  pour  s'exercer, 
8c  inculquer  à>  ces  pauvres  gens  les 
principes  de  leur  créance.   Les  por- 
tes de  cette  Eglife  font  de  bois  de 
noyer  à  Bas-reliefs  de  Sculpture  hi- 
floriée. 

La  façade  de  l'Eglife  fous  le  por- 
tique a  été  peinte  par  le  P.  JeanBà- 
tijle  Flaminio  )  qui  a  peint  à  huile 
(Ee  3)        deux 
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deux  Tableaux  aux  côtés  du  grand 
Autel.  Les  peintures  de  la  Tribu» 
ne,  où  l'on  voit  entr'autres  N.  «SW- 
gneur  qui  porte  la  Croix ,  font  &  An- 
dré Commode ,  qui  a  peint  à  frefque 
le  Martyre  des  deux  Saints  Frères 
plus  bas  5  &  l'Hiltoire  de  S.  Vital  y 
a  frefque ,  aux  deux  côtés  de  la 
Tribune,  elt  du  Ciampeli. 

Entre  le   Noviciat  des   Je  fuit  a 
&  le  Quarrefour  des  Quatre  Fontai- 
nes dans  la  Via  Pia  ,  il  y  a  l'Eglifé 
sainte    de  Sainte  Anne ,  avec  un  Couvent 
aiixqua-de    Carmes    déchauflés    Efpagnols: 
tre  Fon-  L'Eglifé  elt  petite,  mais  d'une  Ar- 
chiteéture  galante.     11  y  a  un  Ta- 
bleau de  la  Samaritaine ,  qu'on  croit 
être  un  original  du  Barocci.  Le  Ta- 
bleau de  la  Sainte  Famille  au  Maître 
Autel ,  elt  de  bonne  main. 
Joignant  cette  Eglife  elt  celle  de 
s. char-  S. Charles ,  qui  elt  moderne,  &  d"u- 
lesaux   nc  Architcéture  fort  mignone  du 
Fonçai-  Boromini.     Elle  appartient  aux  Re- 
ligieux Efpagnols  de  l'Ordre  de  la 
Sainte  Trinité  Rédemption  des  Cap- 
tifs.    L'Image  du  Crucifix,  &  au- 
tres figures  au  Tableau  de  la  pre- 
mière Chapelle  à  droite,  elt  de  Jo- 
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fiph  Milanois.  A  l'autre  Autel  il  y 
a  un  Tableau  de  Jean  Dominique  Pé- 
rufin.  La  Sainte  Trinité  au  Maître 
Autel ,  S.  Charles ,  &  autres  Saints 
à  huile ,  peints  fur  la  muraille  ,  ôc 
l'Annonciation  fur  la  porte  de  l'E- 

flife ,   font  de   Monfïeur  Mignard 
rançois. 

De  l'autre  côté  ,  la  Nôtre  Dame 
au  premier  Autel  eft  du  Romaneîliy 
&  au  dernier  Autel  il  y  a  un  Tableau 
du  même  Jean  Dominique.  Dans  la 
Bibliothèque  il  y  a  un  beau  Tableau 
&  Horace  Borgiani^  où  l'on  voit  S. 
Charles  qui  adore  la  Sainte  Trinité, 
&C  qui  étoit  autrefois  au  Maître 
Autel. 

En  cet  endroit  il  y  a  le  plus  beau 
Quarrefour  de  Rome^  par  la  rencon-  Quarre- 
tre  de  la  StradaFelice^  qui  commen-  Sre 
ee  à  la  'Trinité'  du  Mont ,  ÔC  fe  termine  Fontar 
à  Sainte  Marie  Majeure.     Elle  cou-  ne6> 
pe  la  Fta  Fia  en  cet  endroit,  qu'on 
appelle  le  Quarrefour  des  Quatre 
Fontaines ,  parce  qu'aux  quatre  coins, 
dans  autant  de  Niches ,  il  y  a  un 
fleuve ,  ou  une  Nimphe  de  pierre , 
qui  verfe  de  l'eau  dans  un  bamn  qui 
eft  deflbus. 

(Ee  4)        Der- 
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Derrière  S.  Charles ,  à  main  droi- 
te en  allant  à  Sainte  Marie 'Majeure , 

S.Dc'ûis.  il  y  a  l'Eglife  de  S.  Dénis ,  avec  un 
Couvent  de  Religieux  François  re- 
formes de  l'Ordre  de  la  Sainte  Tri- 
nité pour  la  rédemption  des  captifs, 
qui  s'y  établirent  l'an  io"ip.  Elle  a 
été  ornée  6c  embellie  de  notre  tems, 
avec  un  portail  dont  le  defîein  effc 
fort  galant ,  inventé  par  le  Sieur 
'Jean.  Antoine  Mac  ci  Auditeur  du 
feu  Cardinal  deMaximi,  le  beau  Pa- 
lais duquel ,  vis-à-vis,  a  été  fait  du 
deflein  du  même  Macci. 

Le  Tableau  de  Nôtre  Dame  &  au- 
tres Saints,  à  l'Autel  à  main  droite, 
eft  du  Sieur  Dafi  François.  A  l'Au- 
tel vis-à-vis  il  y  a  un  Tableau  de  S. 
Dénis  qui  porte  fa  tête ,  aflez  bien 
fait.  La  Conception  de  la  Vierge  au 
Tableau  du  grand  Autel ,  eit  de 
Charles  Cefi ,  qui  a  fait  les  autres 
peintures  à  frefque  proche  la  porte. 
Il  y  a  un  affez  bon  Tableau  de  Saint 
Charles  Boromée ,  attaché  à  la  mu- 
raille. 

Palais  Le  Palais  du  Card.  Maximi  aux 
Quatre  Fontaines ,  appartenant  à  pré- 
férât à  la  famille  Albani ,  qui  l'em- 
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bellit  tous  les  jours,  eft  de  l'Archi- 
tecture du  Cav.  Dominique  Fontana^ 
orné  de  Statues ,  Buftes,  6c  Bas-re- 
liefs anciens. 

Retournant  dans  la  ViaPia,  au  sainte 
delà  des  Quatre  Fontaines,-  il  y  a  àTheréf® 
gauche  les  Murailles  du  Jardin  des  Quatre 
Barberins ,    &  à  droite  deux  Cou-  j£snta*" 
vens  de  Carmélites.     Le  premier  efl 
dédié  à  Sainte  ïhéréfe ,  dont  l' Ar- 
chitecture efl:  de  Bar-thé lémi  Brec~ 
cioïi.     A  l'Autel  à  main  droite,  il  y 
a  un  Tableau  de  Sainte  Urfule  ck  des 
onze  mille  Vierges;     A  celui  qui  eft 
vis-à-vis  ,  il  y  a  un  Tableau  de  la 
Conception  de  la  Vierge ,    &z  une 
Sainte  théréfe  au  Maître  Autel. 

L'autre  cit  le  Couvent  de  Y  An-  Sainte 
nonciation ,    fondé    par  la  FamiJIederAn- 
Barberini.     L'Architecture  de  TE-  nonda-  ' 
gliié  ,  avec  fon  portique  fermé  detI0n' 
barres  de  fer,  eir.  de  Paul  Picchieti. 
A  l'Autel  à  main  droite  il  y  a  un 
Tableau  de  Sainte  Marie  Made 'laine -, 
de  Pazzi.     L'Annonciation  de  la 
Vierge  au  Maître  Autel,  eit  de  lap- 
ante Brandi ,    qui  a  fait  les  autres  • 
peintures  des  côtés  &  de  la        '  e. 
A  l'Autel  de  l'autre  côté,  ii  y  a  un- 
(Ee  f)         la- 
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Tableau  de  Nôtre  Dame^  Se  plus  bas 
deux  Saints  de  l'Ordre  des  Carmes. 
Tout  contre  eft  TEglife  de  Saint 
1  Cajus.  Cajus  Pape  &  Martyr ,  rebâtie  par 
Urbain  VIII.  au  lieu  où  avoit  été  la 
maifon  paternelle.     C'étoit  un  an- 
cien Titre  de  Cardinal.     Le  corps 
de  ce  Saint  Pape  ayant  été  décou- 
vert aux  Catacombes ,  fous  le  Pon- 
tificat du  même  Urbain ,    il  le  fit 
tranfporter  en  cette  Eglife.  Le  Ta- 
bleau de  N.  Dame  &  Saint  Bernard 
à  l'Autel  à  droite ,  eft  du  Camajfei. 
S.  Cajus  qui  bâtife  Szmte  Sufanne  au 
Maître  Autel ,   eft  de  YEfpérance  -, 
&  le  Tableau  à  lWutel  de  l'autre 
côté ,  où  N.  Seigneur  apparoît  à  la 
Madelaine  en  forme  de  Jardinier  y  eft 
du  Balajjï  Florentin. 

Un  peu  plus  haut ,   toujours  du: 

même  côté ,  il  y  a  l'Eglifc  ronde  de 

s.B«-    S.  Bernard  aux  'Thermes  ,  réduite  en 

Thcr-UX  Eêlile  ran  I  f^8-  aux  dépens  de  Ca- 
raa.  therine  Sforza^  Comteffe  de  Sainte 
Flore  en  Tofcane.  C'eft  une  des  fept 
tours  qu'il  y  avoit  aux  'Thermes  de 
Diocléîien.  Les  Religieux  Feuilîans 
y  ont  un  beau  Monaftére. 

Le  Tableau  à  huile  du  Crucifix  à 

l'Au- 
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l'Autel  à  main  droite ,  eft  de  ïho* 
mas  Laureîi.  La  Statue  de  S.  Fran- 
çois &  autres  fculptures  dans  la  pe- 
tite Chapelle  à  côté  du  Chœur , 
font  du  Fancelli.  Le  Maître  Autel 
eft  ifolé ,  &:  n'a  rien  de  confîdéra- 
ble.  Le  Chœur  des  Religieux  eft 
derrière.  De  l'autre  côté ,  il  y  a  la 
Sacriftie  &  Chapelle  de  S.  Bernard , 
dont  le  Tableau  eft  du  même Laure- 
ti.  Les  huit  grandes  figures  de  Stuc, 
Se  quelques  Anges ,  font  de  Camille 
Muriani. 

Les  deux  Eglifes  de  Sainte  Su/an- 
ne ,  &  de  Notre  Dame  de  la  Victoi- 
re,  qui  font  vis-à-vis  de  l'autre  côté 
de  la  même  Rue,  dans  la  Place  des 
Termes,  appartiennent  au  Quartier 
dit  Trtevi  y  &  la  defeription  en  a  été 
faite  ci-devant. 

On  voit  fur  la  même  Place  la  bel- 
le Fontaine  des  Fermes  ,  ou  l' Aque-  Fontaî» 
duc  de  VAqua  Felice  fe  décharge  par  T«m«. 
trois  larges  ouvertures  6c  avec  im- 

Sétuoflte ,  dans  trois  grands  Baflins 
e  pierre  Egyptienne.     Il"  a  déjà  été 
dit  que  ce  fut.  le  Pape  Sixte  V.  aupa- 
ravant nommé  frère  Félix,  qui  le  fit 
Conduire  à  Rome,  fous,  la  direction 
(Ee  7  du 
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du  Cav.  Fontana^  qui  fut  aufîi  l'Ar- 
chitecte de  cette  Fontaine,  qui  eft 
de  la  forme  d'un  magnifique  portail 
foutenu  de  quatre  colonnes  d'ordre 
Corinthien  qui  forment  trois  arca- 
des, avec  4  Lions  de  marbre  cou- 
chés fur  lesBafes,  deux  anciens,  ôc 
deux  modernes ,  taillés  par  Flaminio 
Vacca  ,  jettans  l'eau  par  la  gueule 
dans  de  grands  Baflîns  de  pierre  d'E- 
gypte. Il  y  a  fur  le  conduit  du  mi- 
lieu un  Moïfe  de  pierre  ,  plus  grand 
que  nature,  qui  femble  faire  fortir 
cette  eau  d'un  Rocher  avec  fa  ver- 
ge. Aux  deux  autres  côtés  il  y  a 
deux  Bas-reliefs  de  pierre ,  où  l'on 
voit  les  IJraèlites&L  leurs  troupeaux 
qui  s'empreiTent  à  boire  ,  conduits 
par  Aaron  Grand  Pontife  ;  de  l'au- 
tre ,  Gédeon  qui  choifit  (es  Soldats 
au  bord  d'une  rivière ,  où  ils  boi- 
vent. Sur  l'Architrave  eft  cette  In- 
fcription. 

SIXTVS  V.  PONT.  MAX.PICENVS. 
•AQVAM  .EX- AGRO  COLVMNJE 
"VIA  PR^NESTINA  SINISTRO- 
NVM  MVLTARVM  COLLECTIO- 
NE  VENARVM  DVCTV  SINVOSO 

A  RECEPTACVLQ  MILLIA  XX-  A 

CA- 
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CAPITE  XXIL  ADDVXIT  ,  FELÏ- 
CEMQVE  DE  NOMINE  ANTE 
PONT.  DVXIT,  COÊPIT  PONT. 
AN.  I.  ABSOLVIT  AN.  III.  M,D. 
LXXXVIII. 

Derrière  cette  machine  on  voit  dans 
la  Place  de  ïermini  les  fpacieux  gre- 
niers publics  toujours  remplis  de 

blé; 

Delà  jufqu'à  la  Porte  Pie,  il  n'y 
a  que  des  Jardins  ou  Vignes  déli- 
cieufes  fermées  de  murailles.  A 
main  gauche, la  Vigne  Barherini,  & 
puis  celle  de  Ciccia  Portio  ;  à  droite 
au  de  là  du  clos  des  Chartreux ,  la 
Vigne  Patrice,  où  l'on  voit  de  gran- 
des allées  de  Cyprès  à  berceaux  de 
lauriers  dans  un  terrain  haut  &  bas, 
bien  cultivé,.  Se  fort  délicieux. 

Proche  delà  Porte  Pia,  la  Vigne 
du  Marquis  Cojiaguti,  où  il  y  a  p  Al- 
lées à  perte  de  vue ,  des  orangeries 
&  autres  agrumes  ornées  de  Statues, 
&  plufîeurs  jets  d'eau:  un  Palais  de  « 
belle  Architecture ,  avec  une  belle 
avenue  ornée  de  Statues  -,  l'aparte- 
ment  eit  bien  meublé,  &  il  y  a  de 
bons  Tableaux  du  'Titien,  du  Guide, 
du  Tempête,  ôCc.  &  de  même,  de- 
puis 
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puis  la  porte ,  qui  eft  de  l' Architecte 
re  de  Michel  Ange  Buonarota  ,  juf- 
Saïntr   9u'à  l'Eglife  de  Sainte  Agnes  qui  en 
Agnès    eft  éloignée  d'un  mille,  A  maingau- 
Muri."  che,  à  l'endroit  où  eft :  1g  Cimetière 
où  la  Sainte  fut  enterrée ,  avec  Sain- 
te Emerentiane  fa  Sœur  de  lait.  Sain- 
te Confiance  fille  du  grand  Conftantin 
étant  encore  Payenne ,    fut -guérie 
d'une  infirmité  incurable  par  l'inter- 
ceflîon  de  Sainte  Agnès ,  ce  qui  la 
convertit  ;  6c  après  Ton  batême,  elle 
fît  bâtir  cette  Eglife  avec  un  Mo- 
naftére,  où  elle  fe  renferma  avec  fes 
compagnes  ,    &  elle  y    vécut   6c 
mourut  faintement.    Alexandre  IF 
fit  rebâtir  cette  Eglife  en  iiftf-,  6c 
les  Chanoines  Réguliers-  de  la  Con- 
grégation de  S.  Sauveur  la  defler- 
vent  préfentement.     On  nourit  ici 
les  Agneaux  dont  la  laine  fert  à  fai- 
re les  Palliums  que  le  Pape  envoyé 
aux  Archevêques.     Paul  F.  a  fait 
reftaurer  le  Maître  Autel  ,  avec  le 
tabernacle'  6c  les  colonnes  fous  les- 
quels il  eft  fitué ,    dont  deux  font 
d'albâtre,  6c  les  deux  autres  de  por- 
phire.     La  Statue  de  la  Sainte,  de 
marbre  6c  de  métal  >    fur  le  grand 

Au- 
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Autel,  eft  de  Nicolas  Cordier.  L'E- 
glife  a  trois  Nefs ,  &  eft  ornée  de 
peintures    à    frefque  -,    mais    parce 
qu'elle  eft  dans  un  lieu  fort  bas, l'hu- 
midité les  a  prefque  toutes  effacées. 
La  vie  de  Sainte  Agnès  ^  peinte  à  fref- 
:  que  dans  le  Cloître ,  eft  du  Ciampeli. 
Le  Cimetière  fouterrain  eft  d'une 
[  vafte  étendue  comme  les  catacom- 
bes.   Tous  les  ans  ,  le  2,1.  Janvier 
fête  de  Sainte  Agnès  ^  on  fait  ici  la 
;  Bénédiction  des  Agneaux  pour  les 
PaUiums.  A  YAgnus  Dei  de  la  gran- 
.  de  Mefle  célébrée  ordinairement  en 
1  habits  Pontificaux  par  l'Abbé  Ré- 
!  gulier  de  Saint  Pierre  aux  Liens  y  on- 
»  apporte  deux  petits  agneaux  vifs> 
I  couronnés  de  guirlandes,  les  jambes 
t  nouées  de  rubans.     Dès  que  Vite 
Mifja  eft  eft  dit ,   on  les  met  fur 
l'Autel,  l'un  d'un  côté,  8c  l'autre 
de  l'autre,  chacun  fur  un  oreiller  de 
(  damas  blanc  brodé  d'un  galon  d'or, 
\  le    livre    du    bénédiétionnel   entre 
•  deux.  Cependant  on  chante  en  con- 
tre point  l'antienne  Stans  à  dextris 
ejtis  agnus  nive  candidior  8tc.   Enfui- 
te  l'Abbé,  au  milieu  de  l'Autel, les 
bénit  ainfi ,  Adjutoritim  nojîrum  in 

no-- 
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nomine  Domini,  6cc.  Or  émus.  Ont- 
xipotens  &  mi  fer  hors  Deus,  qui  per 
Mot/en  famulum  tuum  P  ont  ifi  abus  ïa- 
bernacuîo  infervientibus  ïndumenta  in" 
fiituifli ,  &?  per  fanclos  Apoflolos  tuos 
Sacerdotibus  &  prœfulibus  Euangeli- 
cis  Veflimenta  facra  providifti ,  ef- 
fonde  tuam  fantlam  benediclionem  fu- 
per  hos  agnos ,  de  quorum  vellere  facra 
pallia  pro  fummis  Pontifieibus ,  Pa- 
trïarchis,  13  jirchiepifcopis  conficien* 
dafunt^  ut  qui  eis  utuntur^  una  cum 
plèbe  tibi  commijfa  per  Interceffionem 
Beatœ  Virginis  (3  Martyrh  dgneth , 
fupercujus  tumbam  oramusr  ad  œter- 
nam  beatitudinem  per  ducantur  per 
ChriftumDominumnoflrum.  y.,  uïmeru 
Ces  Agneaux  font  fournis  par 
le  Chapitre  Romain ,.  c'eft-à-dir 
re ,  par  les  Chanoines  de  Saint  Jean 
de  Latran.  Après  cette  bénédiction 
on  les  porte  au  Pape,  qui  leur  don- 
ne aufîï  la  (îenne,  8c  les  envoyé  aux 
Rcligieufes  de  Saint  Laurent  in  Pa^ 
nifperna-,  quelque  fois  aux  Capuci- 
nes ou  en  d'autres  Monaftcrcs  pour 
les  élever,  &  les  tondre  dans  letems: 
Elles  filent  leur  laine,  6c  en  font  des 
Pall'iums ,  efpéces  de  petites  étoles 

que 
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que  le  Pape  bénit ,  8c  envoyé  aux 
nouveaux  Patriarches,  Primats,  & 
Archevêques,  ÔC  aux  Evêques  d'O- 
flie  ,  de  Luques ,  tiAuthun  ,  &  de 
quelques  autres  fiéges  privilégiés: 
c'eft  ce  qu'en  dit  l'Abbé  Châtelain 
dans  fon  Martyrologe. 

L'Eglife  de  Sainte  Confiance,  an-Samte 
nexée  à  celle  de  Sainte  Agnès ,  eft  §2^ 
dans  la  même  enceinte.  Elle  eft  de 
forme  ronde ,  furmontée  d'un  petit 
Dôme  foutenu  de  24  belles  colon- 
nes, deux  à  deux,  de  marbre  granit. 
On  remarque  encore  dans  la  voûte  , 
des  peintures  à  frefque  des  Anciens 
Romains ,  qui  font  voir  le  bon  goût 
qu'ils  avoient  de  la  peinture  j  car 
cette  Eglife  étoit  un  de  leurs  Tem- . 
pies  :  mais  ce  qu'il  y  a  de  plus  fur 
prenant,  eft  un  Sépulchre  de  por* 
phire  d'une  feule  pièce,  &  d'une 
grandeur  prodigieufe ,  enjolivé  de 
petits  Èacchus  6c  de  grapes  de  raifin 
d'un  artifice  admirable,  le  porphire 
étant  fi  dur  que  le  cifeau  n'y  peut 
mordre  que  très  dificilement.  La 
Tombe  qui  le  couvre,  mais  qui  eft 
entr'ouverte ,  eft  auflï  d'une  feule 
pièce  de  la  même  pierre.     A  côté 

de 
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de  cette  Eglife  il  y  a  un  ancien  Am- 
phitéatre  à  demi  ruiné.  De  l'autre 
côté  du  grand  chemin  étoit  l'Eglife 
de  Saint Nicoméde  M.  dont  il  ne  re- 
fte  pas  le  moindre  Vertige. 

Revenant  à  Rome  par  le  même 
chemin,  après  avoir  parle  la  Porte 
il  faut  détourner  à  main  gauche  par 
la  première  Rue,  6c  puis  retourner 
à  droite  pour  voir  les  ruines  des  Ther- 
mes de  Dioclétien  6c  Maximien  d'une 
hauteur  extraordinaire  en  fept  an- 
nées ,  par  40  mille  Chrétiens  qui 
confumérent  un  long  martyre  en  ce 
pénible  travail.  Michel  Ange  Bu'ônO' 
rota  les  réduifît  en  forme  de  Croix 
Gréque.  Il  y  a  aux  encognures  huit 
grofles  colonnes  d'une  grandeur 
prodigieufe:  elles  font  de  marbre 
granit  d'une  feule  pièce.  Le  même 
Buonarota  fit  bâtir  le  Cloitre  de  for- 
me quarrée,  à  portiques  d'une  varie 
étendue.  Il  eit  foutenu  par  plus  de 
cent  colonnes ,  6c  renferme  un  Jar- 
din à  fleurs  en  divers  compartimens 
diflingués  par  des  plantes  de  buis  6c 
de  mines.  Au  milieu  il  y  a  une  bel- 
le fontaine ,  qui  eft  entourée  de  4 
Cyprès  d'une  prodigieufe  hauteur  6c 

grof- 
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f'ofleur  ,  ayant  if  o  pies  de  haut, 
e  vénérable  Père  Don  Jean  de  Ro~ 
cbefort ,  Prieur  &  Procureur  général , 
a  couvert  les  murailles  du  Cloître  fu- 
périeur  de  toutes  les  eftampes  des 
meilleurs  graveurs  de  Y  Europe  en 
tailles  douces,  entremêlées  de  Car- 
tes Géographiques. 

Il  y  avoit  autrefois  une  petite  E- 
glife  en  cet  endroit ,  dédiée  à  Saint 
Cyriaque  Martyr,  &  c'étoit  un  titre 
de  Cardinal }  mais  ayant  été  long 
tems  abandonnée,  Pie  IF.  en  i  fô*i . 
la  dédia  à  Sainte  Marie  des  Anges ,  sainte 
&  y  aflïgna  un  titre  de  Cardinal.    Il  Jjjli 


y  fit  transférer  de  Sainte  Croix  en  Je-  ges» 

Ter— : 
«S 


rufalem  les? ères  Chartreux,  qui  l'ont T< 


depuis  bien  fait  reparer ,  en  forte 
qu'elle  eft  à  préfent  en  très-bon  état. 
Grégoire  XIII.  y  fit  faire  le  pavé  > 
&  ces  dernières  années  le  Cardinal 
Bichi  Titulaire  ,  &  le  Père  Monte- 
catini  alors  Procureur  Général  des 
Chartreux ,  Se  depuis  Archevêque 
&  Avignon  >  l'ont  fait  reparer  &  blan- 
chir ,  outre  les  croifées  qu'ils  ont 
fait  fermer  de  vitres  avec  beaucoup 
de  dépenfe. 

Entrant  dans  l'Eglife,on  voit  aux 
ftm.III.    (Ff)    deux 
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deux  côtés,  entre  les  deux  premiè- 
res Chapelles ,  deux  beaux  Tom- 
beaux de  marbre  de  deux  Cardi- 
naux, avec  leurs  Buftcs  de  même  au 
deflus.  A  main  droite  efl:  le  Tom- 
beau du  Cardinal  viciât  Milanois  , 
lbus  lequel  on  lit  cette  Infcription 
gravée  dans  le  marbre ,  Virtute 

VIXIT,    MEMORIA   VIVIT  ,    GLORIA 

VTVETi  &  à  celui  de  l'autre  côté, 
drefTé  pour  le  Cardinal  Paul  Pari/tus 
de  Cofence ,  on  lit  cette  autre  Infcri- 
ption ,  Corpus  humo  tegitur  , 

FAMA  PER  OR  A  VOLAT,  SPIRITUS 
ASTRA    TENET. 

A  la  première  Chapelle  à  droite, 
appartenant  aux  Signori  Cevoli^  il  y 
a  un  Tableau  a  huile  du  Crucifix, 
-avec  S.  Jérôme ,  &  le  portrait  deje*- 
rcme  Cevoli  ;  &  dans  la  voûte,  les 
Myftéres  de  la  Paffion  à  frefque  ont 
été  conduits  avec  quelque  dureté 
par  Jaques  Rocca  Romain. 

Le  S.  Buono  en  extafe,  &  autres 
figures  au  Tableau  de  la  Chapelle 
fuivante ,  font  de  bonne  main.  A 
côté  cft  le  Tombeau  de  Charles  Ma- 
ratta  le  premier  peintre  de  Rome 
encore  vivant,  de  marbre,  avec  fon 

Bu- 
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Butte  de  même  ;  6c  au  deflbus ,  une 
Urne  de  porphire.  Vis-à-vis  efl  le 
Tombeau  de  Safoator  Rofa,  Napo- 
litain, excellent  Peintre  &  très  bon 
Poète  j  qui  eil  auffi  de  marbre  avec 
fon  Bufte.  Et  à  la  troifiême,  il  y  a 
un  Tableau  de  Nôtre  Dame ,  avec 
plufieurs  Saints  aux  côtés ,  6c  dans 
la  voûte  le  Père  Eternel  8c  plufieurs 
Anges  ;  le  tout  du  Cav.  Baglioni. 

La  Tribune  du  Maître  Autel  a  été 
peinte  par  le  Sieur  Daniel  Soiter.  Les 
Corps  des  Saints  Martyrs  Sifnine,  Cy~ 
riaque ^Smaragde ,  8c  Large,  repofent 
fous  le  Maître  Autel  j  &  le  Tom- 
beau où  eit.  enterré  le  Pape  Pie  IV^ 
de  marbre,  eft  au  milieu  du  pavé  de 
l'Eglife  ,  proche  du  Maître  Autel. 
Dans  la  nef  il  y  a  une  ligne  méri* 
dienne  tranfverlale  de  marbre,  avec 
les  douze  Signes  du  Zodiaque  &  plu* 
lieurs  autres  figures  Aftronomiques 
en  Molaïque  -,  le  tout  drefTé  par  les 
foins  de  Monfeigneur  Bianchini. 

La  voûte  de  la  première  Chapel- 
le de  l'autre  côté  a  été  peinte  par 
Henri  Flaman.  D'un  côté  S.  Mi- 
chel qui  chafle  le  Diable,  6c  les  au- 
tres peintures,  font  de  Jule  Plaifan- 
(Ff  i)  tin. 
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tin.     Le  Tableau  de  l'Autel,  où  il 
y  a  l'enfant  Je/us  adoré  par  les  An- 
ges ,    eft  de  Dominique  de  Modéne. 
Dans  la  croifée  à  main  droite  ,    en 
revenant  vers  la  porte,  &  vis-à-vis 
(d'une  autre  grande  porte  qui  n'ell 
jamais  ouverte ,   à  l'autre  bout  de 
la  croifée ,  il  y  a  une  très  fpacieufe 
<&  magnifique  Chapelle,  que  le  Ven. 
Père  Don  Jean  de  Rocheforî  a  fait 
conftruire  l'année  Sainte  1700,  or- 
née de  marbres  précieux,  de  Stucs 
•dorés,  £c  de  Statues  d'une  composi- 
tion merveilleufe  £c  d'une  dépenfe 
très  grande.    Le  grand  Tableau  de 
l'Autel,  où  l'on  voit  une  Vierge ,  & 
plus  bas  Saint  Bruno  8c  autres  Saints 
de  l'ordre,  eft  de  Charles  Maratia^ 
qui  s'eft  voulu  immortalifer  dans  la 
même  Eglife ,   qu'il  a  choifîe  pour 
fa  fépulture.     Le  même  Père  Don 
Roche  fort ,  par  fon  oeconomie,  a  fait 
des  réparations  confidérables  dans  le 
Couvent,  le  Jardin,  6c  le  Cloître j 
ÔC  il  a  drefTé  une  Bibliothèque  nom- 
breufe  6c  bien  choifîe  de  livres  des 
meilleures  éditions ,  les  plus  nécef- 
faires  à  une  Communauté  Religieu- 
fe,  avec  un  Cabinet  de  médailles  6c 
antiquités.  Les 


MONT  I.        (6f  r> 

Les  huit  grofles  colonnes  de  gra- 
nit d'Egypte,  d'une  feule  pièce  ÔC 
d'une  hauteur  furprenante,  qui  fou- 
tiennent  la  voûte  de  cette  croifée, 
font  une  des  chofes  les  plus  remar- 
quables de  cette  vafte  Eglife. 

A  la  pénultième  Chapelle  il  y  a 
un  Tableau  du  Mutiani ,  où  l'on 
voit  N.  Seigneur  qui  donne  les  Clefs 
à  S.  Pierre.  Le  Tableau  de  Sainte 
Madeîaine  ,  &  les  autres  peintures 
de  la  dernière  Chapelle  ,  font  du1 
même  Henri  Flaman. 

Ancienne  Infcription  trouvée  aux 
Thermes  de  Dioclétien. 

CONSTANTIVS  ET  MAXIIvtfA- 
NVS  INVICTI  AVGG.  SEVERVS 
ET  MAXIMINVS  CjESS.  THER- 
MAS  ORNA  VER.  ET  ROMANIS 
SVIS  DEDICAVËR. 

Ces  Cruels  Empereurs  Dioclétien  ôc 
Maximien  croyoient  abolir  la  Reli- 
gion Chrétienne  par  leur  barbarie ,  & 
à  force  de  fupplices.  On  a  trouvé 
en  Efpagne  des  Infcriptions  lapidai- 
res fur  des  colonnes,  par  les  quelles 
ils  fe  vantoient  de  l'avoir  détruite. 
Il  ne  fera  pas  mal  de  les  mettre  ici  à. 
(Ff  s)  l'é- 
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l'éternelle  confufion  de  ces  implaca- 
bles ennemis  du  nom  Chrétien. 

DIOCLETIANVS  JOVIVS,  MA- 
XIMIANVS  HERCVLEVS  CjESS. 
AVGG.  AMPLIFICATO  PER  O- 
RIENTEM  ET  OCCIDENTEM 
IMP.  ROM.  ET  NOMINE  CHRI- 
ST1ANORVM  DELETO  ,  QVI 
REMPVBLICAM     EVERTEBANT. 

DIOCLETIAN.  CJES.  AVG.  GAL- 
LERIO  IN  ORIENT.  ADOPT.  SV- 
PERSTITIONE  CHRISTI  VBIQVE 
DELETA,  CVLTV  DEORVM  PRO- 
PAGATO. 

La  fpacieufe  Place  de  Termini  cft 
bornée  du  côté  du  Midi  par  la  dé- 
vina  licieufe  Villa  Montalta  ou  Peretti  , 
wontalr  que  Sixte  V.  n'étant  encore  que  Car- 
dinal commença  à  faire  bâtir.  Etant 
devenu  Pape  il  l'embellit  &  ampli- 
fia de  forte  ,  qu'elle  a  près  de  trois 
mille  de  circuit ,  ceinte  de  fortes 
murailles ,  avec  un  beau  Palais ,. 
dont  la  façade  cft  fur  la  Place ,  de 
l'Architecture  du  Cav.  Tontana.  Il 
y  avoit  pîufieurs  bons  Tableaux 
iïsînnibal  Se  &  Augufliv.  Carache ,  du 
Guide  ,  du  Dominicain  ,  Lanfranc  , 


£.1. 


(Ff4) 
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&  autres  ;    mais  la  plupart  ont  été 
vendus.     On  y  voit  encore  plufieurs 
Statues  antiques  &  Bas-reliefs  ;  en- 
tr'autres ,    la  Statue  àHAugufle ,    6c 
celle  du  Dictateur  Cincinria.     On  y 
voyoit  aufîi  une  belle  Bibliothèque 
dreiTée  par  le  même  Pape,  remplie 
de  Manufcrits  rares  6c  curieux.     Le 
Jardin  contient  plufieurs  parterres 
pleins  de  fleurs;  des  allées  à  perte 
de  vue,  ornées  de  Statues ,  entr'au- 
tres  une  de  Neptune  du  Cav.  Bernin  > 
des  Bois,  Orangers,  6c  autres  agru- 
mes plantés  6c  dans  des  vafes  ;    un 
Parc  pour  les  bêtes  fauves,  6c  grand 
nombre  de  Fontaines  ,  Jets  d'eau  , 
Cafcades,  6c  Baflins,  dont  plufieurs 
font  remplis  de   poifibn.      Au  mi- 
lieu du  Jardin  il  y  a  un  autre  petit 
Palais,  où  l'on  voit   plufieurs  Ta- 
bleaux des  plus  fameux  Peintres  , 
comme  Viviane  du  Guide  -y  le  Ba- 
tême  de  Nôtre  Seigneur  ,de  VAlbaae^, 
ouvrage  merveilleux  ;  divers  Païia- 
ges  de  Paul  Bril  -,  des  Tableaux  du 
Guercin;  des  Païfages  à  frefque  6c  à 
huile  ,  du  Viola  ;    plufieurs  figures 
en  cuivre,  du  vieux  Brugel;  la  Sta- 
tue d'une  de  ces  vieilles  pleureuies  à 

(Ff  r)        & 
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gages,  dont  les  Anciens  fe  fervoient 
dans  leurs  funérailles.  Cette  déli- 
cieufe  maifon  appartenoit  au  Duc 
Paul  Savelli  neveu  6c  héritier  du 
Cardinal  Mont  ah  e ,  lequel  a  plus  de  80 
ans  &  n'a  point  d'cnfans,  6c  qui  après 
avoir  vendu  tous  les  Tableaux  8c 
Statues,  Bibliothèque , 6c  meubles, a 
vendu  aufîî  la  vigne  à  Mr.  le  Cardi- 
nal Negroni ,  qui  en  a  ôtc  tous  les 
canaux  de  plomb  qui  faifoient  jouer 
mille  jets  d'eau,  6c  a  fait  planter  des- 
choux ,  de  l'ail ,  6c  des  oignons  dans 
les  plus  beaux  Jardins  6c  parterres. 
On  n'a  jamais  vu  une  pareille  dé- 
folation  j  6c  ce  n'eft  pas  fans  raifon 
qu'il  n'y  laifTe  entrer  perfonne. 

Entre  la  Villa  Mont  ait  a  6c  celle 
du  Duc  Strozzi ,  il  y  a  une  Rue 
qui  commence  à  Termini^  6c  finit  à 
la  Strada  Felice  ,  dans  laquelle  il  y  a 
à  main  droite  l'Hofpice  desChanoi- 
Hofpice  nés  Réguliers  de  Prémontré ,  qui 
montré.  eft  la  réfidence  du  Procureur  Géné- 
ral en  Cour  de  Rome  ,  ÔC  de  quel- 
ques Etudians.  Ilsn'ont  point  d'autre 
maifon  en  toute  Y  Italie  que  celle-ci,, 
qui  eft  fort  petite. 

A  quelques  pas  plus  loin  ,  allant 

vers 


MO  NT  L        (6f7) 

vers  les  Quatre  Fontaines ,  il  y  a  du 
même  côté  une  autre  Villa  ou  Mai-- 
fon  de  plaifance  ,  qui  appartient  à 
Monfieur  le  Prince  Chigi.  Elle  fut  gn* 
commencée  par  l'Abbé  Sahetti; 
mais  après  fa  mort  Monfieur  le  Car- 
dinal Chigi  l'embellit  &  l'amplifia 
en  forte ,  quelle  eft  à  préfent  une 
des  plus  confidérables  de  Rome. 

Le  Jardin  eft  long  de  ioo  can- 
nes 6c  large  de  cent.  Il  y  a  à  l'en- 
trée une  très  belle  galerie  ,  foute- 
nuë  de  quatre  ordres  de  Colonnes 
bien  travaillées,  avec  une  fontaine. 
Le  Jardin  eft  entouré  d'efpaliers 
d'Orangers  &  Citronniers  plantés 
&  dans  des  vafes  ;  une  belle  fontai- 
ne au  milieu ,  &  plus  de  trente  Jets 
d'eau.  Le  parterre  eft  rempli  de 
toutes  fortes  des  plus  belles  fleurs \: 
et  dans  l'endroit  le  plus  haut  il  y  a 
un  bois  de  Lauriers  accompagné  de 
fontaines  ;  on  y  voit  un  bel  Hermi- 
tage ,  dont  les  murailles  peintes  à 
frefque  enieignent  la  tempérance 
dans  les  délices  du  Monde. 

De  l'autre  côté  il  y  a  un  cabinet 
de  verdure  ,  où  l'ont  voit  une  très- 
belle  Statue  d'une  femme  au  natu-- 
(Ff6;  rel, 
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rel ,  accompagnée  de  quatre  autres-- 
Statues  j  mais  la  curiofité  de  ceux 
qui  s'en  aprochent  de  trop  près ,  eft 
punie  fur  le  champ  par  un  déluge 
d'eau  qui  les  mouille  jufqu'aux  os. 

Dans  le  Veftibule  du  Palais  on 
voit  attaché  au  plancher  un  grand 
Serpent  bien  confervé ,  avec  les  tê- 
tes de  plufieurs  animaux.  En  mon- 
tant on  voit  un  habit  complet ,  dont 
l'étoffe  n'eft  que  la  plume  de  divers 
oifeaux.  Vis-à-vis  il  y  a  une  petite 
chambre  remplie  de  meubles  en  pe- 
tit, d'ivoire  Le  premier  apparte- 
ment contient  flx  chambres ,  or- 
nées de  deffeins ,  plans,  peintures, 
&  mignatures  excellentes.  Dans 
l'appartement  d'enhaut  il  y  a  des 
lits  à  la  T'arque  ,  plufieurs  habits  , 
&  armes  'Turques  enrichies  de  pier- 
reries,, qui  ont  été  prifes  par  les^jAr- 
mateurs  des  Ducs  à'Urbin  dans  la 
Mer  Adriatique  furjes  Turcs.  La  po- 
ftérité  de  ces  Princes  ayant  manqué 
fous  Alexandre  VHl^  leur  Etat  fut 
réiini  à  celui  de  l'Eglife,  &  le  Car- 
dinal Chigi  fut  régale  en  fon  parti- 
culier de  ces  galanteries.  Il  y  a  aufîi 
un  cabinet  de  curiofités,  des  mieux 

af- 
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aflbrtis  du  Monde  ,  parce  qu'on  y 
trouve  tout  ce  que  la  terre  6t  la  mer. 
produifent  de  plus  curieux j  des  co- 
quilles, des  perles,  du  corail,,  des 
poifîbns  6c  hommes  pétrifiés,-  des, 
os  de  Géant ,  minéraux  ,  aimant  T 
ambre  ,  pierres ,  6c  peaux  humai- 
nes :  on  y  voit  aufli  tout  ce  qu'il  y 
a  de  plus  rare  dans  X  Orient  ^.  6c  par- 
mi les  Nations  barbares  y  le  Corps 
d'une  Reine  d'Egypte  bien  confer- 
vé ,.  où  l'on  admire  les  bandelettes 
qui  l'enveloppent ,  les  caractères  6c 
peintures  qui  expliquent  fon  origi- 
ne ,  fes  qualités  6c  vertus ,  6c  le 
tems  qu'elle  vécut  &  mourut  >  plu- 
fleurs  Idoles  de  toutes  fortes  de  pier- 
res 6c  métaux  j  une  Diane  de  bron- 
ze à  trois  faces  j  deux  baies  de  bé- 
zoârd  j  un  Priape  ou  Idole  des  fem- 
mes mariées,  qu'on  invoquoit  pour 
la  fécondité,  6cqui  a  une  tête  de  coq: 
On  y  voit  aufli  une  grande  pierre 
d'aimant,  une  bulle  d'or  ancienne, 
l'anneau  de  Pie  V.  avec  un  beau  ru- 
bis ,  la  clochette  d'argent  de  Sixte 
V^  les  trois  Parques  antique  de  bron- 
ze ,  le  bufte  de  l'Empereur  Adrien 
&EIiotropie,  la  tête  de  fra/an,, un 
(Ff  7)  tré- 
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trépi£de  bronze  des  anciens  facrifî- 
ces.  Entre  les  Tableaux  on  voit  le 
portrait  de  Pie  Z7,  de  Charles  Marat- 
ta;  deux  perfpeétives  de  Vivien  Co- 
dazza-,  la  Gigantomachie  ,  de  Ja- 
cinte  Brandi',  un  Chrift  mort,  &  Al- 
bert Durer  j  une  Venus ,  du  Padouà- 
nino  >i  le  Martyre  de  Saint  Pierre 
Martyr,  copie  du  Titien-,  divers 
vétemens  très-riches  ;  des  râteliers 
garnis  d'armes,  comme  Ecus, Lan- 
ces ,  Halebardes  ,  Arcs ,  Armes  à 
feu  de  plufieurs  fortes  6c  richement 
ornées,  anneaux  anciens,  deux  ca- 
rabines garnies  d'or  eilimées  trois 
mille  écus,  une  arqudufe  à  vent, 
une  autre  qui  tire  vingt  coups  de- 
fuite,  une  autre  dont  Je  canon  eft 
d'argent  ;  des  cornes  deRinoccrotj 
une  Remore  &  un  oifeau  de  Para- 
dis diflequés  -,  Portraits  fur  pierres 
précieufes  &  fur  des  métaux  ;  quan- 
tité de  talTes  curieufes  faites  des  os  de 
divers  animaux  ;  monnoies  rares  £t 
anciennes-,  camayeux  &  autres  pier- 
res précieufes  5  rafles  peintes  par 
Raphaël,  &  autres  curiofites  fingu- 
liéres. 

Dans  la  même  rue ,  vis-a-vis  cel- 
le 
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le  qui  va  à  ïermini ,  il  y  a  la  petite 
Eglife  de  Notre  Dame  de  la  Santé,  j^ *>** 
avec  l'Hofpice  des  Evêques  6c  Prê-  Sut?. . 
très  arméniens',   êc  tout  proche  eft. 
l'Hofpice  des  Hongrois,  qui  font  des 
Hermites  de  l'ordre  de  Saint  Paul 
premier  Hermite, .  auquel  leur  Egli- 
fe eft  dédiée. 

La  Vigne'  Sirozzi  eft  petite ,  mais 
délicieufe,.  bien  remplie  d'agrumes,, 
d'efpallicrs  de  Lauriers  ornés  de  Sta- 
tues, Buttes,  6c Termes  de  marbre 5 
un  bois  de  Cyprès,  j  iufïcurs  fontai- 
nes &  jets  aeau.  On  y  entre  par 
la  porte  du  Palais,  qui  cil  d'une  Ar- 
chitecture galante  6c  richement 
meublé. 

Devant  Sainte  Pudentiane  il  y  a 
le  Confervatoire  des  filles  de  VEn-  Couler* 
fant  Je  fus ,  infatué  par  Anne  Moroni  des  fiiTes 
de  Luques  en  1 66 1 ,  approuve  par  Clé-  At  l'En- 
«œ»f  X.eni<Î7$.IleiUbuskdircâ:ion  fa. 
du  P.  Cofme  Berlintani ,  Clerc  Régu- 
lier de  Sainte  Marie  inCampitelli.  El- 
les font  trente  trois ,   en  l'honneur 
des  trente  trois  ans  qu'a  vécu  le  Ver- 
be Incarné       Elles   font   habillées 
comme  les  Séculières  j  mais  la  cou- 
leur de  leur  habit  eft  de  gris  de  lin. 

El- 
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Elles  ne  font  qu'un  vœu  de  peffévé- 
rance  jufqu'à  la  mort  dans  leur  in- 
ftitut ,   fe  contentans  de  taire   une 
ferme  proportion  de  conferver  les' 
vertus  de  pauvreté  ,    chaiteté  ,    & 
obéïflance.     Elles    peuvent    fortir 
quelquefois  5    mais  en  ce  cas  elles 
font  bien  accompagnées ,   &  feule- 
ment pour  vifiter  lesEglifes  2c  leurs 
proches  parens  malades.     Elles  pra- 
tiquent un  grand  nombre  d'exerci- 
ces- fpirituels,  ôc  ont  la  conduite  de 
trente  petites  filles  qu'elles  reçoivent 
en  éducation.     Elles  reçoivent  ôc 
défrayent  gratis  pour  huit  ou  dix 
jours ,   les  petites  filles  qui  veulent 
faire   leur  première  Communion , 
&  elles  les  inftruifent  de  ce  qu'el- 
les doivent  faire  en  une  aéHon  de 
cette  importance.     Enfin  on  peut 
dire  que  c'en:  comme  une  Miffion 
pour  les  femmes  de  toutes  condi- 
tions, qui  y  font  reçues  gratis  pour 
huit  ou  dix  jours ,   afin  de  faire  les 
exercices    fpirituels   &    une   Con- 
fefîion  générale.     C'en:  auffi  une  ef- 
péce  de  Séminaire  pour  préparer  à 
la  vie  Religieufe  les  perfonnes  qui  y 
alpirent  j  ci  dans  cette  vue  elles  re- 
tiens 
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tiennent  gratis  pour  quelques  mois 
les  filles  déjà  grandes,  qui  défirent 
fe  faire  Religieufes  hors  de  Rome  , 
afin  que  l'épreuve  du  Noviciat  ne 
leur  paroifle  pas  extraordinaire. 
Elles  tiennent  aufiTles  petites  Eco- 
les publiques,  où  elles  reçoivent  les 
externes  du  Quartier.  Elles  n'ont 
qu'un  Oratoire  particulier  pour  leur 
ufage  ,  où  elles  chantent  l'Office 
divin  comme  lès  Religieufes. 

Au  bout  de  Strada  Felice ,  à  main 
droite,  dans  la  valée  entre  les  Monts 
Viminal  &  Efquilin ,    il  y  a  l'an- 
cienne Eglife  de  Sainte  Pudentiane^  Saîntç 
qui   étoit  autrefois  la-  maifon    dur.uden- 
Sénateur  Pudens\   lequel  y  reçûttua* 
l'Apôtre  S.  Pierre  la  première  fois 
qu'il  vint  à  Rome  Tan  44.  de  l'Ere 
Chrétienne ,  la   féconde  année  de 
l'Empire  de  Claude..  Ainfi  l'on  peut 
dire  que  c'en:  la  plus  ancienne  E- 
glife  de  Rome ,    puifque    c'eft   là 

{première  où  Saint  Pierre  air  dit 
à  Méfie  6c  fait  plufieurs  ordi- 
nations.: Il  y  demeura  fept  ans 
6c  y  convertit  Pudens ,  Prifciïle 
fà  femme ,  (es  deux  fils  Novat  6c 
thimotêer  6c  fes  deux  filles  Puden- 

tia»- 
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tiantr  6c  Praxéde  3  que  Dieu  préfer» 
va  toute  leur  vie  de  la  fureur  des 
perfécuteurs  de  fon  Eglife,  pour  le 
foulagement  des  Chrétiens  cachés  ou 
prifonniers  à  caufe  de  la  Foi  y  les* 
corps  Se  le  fang  defquels  elles  avoient 
foin  de  recueillir  &:  d'enterrer  cher 
elles.  Il  y  a  dans  cette  Eglifc  un 
puis,  où  font  enterrés  trois  milles 
Martyrs.  Saint  Paul  parle  de  Saint 
Pudens  dans  fa  Seconde  Epitre  àî&/- 
motée,  où  il  dit,  Salut ant  te  Eubo- 
lusy  &  Pudens,  &  Linus,  &  Clau-- 
àia,  &  fratres  omnes.  On  lit  cette 
Infcription  fur  le  pilier  qui  eft  pro- 
che de  ce  puis. 

HOC  EST  COEMETERïVM  PRI- 
SCILUE  ,  IN  QVCT  EXISTVNT 
CORPORA  TRIVM  MILLIVM 
MARTYRVM  PER  ANTONINVM 
IMPERx\TGREM  AFFECTORVM,. 
QVOS  S.  PVDENTIANA  FECIT 
IN  HOC  SVO  VEN'ERABILI  TEM- 
PLO  SEPELIRI  PROPRIIS  MANI- 
BVS  ;  SPONGIA  COLUGEBAT 
SANGVINEM  SVPRADIGTORVM 
MARTYRVM  ET  REPOSVIT  IN 
PVTEO  QVI  EST  AD  DEXTRAM 

HV- 
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HVJVS  ECCLESI^  IN  SACELLO 
SANCTI  PASTORIS. 

Infcription  lapidaire  dans  la  nef 
à  main  gauche. 

IN  HAC  OMNIVM  ECCLESIA- 
RVM  VRBIS  VETVSTISSIMA,  O 
LIM  DOMO  S.  PVDENTIS  SENA- 
TORIS  PATRIS  SS.  NOVATI  ET 
THIMOTEI  ET  SANCTARVM 
PVDENTIANiE  ET  PRAXEDIS 
VIRGINVM,  FVIT  SANCTORVM 
APOSTOLORVM  PETRI  ET  PAV- 
LI  HOSPITIVM  PRIMVM  AD 
MARTYRVM  ET  CHRISTIANO- 
RVM  BAPTISMVM,  ET  AD  MIS- 
SAS  SACRAMQVE  SYNAXIM  ; 
SVB  ALTARI  JACENT  TRIA 
MILLIA  CORPORA  SS.  MARTY- 
RVM ,  ET  COPIOSVS  SANCTO 
RYM.  SANGVIS. 

Le  S.  Pape  Pie  I.  à  la  prière  de 
Sainte  Praxede  ,  après  la  mort  de  fa 
fceur,  confacra  la  Maifon.  de  P'udens 
en  Eglife  Pan  i6é  %  &  S.  Pafîeur 
frère  de  S.  Pie  en  fut  le  premier  Cu- 
ré. Innocent  II.  de  la  famille  des 
Mattei  ;  donna,  la  même  Eglife  aux 

Cha?- 
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Chanoines  Réguliers  de  Bologne  l'an 
Il 30.  Le  Card.  Gaétan  l'an  ifo8. 
en  étant  Titulaire  ,  la  fit  reparer. 
Pie  y.  la  donna  aux  Jacobins  Péni- 
tenciers de  Sainte  Marie  Majeure. 
Sixte  F.  y  établit  depuis  les  Moi- 
nes de  Citeaux.  A  préfenf  il' y  a  les 
Religieux  Feuillans  reformés  du  mê- 
me Ordre ,.  qui  ont  un  beau  Mona- 
ilére,  plus  haut  que  l'Eglife,  furie 
penchant  âxiFiminal;  avec  une  belle 
Bibliothèque,  aflembléeprefque  tou- 
te par  les  (oins  du  P.  Abbé  Dom  Ju- 
le  Bartolocci^  mort  depuis  peu, écri- 
vain de  la  Bibliothèque  Vaticane  pour. 
la  langue  Hébraïque ,  qu'il  pofle- 
.  doit  en  perfection,  comme  la  Bi- 
bliothèque Rabinique  qu'il'  a  don- 
née au  public  en  quatre  Tomes  in 
folio ,  le  fait  connoître. 

Nicolas  P'omarancie  a  peint  la  fa* 
çade  de  l'Eglife  en  dehors,  que  le 
tems-  a  toute  efTiicée  ,  &>  en  dedans 
le  Dôme  &C  la  Tribune,  &  les  Cha- 
pelles à'  main  droite  ,  dont  la  pre- 
mière cft  dédiée  à  l'Ange  Gardien , 
la  féconde  à  Nôtre  Dame ,  la  troi- 
fîême  à  Nonoje  Abbé ,  6v  la  qua- 
trième à  S.  PudenS)  qui  eft  dépeint 

fur. 
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fur  l'Autel  batifé  par  S. Pierre-,  êc 
aux  côtés  quelques  peintures  &A- 
*vancino  Nucci. 

Le  grand  Autel  n'a  qu'un  Taber- 
nacle de  métal  3  &  la  Chapelle  de 
S.  Pierre  au  côté  de  l'Evangile ,  fut 
magnifiquement  rebâtie  aux  dépens 
ait  Didier  Colin  François  l'an  ifç6* 
L'Autel  de  pierre  renferme  un  Au- 
tel de  bois,  où  l'on  tient  que  Saint 
Pierre  dît  fa  première  MefTe  dans  Rp" 
me^  com  me  l'attelle  cette  Infcription. 

IN  HOC  ALTAR1  S.  PETRVS 
PRO  VIVIS  ET  DEFVNCTIS  AD 
AVGENDAM  MVLTITVDINEM 
FIDEL1VM  CORPVS  ET  SANGVJ- 
NEM  DOMINI  OFFEREBAT 

La  voûte  a  été  peinte  par  le  Cava- 
lier Bagttoni.  Les  Statues  de  mar- 
bre de  Notre  Seigneur ,  &  de  Saint 
Pierre  à  qui  il  donne  les  Clefs  fur 
l'Autel,  ont  été  taillées  par  le  Ca- 
valier Jean  Bâtifte  de  la  Porte. 

Proche  le  Puis  des  Martyrs  il  y  a 
un  Autel,  où  l'on  voit  un  Tableau 
de  Sainte  Praxéde  &  de  Sainte  />«- 
dentiane,  peint  par  Ciampelli;  &du 
même  côté  il  y  a  la  belle  Chapelle 

de- 
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dédiée  à  S.  Pafteur  par  les  Princes 
Çaétans,  qui  y  ont  leurs  Tombeaux, 
&  l'ont  ornée  magnifiquement  de 
VArchitc&ure  de  François  de  Volter- 
re.  Il  y  a  un  Bas- relief  de  l'Adora- 
tion des  trois'  Rois  de  Pierre  Paul 
l 'Olivier ,  plufieurs  Statues  ,  deux  I 
Colonnes  de  marbre  pedocchiofo 
Orientale  d'un  grand  prix ,  &  4  au- 
tres Colonnes  précieufes  de  jaune 
antique  tirées  des  Thermes  de  Dio- 
déîien.  Les  Mofaïques  de  la  voûte 
ont  été  peintes  par  PaulRoJfetti^  fur 
les  cartons  de  Federic  Zuccaro. 


Defcription  de  la  Bafilique  de  Saintt 
Marie  Majeure. 

Elx.e  eft  bâtie  fur  le  Mont  Efqui- 
lin,  où  Ton  va  de  Sainte  Puden* 
liane  par  un  chemin  applani,  bor- 
né aux  deux  côtés  d'un  double  rang 
d'arbres;  &  au  milieu  de  cette  Pla- 
ce il  y  a  unObélifque  d1 'Egypte ,  que 
Sixte  V.  y  fit  drefler ,  l'ayant  fait 
tranfporter  du  Sépulchre  ftAuguftc 

£ar  le  Cavalier  Fontana.    Cet  Obé- 
ique  cil  haut  de  41  pies  fans  la  bafe, 

fur 


K 
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fur  les  4  faces  de  laquelle  il  y  a  ces 
4  Infcriptions. 

i.CHRISTI  DEI  IN  -ffiTERNVM 
VIVENTIS  CVNABVLA  UETISSI- 
M£  COLO,  QVI  MORTVI  SEPVL- 
CHRO  AVGVSTI  TRISTIS  SER- 
VIEBAM. 

2.  CHRISTVS  PER  INVICTAM 
CRVCEM  POPVLO  PACEM  PR^- 
BEBAT,  QVI  AVGVSTI  PACE  IN 
RR^SEPIO  NASCI  VOLVIT. 

3.  CHRISTVM  DOMINVM, 
QVEM  AVGVSrVS  DE  VIRGINE 
NASCITVRVM  VIVENS  ADORA- 
VIT,  SEQVE  DEINCEPS  DOMI- 
NVM DICI  VETVIT ,  ADORO. 

4.  SIXTVS  V.  PONT.  MAX.  O- 
BELISCVM  ^GYPTO  ADVEC- 
TVM  ,  AVGVSTO  EJVS  MAVSO- 
LEO  DICATVM,EVERSVM  DEIN- 
DE ,  ET  IN  PLVRIES  CONFRAC- 
TVM  PARTES  IN  VIA  AD  S.  RO- 
CHVM  JACENTE,  IN  PRISTINAM 
FACIEM  RESTITVTAM  SALVTI- 
FER^  CRVCI  FELICIVS  HIC  E- 
RIGI  JVSSIT  AN.  DOMINI  M.D. 
LXXXVII.PONT.il. 

Tom.IIL    (G  g)    C'eft 
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C'eft  ici  où  l'on  cnterroit  les  corps 
des  pauvres  gens,  dans  des  puis  qu'on 
appelloit  puticulï,  a  putefeendo  :  6c  au 
lieu  même  où  eft  Sainte  Marie  Ma- 
jeure ,  il  y  avoit  autrefois  un  Temple 
dédié  -ijunon  Lucine-,  mais  il  tomba  en 
ruïne  fous  les  premiers  Empereurs 
Chrétiens  ,  en  forte  qu'au  tems  du 
Pape  Liberius  la  place  étoir.  vacante. 
Jean  Patrice  Romain  6c  fa  femme  , 
étans  fort  riches  6c  fans  enfans,  6c 
déflrans  d'employer  leurs  biens  à 
l'honneur  de  la  Sainte  Vierge,  elle  leur 
apparut  en  fonge,  $c  leur  dit  qu'elle 
vouloit  qu'ils  lui  bàtilTent  une  Eglifc  à 
l'endroit  qu'ils  trouveraient  le  len- 
demain matin  couvert  de  neige.  Le 
Pape  Libère  eût  un  fonge  fembla- 
ble  ,  6c  le  jour  fuivant,  qui  étoit  le 
cinquième  Août  vers  l'an  }fo ,  étant 
venus  les  uns  6c  les  autres  fur  le 
Mont  Efquilin ,  ils  le  trouvèrent 
couvert  de  neige  nonobftant  les  cha- 
leurs exceflives  de  la  faifon  j  6c  ce  pro- 
dige leur  failant  connoître  la  volon- 
té de  Dieu ,  ils  jettérent  les  fonde- 
mens  de  cette  Eglife,  qu'on  appelle 
la  BaftUque  de  Liberius ,  6c  Sainte 
Mark  de  la  crèche ,  à  caufe  que  l'on 

y 


M  O  N  1 1.  (6j$} 
y  conferve  la  crèche  qui  fervit  de 
berceau  à  N.  Seigneur  ;  mais  le  nom 
dont  elle  a  été  depuis  plus  commu- 
nément appellée ,  eft  celui  de  Sain- 
te Marie  Majeure -^  à  caufc  que  la 
Sainte  Vierge  avoit  choifî  cet  en- 
droit là  elle  même,  quoi  qu'on  eût 
déjà  bâti  dans  Rome  d'autres  Eglifes 
à  îbn  honneur ,  comme  Sainte  Ma- 
rie in  Ara  Cœii ,  Sainte  Marie  Libé- 
ratrice ,  &:  Sainte  Marie  in  ftrafte* 
vere. 

Sixte  III.  en  4^2.  la  fît  rebâtir 
jufqu'aux  fondemens,  de  la  forme  & 
grandeur  qu'on  la  voit  aujourd'hui. 
On  lit  ces  mots  au  milieu  de  la  voû- 
,  te  fur  l'Arc  principal.  XISTVS  E- 
PISCOPVS  PLEBIS  DEI.  Il 
confirma  le  Concile  âtEphéfe ,  qui  re- 
connut qucMarie  toujours  vierge  eft 
mère  de  Dieu ,  6c  condamna  Nejlorius 
qui  le  nioit.  Elle  a  trois  Nefs  di- 
,  itinétes  par  deux  rangs  de  colonnes  j 
{  &  au  lieu  de  croifees ,  elle  a  les 
deux  merveilleufes  Chapelles,  dont 
il  fera  parlé  maintenant.  Eugène  III 
en  1 1  fo.  fit  faire  le  portique  foute- 
nu  de  colonnes ,  dont  les  deux  du 
I milieu  font  de  porphirej  lequel  fut 
(Gg  z)  re- 
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reparc  par  Grégoire  XIII.  Et  Nico- 
las IV.  en  1 2.90.  fit  reparer  l'Eglife. 
Alexandre  VI.  en  étant  Archiprê- 
tre ,  fit  faire  le  plafond  doré,  s'étant 
fervi  du  premier  or  qu'on  ait  appor- 
té des  bides.  Mais  ceux  qui  l'ont  le 
plus  ornée ,  font  Sixte  V.  &  Paul  V. 
Le  pavé  de  l'Eglife  eft  de  pierres 
rapportées,  qui  forment  divers  de£- 
feins  6c  figures ,  quelques  uns  mê- 
mes avec  des  perfonnages. 

Cette  Eglife  eft  une  des  cinq  Pa- 
triarchales,  une  des  fept  principales 
de  Rome^  &  une  des  quatre  qui  ont 
la  porte  Sainte.  Elle  eft  deflervie 
par  un  grand  nombre  de  Chanoines 
&  autres  Bénéficiers,  qui  ont  pour 
chef  un  Card.  Archiprêtre$  le  Roi 
àîEfpagne  en  eft  Protecteur.  Il  y  a 
fix  Pénitenciers  Jacobins  de  diffé- 
rentes nations,  inftitués  par  Pie  V. 

Au  defTus  du  Portique ,  à  préfent 
fermé  de  grilles  de  fer  aux  dépens 
du  Cardinal  Porto  Carero,  à  la  prin- 
cipale façade  il  y  a  des  peintures  en 
Molaïque  de  Philippe  RoJJi  &  de 
Gaddo  Gaddi.  La  Sacriftie  qui  eft 
à  côté ,  a  été  bâtie  par  l'ordre  de 
Paul  V.  avec  une  belle  façade  en 

for- 
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forme  de  Palais  j  6c  la  partie  pofté- 
rieure  de  l'Eglife  derrière  le  Chœur, 
laquelle  étoit  peinte  en  Mofaïque,a 
été  revêtue"  de  pierres  Tiburtines  èc 
de  marbre  blanc,  avec  des  Statues 
&  Infcriptions  -,  le  tout  terminé  par 
des  baluitrades  de  l'Architecture  du 
Cavalier  Rainaldi  par  ordre  de  Clé" 
ment  IX. 

En  entrant  dans  l'Eglife  par  le 
grand  Portail ,  on  voit  à  main  droi- 
te, fur  une  porte  par  où  l'on  va  au 
Clocher,  qui  eit  un  des  plus  grands 
&  des  plus  élevés  de  Rome,  un  Ta- 
bleau de  la  Réfurrection  du  Lazare , 
peint  par  Jérôme  Mutiani  -,  6c  der- 
rière le  Crucifix  dans  la  petite  nef, 
il  y  a  la  Chapelle  de  la  noble  famil- 
le Patrice ,  où  efr.  le  Tombeau  de 
porphire  du  fondateur  de  cette  Egli- 
fe.  Celui  du  Seigneur  Confiance  Pa- 
triciï  noble  Siénois,  a  été  taillé  en 
marbre  par  le  Cavalier  Algardi,  qui 
a  fait  aufîi  le  Tombeau  du  Prélat 
Santarelli.  On  y  voit  un  Tableau 
de  la  Sainte  Vierge  qui  apparoît  en 
fonge  à  Jeatt  Patrice  ôc  à  fa  femme , 
peint  par  Jofeph  delBaflari. 

Sur  la  porte  de  la  Sacriftie  il  y  a 
(Gg  S)  les 
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les  armes  de  Paul  V.  foutenuë's  par 
deux  Anges,  &  celles  du  Cardinal 
Borghéfe,  le  tout  de  marbre.  Dans 
la  voûte  de  l'allée  de  la  Sacriftie  il 
y  a  un  chœur  d'Anges,  peint  par  le 
Cavalier  PaJJîgnani.  A  main  droite 
il  y  a  le  Tombeau  d'un  AmbafTadeur 
du  Roi  de  Bungo  au  Japon ,  taillé 
en  marbre  par  le  Cavalier  Bemin. 
A  gauche  il  y  a  la  Statue  de  mé- 
tal de  Paul  F"  y  avec  Ton  piédeftal 
de  marbre,  6c  autres  ornemens  de 
travertins}  ouvrage  de  Paul S.ghii*- 
rie  de  Parme.  On  y  voit  aufli  la  Sta- 
tue de  bronze  de  Philippe  IV.  Roi 
éCEfpagne ,.  comme  Bienfaiteur  de 
cette  Eglife  6c  du  Chapitre  auquel 
il  donna  des  terres  en  Sicile. 

Au  bout  de  cette  allée  il  y  a  la 
Chapelle  qui  fert  de  chœur  au  Cha- 
pitre durant  l'hiver,  dont  la  voûte 
elt  toute  dorée  avec  des  ornemens 
de  Stuc ,  peintures  du  Cav.  PaJJî* 
gnano.  L'Autel  eft  tout  couvert  de 
marbre  :  on  y  voit  l'Aflbmption  de 
la  Vierge  en  demi  relief,  ÔC  plus  bas 
les  Apôtres ,  du  cifeau  de  Pierre 
Bemin. 

On  voit  dans  la  voûte  de  la  $a- 

cri- 
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eriitie  plufîeurs  Hiftoircs  de  la  Sain* 
te  Vierge  ,  autour  d'un  grand  Ta- 
bleau de  Ton  couronnement,  le  tout 
peint  à  frefque  par  le  Cavalier  Paf- 
fignano.  L'Architecture  de  cet  E- 
difice  eft  de  Flaminio  Pontio  Mila- 
nois  ,  6v  les  Myftéres  de  la  Pafîîon 
de  N.  Seigneur  ,  peints  en  petit  fur 
deux  Prié-Dieu  aux  côtés  de  l'Au- 
tel, font  de  B  ait  a  far  Croce. 

Retournant  dans  l'Eglife,  on  voit 
du  même  coté  la  magnifique  Cha- 
pelle de  Sixte  V  ?  d'Ordre  Corin- 
thien ,  qu'il  fît  faire  en  if8ô\  par  le 
Cav.  Dominique  Fontana  ,  avec  une 
Sacriftie  particulière.  Cette  Cha^ 
pelle  eft  fermée  par  une  baluftrade 
de  ferôc  de  cuivre  jaune  bien  travail- 
lée. 

L'Architrave  fur  la  porte  eft  or- 
née de  Stucs|dorés.  Les  quatre  Evan- 
geliftes  peints  à  frefque  dans  la  voû- 
te ,  font  àH  André  d' Ane  one  &  Ferai- 
nant  d'Orviete  j  &  à  la  façade  fous 
l'Architrave  il  y  a  des  Anges  6c 
quatre  Sybiïles^  le  tout  peint  à  fref- 
que par  le  Pozzo  Milanois. 

La  petite  Chapelle  en  entrant  à 

droite,  a  un  Tableau  de  Sainte  Luce. 

(G  g  4)         con> 
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communiée  par  un  Prêtre,  &:  autres 
figures  à  frefque  de  Paris  Nogari. 
D'un  côté  on  voit  le  Martyre  des 
Innoccns,  peint  par  Jean  Bâtifte 
Pozzo  ;  &  fon  petit  Dôme  a  été 
peint  par  plufieurs.  Les  corps  de 
cinq  des  petits  Innoccns  quHc'ro- 
de  fit  mourir,,  repofent  fous  cet  Au- 
tel ,  où  Sixte  V.  les  fit  transférer  de 
Saint  Paul.  Dans  l'autre  petite  Cha- 
pelle qui  efl  à  main  gauche,  il  y  a 
un  Tableau  de  S.  Jérôme  mourant, 
de  S 'alvatore  FontanaV enitien.  D'un 
côté  l'ablution  des  pies  des  Apô- 
tres, &  André  tiAnconc,  &  la  voûte 
a  été  peinte  par  plufieurs. 

Sur  les  mêmesChapelles  il  y  a  une 
Arcade  ornée  de  itucs  dorés.  Dans 
la  frife,  d'un  côté  l'Annonciation ,  $C 
de  l'autre  le  Roi  Hérode,  peint  par 
le  Fontana  Vénitien.  Sur  la.  corni- 
che il  y  a  Jacob  &  les  Patriarches 
fes  enfans ,  de  'Jaques  de  Brejfe  -,  de 
l'autre,  Judas,  Eléazar ,  Nathan, 
Se  Jacob,  du  Fontana.  Dans  le  rond 
du  milieu  il  y  a  un  groupe  d'Anges,, 
peints  par  le  Pozza.  D'un  côté  de 
la  fenêtre  fur  la  façade  il  y  a  Je/us , 
Maria,  Jofeph*  peints  par  le  Noga- 
ri-, 
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ri-,  8c  de  l'autre  côté,  le  Sacrifice 
à  Abraham ,  de  Jaques  S  telle  de 
Brefe. 

Le  côté  à  main  droite  dans  la 
Chapelle ,  a  un  magnifique  portail  à 
deux  rangs  d' Architecture  d'ordre 
Corinthien  &  Compofite  ,  qui  fert  de 
tombeau  à  Sixte  V\  le  tout  de  mar- 
bre. La  Statue  de  ce  Pape ,  au  mi- 
lieu, a  été  taillée  par  le  Valfoldino 
Lombard.  D'un  côté  la  Chanté  en 
Bas-reliefs  de  marbre  ,  ôt  la  Juftice 
de  l'autre  ,  font  de  Nicolas  Flaman. 
Le  couronnement  du  Pape  au  def- 
fus  de  fa  Statue  eft  de  Jean  Antoine 
Vafoldo,  &  les  autres  figures  des  cô- 
tés ,  de  Gilles  Flaman.  Les  Rois 
à'Ifraél  peints  aux  côtés  des  fenêtres 
qui  touchent  l'arc  de  la  voûte ,  font 
d'Ange  ,  élève  du  Nebbia  ;  &  la 
Mufique  d'Ange  dans  l'ovale  de 
l'arc,  eft  du  Pozzo.  A  main  droite 
entre  les  pilaftres ,  il  y  a  la  Statue 
de  S.  François ,  taillée  par  Flaminio 
Vacca.  L'Hiftoire  à  frefque  au  def- 
lus  eft  du  Pozzo.  La  Statue  de  S. 
Antoine  de  Padoueàt  l'autre  côté ,  eft 
de  V Olivier.  La  peinture  à  frefque 
au  deffus ,  eft  de  VHerculin  Bolo- 
(Gg  s)         nois3 
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noisj  &  les  peintures  des  autres  Roi» 
fur  la  corniche  ,  font  du  même  An* 

ge- 

Vis-à-vis  où  eft  le  côté  de  la  Cha- 
pelle à  main  gauche  ,  il  y  a  un  au- 
tre portail  ou  tombeau  égal  au  pré- 
cédent ,  ayant  au  milieu  la  Statue 
du  B.  H.  Pie  ^,  de  marbre  blanc  , 
taillée  par  Léonard  de  Sarzane ,  qui 
a  fait  aufîi  les  figures  à  main  droite. 
Celles  à  gauche  font  du  Cordier.  Le 
couronnement  de  ce  Pape  au  deflus, 
eft  du  Scilla  Milanois  -,  &  les  figu- 
res des  côtés ,  de  Gilles  Flaman. 
Plus  haut ,  entre  les  fenêtres ,  les 
peintures  à  main  droite  font  deHen- 
W  Flaman*  Se  les  autres  à  main  gau- 
che ,  de  Laïïance  Bolonois.  Les 
Anges  de  l'arc  de  l'ovale  font  du 
Pozzo1&o\ono\s.  Entre  lespilaftres, 
la  Statue  de  S.  Pierre  Martyr  à  main 
droite  eft  du  V&foldç  ;  Se  l'hiftoire 
peinte  au  deflus,  de  YHerculin.  La 
Statue  4e  S.  Dominique  à  gauche , 
eft  de  Jean  Bâtijie  de,  la  Porte  ;  & 
les  peintures  au  deflus ,  du  Pozzo. 
Celles  qui  font  au  deflus  de  la  cor- 
niche, font  de  Henri  Flaman  &Pa~ 
ris  Nogari.     Deflbus  la  Statue  du 
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B.  Pie  F.  eft  Ton  Tombeau ,  où  eft 
fon  corps.  Le  VévtAntonin  Cloche  , 
Général  de  fon  ordre  de  Saint  Do- 
minique ,  y  a  fait  faire  un  beau  Bas- 
relief  jette  en  bronze  6c  modelé 
par  Mr.  le  Gros. 

Le  fond  de  la  Chapelle  eft  orné 
de  marbres,  aufîi  bien  que  les  côtés, 
Au  milieu  il  y  a  une  Niche  feinte. 
A  droite ,  le  S.  Jean  Evangelifte 
qui  écrit ,  6c  le  S.  Paul  avec  l'Hi- 
floire  au  defliis ,  ont  été.  peints  par 
le  Pozzo.  A  main  gauche  il  y  a  un 
S.  Pierre  avec  fa  Croix ,  peint  par 
le  même  ;  mais  l'Hiftoire  au  defTus 
eft.  &  André  &  Ancone .  La  Nativité 
de  N.  Seigneur  fur  la  Niche ,  6c  les 
Hiftoires  des  côtés ,  ont  été  pein- 
tes par  les  mêmes.  Les  peintures 
fur  la  corniche  à  main  droite  font 
d'Ange  d'Orviéte-,  &  à  gauche,  du 
Stella.  Les  Anges  dans  l'ovale  font 
du  Pozzo  ,  6c  les  figures  des  côtés 
font  du  Nogari  6c  du  même  Ange. 

Au  premier  triangle  à  main  droi- 
te fous  le  Dôme ,  il  y  a  Jejfê.  6c  le 
Roi  David ,  peint  par  le  Nogari. 
A  celui  à  main  gauche  ,  les  Rois 
Achaz  6c  Ezéchias  font  du  Nebbia. 
(Gg  6)         Au. 
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Au  troifiême,  Azor,  Sadoc,  &y/- 
chim,  font  du  même.  Au  quatriè- 
me, Thamar  &  fes  deux  fils  Phares 
&c  Zara,  de  Laïïance  Bolonois.  Le 
Dôme  a  été  pefnt  à  frefque  entière- 
ment par  les  mêmes  :  il  repréfente 
des  Chœurs  d'Anges  avec  des  Stucs 
dorés. 

Au  milieu  de  la  Chapelle  il  y  a 
un  double  Autel  l'un  fur  l'autre.  On 
defcend  à  celui  d'enbas  par  un  dou- 
ble efcalier  de  marbre  :  il  renferme 
plufieurs  reliques  de  l'Etable  ou  N. 
Seigneur  naquit,  comme  du  foin  ÔC 
de  la  paille  fur  laquelle  il  fut  cou- 
ché ,  des  drapeaux  dont  la  Sainte 
Vierge  l'enveloppa  ,  &c.  Les  Sta- 
tues de  N. Seigneur ,de  la  Vierge,  Se 
de  Saint  Jofeph ,  fur  cet  Autel , 
font  du  Cecchino  de  Pietra  Santa. 

L'Autel  fupérieur  a  un  petit  taber- 
nacle doré ,  où  l'on  confervele  Saint 
Sacrement  -,  outre  lequel  il  y  a  un 
autre  grand  tabernacle  de  bronze 
doré ,  d'une  très  belle  Architectu- 
re ,  foutenu  par  quatre  Anges  au  na- 
turel de  même  métal,  qui  tiennent 
d'une  main  une  corne  d'abondance  , 
terminée  en  forme  de  chandelier, 

d'où 
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d'où  fort  un  flambeau  de  cire  blan- 
che qui  brûle  nuit  ôc  jour,  félon  la 
fondation  de  Sixte  V.  Le  modèle  de 
cette  machine  fut  fait  par  le  Rie- 
cio  e  Sonzino  r  ÔC  jette  par  Louis 
Scalzo. 

Ce  Tabernacle  renferme  le  Bèr- 
ceau  ou  la  crèche  de  Nôtre  Seigneur  , 
qui  fut  envoyé  à  Rome  par  Sainte- 
Hélène  ,  à  ce  qu'on  tient  par  tradi- 
tion y  &  de-la  fondation  de  cette 
Eglife ,  le  Pape  Libère  ies  y  fit  tranf- 
porter  d'une  petite  Eglife,  où  l'on 
les  confen'oit.  Ce  berceau -eu  fait 
de  deux  ais  qui  font  enchâffés  dans 
une  belle  chCiflè  debois4oré  à  jour r 
fermé,  de  criftaux ,  ce  enrichi  de 
pierres  précieufes  ,  qui  fut  donné 
par  Philippe  III.  Roi  d'Efpagne  :  On 
î'expofe  à  la  vue  des  Fidèles  le  jour 
de  Noël,  fur  le  Maître  Autel  de  cet- 
te Bafilique. 

La  Sacriftie  de  cette  Chapelle  eft 
ornée  de  Stucs  8ç  peintures  du  vieux 
&  du  nouveau  Teftameot  des  mêmes 
Maîtres  ,  excepté- les  Païfages,  qui 
font  de  Paul  Bril. 

La  Chapelle  de  l'Annonciation 
de  la  Vierge , .  qui  eft  proche  la  porr 

te, 
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te,  au  bout  de  cette  petite  Nef,  a 
un  Tableau  en  Mofaïque  de  Notre 
Dame  ôt  autres  Saints  ,  du  'Turite^. 
bon  Peintre  pour  le  fiecle  où  il  vi- 
voit.  Vis-à-vis  eft  le  Tombeau  de 
marbre  du  Cardinal  Confalve^  avec 
fa  Statue  dans  une  Niche. 

Sur  l'Architrave  des  deux  côtés 
de  la  grande  Nef,  dans  les  frifes  fous 
les  fenêtres,  il  y  a  des  peintures  en 
Mofaïques  très-anciennes ,  que  Six- 
te III  y  fit  faire  en  433,  re parées 
par  le  Cardinal  Dominique  Pinelli  Gé- 
nois ,  qui  a  fait  peindre  aulli  dans 
les  croifées  des  fenêtres  plufieursHi- 
ftoires  &  ornemens  de  Stucs  par  les 
meilleurs  Peintres  de  fon  tems  , 
comme  Fer r ah  de  Fa'énze ,  André 
& Ancone ,  Balthafar  Croce ,  le  Sa- 
Umbéne^  le  JVovarray  &c. 

Aux  deux  côtés  du  Chœur  il  y  a 
deux  Chapelles  ifolées,  qui  foutien- 
nent  un  Tabernacle  fur  quatre  pi- 
liers de  marbre,  où  font  renfermées 
les  Reliques,  qu'on  montre  le  jour 
de  Pâque  devant  &  après  Vêpres. 
Le  Tableau  de  la  Chapelle  à  main 
droite  ,  du  côté  de  celle  de  Sixte ,  » 
eit  de  la  Conception  de  N.  D.  peint 

par 
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par  Jean  Jaques  Semence  Bolonois  p 
derrière  lequel  il  y  en  a  un  autre  qui 
eft  tourné  vers  le  Chœur,  où  l'on 
voit  S.  Jean  l'Evangelifte  Se  S.  Jo- 
feph.  A  l'Autel  de  l'autre  côté,  il 
y  a  une  Vierge  devant  le  petit  Je  fus 
qui  dort,  peinte  par  GuidoReni:  cet 
ouvrage  eit  très-eitimé  y  mais  il  n'y 
en  a  plus  que  la  copie  peinte  par 
Charles  Maratta  ,  l'Original  ayant 
été  ôté,  parce  qu'il  fe  gâtoitj  il  eft 
dans  la  Sacriitie.  Il  y  a  derrière  un 
autre  Tableau  du  Zucca  Florentin, 
qui  y  a  repréfenté  l'Hiftoire  du  Pa- 
pe Liberius  qui  trace  le  plan  de  cette 
Eglife  dans  la  nége ,  en  préfence  de 
Jean  Patrice  en  habit  Sénatorial,  & 
plu  Meurs  autres-. 

Les  principales  Reliques  du  Ta- 
bernacle fur  l'Autel  de  la  Concep- 
tion, font,  le  bras  droit  de  S.  Luc 
Evangelifte ,  un  bras  de  S:  Matthieu 
Apôtre,  le  Chef  de  Sainte  Bibiane 
vierge  St  martire }  une  étole  de  Saint 
Jérôme  ^  le  corps  duquel  repoie  en 
cette  Eglife  fans  qu'on  en  fâche  pré- 
cifement  l'endroit}  une  tunique, 
une  étole ,  &  un  Manipule  de  Saint 
Thomas  feCantorbéri^  teintes  de  fon 

fangs; 
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fang  j  deux  doigts ,  le  menton ,  £c 
autres  Reliques  de  Sainte  Anatolit 
vierge  Scmartirey  le  Chef  de  Saint 
MarceUin  Pape  &  M;  un  bras  de  S. 
JutienM.Les  corps  de  S.  Simplicien^ 
Béatrix,  &Fauftin  M,repofent  fous 
cet  Autel ,  ici  tranfportés  de  Sainte 
Bibiane  :  On  en  fit  une  nouvelle 
tranflation  le  16.  Juillet  171 1.  Un 
bras  de  S.  Cofme.  Mj  des  Reliques 
des  Saints  Cofme  èc  Damien-,  un  bras 
de  S.  Abunde  M>  une  jambe  de  Si 
Epaphra,  Difciple  de  l'Apôtre  Saint 
Paul-,  le  chef  de  S.  Matthias  Apô- 
tre j  du  précieux  fang  de  N.  Seigneur $ 
&  un  morceau  de  la  vraie  Groix\ 

On  monte  au  Chœur  par  quelques 
degrés,  au  haut  defquels  on  voit  à 
main  gauche  un  beau  Tombeau  de 
marbre  blanc  de  Nicolas  If,  qui  lui 
a  été  drefle  par  Sixte  Z7,  de  l' Archi- 
tecture du  Cav.  Fontana.  La  Sta- 
tue de  ce  Pape,,  ôc  celles  de  la  Foi 
&  de  la  Prudence  aux  côtés ,  ont 
été  taillées  par  Léonard  de  Sarzane: 

De  l'autre  côté  ,  vis-à-vis  il  y  a 
un  autre  Tombeau  de  marbre  blanc 
du  Pape  Clément  X/,  de  l'Archite- 
cture du  Cavalier  Rinaîdi.    Sa  Sta* 

tue*. 
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tue,  fort  reflemblante ,  a  été  taillée 
par  le  Cav.  Dominique  Guidi.  La 
Statue  de  la  Charité  d'un  côté  eft 
d'Hercule  Ferrata,  &  Gellé  de  la  Foi 
de  l'autre  eft  de  Cofine  Fancelli. 

Au  milieu  des  degrés  du  Choeur  . 
il  y  a  l'Autel  Papal.  Quatre  colon* 
nés  de  Porphire  aux  encoignures 
foutiennent  un  dais  de  pierres  rap- 
portées très-fines  qui  le  couvrent. 
Ce  fut  le  Card.  Guillaume  cPEtoute» 
ville,  François,  Archiprêtre  de  cet-^ 
te  Eglife ,.  qui  le  fit  faire  vers  l'aa 
Hfo. 

Cet  Autel  eft  difpofé  de  forte,, 
que  quand  le  Pape  y  dit  la  Mefle,  iî" 
a  le  vifage  tourné  vers  la  Nef)  ce 
qui  fait  qu'il  ne  fe  retourne  point 
pour  dire  Dominus  Vobifcum.  Il  efc 
a  remarquer  une  fois  pour  toutes , 
afin  d'éviter  les  répétitions,  que  le 
Maître  Autel  de  prefque  toutes  les- 
Eglifes  de  Rome  bâties  depuis  plus 
de  600  ans,  eft  conftruit  de  cette 
manière,  quand  T  Eglife  eft  tournée 
au  Septentrion  ou  à  l'Occident:  car 
autrefois  à  Rome  les  Prêtres  affe- 
ftoient  d'avoir  le  vifage  tourné  vers 
l'Orient  en  difant  la  Méfie,  6c  l'on» 

fçait 


fçait  qu'en  France ,  non  feulement 
les  Eglifes  ,•  mais  encore  les  Chapel- 
les font  tournées  vers  l'Orient  ;  mais 
à  Rome  on  ne  l'obferve  pas,  &  quan- 
tité d' Eglifes  nouvelles  font  tour- 
nées au  Septentrion  2c  à  l'Occident, 
fans  qu'on  change  pour  cela  la  fitua- 
tion  des  Autels.  Il  n'y  a  que  le  Pa- 
pe qui  puifle  dire  la  Mène  au  Maî- 
tre Autel  des  cinq  Eglifes  Patriarcha-- 
les,  à  moins  qu'il  ne  l'accorde  par 
privilège  à  quelque  Cardinal  ou  Pré- 
lat, pour  une  fois  feulement  j  en-- 
core  faut-il  que  la  Bulle  de  cette' 
conceffion  foit  attachée  à  l'Autel,- 
pendant  qu'il  y  dit  la  Méfie:  mais 
fous  l'Autel  Papal  des  mêmes  Pat  riar- 
chales,  il  y  en  a  un  autre  où  cha- 
que Prêtre  particulier  peut  célébrer. 
L'Autel  fouterrain  fous  le  Patriarchal 
de  Sainte  Marie  Majeure  renferme' 
le  corps  de  S.  Matthias  Apôtre.  Les 
quatre  Evangeliites  6c  les  quatre  Do- 
cteurs de  l'Eglife  peints  dans  la  voû-- 
te  du  Chœur,  font  de  Paris  Nogarv 
&  du  Novarra. 

Entre  les  quatre  fenêtres  fous  la- 
corniche  il  y  a  cinq  Hiftoires  de  la 
Vierge  d'anciennes    Mofaïques    de 
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Jaques  Turrita ,  qui  a  fait  les  autres 
Mofaïques  de  la  Tribune  ,  où  l'on 
voit  le  couronnement  de  Nôtre  Da- 
me &  autres  figures,  faites  par  or- 
dre de  Nicolas  IV.  en  12.86.  Le  Ta- 
bleau de  l'Autel  des  Chanoines  dans 
le  fond  du  Chœur  ou  dans  la  Tri- 
bune, en  Latin  Abfis,  ell  d'une  ri- 
che broderie  de  foie  &  de  filet  d'or. 
On  appelle  le  fond  de  l'Eglife  la 
'Tribune  ,   parce  qu'autrefois  c'étoit 
l'endroit  ou  le  Préteur  ou  autre  Ju- 
ge rendoit  juftice,  &  fa  chaire  s'ap- 
pelloit  le  Tribunal,  où  .-étant  affis  il 
avoit  le  vifage  retourné  vers  la  por- 
te.    Le  lieu  où  il  la  rendoit  s'appel- 
loit  au  commencement  Curia  ,   ôc 
puis  Bafilique^  qui  pour  l'ordinaire 
avoit  trois  Nefs  -,   &  on  n'y  a  pas 
fait  grand  changement  quand  on  l'a 
changée  en  Eglite,  excepté  qu'on  l'a 
réduite  en  forme  de  croix. 

Maintenant,  pour  faire  la  defcri- 
ption  de  la  petite  Nef  de  l'autre  cô- 
té, commençant  à  la  porte  à  côté 
du  Chœur  ;  la  première  Chapelle 
en  entrant  à  droite  a  un  Tableau  du 
Cavalier  Vanni^  qui  y  a  peint  Saint 
François  en  extafe,  foutenu  par  des 

An» 
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Anges.  Il  y  a  d'un  côté  le  Tom* 
beau  de  Paul  Capizucchi ,  fameux 
Doéteur  en  Droit,  &  Doyen  de  la 
<Rot?ej-ôc  vis-à-vis  eft  celui  de  Louis 
PafquaUno  Chanoine ,  de  marbre 
blanc  bien  taillé,  &  de  bonne  Ar- 
chitecture de  Louis  Scabzo. 

La  féconde  eft  la  fameufe  Chapel- 
le Pauline ,  qui  eft  vis-à-vis  celle  de 
Sixte  :  Elle  eft  toute  revêtue  de 
marbre  ,  &  l'Architecture  eft  d'or- 
dre Corinthien  :  Elle  eft  fermée  d'une 
balluftrade  de  cuivre  jaune  oc  de  fer 
à  feuillage,  bien  travaillée,  au  def- 
fus  de  laquelle  on  voit  une  peinture 
à  frefque  de  Balihafar  Croce,  qui  re- 
préfente  la  mort  de  la  Vierge,  avec 
des  ornemens  de  Stuc,  &  des  An- 
ges qui  tiennent  un  écriteau  j  ou- 
vrages &  Ambroife  Malvicino. 

Plus  haut,  fous  l'arcade  de  la  voû- 
te ,  qui  a  fa  lanterne  ornée  de  ftucs 
dorés ,  on  y  voit  les  quatre  Do- 
cteurs, deux  del'Eglife  Latine,  & 
deux  de  la  Gréque  ;  &:  dans  les  qua- 
tre Angles  ovales  en  forme  de  mé- 
dailles il  y  a  des  Anges ,  le  tout 
peint  à  frefque  par  le  Cav.  Baglioni. 

£#  entrant  dans  la  Chapelle  Pau- 

Une.) 
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Hue ,  on  trouve  aux  deux  côtés  de 
la  première  Arcade  deux  autres  pe- 
tites Chapelles  obfcures.  Celle  à 
droite  eft  dédiée  à  Saint  Char/es  Bo- 
romée.  On  y  conferve  une  de  fès 
côtes.  L'Autel  eft  de  marbre.  Le 
Tableau  de  S.  Charles  qui  eft  deffus, 
eft  peint  à  huile  fur  le  Stuc.  D'un 
côté  il  y  a  un  autre  Tableau  du  mê- 
me Saint  i  &  dans  la  voûte  Se  trian- 
gles, divers  Anges,  le  tout  peint  par 
le  Crccc  Bolonois. 

L'autre  Chapelle  a  un  Tableau  de 
Sainte  Françoife  Romaine  qui  parle 
à  Ton  Ange  Gardien  ,  peint  à  huile 
fur  le  Stuc.  D'un  côté,  l'Hiftoire 
de  la  Sainte.  Dans  la  voûte  2c  trian- 
gle, -divers  Anges,  le  tout  à  frefque 
du  Cav.  Baglioni ,  qui  a  fait  auflî 
toutes  les  peintures  à  frefque  dans  la 
voûte  de  ce  premier  arc ,  où  l'on 
voit  d'un  côté  l'Empereur  Julien 
l'Apoftat  tué  d'une  flèche  furnatu- 
relle  ,  l'Empereur  Léon  &  Arménie 
tué  en  préfence  de  fi  mère;  ce  de 
l'autre,  l'Empereur  Conftantin  Co- 
fronime  qui  brûle  d'un  feu  interne,tous 
trois  ennemis  jurés  de  la  Sainte  Vierge. 

Ces  deux  Chapelles  font  dédiées 

à 
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à  ces  deux  Saints,  parce  que  ce  fut 
Paul  F.  qui  les  canonifâ. 

Au  côté  droit  de  cette  fomptueu- 
fe  Chapelle  ,  il  y  a  le  magnifique 
Tombeau  du  Pape  Clément  VIII , 
avec  fa  Statue  de  marbre,  où  il  pa- 
roît  aflrs  donnant  la  bénédiction  $ 
faite  par  le  Silla  Milanois.  Aux  cô- 
tés il  y  a  de  beaux  Bas-reliefs  de 
marbre  du  Mahicino  8c  du  Maria» 
m9  finis  par  le  Mochi.  Le  couron- 
nement de  ce  Pape  au  deflus,  eft  de 
Pierre  Bernin.  La  Statue  au  côté 
<lroit  cil  du  Buîio  Milanois  ;  8c  cel- 
le à  gauche  ,  du  Vafoldo.  Entre 
les  fenêtres ,  l'Ange  qui  remet  la 
■main  coupée  à  S.  Jean  Damafcéne  , 
&  la  Sainte  Vierge  qui  revêt  S.  II- 
■defonfe  d'une  chafuble  ,  font  d'ex- 
cellentes peintures  de  Guido  Reni  , 
excepté  la  Vierge ,  qui  effc  du  Lan- 
franc.  Sur  Tare  dans  l'ovale  du  mi- 
lieu ,  le  S.  Efprit  entouré  d'Anges , 
d'un  côté  plufieurs  Saints  del'Eglife 
Grecque ,  Ôc  de  l'autre  plufieurs  Sain- 
tes Impératrices,  font  aufli  du  Guide. 
Plus  bas ,  les  Statues  de  marbre  font 
de  Nicolas  Cordicr  Lorrain  :  l'une  eft 
de  S.  Bernard ,  6c  l'autre  du  grand 

Prê- 
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Prêtre  Eléazar  revêtu  de  fes  orne» 
mens  Pontificaux,  l'encenfoir  à  la 
main. 

De  l'autre  côté  il  y  a  le  Tombeau 
du  Pape  Paul  V.  d'une  "très  belle 
Architecture  -des  marbres  les  plus 
fins ,  ainfi  que  le  précédent.  Sa 
Statue  à  genoux  eft  du  Scilla.  Le 
Bas-relief  à  droite  ell:  de  Charles  Ma- 
derne  Romain.  Celui  à  gauche  eft 
■du  Mah'icino.  Au  deftiis  ,  le  Cou- 
ronnement de  ce  Pape  eft  âCHypoli- 
te  Butio.  La  Statue  à  droite  eft  du 
Valfoldo  -,  &  celle  à  gauche  ,  de 
François  Stati. 

Les  peintures  des  côtés  de  la  fenê- 
tre 5  6c  celles  de  la  Voûte ,  ont  été 
conduites  à  frefque  d'une  grande 
manière  par  Guido  Reni  :  &  plus 
bas ,  il  y  a  les  Statues  de  marbre  de 
Saint  Bafile  avec  un  Ange  ,  6c  Da- 
vid qui  tient  la  tête  de  Goliath  j 
l'une  &  l'autre  de  Nicolas  Çordier 
Lorrain. 

A  la  façade  principale  ou  du  mi- 
lieu ,  il  y  a  un  bel  Autel  de  l'Archi- 
tecture de  Jérôme  Rainaldi^  exécu- 
té par  Pompée  ïargoni  Romain.  Il 
y  a  quatre  Colonnes  canelées  d'Or- 
7m.  III.    (H  h)    dre 
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die  Compqfite^âe  jafpe Oriental ,  avec 
des  ornemens  de  métal  doré  :  la 
corniche  6c  les  piédeftaux  font  de 
jafpe  ,  d'agate ,  6c  de  bronze  doré  : 
les  agates'  de  la  frife  font  de  grand 
prix.  Au  milieu  de  ces  colonnes ,  il 
y  a  dans  une  niche  quarrée  la  plus 
fameufe  des  Images  de  la  Sainte 
Vierge,  peinte  par  S.  Luc  Evangeli- 
fte,  derrière  un  criftal  fermé  de  vo- 
lets, qu'on  n'ouvre  qu'aux  Fêtes 
folemnelles.  Il  y  a  au  deffus  l'Ima- 
ge du  S.  Efprit,  6c  autour  léptt  An- 
ges qui  la  foutiennent ,  le  tout  de 
relief  de  bronze  doré.  L'efpace  en- 
tre les  colonnes  eft  de  Lapis  Lazuli 
Oriental,  qui  elt  une  pierre  bleue 
très-précieufe. 

Au  deflus  il  y  a  un  Bas-relief  de 
bronze  doré ,  où  l'on  voit  le  Pape 
l .ïberius  qui  trace  le  plan  de  cette 
Eglife  dans  la  neige ,  6c  autres  figu- 
res j  6c  aux  côtés,  deux  grands  An- 
ges ,  6c  trois  plus  petits  :  tout  ce 
travail  a  été  modelé  par  Camille  Ma- 
riamdc  Vicenze,  6c  jette  toixDwm- 
niqnc  Fcrreti  Romain. 

Les  peintures  à  frefque  au  haut  ds 
l'Autel ,  où  l'on  voit  la  Sainte  Vierge 

& 
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&C  S.  Jean  l'Evangelifte  qui  appa- 
roiflent  à  S.  Grégoire  Taumaturge  $ 
comme  aufli  celles  dans  le  rond  de 
l'Arc  ou  de  la  voûte,  &  les  Saints 
Evcques  des  côtés  ,  ont  été  tous 
peints  par  le  Cavalier  dCArp'mo^  qui 
a  aufli  peint  à  frefque  dans  les  quatre 
Angles  fous  le  Dôme,  quatre  grands 
Prophètes. 

Les  quatre  Anges  de  ftuc  qui 
foutiennent  le  Dôme,,  font  du  Mal- 
micino.  Les  peintures  du  Dôme  , 
où  l'on  voit  la  Sainte  Vierge  debout 
6v  une  Lune  fous  Tes  pies,  avec  plu- 
ficurs  Anges  &  les  douze  Apôtres  , 
le  tout  à  frefque,  font  de  Louis  Ci- 
loli  Florentin. 

Cette  Chapelle  a  fi  Sacriftie  par- 
ticulière ,  dans  laquelle ,  outre  les 
ornemens  de  Stuc  ,  il  y  a  dans  la 
Voûte  Nôtre  Seigneur  refliifcitant 
qui  préfente  des  fleurs  à  fa  Sainte 
Mère ,  laquelle  les  répand  fur  le 
peuple.  Les  Saints  Fondateurs  des 
Ordres  Religieux  font  peints  dans 
les  triangles  ;  &  aux  frifes  il  y  a  plu- 
fieurs  hiitoires  du  Vieux  Se  du  Nou- 
veau Teftament ,  le  tout  à  frefque 
du  Cavalier  PaJJïgnano  j  comme 
(H  h  i)  aulîî 
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aufli  le  Tableau  de  l'Autel ,  où  eft; 
la  Réfurreétion  de  Àr.  Seigneur.  On 
conferve  dans  cette  Sacriftie  plu- 
fîeurs  chefs ,  bras, 8c  autres  reliquai- 
res d'argent  enrichis  de  pierreries , 
qu'on  expofe  fur  l'Autel  de  la  Cha- 
pelle les  fêtes  folemnelles. 

L'Architecture  de  cette  Chapelle 
&:  de  tout  ce  qu'elle  renferme ,  fut  de 
Flaminio  Ponfio  Milanois.  Elle  fut 
entièrement  bâtie  aux  dépens  de 
Paul  V ,  qui  pour  l'officier  a  laide 
un  bon  revenu  pour  douze  Chape- 
lains ,  qui  la  defTervcnt  avec  un 
Prieur,  Camerlenge  ou  Receveur, 
quatre  Clercs, &  un  Chœur  de  Mu- 
fique.  Le  droit  de  Patronage  en 
appartient  à  la  famille  Borghéfe , 
dont  le  Sépulchre  eft  en  dehors  de 
la  Chapelle  dans  la  petite  Nef.  Six* 
te  V.  avoit  fait  une  femblable  fon- 
dation pour  fa  Chapelle. 

La  Chapelle  fuivante  eft  du  def- 
fein  de  Michel  Ange  Buonayota,  avec 
une  belle  façade  de  travertins  :  Elle 
appartient  à  la  famille  Strozzi.  Le 
tableau  de  l' Aflbmption  de  la  Vierge 
fur  l'Autel  eft  àu.Sermonéte.  Les 
peintures  à  frcfquc  de  la  Nativité 

de 
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de  Notre  Seigneur  ,  de  la  Vifitation 
de  Sainte  Eîizabeth  ,  Sainte  Anne  i 
ïes  deux  Prophètes,  6c  autres,  font 
du  Nebbia. 

Tout  proche  il  y  a  une  autre 
Chapelle,  peinte  à  frefque  par  le 
Croce  Bolonois.  Le  Pape  à  genoux 
devant  l'Image  de  l'a  Sainte  Vierge  , 
à  huile,  eft  de  Paule  deFaènza.  De 
l'autre  côté  ,  fur  une  pierre  qui  ell 
en  terre  il  y  a  le  portrait  de  porphiî 
du  Chanoine  MoroJJin,  taillé  parle 
Donatelli  ancien  6c  fameux  Sculp- 
teur Florentin. 

On  voit  enfuite  la  fpacieufe  Cha- 
pelle de  la  famille  Cefi ,  dont  la  fa- 
çade eft  de  l'Architecture  de  Mar*- 
tin  Longhi.  Le  Tableau  de  l'Au- 
tel, qui  repréfente  la  Décolation  de 
Sainte  Caterine^  6c  au  defllis  la  Sain- 
te Trinité  6c  autres  figures,  eft  du 
Sermonéte.  Les  Images  de  Saint 
Pierre  6c  Saint  Paul  aux-  côtés  font 
du  Notaire.  La  Sainte  Catherine 
Vierge  6c  M.  du  côté  de  l'Epitre , 
eft  de  Louis  Gentil.  De  l'autre  cô- 
té ,  le  tableau  de  la  Vierge  6c  de  N. 
Seigneur  .qui  époufe  Sainte  Catheri- 
ne ,  eft  de  Charles  Cefi  ;  6c  l'autre 
(Hh  3)  ta- 
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tableau,  où  la  Sainte  difpute  contre 
les  Docîxurs ,  eft  du  Canini.  Les 
tombeaux  des  Cardinaux  Paul  & 
Frédéric  Cefi^  de  marbre ,  avec  leurs 
urnes  de  pierre  de  touche,  6c  au  def- 
fus  leurs  Bulles  de  bronze ,  font  de- 
frère  Guillaume  de  la  Porte  >  6c  hors 
la  Chapelle,  les  Tombeaux  de  mar- 
bre des  Signori  SantareUi  6c  Confian- 
ce Patrice  font  du  Cav.  Algardi. 

Proche  la  porte  Sainte  il  y  a  te 
Tombeau  &Àuguftin  Favoriti ,  que 
feu  Monfîeur  de  F urJïembergTLvêque 
de  Munjler  6c  de  Paderborn  lui  a  fait 
dreffer  par  Philippe  Carcani.  Il  eft 
de  marbre  ,  avec  deux  Vertus  de 
même  aux  côtés  >  6c  au  derTus  une 
piramide  de  marbre ,  au  milieu  de 
laquelle  il  y  a  une  médaille  de  mar- 
bre blanc.  L'Architecture  cft  de 
Louis  Giminiani. 

Sur  la  Place  de  Sainte  Marie  Ma- 
jeure ,  du  côté  du  Midi  il  y  a  une 
belle  Colonne  canelée  de  marbre 
doré  ,  dreflee  par  ordre  de  Paul  V. 
fur  un  beau  piédeftal ,  furmontée 
d'une  Statue  de  bronze  doré  de  la 
Sainte  Vierge  qui  a  le  viiage  tour- 
né vers  l'Eglife  ,    modelée  par  le 

Sr. 
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Sr.  Guillaume  François ,  jcttce  par 
Antoine  Ferrer  Romain.  Le  Pape 
fit  tranfporter  ici  cette  Colonne  fous 
la  direction  de  Charles  Mademe,  du 
Temple  de  la  Paix  proche  l'Arc  de 
Titus ,  dans  les  ruines  duquel  elle 
fut  trouvée  defontems,  comme  le 
montre  Tlnfcription  lui  vante,  qui  eil 
fur  la  Bafe. 

PAVLVS  V.  PONT.  MAX.  CO- 
LVMNAM  VETERIS  MAGNIFI- 
CENTI^E  MONVMENTVM,  IN~ 
FORMI  SITV  OBDVCTAM  ,  NE- 
GLECTAMQVE,EX  IMMANIBVS 
TEMPLI  RV1NIS ,  QVOD  VESPA- 
SIANVS  AVGVSTVS  ,  ACTO  DE 
JVD^IS  TRIVMPHO,  ET  REIPV- 
.BLIG/E  STATV  CONFIRMATOr 
PACI  DICAVERAT,  IN  HANC 
SPLENDIDISSIMAM  SEDEM  AD 
ECCLESI^  LIBERIANiE  DECO- 
REM  AVGENDVM,  SVO  JVSSV 
EXPORT  ATAM,  ET  PRïSTINO 
NITORI  RESTITVTAM ,  BEATIS- 
SIYAM  VIRGINI ,  EX  CVJVS  VIS- 
CERIBVS  PRINCEPS  VER/E  PA- 
CIS  GENITVS  EST,  DONVM  DE- 
PIT ,  jENEAMQVE  EJVS  STA- 
(Hh4)  TVAM 
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TVAM  EJVS  FASTIGIO  IMPO 
SVIT  ANNO  DOMINI  M.DC.XIV. 
PONT.  IX. 

Sur  le  piédeltal  il  y  a  deux  Dra- 
gons &  deux  Aigles  de  bronze  do- 
ré, qui  foutiennent  la  colonne. 

CettePlace  fe  divife  en  deux  Rues 
qui  s'éloignent  infenfiblcment.  Elles 
(ont  fcparées  par  une  file  de  Mai- 
fons ,  dont  celle  de  la  pointe  fur  la 
Place,  devant  Sainte  Marie  Majeure  , 

flofpice  efr.  l'Hofpice  des  Pérès  Jacobins  Pe- 

T«fa-    nitencters->  établis  par  le  Pape  PieV. 

cobins  à  Sainte  Marie  Majeure..  Par  la  Rue 
à  main  droite  on  va  à  Saint  Jean  de 
Lairan,  &  par  celle  à  main  gauche 
à  Sainte  Croix  en  Jerufalem. 

Sur  la  même  Place,  à  gauche,  ou 
du  côté  du  Levant,  il  y  a  l'Eglife 

s.  An-  &;  Prieuré  de  S.  Antoine,  qui  appar- 
tient à  l'Abbé  Chef  de  l'Ordre  de 
S.  Antoine  en  Dauphiné.  &ci\  un 
Ordre  de  Chevalerie,  qui  fut  fondé 
l'an  il  n.  par  un  nommé  Gaftan , 
félon  Aubertus  Miraus  ;  mais  qui  fut 
reformé  vers  l'an  1 294.  par  Bonifa- 
ce  VIII,  qui  leur  donna  la  Régie  des 
Chanoines  Réguliers  de  Saint  Au* 


ïciuten-  à 
cieis 
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guftin.  L'Abbé  Général  de  FOrdre 
a  un  Vicaire  qui  gouverne  cette 
Communauté  à  fa  place.  Ils  fonc 
tous  François  au  nombre  de  plus  de 
vingt.  Ils  entretiennent  un  Hôpi- 
tal pour  ceux  qui  ont  été  brûles  , 
échaudés  ,  ou  endommagés  par  le 
feuj  à  leur  deffaut  on  y  reçoit  d'au- 
tres malades. 

On  tient  qu'il  y  avoit  ici  ancien- 
nement un  Temple  dédié  à  Diane , 
qui  fut  converti  en  Eglife,  dédiée  a 
S.  André  par  S.  Simpîicius  Pape  en 
467.  C'eft  à  préfent  un  grenier,  où 
l'on  voit  quelques  traces  d'anciennes 
Mofaïques  de  chafles  qui  convien- 
nent à  Diane  j   néanmoins  les  an- 
ciens Auteurs  ont  oublié  de  parler 
de  ce  Temple,  comme  ils  ont  fait 
d'autres  monumens   anciens-  qu'on 
découvre  tous  les  jours.     Il  y  avoit 
aufli  un  Monaftére  6c  un  Hôpital 
pour  les  Pèlerins,  où  S.  François  fe 
retira  la  première  fois  qu'il  vint  à 
Rome  faire  approuver  fa  régie.    Cet- 
te Eglife  étant  prefque  détruite  6c 
abandonnée,  le  Card.  Pierre  Capot- 
ci  Romain  la  fit  rebâtir  en  1 191,  ôc 
y  fit  venir  les  Pérès  Franc  ois  de  l'Or- 
al h  f)  dre- 
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drc  de  S.  Antoine.  Le  Portail  ,  d'Ar- 
chitecture Gotique,  eft  de  marbre 
blanc. 

La  Chapelle  de  Saint  Antoine  à 
main  droite,  avec  un  petit  Dôme, 
a  été  peinte  par  Nicolas Pomar ancien 
qui  a  fait  le  Tableau  du  Crucifix  au 
Maître  Autel ,  &  autres  peintures  à 
frefque,  avec  les  deux  Chapelles  des 
côtes.  La  Vie  de  S.  Antoine  a  été 
peinte  à  frefque  fur  les  murailles  de 
î'Eglife,  avec  divers  ornemens,  par 
Jean  Bâtifte  LombardeUi  de  la  Mar- 
che d'Ancone.  Dans  la  Sacriftie,  qui 
'eft  bien  pourvue  d'argenterie  & 
d'ornemens ,  il  y  a  un  Tableau  de 
S.Antoine  peint  par  M*.  Mignard ,. 
&  gravé  au  burin  depuis  peu  par  un 
Anglois. 

Il  n'y  a  rien  de  fi  beau  en  matière 
de  Cavalcade,  que  la  Fête  de  Saint 
Antoine y  qui  fe  célèbre  ici  tous  les 
ans  le  17.  Janvier.  Le  Pape,  les 
Cardinaux, les  autres  Princes  &Pré- 
lats  y  envoyent  leurs  écuries  pour 
faire  bénir  leurs  chevaux ,  par  un 
Père  qui  fe  tient  en  furplis ,  avec 
TEau  bénite  à  la  porte  de  l'Églife, 
dont  ils  font  le  tour  en  dehors}  8c 

il 
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il  leur  jette  l'Eau  bénite  en  paflant. 
Ceux  qui  (ê  plaifent  à  avoir  de  beaux 
chevaux .,  ont  deq.Uoi  fe  fàtisfaire 
alors;  car  ox\  y  mène  prefque  ious 
ceux  âcRo?nc,ou  il  y  en  a  de  beaux. 
Mais  cette  cérémonie  nTeft  pas  in- 
fruéhieufe  à  ces  bons  Pérès  j  car 
quoi  qu'ils  n'exigent  rien  ,  néan- 
moins on  leur  fait  de  grands  préfens 
en  argent ,  en  cire ,  chairs  d'ani- 
maux ,  chaux  ,  pozzolana  ,  bois  , 
charbon,  foin,  grains,  &  farines, 
qui  aident  à  faire  fubfifter  cette 
Maifon ,  &  l'Hôpital  dont  elle  eft 
chargée. 

Dans  la  Place  devant  cette  Eglife 
il  y  a  une  Croix  de  marbre  granit 
•Oriental)  8c  à  la  pointe  un  Crucifix 
<de  bronze  y  couverte  d'un  dais  fou- 
tenu  de  quatre  colonnes  de  même, 
■dreflee  par  les  Pérès  de  S.  Antoine r 
en  mémoire  du  Te Deum  que  le  Pape 
Clé/tient  VIII.  vint  procellionelle- 
ment  chanter  en  leur  Eglife,  pour- 
l'heureufe  converfion  du  Très-Chre- 
•tien  Roi  Henri  le  Grand  de  triom- 
■phante  mémoire.  Sur  la  bafe  eft 
-gravé  y 

(H  h.  6}       CLE- 


(706)R0ME  MoDERtf  E.Xï.QuART\ 

CLEMENS  VIII.  PONT.  MAX. 
AD  MEMORIAM  ABSOLVTIONIS 
HENRICI IV.  FRANC.  ET  NAVAR. 
REGIS  CHRIST.  Q.  F.  R.  DIE  XV. 
CAL.  OCTOBRIS  MD.XCV. 

En   marchant   vers  le  Midi  on 

trouve  à  main  gauche  une  Rue  qui 

conduit  à  Saint  Laurent  j  6c  à  main 

droite,  dans  une  petite  Rue  il  y  a 

eonfer-  leConfcrvatoire  des  filles  de  laCon- 

desfiïesCePtion  ^e  N'  ^>ame- 

4e  la         On   voit   tout   proche  l'Arc  de 
«cption  l'Empereur  Gallien  de  pierre  de  tail- 
le n.     le*  fort  fîmple  ÔC  bien  confervé.     A 
5£ï    la  gauche  il  y  a  l'Eglife  de  S.  Vitus 
l'Em-    Se  Modeftm  Martyrs ,  bâtie  au  lieu 
GaTikn.  dit  anciennement  Alacellum  Livia- 
Saints    num  ,   &  puis  Maceïïum  Martyrum^ 
ïîode?  *  caufe  qu'on  y  martyrifoit  lesChre- 
ftw.      tiens  fur  une  pierre  qui  y  efl  enco- 
re, qu'on  appelloit  Petra  Scelerata. 
On  conduit  ici  les  perfonnes&C  lès 
animaux  enragés ,  qui  font  Couvent 
guéris  par  l'intercefllon  de  ces  Saints 
Martyrs.     C'eit  une  ancienne  Dia- 
conie  Cardinale,  qui  fut  rebâtie  juf- 
qu'aux  fondemens  par  Sixte  IF.  en 
1477.  Il  y  a  un  Monallére  de  Moi- 
nes 
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nés  de  l'ordre  de  Citeaux.  Le  Ta- 
bleau de  la  Vierge  qui  tient  Notre 
Seigneur )  avec  plufieurs  Anges,  8c 
plus  bas  Saint  Bernard  à  genoux  au 
Maître  Autel,  eil  un  aflez  bon  ou- 
vrage ,  qu'on  croit  être  de  Ce  far 
Rofeiti  3  &  aux  deux  Autels  des  cô- 
tés il  y  a  deux  Tableaux  fort  an- 
ciens. 

Au  delà  de  l'Arc  de  Gaïîien ,  fur 
la  Rue'   de  Sainte  Croix ,    à  main 
droite,  il  y  a  l'Eglife  de  S.  Julien  soutien 
le  Pauvre  où  l'Hôpitalier,  avec  un^o- 
Monaltére  de  Carmes,  qui  efl  lapre-  Phe'« 
miere  mailon  qu  ils  ayent  eue  a  Ko-  nUS, 
me.     La  Confrairie   de   ceux   qui 
tiennent  Auberge  &  chambre  gar- 
nie, y  e il. érigée.. 

Vis-à>vis ,.  entre  les  Rués  par  où 
l'on  va  à  la  Porte  Majeure  &  à  Sainte 
Bibianey  on  voit  les  ruines  des  Tro- 
phées de  Marius  au  defîus  du  Re- 
gard de  Y Aqua  Martia  ,  dont  il  a 
été  parlé  dans  nôtre  Rome  Ancien- 
ne. 

Tout  proche  ,.  au  fond  d'une  pe- 
tite Place  ,    il  y  a  l'Eglife  de  Saint 
Eufcbe  Pape ,  qui  fouffrit  le  Martire 
fbus  l'Empereur  Confiance  Arrien  i 
(H  h  7)  avec. 
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avec  un  Monaftére  de  Céleflins,  qui 
font  fort  bien  logés ,  fur  les  ruines 
du  Palais  de  l'Empereur  Gordien  , 
qu'on  voit  encore.  C'eft  un  ancien 
titre  de  Cardinal,  qui  étoit  déjà  créé 
dès  le  tems  de  S.  Grégoire  le  Grand. 
L'Eglifc  fut  rebâtie  en74f.  fous  le 
Pape  Zacharie.  Grégoire  IX.  en  ï  1 3  o 
la  confacra  de  nouveau  à  l'honneur 
de  S.Eufe'be,  6c  de  S.  Vincent  Ro- 
main, Martyr,  dont  la  Fête  fe  cé- 
lèbre le  vingt  quatre  Juillet.  Ou- 
tre les  corps  de  ces  deux  Saints, l'E- 
glife  pofTéde  encore  ceux  des'  Saints* 
Martyrs  Orofe  Se  Paulin.  Les  Fran- 
çois mourans.a  Rome  autrefois  fe  fai- 
foient  ordinairement  enterrer  dans- 
une  Chapelle  de  cette  Eglife  ,  dé- 
diée à  Sainte  Ame  Vierge  Parifien— 
ne,  comme  on  le  voit  encore  en-plu-- 
fieurs  Epitaphes. 

Le  Tableau  de  S.  Pierre  Celeftin, 
au  premier  Autel  à  main  droite,  eft 
à' André  Rutari  y  Flaman  ,  Moine 
Celeftin,  qui  a  peint  le  Tableau  de 
l'autre  Autel ,  où  il  y  a  un  Saint  avec 
un  Loup.  Celui  du  Maître  Autel , 
où  il  y  a  Notre  Seigneur,  la  Sainte 
Vierge ,  ôc  autres  Saints ,  eft  de  Bal- 

tka~ 
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thafar  Croce\  &  le  Crucifix  derrié- 
re,  dans  le  Chœur  des  Religieux  , 
eft  de  Ce  far  Rojfetti ,  qui  a  peint  le 
Tableau  de  l'Autel  de  l'autre  côté, 
où  il  y  a  un  Saint  Abbé  &  plufieurs 
Saints  autour. 

En  fortant  de  cette  Eglife  ,    6c 
tournant  à  main  gauche,  on  trouve . 
une  belle  Allée  d'arbres,  au  bout  de 
laquelle  eft  l'Eglife  de  Sainte  Bibia-  Sainte 
•ne,  qui  fouffritle  Martyre  fous  >-Bibian*' 
lien  l'Apoftat,.  le  2..  Décembre.  Cet 
endroit     s'appelloit    anciennement 
Ad  Ursvm  Pileatvm.   L'Empe- 
reur Licinïus  y  eût  ion  Palais ,  dont 
il  y  a  un  beau  relie  dans  une  vigne 
derrière  l' Eglife  j  mais  avant  que  d'y 
entrer,  remarqués  fur  une  muraille  ïL 
main   droite   la  Statue  antique   de 
pierre  de  l'Ours  Coiffé ,    Urfi  Pi- 
leati.     Au  même  endroit  il  y  a  le* 
Cimetière  fouterrain  de  S.  Anaflafe 
Pape,  où  il  y  a  eu  fz66  Martyrs  en- 
terrés.    Le  Pape  SimpUcienWn  430 
confiera  cette  Eglife  >    mais  étant 
ruinée,  Honorius  III.  la  fit  reparer 
en  12.2.4.   C'étoit  autrefois  un  Mo- 
naftére  de  Moines  •  mais  à  préfent 
elle  dépend  du  Chapitre  de  Sainte 

Ma- 
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Marie  Majeure.  Urbain  VIII.  la  fit 
rebâtir  de  nouveau  en  i6zf  par  le 
Cavalier  Berninr  avec  un  portique  5 
&  il  fit  mettre  fous  le  Maître  Autel 
le  corps  de  Sainte  Bibiane  ^  Se  ceux 
de  Sainte  Dapbrofe  fa  mère ,  &  de 
Sainte  Demétrie  fa  fceur,  qui  furent 
trouvés  en  rebâtiflant  l'Eglife,  dans' 
un  beau  Tombeau  d'albâtre  Orien- 
tal,  très  grand  j  mais  le  corps  de  S. 
Flavien  Martyr ,  père  de  Sainte  Bi- 
bïane^  été  transféré  à  Monfefiafcone. 

Le  même  Urbain  VIII.  y  rétablit 
l'ancienne  Station  le  Vendredi  d'a- 
près le  4e.  Dimanche  de  Carême. 

La  frife  fur  les  piliers  à  main  droi- 
te, a  été  peinte  à  frefque  par  le 
Ciampelîi:  elle  repréfente  l'Hiitoire 
de  Sainte  Bibiane.  Le  Tableau  d'u- 
ne Sainte  Martyre ,  à  l'Autel  du 
même  côté,  ell  d'un  élève  de  Pier- 
re de  Cortone ,  retouchée  par  lui-mê- 
me. La  Statue  de  marbre  de  Sainte 
Bibiane  fur  le  Maître  Autel ,  ell  du 
Cavalier  Bernin  :  CTefr,  fon  meilleur 
ouvrage.  A  l'Autel  de  l'autre  cô- 
té, il  y  a  une  Sainte  Martyre,  pein- 
te par  le  même  Ciampelîi.  Toute 
la  façade  du  même  côté. a  été  pein- 
te 
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te  à  frefque  par  Pierre  de  Cortone: 
Une  Sainte  Religieufe  peinte  au  Ta- 
bleau d'un  autre  Autel ,  eft  de  Ja- 
que Vérone  Flairran  -,  ÔC  proche  la 
porte  du  même  côté  il  y  a  la  Colon- 
ne où  Sainte  Bibiane  fut  flagellée. 

Inlcriptions  qui  font  à  Sainte  Bi- 
biane. 

jEDEM  HANC  AB  OLYMPINA 
MATRONA  SANCTISSIMA  IN 
HONOREM  SS.  DIBIAN^,-DEME, 
TRUE,  ET  DAFROSiE  PRIMVM 
EXCITATAM  ,  A  SANCTO  SIM» 
PLICIO  PAPA  DEINDE  RESTITV- 
TAM,  AB  HONORIO  III'.  CONSE- 
CRATAM,VRBANVS  YIIL  P.  M.  IN- 
STAVRAVIT  ET  ORNAVIT  AN- 
NO  JVBILEI  M.DC.XXV.  PON-- 
TIF.  IL 

VRBANVS  VIIT.  PONT.  MAX. 

CORPORA  SS.  BIBIANJE,  DE. 
METRI^  ,  DAFROSiE  ,  IN  HAG 
OLYMPINA  BASILiCA  REPER- 
TA,  ET  DVM  ELEGANTIORI 
CVLTV  ILLVSTRATVR,  IN  LIBE- 
RIANAM  TR ANSVECTA ,  AD  PRI- 
STINAM  SEDEM  RELATA,  LA- 

BRO 
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BRO  ONYCHINO  ^NEISQVE  LO. 
CVLIS  INCLVSA  ,  PIETATI  VR- 
BIS  EXPOSVIT  ANNO  A  PARTV 
VIRGINIS  M.DC.XXVI.  PONTIFI. 
CATVS  QVARTO ,  TERTIO  IDI- 
BVS  NOVEMBRIS. 

Ancienne    Infcription    trouvée 
proche  de  Saint  Eufébe: 

BMC  EST  VIA  QVA  ITVR  AD 
LOCVM  QVOD  VOCABATVR 
ANTIQVO  TEMPORE  VRSI  PI- 
LE ATI,  ET  MODERNO  TEMPO- 
RE  MONASTERIVM  SANCTJE 
BIBIAN^E  ;  IN  QVO  LOCO  FVE- 
RVNT  SEPELITA  QVINQVE  MIL* 
LIA  DVCENTA  SEXAGINTA  ET 
SEX  MILLIA  CORPORVM  SS. 
MARTYRVM  ABSQVE  PVERIS 
ET  MVLIERIBVS  ;  ET  IBIDEM 
EST  INDVLGENTIA  MAXIMA, 
PROVT  IN  CHRONICIS  VERACI- 
TER  ENARRATVR,  SCILICET 
ETIAM  SEPTEM  MILLIA  ANNO. 
RVM  I.  FESTO  OMNIVM  SANC- 
TORVM  VSQVE  AD  OCTAVVM. 

Autre  Infcription  ancienne  à  Sain* 
te  Bibia ne  :<  AN» 
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ANNO  DOMINI MEIOSE 

OCTOBRIS  DEDICATIONEM 
SANCTORVM  MARTYRVM  SIM- 
PLICII,  FAVSTINI,  ET  BEATRI- 
CIS  AD  COEMETERîVM  VRSI 
PILEATI  JVXTA  FORMAM 
CLAVDIÏ  AN.  PO.  TA  TAVRI- 
NAM,QVAM  PRIMVS  LEO  P4- 
PA,  MAXIM  A  DEVOTIONE  CVM 
INDVLGENTIA  ET  REMISSIONE 
III.  ANNORVM  ET  XL.  DIERVM 
FECIT.  IN  QVO  COEMETERIO 
REQVIESCVNT  QVATVOR  MIL- 
LIA  ET  CCLVII.  CORPORA 
SANCTORVM  ,  EXCEPTIS  PAR- 
VVLIS  ET  MVLIERIBVS. 

Cette  Eglife  eft  proche  k  Porte 
Tiburtine  ou  de  S.  Laurent ,  hors  la- 
quelle ,  environ  2,00  pas  fur  le  che- 
min de  T'i-voli ,  il  y  a  l'Eglife  de  S.  Saînt 
Laurent ,    qui  eft.  la  cinquième  Pa-  Laurent 
triarchale.  L'Empereur Conflantïn le  m£** 
Grand  la  fit  bâtir  vers  l'an  330,  à 
l'endroit  appelle  le  Champ  Venin  du 
nom  de  quelque  famille  ,  lequel  a- 
voit  depuis  appartenu  a  Sainte  Cyria- 
£w,qui  y  fit  faire  un  Cimetière  fouter- 
rain  pour  enterrer  les  Martyrs  &  au- 
tres 
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très  Chrétiens.     Le  Grand  Confian- 
te y  donna  mille  livres  d'argent,  6c 
autres  préfens,  comme  on  le  lit  dans 
le  livre  &  Anajlafe  le  Bibliothécaire. 
Le  corps  de  S.  Laurent  repofe  en 
cette   Eglife  à  l'Autel  fouterrain  , 
fous  l'Autel  Patriarchal,  foutenu  de 
colonnes  de  porphire ,   &  terminé 
par  un  toit  de  marbre  d'Architectu- 
re Gotique.     Ce  fut  le  Pape  Pela- 
ge  II  qui  l'y  fit  transférer  de  fon 
premier  Tombeau  ,    qui  fut  trouvé 
en  terre  de  fon  tems>  mais  ceux  qui 
curent  la  curiofîté  de  découvrir  le 
corps  de  S.  Laurent  pour  le  voir, 
moururent  tous  dans  l'efpace  de  dix 
jours,  comme  le  témoigne  S.  Gré- 
goire  \e  Grand,  iïv.  III  Epiji.  $o.  Le 
corps  de  S.  Etienne  premier  Martyr, 
ayant  été  tranfporté  à  Rome  en  f  fj, 
fut  mis  à  côté  de  celui  de  S.  Lau- 
rent ,qui  fe  retira  de  lui  même,  com- 
me s'il  eût  voulu  céder  la  main  droi- 
te au  premier  Diacre  Martyr  de  l'E- 
glife  j  ce  qui  lui  aquit  le  nom  de  Ci- 
vil  Efpagnol,  car  on  tient  que  Saint 
Laurent  étoit  né  en  Efpagne.     11  y  a 
auffi  au  même  beu  le  corps  de  S.  Ju- 
ftin  Prêtre   &  Martyr,  &  autres 

corps 
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corps  Saints,  6c  reliques  cnchâflees 
dans  l'argent,  dont  on  pare  l'Autel 
les  bonnes  fêtes  ;  entr'autres ,  les 
chefs  des  Saints  Hypolite  6c  Romain 
Martyrs,  la  tête  6c  le  bras  de  Saint 
Juftin  Prêtre  &  Martyr,  un  doigt 
de  Saint  Benoît  ,  une  fiole  pleine  de 
cailloux  teints  du  fiing  de  Saint  E- 
tienne  premier  Martyr.  Grégoire  IL 
reitaura  cette  Eglife  en  7103  &  Ho- 
norias  III,  en  1 2.16,  où  il  couronna 
Empereur  de  Conjiantinopk ,  Pierre 
{CAuxerre  Prince  François  de  laMai- 
fon  de  Courtenai,  6c  fa  fcmmeGiola. 
L'Eglife  a  trois  Nefs  6c  deux  rangs 
de  colonnes  de  marbre.  Il  n'y  a  point 
de  croifée.  C'étoit  autrefois  une 
Collégiale.  Elle  fut  depuis  érigée 
en  Abbaye,  6c  donnée  en  pro  aux 
Moines  de  Cluny;  mais  étant  depuis 
abandonnée ,  6c  l'Abbaye  mile  en 
commande,  l'Egliiè  fut  donnée  aux 
Chanoines  Réguliers  de  la  Congré- 
gation de  Bologne ,  qui  l'entretien- 
nent, 6c  y  font  le  fervice  Divin  avec 
beaucoup  de  fplendcur.  La  Station 
y  eii  le  Dimanche  de  la  Septuagéfi- 
me ,  le  3e.  Dimanche  de  Carême, 
ôc  le  Mccredi  d'après  Pâques. 

Le 


:(7i$)  Rome  Moderne.XI.Qu  art. 

Le  Cardinal  Caraffa  a  fait  faire 
le  beau  Plafond  doré ,  6c  le  Gard. 
Alexandre  Farnéfe  y  a  tait  faire  d'au- 
tres réparations.  On  voit  entre  les 
colonnes  deux  anciennes  Chaires  de 
marbre  ,  6c  de  pièces  rappoitées , 
qu'on  appelloit^/w£0WJ,  6c  qui  fer- 
voient  à  prêcher  6c  à  chanter  les  Le- 
çons, Epîtres,  &  Evangiles. 

Aux  deux  côtés  de  la  porte,  en 
dedans  ,  il  y  a  deux  Sépulchres  an- 
ciens de  marbre ,  avec  des  Bas-re- 
liefs ,  mais  d'une  manière  afTez  Go- 
tique. Au  premier  Autel  à  droite 
il  y  a  un  Tableau  du  Sortino  Bolo- 
nois  ,  qui  y  a  peint  dans  une  nuit 
l'enterrement  des  Saints  Martyrs 
Hypolite  &  "Julien.,  Au  fécond  ij  y 
a  le  Tableau  de  Sainte  Cyriaque  qui 
fait  enterrer  les  corps  Saints,  peint 
par  Emile  Sa-vonance  Bolonois  ,  qui 
a  fait  aufll  celui  du  troifiême  Autel,  : 
où  il  y  a  S.  Laurent  6c  pluûeurs  au-  J 
très  perfonnages. 

Les  peintures  à  frclque  du  même 
côté ,  qui  repréfentent  la  vie  6c  le 
martyre  de  S.  Laurent ,  font  de  Do- 
minique Rainaldi  neveu  du  Cavalier 
du  même  nom. 

Le 
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Le  Chœur  des  Chanoines  &  la 
Sacriftie  font  au  bout  de  cette  petite 
Nef.  On  conferve  dans  la  Sacri- 
fie ,  pour  expofer  au  Maître  Autel 
les  bonnes  Fêtes ,  les  Chefs  de  S. 
Hy polit e  6c  de  S,  Romain  Martyrs  , 
le  bras  «de  Saint  Jean  Martyr ,  un 
bras  de  Sainte  PetrvmHe9  6c  un  bras 
de  Sainte  Apolline,  6c  autres  enchâf- 
Çés  en  argent ,  outre  quantité  d'au- 
tres argenteries  6c  ornemens  facrés 
en  riches  étoffes* 

On  monte  à  la  Tribune  par  un 
double  Efcalier  de  marbre ,  au  mi- 
lieu duquel  efl  l'Autel  Patriarchal , 
idole  6c  couvert  d'un  Dais  de  mar- 
bre foutenu  de  quatre  colonnes.  On 
voit  à  main  droite  une  pierre  de 
marbre  ,  où  le  corps  de  S.  Laurent 
fut  mis  après  fa  mort  :  elle  efl  enco- 
re teinte  de  fon  fang  6c  de  fa  graifTe  : 
derrière  laquelle  il  y  a  une  Image 
du  Crucifix ,  6c  une  autre  fous  le 
portique  hors  la  porte  qui  efl  vis-à- 
vis  ;  l'une  6c  l'autre  font  fort  dévotes  > 
6c  il  y  a  des  grandes  Indulgences  pour 
ceux  qui  y  prient  Dieu. 

La  première  Chapelle  de  l'autre 

côté  de  l'Eglife  a  un  Autel  privilé- 

Tom.LIL,    (Ii)    gié, 
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gié ,  où  l'on  dit  incefîamment  des 
Méfies  pour  les  Morts ,  à  caufe  des 
grandes  Indulgences  que  les  Papes 
y  ont  appliquées  :  il  eft  fouterrain ,  6c 
fort  orné  de  marbres ,  ftucs ,  6c 
peintures.  A  l'Autel  fuivant  il  y  a 
un  Tableau  de  S.  Laurent  qui  diftri- 
buë  l'aumône  aux  pauvres  ,  peint 
par  Jean  Serodino  à? Ancone.  Ait 
troifiême  x^utel  il  y  a  une  Nôtre  Da- 
me  qui  tient  Nôtre  Seigneur ,  S.Jean9 
&  Sainte  Elifabeth ,  du  Sottino^  6c 
au  dernier ,  la  Décolation  de  S .  Jean 
Bâtijîe  ,  du  Serodino. 

Les  peintures  à  frefque  entre  les 
Chapelles ,  où  eft  peint  à  frefque  k 
vie  Se  le  martyre  de  S.  Etienne  ^  font 
de  Jean  François  élève  du  Cavalier 
Vannini  -,  &:  aux  deux  côtés  de  k 
porte  par  où  l'on  va  aux  Catacom- 
bes, il  y  a  deux  Tombeaux  de  mar- 
bre de  l' Architecture  du  Cavalier 
Bernin. 

En  fortant   de  Saint  Laurent  on 

trouve  un  chemin  à  main  gauche  , 

qui  conduit  à  la  Porte  Majeure ,  où 

rentrant  dans  la  Ville ,  &  tournant 

s.mite    à  main  gauche,  on  va  à  l'Eglife  de 

Cr°ix    Sainte  Croix  en  Jérufakm ,    qui  fut 

en  Jeru-  J        J  ?      1  A 

fiUcm.  t>a- 
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bâtie  par  ordre  duGrmàConJïantm, 
à  la  requête  de  Sainte  Hélène  fa  mè- 
re ,  vers  l'an  330 ,  fur  l'ancien  Pa- 
lais de  la  famille  Sefforienne^  proche 
l'Amphithéâtre  des  Soldats  qu'on  y 
voit  encore  à  demi  ruiné  d'uncôte, 
&  d'un  Temple  de  Venus  &  de  &#- 
pidon  de  l'autre ,  dans  le  Jardin  du 
Monaftére;  Cet  amphithéâtre  efl 
de  brique  j  un  côté  à  colonnes  dans 
la  muraille  eit  hors  d'oeuvre  ;  il  faut 
fortir  hors  la  ville  pour  le  voir.  On 
y  conferve  les  précieufes  Reliques 
que  Sainte  Hélène  y  envoya  de  Jéru- 
falem  >  favoir ,  trois  morceaux  de  la 
vraie  Croix  de  Notre  Seigneur ,  un; 
des  Cloux  avec  lefquels  il  fut  atta- 
ché à  la  Croix  ,  le  titre  que  Pilaîe 
mit  fur  la  Croix  de  Nôtre  Seigneur , 
deux  Epines  de  fa  Couronne,  partie 
de  l'Eponge,  le  doigt  de  S  thomas- 
Apôtre,  une  partie  de  la  traverfe  de' 
la  Croix  du  bon  Larron ,  outre 
quantité  de  terre  apportée  de  Jéru- 
falcm.  On  trouva  ces  Reliques  en 
1491,  au  tems  d' Innocent  VIII  ^ 
fous  l'Arcade  principale  qu'on'  rac- 
eommodoit.  On  les  tranfporta  dans 
une  Chapelle  au  côté  gauche  de  la 
(Ii  3)  Tri- 
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Tribune  ,  d'où  on  les  montre  au 
peuple  en  certains  jours  de  Tannée. 
L'Empereur  Conflantin  donna  à  cet- 
te Eglife,  félon  Anaftafe  le  Biblio- 
thécaire ,  4  Chandeliers  d'argent 
chacun  chi  poids  du  80  livres,  fo 
lampes  d'argent  chacune  du  poids 
«de  1  f  livres ,  4  coupes  d'argent  du 
poids  de  8  livres  chacune,  une  pa- 
tène d'or  de  dix  livres  pefantj  dix 
calices  auffi  d'or,  du  poids  de  cinq 
livres  j  une  autre  patène  d'argent 
doré,  ornée  de  pierreries,  du  poids 
de  fo  livres  >  un  Autel  d'argent  du 
poids  de  lyo  livres,  trois  vafes  d'ar- 
gent du  poids  de  20  livres  chacun.. 
Cette  Eglife  avoit  été  reparée  par 
Grégoire  II.  en  72.0,  par  Benoît  V II. 
en  976.  Léon  IX.  en  iofo  y  in- 
troduisit les  Bénédictins  du  Mont 
CaJJîn  ;  mais  dix  -ans  après  ,  Ale- 
xandre II.  la  donna  aux  Chanoines 
Réguliers  de  S.  Fredian  de  Luques. 
Lucius  II  la  rebâtit  de  fond  en  com- 
ble en  1 144.  Urbain  V.  en  1  370  la 
donna  aux  Chartreux,  qui  y  demeu- 
rèrent jufqu'en  1  f  60  ,  que  Pie  IV. 
leur  afîigna  les  Thermes  de  Dioclé- 
tien9  Se  donna  cette  Eglife  auxMoi- 

•  nés. 
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nés  de  Citeaux  de  la  Congrégation 
de  Lombardie. 

L'Eglife  à  trois  Nefs ,  féparées- 
par  deux  rangs  chacun  de  fix  colon- 
nes de  marbre  granit.     Au  bout  de 
la  grande  Nef,   &r  au  bout  de  la 
croilce  ,  il  y  aie  grand  Autel,  qui 
cft  ifolé  y  mais  le  devant  n'eft  pas 
tourné  vers  la  Tribune  :  il  y  a  qua- 
tre colonnes  aux  quatre  coins,  qui 
fbutiennent  un  petit  Dôme,  le  tout 
de  marbre.     Sous  cet  Autel  dans  un 
Tombeau  de  porphire  repofent  les 
corps  des  Saints  Martyrs  Céfaire  & 
Anaftafe.    On  conferve  le  S.  Sacre- 
ment dans- une  Niche  de  laTribune5 
dont  le  haut  a  été  peint  à  frefque 
d'excellente  manière  aux  dépens  du 
Gard.  Bernardin  Car-vajal ,    repré- 
ièntant  l'Hiftoire  de  l'Invention  & 
Exaltation  de  Sainte  Croix  >  6c  au 
milieu  il  y  a  N'être  Seigneur  qui  don- 
ne la  Bénédiction,  environné  d'An- 
ges en  champ  d'azur  d'outremer  très- 
vif,  étoillé  d'or  :  on  ne  fçait  qui  cil 
l'Auteur  de  ces  peintures  ;  mais  el- 
les approchent  afTez  de  la  manière 
de  Pierre  Pérufin.     Au  deiïbus  ôc 
aux  côtés  de  la  Niche  il  y  a  d'autres 
(Ii  4)  pein- 
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peintures  êc  pierres  feintes,,  avec  S. 
Pierre  &  S.  André  qui  tiennent  leurs 
Croix,  de  Nicolas  de  Pefaro. 

Le  Tableau  du  premier  Autel  à 
droite,  repréfente  l'Hiftoire  de  l'In- 
vention du  Chef  de  S.  Céfaire  :  on 
y  voit  auffi  S.  Bernard  &  autres  fi- 
gures de  Jean  Bonati.  L'Hiftoire 
du  Schifme  de  Pierre  Léon  au  fécond 
Autel,  eft  de  Charles  Marotte.  Au 
troifîême  il  y  a  le  Tableau  de  S.  Ro- 
bert encore  enfant ,  prefenté  par  les 
Anges  à  Notre  Seigneur  ôt  à.  la  Fier- 
ge  i  &  autres  figures.  Au  bout  de 
cette  Nef  il  y  a  une  porte  par  où 
l'on  defeend  à  la  Chapelle  de  Sainte 
Hélène ,  où  la  Sainte  fit  mettre  la 
charge  d'un  VaifTeau  qu'elle  avoit 
fait  venir  de  Jérufalem  ,  de  terre 
Sainte  humectée  du  Sang  de  Nôtre 
Seigneur.  Il  eft  défendu  aux  fem- 
mes d'entrer  dans  cette  Chapelle , 
excepté  le  20.  Mars  jour  de  la  Dé- 
dicace par  S.  Sylveftre  ,  qu'elles  y 
entrent  à  l'exclufion  des  hommes. 
La  voûte  a  été  peinte  en  Mofaïque 
yzxBaltbazar  Peruzzi;  &  entre  les 
trois  Autels  de  cette  Chapelle,  il  y 
a  quelques  Hiftoires  de  la  Croix,  a 

fref- 
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frefque  de  Nicolas  Pomarancie. 

A  l'Autel  du  milieu  il  y  a  une 
Sainte  Hélène  peinte  à  huile  :  à  l'au- 
tre ,  le  Couronnement  d'Epines  de 
Notre  Seigneur',  6c  vis-à-vis  ;,  le  Cru- 
cifiement ,  le  tout  de  Pierre  Paul 
Rubens  :  ce  dernier  entr'autres  efl 
une  des  plus  belles  chofes  qu'il  ait 
faites. 

On  palTe  de  cette  Chapelle  dans 
une  autre  ,  toute  peinte  à  frefque? 
par  François  Nappi ,  6c  JérhneNanni 
Romain. 

Retournant  à  l'Eglife  par  une  Por- 
te qui  conduit  dans  la  troifiême  Nef, 
on  voit  au  premier  Autel  à  main 
droite  un  Tableau  où  S.  Sylvefire 
montre  les  portraits  de  Saint  Pierre 
6c  S.  Paul  a  Confiant  in ,  de  Louis 
Garzi.  Au  fécond  il  y  a  un  Cruci- 
fix j  &  au  troifiême,  S.  Thomas  qui 
met  fon  doigt  dans  le  côté  de  Notre 
Seigneur,,  6c  autres  Apôtres,  de  Jo- 
feph  Pajari. 

On  compte  de  Sainte  Croix  à  S. 
Jean  de  Latran  environ  300  pas.  Le 
chemin  cil  facile  à  trouver  :  il  n'y 
a  qu'à  tourner  à  gauche  ,  6c  mar- 
cher le  long  des  murailles  de  la  Vil- 
(Ii  f)  le> 
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le  -,  car  allant  tout  droit  le  long  de 
cette  longue  Allée  d'arbres  qui  efl 
devant  Sainte  Croix  ,  on  retourne  à 
Sainte  Marie  Majeure.     Cette  bello 
Allée  d'arbres  a  de  côté  6c  d'autre 
de  belles  Vignes,  telles  qu'à  l'Ouëft 
la  Vigne  Or  fini,  &  à  l'Orient  la  Vi- 
gne Païombora  6c  la  Vigne  Altieri  5 
en  toutes  les  quelles  on  voit  plu- 
fïeurs  relies  d'Antiquités-,  Statues  , 
Bas-reliefs ,  Inscriptions  -anciennes , 
&c.     A  la  Vigne  Altieri  il  y  a  un  la- 
byrinthe de  bonis  plantés  6c  élevéa 
à  hauteur  d'homme.   Le  Palais,  au 
bout  d'une  belle  'allée  6c  au  milieu 
de  la  Vigne,  eit  Spacieux,  6c  bien 
élevé  6c  meublé  :     On  y  monte  par 
un  double  EScalier  hors  d'oeuvre  , 
en  forme  de  fer  de  cheval ,  entouré 
de  grilles  de  fer.     Autour  du  Palais 
il  y   a   plufîeurs  fontaines   6c   jets 
d'eau. 

Avant  que  d'entrer  à  S.  Jean,  il 
faut  voir  fur  la  droite  un  Edifice 
qui  mérite  d'être  confidéré  attenti- 
vement. Il  eit  d'ordre  Dorique  à 
deux  rangs.  On  entre  d'abord  dans 
un  portique  fermé  de  grilles  de  fer  , 
à  cinq  portes  de  face  6c  deux  de 

flanc. 
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flanc.  On  trouve  cinq  Efcaliers  j 
quatre  de  pierre  de  taille  d'une  tren- 
taine de  degrés  larges  de  fîx  pies 
chacun»  Celui  du  milieu  n'a  que 
vingt-huit  degrés,  8c  eft.  de  marbre 
blanc  :  on  ne  le  monte  qu'à  genoux , 
&  l'on  defcend  par  un  des  quatre 
Collatéraux  :  on  l'appelle  le  Saint 
Efcalier  ou  la  S  cala  Santa.  On  croit  ^Jje  . 
indubitablement  que  cet  Efcalier  sainte, 
étoit  dans  la  Maifon  de  Pilate ,  ôc 
que  Notre  Seigneur  le  monta  &  des- 
cendit plufieurs  fois  le  jour  de  fit 
pafîîon  ,  &  que  même  il  tomba  une 
goûte  de  fon  précieux  Sang  fous  une 
petite  grille  de  cuivre  jaune  qui  y  eft. 
encore.  Sainte  Hélène  l'avoit  envo» 
yé  à  Rome  avec  plufieurs  autres  Re- 
liques fan&ifîéçs  par  la  préfence  de 
N.  Seigneur  y  comme  font  les  pièces 
de  marbre  enchâffées  au  haut  dans 
les  murailles,,  qui  étoient  les  portes 
du  même  Palais ,  comme  le  prouve 
Sorefînus  dans  fon  livre  de  S  cala 
Sancla,.  &  Benoît  MillinLdans  fon 
livre  de  Y  Oratoire  de  S*;  Laurent  au 
Latran  :  mais  on  les  avoit  négligées 
dans  un  coin  du  Palais  du  Pape  au 
Latran ,  ainfî  que  plufieurs  autres 
(Ii  7)  cho*- 
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chofcs  femblables  qu'on  voit  encore 
dans  le  Cloître  de  S.Jean  y  jufqu'au 
tems  de  Sixte  ^>qui  fit  élever  cet  Edi- 
fice par  le  Cav.  Fontana ,  pour  y  con- 
férer l'EchclleSainte, au  haut  de  la- 
quelle il  fît  tranfporter  la  Chapelle  di- 
te Sancla  Sanclorum,  du  vieux  Palais 
Papal,avant  qu'il  l'eût  fait  abatre  pour 
bâtir  le  nouveau.    Les  murailles  de 
l'Echelle  Sainte  &  lesChapelles  d'en- 
haut  ont  été  peintes  à  frefque  par  les 
meilleurs  Peintres  du  tems  de  Sixte  Vy 
mais  le  tems  lésa  prefque  effacées,  re~ 
préfenrant  les  myftéres  de  la  Paflion 
de  N.  Seigneur:  Au  haut  de  l'Echel- 
le  Sainte  il  y  a  le  SanUa  Sanclo- 
rtim  ,    ou  la  Chapelle  Domeftique 
des  Papes  au  Latran  ,  qu'on  appel- 
loit  la  Chapelle  de  Saint  Laurent ,. 
Cranfpnrtée  en  cet  endroit  qui  en  en: 
proche  ,  par  ordre  de  Sixte  Vy  comme 
il  a  été  dit  ci-defllis,  avec  toutes  1rs 
Reliques  &  uitenciles  facrés  qu'elle 
contenoit.     Les  femmes  n'y  entrent 
jamais  -,  mais  elle  la  voyent  entière- 
ment au  travers  d'une  grille  de  fer, 
&  gagnent  l'Indulgence  plénicre, 
domine  les  hommes,  lors  qu'ils  en- 
trent dans  le  San  fia  Sanftoritmy  cn- 

di- 
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difant  cette  Oraifon  j  Aufer  à  nobis^. 
Queefumus  Domine^  cunclas  Iniquita- 
ies  nofiras ,  ut  ad  Sancla  SanÉtorum 
puris  mereamur  mentibus  inîroire ,  pet 
Chriftum  Dominum  noflrum  ;  Amen. 

L'Autel   de   cette   Chapelle   efr. 
d'une  Architecture  Gotique.     On  y 
voit  derrière  un  criftal  une  Image 
de- Nôtre  Seigneur  âgé' de  33  ans, 
commencée  par  S.  Luc  &  achevée  de 
la  main  des  Anges,  comme  on  le  tient 
par  tradition  ;  c'etr.  pourquoi  on  l'ap- 
pelle Arheropita  ,ou  non  Manufacla^en 
Grec  €Ïx- frt%«ûcî7"fit>7rov.Ellecft  pein- 
te fur  une  planche  de  palmier  hau- 
te de  icpt  palmes  ;  &  enchâffée  dans 
un  Tabernacle  d'argent  maffif  enri- 
chi de  pierres  précieufes. .    Le  Pape 
la  portait  autrefois  en  proceffion  nus 
pies,  du  Latran  à  Sainte  Marie  Majeu- 
re ,  la  nuit  qui  précède  la  fête  del'Af- 
fomption  de  \%  Vierge  y  mais  cela  fut 
aboli  par  le  Bien-heureux  Pie  V.  à 
,   caufe  des  inconvéniens  qui  en  arri- 
;  voient.  La  Chapelle  du  Sancla  San- 
ftorum  eit  fort  petite  -,  car  elle  n'a  que 
3 1  palmes  ou  14 pies  de  longueur,  & 
28  palmes  ou  2.1  pies  de  large:  elle 
eft;  toute  revêtue  de  marbres,  fou- 
te- 
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tenue  de  colonnes  de  porphirej  mais 
l'Architecl:ure  efl  Gotique  :  le  pa- 
vé eft  de  marqueterie  :  l'Autel  efl 
dans  un  enfoncement  fort  obfcur 
qui  imprime  du  refpeéf.  aux  plus  in- 
dévots.  Sur  l'Architrave  de  l'Au- 
tel efl:  écrit  ce  Pentamètre. 

NON     EST     IN    TOTO     SANCTION 
ORBE    LOCVS. 

Sous  le  même  Autel  il  y  a  une  caifTe 
de  Cyprès  i  dans  laquelle  Léon  III.  ou 
IF.  renferma  trois  caifTes  pleines  de 
Reliques  des  Saints  Martyrs ,  avec 
cette  Infcription,  Sancta  Sancto- 
rvm  :  il  y  a  auflile  Corps  de  Saint- 
Anaflafa*  Moine  Perfan  &  Martyr 5 
&  dans  un  Reliquaire  d'argent,  un 
morceau  de  la  vraie  Croix  de  Notre 
Seigneur  ,  qu'on  expofe  fur  l'Autel 
les  bonnes  Fêtes,  avec  les  Chefs  de 
Sainte  Agnès  &:  de  Sainte  Praxéde 
enchâffés  en  argent,  Se  autres  Re- 
liques. 

A  côté  du  Sanèla  Sanclorum ,  il 
y  a  deux  Chapelles  j  l'une  dédiée  à 
S.  Laurent ,  6c  l'autre  à  S.  Syhejîre  : 
Elles  lui  fervent  de  veftibule  -,  car  la 
porte  pour  entrer  au  Sancla  Sanclo- 
rum  eft  du  côté  de  l'Evangile  de  la 

Cha- 
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Chapelle  de  Saint  Laurent ,  où  efl 
une  porte  de  métal  de  CVi»//^,  dont 
le  feuil  eft  de  marbres  fins.  Ce  Saint 
lieu  eft  deflervi  par  un  Prévôt,  qua- 
tre Chapelains,  6c  quatre  Clercs,  fon- 
dés par  Sixte  Vy  qui  en  a  refervé  le 
droit  de  Patronage  à  fa  famille  j  6c 
ils  ont  leur  logement  au  deffus  des 
Efcaliers:  Ils  difent  leurs  Mettes  aux 
deux  Chapelles  collatérales  j  car  à 
l'Autel  du  S  an  fia  Sanclorum  perfon- 
ne  n'y  dit  la  Méfie ,  non  pas  même 
le  Pape, félon Sorefinus librode  Scaltt 
Sanïïa. 

Proche  l'Echelle  Sainte ,  il  y  a- 
la  Chapelle  de  l'Archiconfrairie  dû 
S.  Sauveur,  qui  étoit  autrefois  de 
douze  Gentilshommes ,.qu'on  appel- 
loit  les  Portiers  ou  Gardiens  de  Saint 
Sauveur  y  &cettz  qualité  étoit  héré- 
ditaire dans  les  familles.  Jean  XXII. 
leur  donna  des  Statuts  Ôc  des  Offi- 
ciers ,  6c  permit  à  plufkurs  autres 
perfonnes  d'y  entrer.  Ils  ont  le  foin 
des  revenus  6c  aumônes  du  Sancla> 
Sanclorum  y.  &  de  fon  entretien  j  ôc 
quand  le  Sancla  Sanclorum  eft  ou- 
vert ,  il  y  a  toujours  deux  Confrè- 
res à  genoux  pour  le  garder.     La 

mê- 
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même  Confrairie  a  aufli  le  foin  du 
temporel  de  l'Hôpital  de  S.  Jean 
deLatran ,  dont  il  fera  parlé  ci-après. 
Elle  a  déplus  la  direction  des  Collè- 
ges Capranka,  Salviatiy  Santi  Quat- 
tro, Nardino,  Crhcllo,  &tGhi]leri*r 
&  s'occupe  à  d'autres  fonctions  fpi- 
rituelles  ÔC  œuvres  de  miséricorde. 
Tout  contre  y  dans  un  petit  Edi- 
Hofpice  fice  ancien  &  détaché,  il  y  a  l'Ho- 
îiten*"   *P*ce  ^cs  Vêves  Pénitenciers  de  Saint 
ciersde  Jean  deLatran,  établi  en  if70.  par 
*jj£?   le  B.  H.  Pie  F,   qui  inflitua  auffi 
tian.      ceux  de  Saint  Pierre  &  de  Sainte' 
Marie  Majeure.     Ceux-ci  font  de- 
l'ordre  de  Saint  François ,.  au  nom- 
bre de  fix ,  &  entendent  les  Con- 
férions dans  S.  Jean  de  Lai r an,  du- 
rant le  tems  qu'on  y  récite  l'Office 
Divin.     Leur  Hofpice  faifoit  partie 
de  l'Ancien  Palais  du  Latran:  &  il' 
en  relie  encore  une  Chapelle,  qui- 
avoit  été  dédiée  à  S.  Nicolas  par  Ca- 
liste  IL    l'an  1 1 24*    6c  une  partie 
d'une  grande  Sale  peinte  en  Moiaï- 
que  en  forme  de  Baiîlique,  avec  la 
Tribune,  qu'on  appclloit7r/f//H/«/» 
CaroliMagni  vcl  Leonls  III,  augmen- 
tée par  Léon  IV.  foixante  ans  après. 

Le 
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Le  Cardinal  François  Barberin  l'a 
fait  aufîî  reparer  de  nos  jours,  com- 
me le  montre  l'Infcription  qu'il  y  a 
mife ,  qu'on  trouvera  dans  le  livre 
de  Nicolas  Alemannus  de  Latera- 
venfibus  Parieîinis ,  qui  y  a  fait  gra- 
ver l'effigie  de  Charlemagne,  &  au- 
tres peintures  très  anciennes ,  qu'on 
y  voit  encore.  Anaftafe  le  Biblio- 
thécaire dit  dans  la  Vie  de  Léon  III. 
;  que  ce  Pape  bâtit  ce  Triclinium  des 
Tréfors  que  Charlemagne  lui  envoya 
de  la  dépouille  des  Hum.. 


De/cri pfion  de  S.  Jean  de  Latran  , 
abrégée  de  celle  qu'en  a  faite  Céfar 
Rafponi  Chanoine  de  la  même  £a- 
fiHque,  in  Folio,  Rome  16 f 6. 

La  Bafîlique  de  S.  Jean  de  La- 
tran eft  bâtie  fur  la  maifon  du 
Sénateur  Plautius  Later -anus -au  Mont 
Cœlius ,  comme  il  a  été  dit  dans 
notre  Rome  ancienne.  Le  Grand 
Confiant  in  donna  ce  Palais  au  Pape 
MelchiadeS)  pour  fon  habitation,  6c 
pour  y  bâtir  une  Eglife,  qui  fut  peu 
après  folemnellement  conucrée  par 

S. 
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S.  Syhefire  fonSuccefTeurlep.  No- 
vembre l'an  324,  auquel  jour  une  I- 
mage  de  N.  Seigneur  apparut  miracu- 
leufement  dans  la  muraille,  &  pro- 
nonça ces  mots ,  Pax  Vobis\  en  mé- 
moire dequoitous  les  Prêtres  qui  di- 
fent  la  Mefle  dans  cette  Eglife  ,  ne 
difent  jamais  au  troisième  Agnus 
Dei,  dona  nob 1 s  pacemy  comme  on  le 
fait  par  tout  ailleurs  par  ordre  de  Jean 
XXIIi  mais  ils  difent ,  miferere  nobis. 
Saint  Jérôme  parle  de  cette  Eglife 
dans  VEpitaphe  de  Fabiola^  &  le  Poè- 
te Prudence  libr.  1.  in  Symmachum* 
Symmachi  Epift.  ad  Honor,  Imp. 
Optatus  Milevit.  &c. 

Cette  Eglife  eft  dédiée  au  Sau- 
veur du  Monde,  &  aux  Saints  Jean 
Bâtifte  &  Evangelifte.  On  lit  ces 
mots  en  lettres  Gotiques  fur  le  fron- 
tifpice  de  PEglife  en  dedans ,  où 
le  Pape  Nicolas  IV.  les  fit  graver: 

SACROSANCTA  LATERANEN- 
SIS  ECCLESIA  ,  OMNIVM  VRBIS 
ET  ORBIS  ECCLESIARVM  MA- 
TER ET  CAPVT. 

Et  fur  la  façade  Orientale  en  de 
hors; 

DO- 
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DOGMATE  PAPALI  DATVR 
SIMVL  ET  IMPERIALI, 

QVOD  SIM  CVNCTARVM  MA- 
TER ,  CAPVT  ECCLESIA- 
RVM. 

Les  Papes  ont  toujours  reconnu 
cette  Eglife   pour  Cathédrale  j    & 
quoique  les  Chanoines  de  Saint  Pier- 
re ayent   voulu   attribuer  cet  hon- 
neur à  leur  Eglife,  néanmoins  Gré- 
goire XI,  Martin  V ,  Paul  II ,  & 
PieV^  ont  jugé  ce  différent  par  leurs 
Bulles,  en  faveur  de  S.  Jean.   Auflî 
■depuis  le  tems  de  S.  Sylveflre  les  Pa- 
pes v  ont  toujours  fait  leur  réfîden- 
ce  pendant  mille  ans,  à  l'exception 
de  deux  ou  trois,  jufqu'au  tems  que 
le  Saint  Siège  fut  transféré  à  Avi- 
gnon.    Et  Grégoire  XL.   l'ayant  ra- 
porté   à  Rome  après  feptante  ans 
d'abfence  ,  comme  le  Palais  du  La- 
iran ,  faute  d'avoir  été  entretenu , 
étoit  prefque  tombé  en  ruine ,   ce 
même  Pape  alla  loger  au  Vatican , 
où  fesSucceffeursfontreftés,  jufqu'à 
ce  que  le  Palais  de  Monte  Cavallo 
ait  été  bâti ,  auquel  lieu  les  Papes 
réfident  le  plus  fouvent. 

Au 
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An  tems  donc  que  les  Papes  refl- 
étaient au  Latrafiy  les  fept  plus  An- 
ciens Cardinaux  ,  qui  font  Evêques 
fuffragans  du  Pape  aux  Villes  des 
environs  de  Rome ,  y  officioient  tour  à 
tour  pendant  une  femaine.  Les  Papes 
mêmes  y  tenoient  fouvent  Chapelle 
aux  Fêtes  folemnelles.  Onze  Conci- 
les, 4  Généraux  6c  7  Provinciaux,  ont 
été  célébrés  dans  cette  Eglifc.  C'eft  la 
première  des  fept  Eglifes  principa- 
les de  Rome ,  l'une  des  cinq  Patriar- 
chales ,  6c  une  des  quatre  qu'on  vi- 
fîte  l'Année  Sainte.  Elle  a  la  porte 
Sainte  qui  n'eft  iamais  ouverte  qu'a- 
lors. Cette  Eglife  eft  fous  la  pro- 
tection de  l'Empereur  comme  fuc- 
cefTeur  de  Conftcmtin  ,  6c  du  Roi 
Très  Chrétien  comme  fils  aîné  de 
l'Eglife ,  lequel  outre  cela  eft  bien- 
faiteur des  Chanoines,  parce  que  le 
Roi  Henri  le  Grand  leur  donna  l'Ab- 
baye de  Cltrac  en  Guyenne ,  du  re- 
venu de  laquelle  ils  jouùTcnt.  On 
voit  les  Armes  de  ces  deux  Monar- 
ques fur  les  portes  de  l'Eglife. 

Elle  eft  deflervie  par  un  nombre 
de  Chanoines  6c  Prébendiers ,  qui 
ont  pour  Chef  un  Archiprêtre,  le- 
quel 
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quel  efl  toujours  Cardinal.  Il  y  a  18 
Chanoines,  dont  8  font  Prêtres,  f 
Diacres,  f  Soudiacres;  12  Bénéficiera, 
dont  10  lbntPrêtres,<5  Diacres,  6  Sou- 
diacres  -,  1 1  Chapelains ,  4  Clémentins^ 
4  Urbains,\Hilarins,  ainlî  appelles  du 
nom  de  leurs  Fondateurs  ;  8  Clercs , 
qui  font  Acolithes  ;  deux  Chapelains , 
fondés  par  le  Chanoine  Fufcius  Urfi- 
vns-y  1 1  Chantres  6c  Muficicnsj  un  Sa- 
crifiai) ,  6c  plulieurs  Mini  lires  Infé- 
rieurs; éc  fix  Pénitenciers  Religieux 
Reformés  de  l'Ordre  de  S.  François. 
Ge'lafc  I.  en  400.  y  établit  des  Chanoi- 
nes Réguliers  vivans  en  commun,  qui 
y  relièrent  jufqu'en  1 300 ,  dont  il  y 
en  eût  fept  élevés  au  Souverain  Pon- 
tificat ;  favoir ,  Alexandre  IL ,  Paf- 
■  cal  IL  &III,  Honoré  IL  &  III,  In- 
nocent II ,    6c  Lucius  II   Le  Pape 
Boniface  VIII    y  mit  les  Chanoi- 
nes Séculiers ,  qui  y  relièrent  jufqu'en 
I47f.  que  les  Réguliers  demandè- 
rent d'y  rentrer;  &  après  divers  dif- 
férens  ceux-ci  cédèrent  entièrement 
la  place  aux  Séculiers ,  6c  fe  conten- 
tèrent de  l'Eglife  6c  Monallére  de 
la  Paix  ,   en  confervant  néanmoins 
le    titre    de    Chanoines  Réguliers 
Tqm.IIL    (Kk)    de 
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de  S.  Jean  de  Latran. 

Cette  Eglife  ayant  été  prefque 
entièrement  ruinée  par  un  trem- 
blement de  terre  l'an  606 ,  le  Pape 
Serge  III.  la  fit  rebâtir  fept  ans  a- 
prés ,  plus  belle  qu'elle  n'étoit  au- 
paravant. En  9<ç6  Jean  XIII.  y 
ajouta  divers  ornemens.  Innocent 
II.  fit  refaire  le  toit  en  1 1 30.  Elle 
fut  reftaurée  en  12.91  par  Nicolas 
IV ':  mais  ayant  été  prefque  entiè- 
rement brûlée  par  un  incendre,  en 
1 308  ,  à  l'exception  de  l'Image  du 
Sauveur  -y  Clément  V  ^  qui  tenoit 
alors  le  Saint  Siège  à  Avignon ,  en- 
voya une  grofle  fomme  d'argent  à 
Rome  pour  la  rebâtir.  Grégoire  XL 
fit  faire  la  porte  au  bout  de  la  croi- 
fée,  du  côté  qui  regarde  Sainte  Ma- 
rie Majeure.  Martin  V.  la  fît  pein- 
dre ,  &  refaire  le  grand  portail , 
comme  on  le  voit  au  revers  d'une  de 
fes  Médailles ,  6c  il  la  fît  paver-  de 
marbre.  Eugène  l'acheva.  Pie  IV. 
y  fit  taire  le  beau  plafond  de  menui- 
ieric  dorée  qui  y  efr.  encore:  il  fit 
auiîi  refaire  le  portail  de  la  croiféc  , 
fur  lequel  il  fît  bâtir  les  deux  clo- 
chers. State  V.  orna  la  même  porte 

d'un 
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■d'un  double  portique  l'un  fur  l'au- 
tre, celui  d'enhaut  fervant  au  Pa- 
pe pour  donner  la  bénédiction  au 
peuple,  quand  il  vient  prendre  pof- 
lèiTion  de  cette  Eglilej  6c  le  même 
portique  a  été  peint  à  frefque  par  les 
meilleurs  Peintres  de  fon  teins  :  on 
y  voit  l'hiitoire  de  S.  Pierre ,  6v 
celle  de  l'Empereur  Confiant  in. 

Clément  VUI  fit  paver  de  mar- 
bre la  croiféc  élevée  de  4  degrés  fur 
le  niveau  des  cinq  Nefs  :  Il  y  fit 
faire  un  lambris  doré  ,  les  orgues  , 
les  peintures  des  frifes,  la  Chapelle 
du  Saint  Sacrement ,  tk.  la  -Sacri- 
ftie.  Innocent  X.  fit  rebâtir  6c  or- 
ner les  piliers  de  la  Nef  principale  • 
de  belles  niches  de  marbre  ,  avec 
deux  colonnes  de  marbre  verd  de 
T'ibériade  à  chaque  côté,  qui  étoient 
dans  l'Eglife  depuis  le  tems  de  Con- 
fiant in  ,  &  il  a  fait  faire  au  deflus  , 
des  Bas-reliefs  de  fiuc,  qui  repréfen- 
tent  diverfes  hiftoires.  Le  Cavalier 
François  Boromino  en  fut  l'Archi- 
tecte. 

Le  Pape  régnant  a  fait  difpenfer 

aux  plus  habiles  fculpteurs  de  Rome 

le  foin  de  faire  les  Statues  coloflales 

(Kk  1)  de 
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de  marbre  blanc  d'une  feule  pièce , 
des  douze  Apôtres  -,  6c  Sa  Sainteté 
a  fait  frire  à  fes  dépens  celles  de 
Saint  Pierre  6c  Saint  Paul  par  le 
Sieur  Moïnot  Francontois.  Le  Sieur 
Camille  Rufconi  Milanois  a  fait  cel- 
les de  Saint  André ,  Saint  Jaques , 
6c  Saint  Jean  ;  cette  dernière  aux 
dépens  de  Mr.  le  Cardinal  Pan/de 
Archiprêtre  de  Saint  Jean  deLatran. 
Le  Saint  Thomas  6c  le  Saint  Barthé- 
lémy ont  été  frits  par  Mr.  le  Gros', 
celui-là  aux  dépens  du  Roi  de  Por- 
tugal,  6c  celui-ci  aux  dépens  du  Car- 
dinal Corfini.  Chaque  Statue  coûte 
quatre  mille  écus,  y  compris  le  bloc 
de  marbre. 

L'Eglife  a  cinq  Nefs ,  diftin- 
guées  par  quatre  rangs  de  piliers 
d'une  grofleur  extraordinaire.  On 
monte  des  Nefs  dans  la  croifée  par 
un  efcalier  de  fix  degrés.  Au  bout 
de  la  grande  nef  6c  au  milieu  de  la 
croifée  ,  il  y  a  l'Autel  Papal ,  où  le 
Pape  feul  peut  dire  la  Méfie  ,  à 
moins  qu'il  n'en  difpenfe  quelqu'un, 
pour  une  fois  feulement.  Le  Prê- 
tre qui  y  célèbre  ,  a  le  vifage  tourné 
vers  la  grande  porte.     L'Autel  de 

bois, 


; 
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bois,  dont  le  Prince  des  Apôtres  fe 
fervoit  pour  dire  la  Mefle ,  fut  cn- 
châfTé  dans  cet  Autel  par  S.  Sylve- 
Jîre ,  qui  ordonna  qu'à  l'avenir  on 
n'en  pût  bâtir  que  de  pierre ,  par- 
ce que,  comme  dit  S. Paul,  la  pier- 
re reprcfente  Nôtre  Seigeur  j  Petra 
enim  erat  Chriftus. 

Sous  l'Autel  Papal  il  y  a  une  peti- 
te Chapelle  fouterraine  ,  qu'on  ap- 
pelle l'Oratoire  de  S.  Jean  l'Evan- 
gelifte,  où  l'on  tient  qu'il  étôit  pri- 
sonnier, quand  il  fut  condamné  a 
être  mis  dans  une  chaudière  d'huile 
bouillante  devant  la  Porte  Latine. 

Il  y  a  aux  quatre  coins  de  l'Autel 
Papal  quatre  colonnes  de  marbre , 
qui  lbutiennent  un  Tabernacle  fait 
à  la  Gotique,  où  les  Reliques  font 
enfermées.  On  y  monte  par  un  pe- 
tit Efcalier,  pratiqué  autour  d'une 
colonne.  Ce  Tabernacle  eft  ceint 
d'une  galerie  en  forme  de  balcon , 
avec  une  baluftrade  de  fer. 

Les  principales  Reliques  font  les 
Chefs  des  Apôtres  S.  Pierre  Se  S. 
Paul,  qui  y  furent  mis  par  Saint 
Sylvejlre,  Se  qui  y  demeurèrent  juf- 
qu'au  tems  à? Innocent  III,  lequel  les 
(Kk  i)  fit 
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ht  tranfporter  dans  la  Chapelle  de 
S.  Laurent ,  autrement  dite  Santla 
Sanclorum,  au  Palais  du  Latran^  où 
elles  réitèrent  jufqu'au  teins  d'&V- 
bain  T7,  qui  les  fît  remettre  dans  le 
Tabernacle  où  ils  font ,  après  les 
avoir  fait  enchafler  dans  des  Buttes 
d'argent  orné  de  pierreries ,  aux 
quels  Charles  cinquième  Roi  de 
France  dit  le  Sage^ ajouta  deux  gran- 
des rieurs  de  Lys  d'or,  enrichies  de 
diamansj  &  fur  leurs  bafes  il  y  a  ces 
Inlcriptions  : 

DOMINVS  VRBANVS  PAPA 
FEC1T  FIERI  HOC  OPVS  ANNO 
DOM1NI  M.CCCLXXIX.  AD  HO- 
NOREM  CAPIT1S  SANCTI  PETRI. 

Et  plus  bas  : 

CAROLVS  REX  FRANCORYM 
VRBANO  DONAVIT  PR^SENS 
LILIVM  AD  HONOREM  B.  PE- 
TRI ,  QVOD  EST  POSITVM  IN 
PECTORE  EJVS. 

Les  mêmes  Infcriptions  font  à 
celle  de  S.  Paul ,  n'y  ayant  que  le 
nom  de  changé*.  Les  autres  Reli- 
ques font  ;   le  Chef  de  S.  Zacharic 

Pé- 
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Père  de  Saint  Jean  Bâtifte\  le  Chef 
de  S.  Pancrace  Martyr,  d'où  il  cou- 
la du  fang  trois  jours  durant ,  quand 
l'Eglilc  fut  brûlée  par  les  Héréti- 
ques i  des  Reliques  de  Sainte  Marie 
Aladelaine  j  une  Epaule  de  S.  Lau- 
rent ;  une  dent  de  S.  Pierre  Apô- 
tre 5  le  Calice  dans  lequel  S.  Jean 
l'Evangelifte  bût  du  poifon  par  la 
commandement  de  l'Empereur  Do- 
wiitien  ,.  ce  qui  ne  lui  fit  point  de 
mal}  la  chaine  avec  laquelle  le  mê- 
me Saint  Jean  fut  lié  quand  on  l'a- 
mena ÙEphéfe  à  Rome,  la  Tunique 
du  même  Saint  qui  refufcita  trois 
hommes  morts,  fur  lefquels  on  l'a- 
voit  mifcj  de  la  cendre,  &  du  cili- 
ce  de  S.JeanBâti/ie-,  des  cheveux 
£c  des  vétemens  de  la  Sainte  Fieriez 
une  des  Tuniques  qu'elle  fit  a  N. 
Seigneur  ;  le  linge  avec  lequel  N. 
Seigneur  eflliya  les  pies  aux  Apô- 
tres, après  les  avoir  lavés;  le  Ro- 
feau  avec  lequel  il  fut  frapé  ;  la  Ro- 
-be  de  pourpre  ,  teinte  de  ion  pré- 
cieux Sang  j  du  bois  de  la  vraie 
Croix  5  le  Suaire  qu'on  mit  fur  fon 
vifage  quand  on  l'enfevelit  3  du  fang 
Se  de  l'eau  qui  fortit  de  fon  côté  -,  du 
(Kk  4")  pain, 
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pain  d'orge  qu'il  multipliai  6c  pltf* 
fieurs  autres  Reliques. 

On  voit  fur  la  porte  de  la  croiféc 
en  dedans ,  les  Armes  de  Clément 
VIII.  foutenuës  de  deux  Anges,  le 
tout  de  marbre  ,  &  Antoine  Valfoli- 
tio-j&l  autour,  divers  Trophées  d'in- 
fhumens  muficaux  en  Bas-reliefs  de 
marbre.  Les  deux  Statues  de  mar- 
bre des  côtés,  qui  repréfentent  Da- 
vid avec  fa  harpe,  6c  Ezéchias  qui 
tient  des  Orgues ,  font  à%  Antoine 
Malvicino. 

Les  Orgues  au  defllis,  ornées  de 
belles  colonnes  de  menuifeiïe  cane- 
lées  6c  dorées  à  feuillages  bien  tail- 
lés aux  chapiteaux ,  font  de  JeanBâ- 
tijie  Montano  Milanois. 

Aux  deux  côtés  de  cette  croifée, 
fur  les  Architraves  6c  entre  les  fenê- 
tres, il  y  a  plufieurs  peintures  à  fref- 
que.  Le  S.  Thadée  à  main  droite 
proche  les  orgues  a  été  peint  par//o- 
race  Gentilefchi.  Le  S.  'Thomas  eft 
de  Ce  far  Ncbbia.  Saint  Philippe  pro- 
che l'arcade  eft  de  Jean  Bâillon.  A 
main  gauche  ,  contre  les  Orgues  , 
le  S.  Barnabe  a  été  peint  par  Jean 
Bâtijle  de  Novarre.  Le  S.  B  art  hé- 
lé* 
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Umi  efl  de  Paris  Nogari.  Le  Saint 
Simon  ,  du  Cav.  Pomarancie;  &  les 
fêlions  autour, avec  les  Stucs  8c  pe- 
tits Anges,  font  du  Cavalier  à'Jr- 
pino. 

La  grande  peinture  à  frefque,  à 
main  droite,  où  Ton  voit  S.  Syfoe- 
ftre  qui  confacre  cette  Eglife  en  pré- 
fence  de  Conftantin  fon  Fondateur, 
efl  du  Noiarra.  Celui  qui  lui  efl 
oppofé,  où  le  même  Saint  Sylveftre 
bâtife  le  même  Empereur,  eft  du 
Cav.  Pomarancie.  L'autre,  où  l'on 
voit  le  même  Conftantin  qui  envoyé 
chercher  Saint  Sylveftre  au  Mont  So- 
racle ,  efl  du  Nogari;  ÔC  les  quatre 
Evangeliiles  fous  les  arcades  font  du 
Ciampelli. 

La  Mofaïque  de  la  Tribune  fut 
commencée  par  ordre  de  Nicolas  IV^ 
par  Jaques  Turrita,  Se  finie  après  fa 
mort  par  Gaddo  Gaddi  Florentin  en 
12.92.  Les  deux  Anges  de  Stuc 
qu'Alexandre  FIL  a  fait  faire  fous 
l'arc,  font  du  Raggi.  Le  Tableau 
de  l'Autel  de  la  Tribune  efl  d'une 
belle  broderie  d'or  6c  de  foie ,  re- 
préfentant  le  Sauveur  du  Monde  au 
milieu  de  S.  Jean  Bâti  fie  6c  S.  Jean 
(Kk  f)         l'E- 
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l'Evangeliitej  &  le  Choeur,  ainfl 
que  l'Eglife,  cil  tendu  de  belles  ta- 
piiïèries  de  damas  cramoiû"  à  fleurs, 
avec  des  paflcmens  &  franges  d'or 
file  aux  bonnes  fêtes. 

Quelques  uns  croyent  que  l'Ima- 
ge de  N.  Seigneur  au  milieu  de  la 
Mofaïque  efl  la  même  qui  apparut 
dans  un  autre  endroit  de  la  même 
muraille,  &  qu'elle  fut  tranfportéc 
ici  comme  au  lieu  le  plus  apparent 
de  l'Eglife,  par  le  même  Pape  A7- 
colas  IVy  en  confirmation  dequoi 
on  ajoute  que  cette  Sainte  Image 
fut  miraculeufcmcnt  préfervéc  du. 
feu  qui  continua  cette  Eglife. 

L'Apôtre  S.  Jaques  peint  a  fref- 
que  dans  la  frife  de  la  même  croifée 
à  main  droite ,  au  delà  de  l'Autel 
Papal  &  de  la  Tribune,  efl  du  No- 
gari.  Le  Saint  Paul  efl  du  Nebbia. 
La  grande  hifloire  où  l'on  voit  l'ap- 
parition de  l'Image  du  Sauveur  au 
Peuple ,  cil  du  Nogari ,  &  l'autre 
vis-a-vis ,  où  l'on  voit  Confiantw 
qui  donne  à  Saint  'Syfoeftre  plufieurs 
Vafes  d'or  &  d'argent,  efl  du  Cava- 
lier Baglioni. 

Au  bout  de  la  croifée  il  y  a  la  ma- 

gni- 
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gnïfique  Chapelle  du  Saint  Sacre- 
ment, où  il  y  a  un  riche  Tabernacle 
de  marbre  &  antres  pierres  de  grand 
prix  ,    enchâflëes  avec  du  Bronze 
doré  -,  d'une  très-belle  Architecture 
de  Pompée  ïargoni^  le  même  qui  fît 
la  fameufe  digue  devant  la  Rochelle; 
au  milieu  d'un  portail  foutenu  de 
quatre  colonnes  d'ordre  Corinthien^ 
fur  la  frife  duquel  il  y  a  un  Basne- 
lief  d'argent  de  la  Cène  de  N.  Sei- 
gneur &  des  Apôtres,  fait  ^axCttrtio. 
Panni  Orfèvre.  Romain- 
Cette  Chapelle  eft  couverte  d'un, 
dais  terminé  en  pointe-,,  foutenu  de- 
quatre  colonnes  anciennes  de  bronze- 
doré  ,    canelées  d'ordre  Compofite  r, 
qui  étoient  au  Temple  de  Jupiter 
Capitolin  :  Elles  font  pleines  de  ter- 
re Sainte  apportée  dejérufakm.  On 
voit  fur  l'Architrave  le  Père  Eternel' 
peint  à  huile  en  champ  d'azur  d'ou- 
tremer Oriental  y  par  le  Cav.  Po~ 
rnarancie. 

-  Au  defliis  il  y  a  huit  Anges  de 
fnarbre ,  taillés  par  '  les  meilleurs 
Sculpteurs  du  tems  de  Clément  Vllh, 
&  aux  côtés  de  l'Autel  il  y  a  deux 
grands  Anges  de  métal  doré,  mo- 
(Kk  6)         dé- 
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délés  par  Camillo  Mariant  ;  &  les 
quatre  Statues  de  marbre  dans  les 
Niches  ,  font ,  favoir  le  Prophète 
Elie ,  du  Mariant  -,  le  Mo'tfe  ,  de 
Flaminio  Vacca\  XAaron,  du  S  ci  Ha 
Milanoisj  &  XtMelchifédec,  de  Gil- 
les Flaman. 

Les  quatre  Docteurs  de  l'Eglife  , 
peints  à  frefque  aux  côtés  de  la  Cha- 
pelle ,  font  de  Ce  far  Nebbia.  L'I- 
mage de  Saint  Pierre  eil  de  Bernardin 
Cejari%  ôc  celle  de  Saint  André,  du- 
Ncrcarra.  Le  Triomphe  de  Con- 
ftantin  ,  au  defîbus  ,  eil  du  Ce  fan  -9 
&  le  même  ,  auquel  Saint  Pierre  ôc 
Saint  Paul  apparoiffent  en  fonge , 
cft  un  ouvrage  du  Nebbia.  La  gran- 
de Hiftoire  de  l'Afcenfion  de  N. 
Seigneur  m  haut  de  l'Autel  a  été  pein- 
te à  frefque  par  le  Cav.  à'Arpino. 

Du  coté  de  l'Epître  il  y  a  la  Cha- 
pelle où  les  Chanoines  chantent 
l'Office  Divin  durant  l'hiver  ,  ex- 
cepté les  Fêtes  folemnellcs  ,  qu'ils 
viennent  au  Chceur  dans  la  Tribu- 
ne. Le  Prince  Philippe  Colonne  l'a 
fait  bâtir  du  defTein  de  Jérôme  Rai- 
naldi:  il  a  fait  faire  auffi  les  chaires 
des  Chanoines  de  belle  menuiferie. 

Le 
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Le  Tableau  à  huile  du  Sauveur  du 
Monde  &  des  Saints  Jean  Bâtifle 
&  Evangclifte  ,  eft  du  Cav.  à? Ar pi- 
no  :  il  eft  entouré  de  Colonnes  d'al- 
bâtre. La  voûte  ,  ornée  de  ftucs 
dorés  j  a  un  Tableau  à  frefque  du 
couronnement  deAr.  Dame^  ouvra- 
ge du  Çroce  Bolonois.  Le  Tom- 
beau de  laDuchefle  de  Païiano^Do- 
na  Laura  Tomacella ,  femme  du  même 
Prince  Philippe  Colonne ,  eft  de  mar- 
bre de  pierre  de  touche,  &  de  Mé- 
tal doré,  fait  par  Jaques  Laurent iani 
Romain. 

La  Sacriftie  eft  derrière  cette 
Chapelle  :  on  y  va  par  une  allée  qui 
régne  autour  de  la  Tribune  ou  du 
Chœur.  Mais  auparavant  on  voit  à 
gauche  la  Chapelle  de  S.  Thomas , 
où  l'on  conferve  l'Arche  de  l'Allian- 
ce du  Vieux  Teftament,  qui  confi- 
fte  en  deux  planches  dépouillées  d'or- 
ncmens  ,  ce  fi  anciennes,  qu'on  ne 
peut  plus  diftinguer  de  quel  bois  el- 
les font }  la  table  où  N.  Seigneur  fîc 
la  dernière  Cène ,  la  verge  de  Moi' 
fe ,  l'Autel  de  S.  Jean  Bâtifte  au 
Défert ,  une  pierre  de  porphire  fur 
laquelle  les  Soldats-  jouèrent  la  robe 
(Kk  7)         fans 
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fans  couture  de  N.  Seigneur ,  6c  une 
colonne  de  marbre  qui  fe  fendit  à  fa 
mort  j  lcfquelles  chofes  furent  en 
voyées  par  Sainte  Hélène ,  félon  la 
tradition;  &  on  les  montre  quelque- 
fois ,  comme  le  jour  de  S.  Thomas,  Se 
celui  du  Jeudi  Saint. 

La  Sacriftie  a  été  rebâtie  en  plu- 
fîeurs  Cbmpartimens.  C'étoit  au- 
trefois l'Oratoire  de  S.  Pancrace,  où 
repofoient  les  Corps  des  Saints  Chry- 
fante  &?  Darie.  Elle  a  été  ornée 
par  Clément  VIII.  Le  Ciampellï  a 
fait  les  deux  grands  Tableaux  qu'on 
voit  en  face  de  celui  du  Martyre  de 
de  S.  Clément.  La  voûte  peinte  en 
perfpeéHve  eft  de  Jean  Alberti  5  6c 
de  Chérubin  fon  frère. 

Le  Tableau  de  l'Autel  de  la  Sa- 
crifie repréfente  l'Annonciation  de 
la  Vierge ,  peint  par  Michel  Ange 
Bn'ônarota.  On  y  conferve  les  chefs 
de  S.  Gortlian  6c  de  S.  Epimaque 
Martyrs ,  enchâfTés  en  argent  -,  & 
une  châfle  pleine  d'os  6c  de  cendres 
de  plu  (leurs  Martyrs. 

Sur  la  porte  de  la  Sacriftie ,  qui 
eft  revêtue    de  marbre  cilelc   par 
le  même  Lmtrentiano  5  il  v  a  le  Bu- 
tte 
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ûc  de  métal  de  Clément  VIII ',  Se  de' 
l'autre  côté  celui  de  Paul  V -,  l'un 
&:  l'autre  modelés  par  Nicolas  Cor- 
dier.  Proche  ce  dernier  ell  le  Sé- 
pulchredeporphirc  où  étoitle  corps 
de  Sainte  Hélène  ,  lequel  a  été  ap- 
porté ici  de  l'Egliie  de  Saint  Pierre 
6c  Marcellin  hors  les  Murs,  Via  La- 
vicand ,  pour  fervir  de  Tombeau 
au  Pape  Anaftafe  IV,. 

On  entre  de  la  Sacriftie  dans  le 
Cloître,  où  il  y  a  plufîeurs  matériaux 
des  Saints  lieux  de  Jérufalem ,  plu- 
fîeurs marbres  £ç  Infcriptions  Hé- 
braïques ,  Grèques ,  êc  Latines  :  en- 
tr'autres  ,  une  pierre  foutenuë  de 
quatre  piliers  élevés  à  la  hauteur  de 
la  Statue  naturelle  de  N.  Seigneur  * 
une  Colonne  de  porphire  de  la  Mai- 
fon  de  Pilate ,  fur  laquelle  le  Coq 
chanta  la  nuit  de  la  Paiîîon  ;  deux 
chaires  percées,  de  porphire,  tirées 
des  Bains  des  anciens  v  qu'on  appe- 
loit  Sedilia  flercoraria  y  lefquels  é- 
toient  autrefois  fous  le  portique  de 
la  grande  porte  de  l'Eglife  ,  où  les 
Papes  s'afleyoint  quant  ils  en  ve- 
noient  prendre  pofîerlîon  ;  ce  qui  a 
donné  lieu  à  la  ridicule  opinion  de 

ceux. 
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ceux  qui  croyent  qu'on  examine  de 
quel  fexc  eft  le  Pape  avant  que  de  le 
créer,  6c  autres  faufletés. 

Derrière  le  Chœur  ou  Tribune  il 
y  a  un  Crucifix  de  relief  très  dévot* 
&  plus  loin  ,  à  gauche  en  achevant 
le  tour,  on  voit  le  Tombeau  du  Ca- 
valier Jofeph  d'Jrpino  excellent  Pein-X 
tre  ,  avec  fon  Bulle  de  marbre ,  où 
il  paroît  revêtu  de  l'ordre  du  Saint 
Efprit:  ce  qui  a  été  fait  par  mépri- 
fej  car  il  n'eût  que  celui  de  S.  Mi" 
chel,  que  le  Roi  Henri  le  Grand  lui 
envoya  pour  honorer  fa  vertu  ,  le 
Cordon  bleu  n'étant  pas  dertiné 
pour  les  Artifans. 

En  rentrant  dans  la  croifée,  il  y 
a  à  main  gauche ,  proche  la  porte 
des  orgues ,  une  Chapelle  où  l'on 
voit  un  tableau  à  huile  de  la  Nativi- 
té de  N.  Seigneur ,  &  autres  peintu- 
res à  frefque,  le  tout  de  Nicolas  de 
Pefaro. 

En  defeendant  dans  la  Nef,  il  y 
a  à  la  première  Chapelle  à  gauche, 
à  la  famille  des  Urfmsy  une  peintu- 
re à  frefque,  où  l'on  voit  Saint  Jean 
l'Evangelifte  plus  grand  que  le  na- 
turel) &  plus  haut,  la  Sainte  Vierge 

qui 
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qui  a  la  Lune  fous  Tes  pics,  ouvrage 
de  Lazare  Baldi. 

On  trouve  enfuite  une  porte  de 
communication  avec  le  Palais  Papal 
qui  eft  tout  proche  >  &  la  Chapelle 
fuivante  ,  de  l'Architecture  de  Ja- 
ques de  la  Porter  avec  un  beau  Por- 
tail de  travertins  d'ordre  Dorique ,  ap- 
partient à  la  famille  Maximi^  qui  y 
a  un  beau  Tombeau.  Le  Crucifix 
peint  à  huile  fur  l'Autel ,  eft  du  Ser- 
tnonctte.  Il  y  a  un  autre  Crucifix  de 
marbre  à  la  Chapelle  fuivante,  taillé 
par  Charles  Maderne. 

La  dernière  Chapelle ,  à  la  Fa- 
mille Millini  qui  y  a  fes  Tombeaux, 
n'eft  confidérable  que  pour  une  dé- 
vote Image  de  la  Sainte  Vierge , 
qu'on  conferve  dans  une  Niche.  La 
Porte  Sainte  eft  au  bout  de  cette  nef  j 
&  le  long  des  pilaftres  de  celle-ci  &  de 
celle  qui  lui  eft  parallèle,  il  y  a  plu- 
Heurs  Tombeaux  dignes  de  remar- 
que y  comme  celui  que  le  Cardinal 
Rafponi  a  fait  drefTer  à  la  Signora 
Vaini ,  fur  lequel  il  y  a  une  Mort 
de  marbre  qui  porte  une  bierre,  tail- 
\éc  par  Philippe  Romain.  Il  y  avoit 
dans  la  vieille  Eglife  dix  Chapelles 

de 
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de  chaque  côté  des  petites  nefs  j  en- 
tr'autres  la  Chapelle  de  Saint  Hilai- 
re  Evéque  de  Poitiers ,  fondée  par 
HilaircMnuroy  qui  y  a  appliqué  des 
rentes,  pour  diftribuer  des  dots  aux 
pauvres  filles  nubiles,,  comme  on  le 
pratique  encore  tous  les  ans  le  14» 
Janvier  fête  de  ce  Saint  Pontife. 

Les  deux  battans  de  la  porte  prin- 
cipale font  de  bronze  T  transporté» 
ici  du  Temple  de  Saturne  y  où  ils, 
étoient  in  Foro  Romand. 

Il  y  a  plus  de  vingt  Papes  enter- 
res dans  cette  Eglife  -,  mais  on  ne* 
voit  les  Tombeaux  que  de  deux. 
L'un  eft.  celui  d'Alexandre  III  Ban- 
dinelli ,  derrière  un  pilaitre  de  la 
grande  Nef  oppofé  à  la  porte  qui  va 
au  Palais,  avec  Statué'  de  bronze  à 
demi  relief.  L'autre  eft.  celui  de 
Martin  V.  Colonne ,  au  bout  de  la 
Nef  devant  l'Autel  Papal  :  c'eft  un 
cercueil  de  pierre ,  élevé  de  trois 
pies  de  terre,  &  couvert  d'une  tom- 
be de  bronze,  où  il  y  a  fon  éfigie 
en  Bas-relief.  Laurent  Valle ,  Jérô- 
me Garimbcrt  Hiftorien,  plusieurs 
Cardinaux,  Evêques,  &  autres  Pré- 
lats y  ont  aufîl  leurs  Tombeaux  en 

dif- 
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dîftcrens  endroits.  L'Oratoire  des 
Confrères  du  Saint  Sacrement ,  éri- 
gé en  cette  Baiilique,  eft  fous  le  por* 
tiquc  prochela  Porte  Sainte. 

De  l'autre  côté  de  l'Eglife ,  la 
première  Chapelle  à  gauche  proche 
la  Porte  en  rétournant  au  chœur  , 
appartient  à  la  famille  Santorii.  1\ 
y  a  le  beau  Tombeau  du  Cardinal 
de  Sainte  Séverine  Jule S'antoni  ^avec 
fon  portrait  de  marbre  ,  taillé  par 
Julicn  de  Carrare.  Cette  Chapelle , 
toute  revêtue  de  marbre  de  Paros^ 
eiï  de  forme  ovale  d'ordre  Dorique  y 
de  lWrchiteéture  S'Honore  Longhi.. 
Le  Crucifix  d'albâtre,  attaché  à 
une  croix  de  bronze  entre  deux  co- 
lonnes de  pierres  très  précieufes  & 
de  grand  prix ,  fur  l'Autel ,  eft  d'E~ 
tienne  Maderne.  Et  les  peintures  de 
la  voûte,  où  il  y  a  plufieurs  hiftoi- 
rcs  de  laPaflîon,  font,  comme  on 
le  croit ,  de  Bach  Ciarpi  Maître 
de  Pierre  de  Cortone. 

La  Chapelle  fuivante,  dédiée  à  S. 
François  d1  Affife  ,  à  la  famille  Lan- 
celotij  eft  de  l'Architecture  de  Fran- 
çois de  Volterre;  mais  la  porte  ayant 
été  bouchée  par  la  nouvelle  ftruéhi^ 

XQ 
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re  de  la  Nef,  elle  a  été  refaite  de 
l'Architecture  de  Gio.  Antonio  àt 
RoJJï.  Philippe  Carcani  a  fait  les  Bas- 
reliefs  ,  Anges ,  ÔC  Hiftoires  de  Stuc 
qui  y  font. 

A  la  troifiême  Chapelle  on  voit 
un  Tableau  de  Saint  Auguftin ,  6c 
au  deflus  Dieu  le  Père,  Se  autres  fi- 
gures bien  conduites  à  frefque  par 
Guillaume  Courtois. 

Entre  cette  Chapelle  8c  le  thro- 
ne  Papal ,  on  voit  le  magnifique 
Tombeau  du  Cardinal  Jérôme  Cafa- 
te  Napolitain,  mort  l'an  1700  5  que 
le  Père  Cloche  Général  de  l'ordre  de 
Saint  Dominique  lui  a  fait  conftruire 
par  M1,  le  Gros  fculpteur  François , 
qui  a  taillé  en  marbre  blanc  le  Bulle 
du  Cardinal ,  6c  les  autres  Statues 
qui  font  autour  de  fon  Tombeau. 
Derrière  la  Bafilique  de  S.  Jean 
tiù&éttde  Latran^  il  y  a  leBàtiftére  de  Con- 
fiantin? ~  ftantin^  qui  ell  un  Edifice  de  figure 
octogone ,  où  l'on  tient  par  tradi- 
tion que  cet  Empereur  fut  bâtiic  par 
S.  Syhcftre ,  quoi  que  l'Hiitorien 
Eufébe  6c  les  Pérès  du  quatrième  fié- 
cle  difent, qu'il  fut  Ir.uifé  fur  la  fin  de 
fâ  vie  dans  la  Ville  de  Nicomédie. 

Quoi 
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Quoi  qu'il  en  toit, on  rcconnoîtCo/z- 
ftantin  pour  le  Fondateur  de  ceBâti- 
itére,  auflî  bien  que  de  l'Eglife  de  S. 
Jeande Latran.  Plufieurs Papes  l'ont 
reftauré  j  6c  le  dernier  qui  l'a  réta- 
bli entièrement ,    eft  Urbain  VIII. 
Les  Fons  baptifmaux  de  porphire 
6c  de  bronze  font  au  milieu  ,  dans 
une  petite  place  ronde,  où  l'on  de- 
feend  par  quatre  degrés ,  pavée  & 
ceinte  de  marbre,  6c  couverte  d'un 
Dôme  ibutenu  par  huit  colonnes  de 
porphire.     Le  toit  eft  couvert  de 
plomb ,    6v  la  porte  principale  ré- 
pond fur  la  Place.     C'efl  là  011  l'on 
adminiltre  folemnellcment  le  Sacre- 
ment du  Bàtême  les  Samedis  de  Pâ- 
qu'e  6c  de  Pentecôte  aux  Juifs  6c  aux 
Payons  qui  le  demandent  ;   6c  pen- 
dant plufieurs  lïccles ,   il  n'y  avoit 
point  de  Bàtiftére  ailleurs  dans  Ro- 
me ,  comme  cela  fe  pratique  encore 
en  plufieurs  Villes  confidérables  d'I- 
talie, comme  Bologne,  Florence,  Pi- 
fe ,   Sienne  ,   6ccj    6c  quoi  que  les 
principales  Paroifîes  de  Rome  ayent 
des  fons  bâtifmaux,  il  y  en  a  néan- 
moins encore  plufieurs  qui  n'en  ont 
point. 

Les 
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Les  peintures  du  Dôme,  où  l'on 
voit  la  vie  de  la  Sainte  Vierge,  font 
&  André  Sacchi.  Les  grandes  Hi- 
ftoires  à  frefquc  fur  les  murailles 
font  ;  la  première  de  l'Apparition 
de  la  Croix,  avec  ce  mot,  in  hoc 
signo  vinces,  àejacinte  Gimigna- 
?ii  ;  les  deux  fuivantes ,  lavoir  la 
Bataille  de  Conftantin  au  Ponte  Mo* 
le,  6c  le  Triomphe  du  même  Em- 
pereur, du  Camaffeï;  celle  où  l'on 
détruit  les  Idoles,  de  Charles  Mara- 
te,  qui  a  peint  aufli  deux  Vertus  ou 
Femmes  a  clair  obfcur;  6c  celle  où 
l'Empereur  Conftantin  brûle  les  E- 
critures  des  Ariens  contre  les  Ecclé- 
fiailiques,  de  Charles  Mangoni. 

Aux  deux  côtés  Oriental  6c  Oc- 
cidental ,  il  y  a  deux  Chapelles  hors 
s.  Jean  d'oeuvre  ,  dédiées ,  l'une  à  S.  Jean 
Bàtifte ,  6c  l'autre  à  S.  Jean  l'E- 
vangelifte  j  où  les  femmes  n'entrent 
jamais.  Celle  du  côté  d'Orient , 
dédiée  au  S.  Précurfeur  de  Je  fus 
Chrift,  étoit  la  Chambre  de  Conftan- 
tin ,  félon  la  Tradition.  Le  Pape  S. 
Hilaire  en  461.  en  fit  un  Oratoire. 
Clément  VIIL  l'a  reftaurée  6c  fait 
peindre  par  Jean  Albert,  qui  y  a  re- 

pré- 
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prcientc  plufieurs  belles  grotefques* 
Le  Tableau  à  main  gauche,  du  Bâ- 
témc  de  N.  Seigneur 3  eft  un  ouvra- 
ge bien  conduit  &  André  Commode 
Florentin.  La  figure  de  relief  de  S. 
Jean  Bâtijîe  fur  l'Autel,  cil  du  Do- 
nateUi  Florentin. 

L'autre  Chapelle  vis-à-vis  ,  dé- 
diée à  S.  Jean  l'Evangelifte  ,  fon-S-Jea» 
dée  par  le  Pape  Hilaire  ,  a  été  geiïft^T 
renouvellée  par  le  même  Pape 
Clément  VIII ,  .  avec  des  peintu- 
res ,  fhics  dorés ,  &  Mofaïques. 
L'Hiftoire  de  la  vie  du  Saint,  pein- 
te à  frefque  fur  les  murailles ,  efl 
&  Antoine  Tempête  Florentin  ;  mais 
l'entrée  de  la  Chapelle  a  été  peinte 
par  Auguflin  Ciampeîli.  La  Statue 
de  métal  fur  l'Autel  a  été  modelée 
par  Jean  Bâtifte  de  la  Porte.  Aux 
côtés  il  y  a  deux  Tableaux,  peints 
à  huile  par  le  Cav  â'Arpino  ;  mais 
l'humidité  les  a  gâtés  :  l'un  repré- 
fente  S.  Jean  l'Evangelifte  qui  boit 
du  poifon  par  ordre  de  Domitien,  & 
à  l'autre  on  voit  le  Saint  conduit  par 
{es  Difciples  dans  une  grote. 

Il  n'y  a  rien  de  fi  magnifique  que 
les  préfens  que  l'Empereur  Conft an- 
tin 
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tin  fît  au  Bâtiftére  8c  à  l'Eglife  de  S, 
Jean  ,  félon  ce  qui  le  lit  dans  l'an- 
cien Livre  de  la  Vie  des  Papes  attri- 
bué à  S.Dar/iafe,  &  dans  Anaflafe  le 
Bibliothécaire.  Le  vafe  qui  confer- 
voit  l'eau  deftinée  pour  le  Bàtême  , 
étoit  d'argent ,  du  poids  de  plus  de 
3  mille  livres  ,  dans  une  conque  de 
porphire  qui  y  eft  encore  ,  d'où  il 
fortoit  une  colonne  aufll  de  porphi- 
re ,  au  haut  de  laquelle  il  y  avoit 
une  lampe  d'or  du  poids  de  cinquan- 
te livres ,  laquelle  on  remplifloit  de 
baume  au  lieu  d'huile  la  nuit  dePâ- 
quc.  A  l'extrémité  des  fonds  il  y 
avoit  un  agneau  d'or ,  &  une  Sta- 
tue d'argent  de  Notre  Seigneur  du 
poids  de  170.  livres,  avec  l'Infcrip- 
tion  Ecce  Agnus  Dei  ,  &c.  A 
fa  gauche,  celle  de  S.  Jean  Bâti/te^ 
aufîi  d'argent  du  poids  de  cent  livres. 
Il  y  avoit  encore  au  même  lieu  fept 
Cerfs  d'argent  qui  jettoient  l'eau  , 
du  poids  de  8o  livres  chacun,  & 
une  caflblcttc  d'or  du  poids  de  dix 
livres ,  enrichie  de  quarante  deux 
pierres  précieufes. 

Le  même  Empereur  donna  à  l'E- 
glifc  un  Sauveur  afîîs,  d'argent  maf- 

fiF 
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fif  du  poids  de  3  3  o  livres ,  êc  les 
douze  Apôtres  hauts  de  cinq  pies, 
aufli  d'argent  du  poids  de  00  livres 
chacun  ;  &  de  plus  pour  le  Batifté- 
re ,  un  autre  Sauveur  du  poids  dé- 
cent quarante  livres,  &  quatre  An- 
ges d'argent  qui  pefoient  chacun 
iof  livres.  Il  y  mit  encore  quatre- 
couronnes  d'or  avec  des  dauphins 
du  poids  de  vingt  livres ,  fept  de- 
vants d'Autel  d'argent  du  poids  de 
deux  cens  livres, &:  une  chaine  d'ar- 
gent du  poids  de  40  livres. 

Il  fit  même  ,  à  ce  qu'on  dit , 
couvrir  le  toit  de  S.  Jean  tout  d'ar- 
gent du  poids  de  loif  livres.  Il 
donna  une  lampe  d'or  à  80  lumi- 
gnons ,  du  poids  de  80  livres,  & 
des  revenus  pour  l'entretien  de  l'hui- 
le qui  y  brûloit ,  de  nard  très  pré- 
cieux -,  quarante  cinq  autres  lampes 
d' argent, êv quarante  Calices  d'or  du 
poids  d'une  livre.  Valentinien  êc 
plufieurs  autres  Empereurs  Chré- 
tiens ,  les  Papes  Hilaire ,  Simplicius , 
Grégoire ,  Adrien  ,  Leon^  &c.  y  fi- 
rent aufîi  des  préfens  confidérables  j 
ce  que  prefque  tous  les  autres  Papes 
ont  continué  de  taire  à  l'envi ,  6c 
2om.UI.    (Ll)    pref- 
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prefque  tous  tes  Cardinaux  qui  en 
ont  été  Archiprëtres  \  en  quoi  ils 
ont  été  imités  par  plufieurs  Princes 
6c  Grands  Seigneurs  Laïques.  Char- 
Jemagne  donna  à  l'Eglife  de  Saint 
"Jean  de  Latran  une  Croix  d'or  ornée 
de  pierreries.  Charles  V.  Roi  de 
France  y  donna  deux  grandes  fleurs 
de  Lys  d'or  enrichies  de  diamans , 
pour  mettre  aux  Chefs  des  Saints  A- 
pôtres  Pierre  6c  Paul.  Louis  XI.  au 
tems  de  Paul  IL  y  donna  un  calice 
d'or  de  trois  mille  ducats. 

Plufieurs  Papes ,  Cardinaux  ,  6c 
Prélats,  Empereurs,  Rois, '6c  Prin- 
ces, ont  doté  6c  enrichi  laBafilique 
de  Saint  Jean  de  Latran  de  plufieurs 
héritages  en  fonds  de  terre  tant  en 
Italie  qu'en  d'autres  Régions ,  6c 
plufieurs  Turifdictions  fpirituelles  6c 
temporelles.  Le  Roi  Henri  II ■".  don- 
na à  cet  Infîgne  Chapitre  l'Abbaye 
de  Clcrac  proche  & Agen  fur  la  Ga» 
ronnC)  à  perpétuité  :  elle  vaut  près 
de  20  mille  livres  de  rente.  Le  Pa- 
pe Hormifdas  y  offrit  aufîî  une  Cou- 
ronne d'argent  du  poids  de  vingt  li- 
vres, 6c  iîx  vafes  d'argent.  Mais  il 
y  a  long  tems  que  toute  cette  argen- 
té- 
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tcrie  Se  autres  dons  fcmblables  ne 
s'y  trouvent  plus  ,  ayant  été  pillés 
dans  les  guerres ,  ou  confumés  par 
Le  tems. 

On  entre  du  Batiftére,  par  deux 
portes  vers  le  Midi ,  dans  deux  au- 
tres Eglifes  ou  Chapelles  qui  y  font    . 
jointes.     L'une  eft  dédiée  par  le  Pa- 
pe Jean  IF,   à  S.  Venant  Evêques.ve- 
&  Martyr ,  le  Corps  duquel  repofe  nami 
fous  F  Au  tel ,    avec  plusieurs  autres 
Martyrs.  L'Image  de  la  Sainte  Vier- 
ge dans  une  niche   fur  l'Autel  eft 
fort  dévote,  &  fi  l'on  en  veut  croi- 
re la  Tradition  du  lieu  ,  elle  a  été 
peinte  par  S.  Luc.  Les  Signori  Ceva 
ont  fait  rebâtir  depuis  peu  cette  Cha- 
pelle de  l' Architecture  du  Rainaldi, 
qui  a  taillé  les  petits  Anges  de  mar- 
bre ;  mais  les  Buttes  des  Tombeaux 
font  du  Fancelu.     La  Chapelle  dé- 
diée à  la  Sainte  Croix  par  le  Pape 
Hilaire ,  ayant  plufièurs  Autels  fort 
ornés,  fut  jettée  à  bas  par  ordre  de 
Sixte  V.  pour  agrandir  la  place. 

L'autre  Chapelle ,    en  forme  de 
Portique  ,    eft  dédiée  aux  Saintes  Sajntes 
Sœurs  Martyres  Rufine  &.  Seconde^^u&nc 
dont  la  Fête  fe   fait  le  10.  Juillet.  f0lXe, 
(Ll  2)        Leurs 
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Leurs  Corps  rcpofent  fous  l'Autel; 
&  vis-à-vis  il  y  en  a  un  autre  qui 
renferme  ceux  de  S.  Cyprien  6c  de 
Sainte  Jujline  Martyre  d1 '  Antioche  , 
6c  plufieurs  Reliques,  dont  l'Eglife 
fait  mémoire  le  2.6.  Septembre. 

Sixte  V.  à  fait  élever  dans  la  Pla- 
ce, vis-à-vis  la  porte  de  la  Croifée 
de  S.  Jean  de  Latran,  au  bout  de  la 
Rue  de  Sainte  Marie  Majeure  ,  le 
plus  grand  Obélifque  qui  foit  à  Ro- 
me,  haut  de  112  pies  fans  la  bafe, 
qui  eft  fort  haute.  Deux  de  fes  faces 
ont  chacune  9  pics  6c  demi;  6c  les! 
deux  autres,  8  pies.  Il  eft  de  pier- 
re Egyptienne^  chargé  de  Hiérogli- 
fes ,  furmonté  d'une  croix  de  fer. 
C'eft  celui  que  l'Empereur  Confian- 
ce avoit  fait  apporter  d'Egypte  6c 
mettre  au  grand  Cirque.  Le  Cav. 
Dominique  Fontana  ,  qui  avoit  déjà 
élevé  celui  de  S.  Pierre  avec  de  gran- 
des machines,  éleva  celui-ci  plus  fa- 
cilement ,  parce  qu'il  étoit  rompu 
en  plufieurs  morceaux  ,  qu'il  re- 
joignit parfaitement.  D'un  côté 
il  y  a  cette  Infcription  à  l'O- 
rient : 

FL. 
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FL.  CONSTANTIVS  AVG.  CON- 
STANTINI  AVG.  F.  OBELISCYM 
A  PATRE  SVO  MOTVM  DICI- 
QVE  ALEXANDRIE  JACENTEM 
TRECENTORVM  REMIGVM  IM- 
POSITVM  NAVI  MIRANDE  VA- 
STITATIS  PER  MARE  TIBERIM- 
QVE  MAGNIS  MOLIBVS  RO- 
MAM  CONVECTVM  IN  CIRCO 
MAXIMO  PONENDVM  S.  P.  Q. 
R.  D.  D. 

De  l'autre  côté  à  l'Occident: 

FL.  CONSTANTINVS  MAXI- 
MVS  AVG.  CHRISTIAN^  FIDE! 
VINDEX  ET  ASSERTOR  OBELIS- 
CVM  AB  EGYPTI  REGE  IMPV- 
RO  VOTO  SOLI  DICATVM  SE- 
DIBVS  AVVLSVM  SVIS ,  PER  NI- 
LYM  TRANSFERRI  ALEXAN- 
DRIAM  VT  NOVAM  ROMAM 
AB  SE  TVNC  CONDITAM  ET 
DECORARET  MONVMENTO. 

Au  troisième  côté  au  Septentrion: 

SIXTVS  V.  PONT.   MAX.  OBE- 

LISCVM  HVNC  SPECIE  EXIMIA 

TEMPORVM     CALAMITATE 

(Ll  4)         FRAC- 
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FRACTVM,  CIRCI  MAX.  RVINIS 
HVMO  LIMOQVE  ALTE  DE- 
MERSVM  MVLTA  IMPENSA  EX- 
TRAXIT  HVNC  IN  LOCVM  MA- 
GNO  LA  BORE  TRANSTVLIT 
FORMjEQVE  PRISTINA  ACCV- 
RATE  RESTITVTVM  CRVCI  IN- 
VICTISSIMiE  DICAVIT  A.  M.D. 
LXXXVIII.  PONT.  IV. 

•    Au  quatrième  côte  vers  le  Midi  : 

CONSTANTINVS  PER  CRV- 
CEM  VICTOR  A  S.  SYLVESTRO 
HIC  BAPTISATVS  CRVCIS  GLO- 
RIAM  PROPAGAVJT. 

Tout  proche  il  y  a  une  belle  Fon- 
taine qui  jette  l'eau  par  plu  fleurs  ou- 
vertures, avec  la  Statue  de  S.  Jeati 
l'Evangelifte.  Le  Magnifique  Pa- 
lais Pontifical  ,  joint  a  l'Eglife  S. 
yaiais  'Jean  de  Lalran,  8c  ifolé  de  trois  co- 
da La-    t£s  çur  ]a  pjace    fut  b^ti  par  ordre 

tran.         .  A  '  rr      1     i    a      t  • 

du  même  Pape  Sixte  V.  de  1  x^rchi- 
te&ure  du  Cavalier  Fonîana  ,  fur 
l'ancien  Palais  qu'il  fit  jettera  bas, 
à  caufe  qu'il  tomboit  en  ruine.  Il 
le  fît  peindre  en  dedans  par  les  meil- 
leurs Peintres  de  fon  tems,  avec  des 

cm- 
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embclliflemens  de  Stucs  dorés  >  mais 
il  ne  fert  à  rien ,  les  Papes  n'y  ve- 
nant jamais  que  pour  prendre  poflèf- 
fion  de  S.  Jean  de  Latran  peu  après 
leur  Création.  On  voit  dans  une 
Sale  de  ce  Palais ,  par  une  fenêtre 
qui  cft  fous  le  portique  de  la  croifés 
de  l'Eglife  ,  la  Statue  de  métal  du 
Roi  Henri  le  Grand ,  qui  lui  fut  é- 
rigée  en  1608  par  le  Chapitre  de  S. 
Jean ,  comme  à  leur  bienfaiteur  : 
ce  fut  Nicolas  Cordier  Lorrain  qui 
en  fit  le  modèle. 

Infcription  fous  la  Statue  de 
bronze  du  Roi  Henri  IF.  au  La- 
tran. 

PAVLO  V.  PONT.  MAX.  HENRI- 

CO  IV. 

FRANCORVM  ET   NAVARRO- 

RVM    REGI    CHRISTIANISSIMO 

PIETATE     ALTERI    CLODEVEO 

VARIETATE    PR^LIORVM    CA- 

ROLO    MAGNO     AMPLIFICAN- 

BJE  STVDIO  RELIGIONIS  SANC- 

TO    LVDOVICO  GENERIS    PRO- 

PAGATORI     STATVAM     HANG 

JENEAM    SACROSANCT^     LA- 

TERANENSIS    I3ASILICJE    CAPI- 

(Ll  )-)  TV- 
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TVLVM  ET  CANONICI  GRATI 
ANIMI  MONVMENTVM  COL- 
LOCANDVM  CVRARVNT  CA- 
ROLO  DE  NEVFVILLE  REGIO 
ORATORE  ANNO  M.DC.VIII. 

En  itfp}.   le  Pape  Innocent  XII. 
Pignatelli,  par  un  Chirographc  ex- 
pédié proprio  motu,  donna  le  Palais 
Pontifical  du  Latran  aux  pauvres  de 
l'un  &  de  l'autre  fcxe  qui  font  inva- 
lides, leur  alignant  plus  de  50  mil- 
le écus  de  rente  pour  leur  fubfiftan- 
ce>  6c  il  leur  acheta  une  Vigne  ou 
maifon  de  plaifance  tout  proche,  où 
ils  puiTent  aller  prendre  l'air  tour  à 
tour.     Mais  afin  que  cet  établifle- 
ment  réiifllt ,  il  falloit  en  donner  la 
direction  à  de  bons  bourgeois  Pérès 
de  famille  qui  entendirent  bien  l'oe- 
conomie ,   comme  on  fait  en  Iran- 
ce.    On  a  renvoyé  d'ici  les  Vieil- 
lards à  l'Hôpital  de  Saint  Sixte,  5c 
il  n'eft  ici  refté  que  les  Vieilles  fem- 
mes êc  les  Jeunes  filles,  dont  le  nom- 
bre croît  tous  les  jours. 

Il  y  a  encore  un  Inftitut  nouveau 
déjeunes  filles  qui  mandioient  kRo- 
am ,   ôc  qui  ne  pouvoient  trouver 

pla- 
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place  à  S.  Jean  deLatran,  pour  fe  ti- 
rer de  la  mifére  &  du  danger  de  le 
perdre.  Le  pieux  Prélat  Jérôme  Ber- 
ti^  Chanoine  de  S.  Jean  de  Latran, 
directeur  de  laPénitencerie,  &  au- 
mônier fecret  du  Pape  Innocent  XII; 
ce  bon  Prélat  ,  di-je ,  qui  mourut 
en  odeur  de  Sainteté  l'an  1709,  les 
retira  en  un  Hofpice  qui  n'eft  pas 
encore  bien  établi  ,  puis  que  c'eft 
une  maifon  d'emprunt  proche  de  la 
Bouche  de  la  Vérité.  Elles  font  prés 
de  deux  cens ,  &  font  vêtues  de  toi- 
le blanche.  Le  Prélat  aumônier  fe- 
cret du  Pape  en  a  la  direction  8c  y 
met  la  Prieure.  Elles  vivent  d'au- 
mône &  de  leur  petit  travail.  El- 
les portent  des  focles  au  lieu  de  fou- 
liers,  &  à  caufe  de  cela  on  les  ap- 
pelle Zoccolette. 

De  l'autre  côté  de  la  même  Place 
il  y  a  l'Hôpital  du  Sau-veur^  ou  S.  l'Hôpi- 
Jean  deLatran,  fous  la  direction  de  jeande 
la  Confrairie  de  S.  Sauveur  au  £##- Latran» 
fia  Sanclorwn.  C'étoit  autrefois  une 
des  vingt  Abbayes  privilégiées  de 
Rome  ,   où  le  Pape  Honoré  I.  avoit 
dédié  une  Eglife  à  l'honneur  de  l'A- 
pôtre S.  André,  a  laquelle  il  donna 
(Ll  6)  le 
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le  bras  de  ce  Saint  Apôtre,  qu'il  y 
tranfrera  de  l'Eglife  de  Saint  Gré- 
goire au  Mont  Cœlius  ,  où  l'on  le 
confervoit}  6c  il  cft  encore  aujour- 
d'hui dans  la  petitcChapclle  au  bout 
de  l'Hôpital  proche  de  Sainte  Marie 
Impératrice.  Le  lieu  ayant  été  long 
tems  abandonné,  le  Card.  Jean  Co- 
lonne  y  jetta  les  fondemens  de  l'Hô- 
pital, en  m  6,  6c  le  renta  de  gros 
revenus,  qui  ont  été  depuis  accrus 
par  la  piété  6c  magnificence  des  Sou- 
verains Pontifes,  Cardinaux,  Prin- 
ces, Prélats,  Seigneurs,  &:  autres 
fidèles  Chrétiens  de  l'un  6c  de  lau- 
tre  fexe.  L'Hôpital  cil  long ,  du 
côté  du  Septentrion,  depuis  l'Egli- 
fe de  Saint  André  jufqu'à  la  Place 
Saint  Jean ,  de  zôo  palmes ,  large 
de  }7i  6c  du  côté  d'Orient,  le  long 
de  la  même  place,  il  y  a  l'autre  fa- 
le ,  longue  de  400  palmes  ,  large 
de  44.  L'Autel  de  l'Hôpital  eil  dans 
l'encoignure:  on  y  ditlaMefTe  aux 
malades ,  6c  on  leur  y  conférée  le 
facré  Viatique  6c  les  Saintes  Hui- 
les. 

Tous  les  malades ,  de  quelque  qua- 
lité ,  nation ,  âge ,  6c  fexe  que  ce 

Toit, 
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foit ,   y  font  reçus  6c  traités  avec 
grande  charité  6c  propreté.     Dans 
l'appartement  des  hommes  il  y  a  en- 
viron 1  2.0  lits ,   qiv'on  redouble  fé- 
lon les  befoins,  6c  particulièrement 
l'Eté,  que  les  fruits  6c  l'intempérie 
de  l'air  multiplient  les  maladies:  8c 
je  dirai  en  pafîant ,  qu'on  a  cette  loua- 
ble coutume  en  Italie  de  ne  mettre 
jamais  qu'un  malade  dans  chaque  lit. 
L'appartement  des  femmes ,  qui  efl 
de  l'autre  côté  de  la  rue  par  où  l'on» 
va  au  Coïifée^  d'ordinaire  cinquante 
litsj  long  de  22.$  palmes,  &  large 
de  48.     Cet  Hôpital  a  plufîeurs  ap- 
partenons fort  commodes,  6c  bien 
fournis  de  tout  ce  qui  eil  néceflaire 
pour  le  fervice  des  malades.     Il  y  a 
une    belle   Apoticairerie   6c  grand 
nombre  d'Officiers  6c  fervans,  ou- 
tre plufîeurs  Prêtres  pour  dire  les 
Méfies  6c  adminiftrer  les  Sacremens 
aux  malades  ,  6c  leur  recommander 
l'ame  quand  ils  meurent.     Tous  les 
jours,  plufîeurs  Religieux  de  diffé- 
rens  Ordres  viennent  confoler  6c  fer- 
vir  les  malades  -,  ce  que  font  auflî 
plufîeurs  Laïques  de  diverfes  Con- 
irairie*,  comme  de  celle  des  Stig- 
(Ll  7)  ma- 
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mates  ,  de  S.  Philippe  Neri ,  6c  au- 
tres, qui  leur  apportent  diverfes  con- 
fitures êc  autres  rafraichiflemens , 
&  les  confolcnt"  par  des  Difcours  é- 
galcment  pieux  &.  edifians. 

x^.près avoir  vu  ce  qu'il  y  a  decon- 
fidérable  au  Latran  -,  en  allant  par 
la  Rue  vers  le  Midi  entre  l'Hôpital 
&  le  Batiûxre  ,  environ  foo  pas  le 
long  des  murailles  ,  on  arrive  à  la 
Porte  Latine ,  devant  laquelle ,  en 
dedans  ,  il  y  a  une  petite  Chapelle 
s.  Jean  ronde  au  lieu  où  S.  Jean  l'Evangeli- 
Sortc  fte  fut  mis  dans  la  chaudière  d'huile 
Latine,  bouillante.  La  vie  du  Saint  a  été 
peinte  à  frefque,  aux  frais  du  vieux 
Cardinal  Paolucci ,  fur  les  murailles 
par  Lazare  Baldi.  Tout  proche  il 
y  aune  Eglife dédiée  au  même  Saint, 
dite  in  Archipresbyteratu  ,  à  l'extré- 
mité du  petit  Mont  Cœlius  ,  bâtie 
fur  les  ruines  d'un  Temple  de  Dia- 
yie.  Célefiin  III.  la  confacra  en  1 1 88. 
Elle  a  été  reihiurce  depuis  pluficurs 
fois  ,  6c  dernièrement  par  le  Cardi- 
nal Rafponi ,  qui  a  fait  faire  le  beau 
plafond  hiilorié  par  Pierre  Pérufin  , 
duquel  font  les  deux  Tableaux  aux 
côtés  de  l'Autel  3    dont  l'un  elt  la 

vo- 
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vocation  des  deux  frères  Jaques  Se 
Jean  à  l'Apoftolat  j  &  l'autre  , 
la  mère  des  fils  de  Zebedée  qui  prie 
N.  Seigneur  de  faire  afleoir  fes  deux 
fils  à  fa  droite  &Z  à  fa* gauche.  Cet- 
te Egliie  étoit  autrefois  une  Collé- 
giale ;  mais  elle  appartient  préfen- 
tement  au  Chapitre  de  S.  Jean  de 
Latran^  qui  y  entretient  un  Chape- 
lain pour  dire  la  Méfie  >  mais  il  n'y 
a  qu'un  Hermite  qui  y  demeure. 
Léon  X.  en  ifi8.  l'honnora  d'un 
titre  de  Cardinal.  La  Station  y  effc 
le  Samedi  après  le  Dimanche  de  la 
Paillon. 

En  retournant  vers   le   Septen- 
trion, la  première  Eglife  qu'on  ren- 
contre eft  celle  de  Sainte  Marie  in  sainte 
Dominica  ,    autrement  de  la  Navi-  DomTnî- 
cella ,  à  caufe  d'une  petite  Barque  «ou de 
ou  Navire  de  marbre  qui  efl  dans  la  cdia^1" 
place  devant  le  Portail.    Ce  lieu  ap- 
partenoit  autrefois  à  Sainte  Cyria- 
que  ou  Dominica  ,   qui  étoit  une  de 
ces  femmes  dévotes  qui  durant  la 
perfécution  prenoient  le  foin  de  re-  . 
cueillir  les  corps  6c  le  fang  des  Mar- 
tyrs, ôc  leur  donnoient  une  Sépul- 
ture honorable  3  comme  elle  fit  au 

corps 
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corps  de  S,  Laurent  dans  fa  métairie 
hors  la  Porte  Tiburtine ,  &  à  plu- 
fieurs  autres  dans  cet  endroit -ci, 
qu'elle  fit  confacrer  en  Eglifc,  qui 
fut  décorée  d'un  titre  de  Cardinal 
Diacre ,  affecté  au  Doyen  de  cet 
Ordre  n  lequel  y  avoit  même  Ion  ha- 
bitation :  On  tient  que  ce  fut  le 
titre  de  S.  Laurent.  La  Station  y 
err.  le  fécond  Dimanche  du  Carême. 
Pafcal  I.  la  fit  reparer ,  Se  depuis 
Léon  X.  la  fit  rétablir  fur  le  deflein 
de  Raphaël  cPUrbin.  Il  y  a  pluficurs 
bonnes  peintures  dans  les  frifes ,  fai- 
tes à  frefque  par  Jule  Romain  Se 
Périn  del  Vague.  La  Tribune  eil  or- 
née de  Mofaïques.  Dans  le  fond, 
le -Presbytère  élevé  de  5  degrés,  avec 
la  Chailé  Pontificale  au  milieu,  & 
des  fiéges  de  marbre  autour ,  &:  le 
Maître  Autel  ifolé  &  tourné  vers  la 
grande  Porte.  Mais  l'Eglife  eft  pref- 
que  toujours  fermée,  à  caufe  que  ce 
Quartier  ell  fort  défert.  C'étoit  au- 
trefois le  lieu  où  logeoient  les  Sol- 
dats du  Mont  Alban  :  on  l'appelloit 
Manfiones  Albanœ. 

s  Tho-      Tout  proche  il  y  a  l'Eglife  de  S. 

mas  de  Thomas  dit  aufli  de  foNavicella.  qui 

la  Navi-  <•    ;r 
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étoit  autrefois  une  des  vingt  Ab- 
bayes de  Rome .  Elle  fut  depuis  pof- 
fédée  par  les  Pérès  de  la  Sainte  Tri- 
nité Rédemption  des  Captifs,  qu'on 
appelle  à  Paris  Mathurins-,  mais  fau- 
te de  refidence  ils  la  laùTérent  per- 
dre durant  que  le  Saint  Siège  étoit  à 
Avignon.  A  préfent  cette  Eglife,  qui 
eft  d'un  bon  revenu ,  appartient  au 
Chapitre  de  S.  Pierre.  Il  n'y  a  rien 
de  confidérable  à  voir. 

Derrière  ces  deux  Eglifes  eft  la 
Villa  Mattei^cpù  a  de  beaux  jardins,  villa 
parterres ,  efpaliers  de  lauriers ,  8t  M*"ai« 
plantages  de  cyprès.  La  place  qui 
eft  à  l'entrée  ,  eft  ornée  de  Buftes, 
Termes,  Urnes,  6c  Tombeaux  an- 
ciens avec  leurs  Infcriptions  5  Au 
milieu  une  grande  fontaine ,  avec 
un  grand  jet  d'eau  qui  tombe  dans 
un  beau  baiîin ,  où  un  aigle  de  mar- 
bre ,  qui  font  les  armes  de  la  famil- 
le Mattei,  vomit  de  l'eau  de  lbn  bec. 
Elle  a  été  fort  embellie  par  le  Duc 
Cyriaque  Mattei.  On  y  voit  quel- 
ques ruines  des  Manfiones  Albanie. 
Le  Palais  eft  orné  en  dehors,  de 
Statues,  Buftes,  &  Bas-reliefs  an- 
tiques :  entr'autres ,   quelques  Bac- 

cari" 
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tantes ,  Hygia  ,  Vertumne  ,  Bacchus 
Roi  de  Mauritanie ,  la  tête  d'Anni- 
bal,  celle  de  Néron  y  un  groupe  de 
Statues,  où  eft  Apollon  qui  écorche 
Marfyas ,  de  Pierre  Paul  Olivier  Ro- 
main j  le  Butte  rare  de  Pentafilét 
Reine  des  Amazones ,  de  marbre  an- 
tique y  la  Statue  de  l'Empereur  Marc 
Auréle  y  celle  de  Brutus  y  celle  de 
l'Abondance  y  la  Magnifique  Sta- 
tue àHAntonin  Pie,  la  tête  d'un  O- 
racle  de  Jupiter  Hammon^  de  pierres 
&  Egypte  y  l'Empereur  Commode  à 
cheval ,  les  épaules  couvertes  d'une 
peau  de  Lion  comme  Hercule  y  un 
cheval  de  bronze  jette  par  Antoine 
Polla'wolo. 

Dans  la  féconde  Chambre,  la  Sta- 
tue d'Antinoô  de  marbre  antique y 
celle  de  Venus  Hérycine  y  celle  d'un 
Satyre  qui  tire  une  épine  du  pié  à 
un  Silène;  un  autre  Silène  à  cheval 
fur  un  âne,  mis  fur  une  table  de  por- 
phire  verd  très-rare  ;  la  Statué  de 
C  ère  s  y  6c  celle  d'une  Venus  moder- 
ne. 

Dans  la  Chambre  fuivante ,  une 
table  de  pierres  rapportées  precieu- 
ies  6c  Orientales,  fur  laquelle  eft  le 

plan 
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plan  de  ConftantinopJe  en  grand,  tra- 
cé à  h  plume  très  diftinciement. 
On  y  voit  auffi  le  rare  groupe  de 
Brut  us  £c  de  P  ortie ,  les  Bulles  de 
l'Empereur  Macrin  ôc  d'EIius  Cé- 
far. 

Dans  celle  qui  fuit  on  voit  la  tête 
de  Ciceron ,  très  ellimée  pour  fa  ref- 
femblance  avec  l'Original  ;  la  Sta- 
tue de  Lucïus  Vents ,  d'un  marbre 
fingulier  ;  le  Butte  de  l'Empereur 
Tibère  ;  pluiieurs  colonnes  &  autres 
Statues. 

Dans  une  autre  Chambre  on  voit 
un  beau  vafe  de  marbre  d' Afrique  ; 
les  Statues  de  Domitia  ,  de  Ceres  , 
de  laMufeî7:?tf//rt,  d'un  Gladiateur j 
avec  un  iepulcre  ancien  de  marbre, 
&:  fon  Infcription. 

On  voit  dans  la  dernière  Cham- 
bre le  Butte  du  Dieu  Serapis  de  pier- 
re de  touche  -,  celui  de  Mare  Auréle 
avec  la  tête  voilée  ;  ceux  de  Geta , 
de  Lucilla ,  de  Faufiina ,  &  la  gran- 
de Statue  de  Lucitts  Vcrus. 

Le  Jardin,  en  plufieurs  compar- 
timens  ,  eit  rempli  de  fontaines  & 
jets  d'eau, avec  des  Statues,  Buftes, 
Termes ,    6c  Sépulcres  de  marbre 

an- 


(7885ROME  MoDERNE.XI.QtTART.' 

antiques  ;  entr'autres ,  un  Obélifque 
de  granit  d1 Egypte  charge  deHicro- 
gliphes,  un  Ras-relief  où  font  les  9 
Mufes  ,  un  Théâtre  où  l'on  voit 
dans  une  niche  la  Statue  coloflale 
d1 'Alexandre  le  grand  j  dans  le  Jardin 
fecret  proche  du  labyrinthe  ,  les 
Statues  àcT'ibére  &  de  Trajan,  l'une 
devant  l'autre. 

L'Aqueduc  de  V  Aqua  Claudia  , 
qui  va  de  la  Porte  Majeure  au  Mont 
Palatin ,  parle  proche  de  cette  déli- 
cieufeMaifon.  Mais  quoi  qu'il  foit 
fort  ruiné ,  il  en  relie  encore  afTez 
pour  faire  voir  que  c'étoit  un  ou- 
vrage conildérable  ,  particulière- 
ment le  long  de  la  Rue  qui  va  d'ici 
à  Saint  Jean  de  Latran ,  au  milieu 
de  laquelle ,  à  main  droite ,  il  y  a 
s.Etien-l'Eglife  ronde  de  S.  Etienne  dit  le 
Rond.  Rond  ou  du  Mont  Cœl'ius  ,  à  deux 
rangs  de  colonnes.  C'étoit  autre- 
fois le  Temple  de  Faune ,  ou  plutôt 
de  l'Empereur  Claude.  Le  Pape 
Symmaque  la  fit  bâtir  en  467.  C'cft 
un  Titre  de  Cardinal  Diacre ,  éri- 
gé par  Saint  Grégoire  le  Grand ,  qui 
y  fit  bâtir  une  Abbaye  à  l'honneur 
de  Saint  Erafme,  laquelle  fut  reitau- 

rc- 
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rét  par  le  Pape  Jdeodat^  qui  y  avoit 
été  Moine.      'Théodore  en  640.    y 
tranfporta  les  corps  de   Saint  Pri- 
me K  Felician  Martyrs ,   de  leur  ci- 
metière }  mais  il  n'en  refte  qu'une 
partie  ,  le  refte  ayant  été  donné  par 
Serge  IL   en  806.   à  un  certain  E- 
rambert ,    qui  les  emporta  dans  un 
Bourg  du  Milanez  nommé  Legi.  Ni- 
colas F.  fit  reparer  cette  Eglife  en 
I4f  £  ',    &  Grégoire  XIII.   l'unit  au 
Collège  Germanique  de  Sainte  Ap~ 
pollinaire  ,    à  la  charge  de  la  faire 
deflervir ,  6c  d'y  venir  chanter  l'Of- 
fice Divin  aux  jours  de  fête,  &de 
1a  Station,  qui  y  vient  le  Vendredi 
d'après  le  cinquième  Dimanche  de 
Carême.     Les  murailles  de  l'Eglife 
font  toutes  peintes  à  frefque.     Le 
martyre  des  Innocens  ,  6c  celui  des 
Saints  Martyrs  Prime   6c  Felician  , 
avec  la  Nôtre  Dame  des  Sept  Dou- 
leurs aux  cotés  du  Maître  Autel , 
font  &  Antoine  Tempête.  Tout  autour 
de  l' Eglife  on  voit  les  Martyres  des 
plus  fameux  Saints  qui  ont  fouffert 
durant  les  dix  perfécutions  générales 
de  l'Eglife-,  d'une  expreffion  fort  vive, 
par  Nicolas  Pomaranck.     Les  per- 

fpe- 
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fpectives  Se  païfâges  font  de  Mat- 
thieu de  Sienne  ,  qui  excelloit  en  ce 
genre  de  peinture.  Au  milieu  de 
l'Eglife  ,  fous  un  petit  Dôme  il  y  a 
un  petit  Tabernacle  de  bois  fort  an- 
cien, de  bonne  architecture,  quoi 
que  Gotique. 

Au  bout  de  cette  rué'  il  y  a  à  droi- 
te l'Hôpital  de  S.  Jean  de  Latran , 
£c  à  gauche  la  petite  Eglifc  de  Sain- 
sainte    te  Marie  Impératrice,  où  il  y  a  une 
tapera-  Image  de  la  Sainte  Vierge^  qui  par- 
tie-    la,  à  ce  qu'on  dit,  à  Saint  Grégoire 
le  Grand  ,  lui  reprochant  amourcu- 
fement  que  depuis  fon  exaltation  au 
Souverain  Pontificat,  il  ne  la  venoit 
plus  faluër  comme  autrefois.    Elle  a 
été  reftaurée  de   l'Architecture  de 
Jaques  del  Duca  ,  &  elle  appartient 
à  la  Confrairie  du  Sauveur  au  Santla 
Santlorum. 

En  repafîant  fur  la  Place  de  Saint 
Jean  de  Latran ,  il  faut  retourner  à 
gauche  par  la  Rué  qui  conduit  à 
Sainte  Marie  Majeure  ,  pour  voir  à 
moitié  chemin  à  main  droite  l'Egli- 
s.  Mat-  fe  de  Saint  Matthieu  dit  >in  Merula- 

Mcmia1-  na">  rç11*  c^  un  ancien  Titre  de  Car- 
««.       dînai , bâti  avant  l'an  600 .  Pafchal  IL 

en 
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en  1 1 1  o  la  conlacra  de  nouveau  , 
&  y  mit  grand  nombre  de  Reliques. 
Alexandre  VI.  en  1480  y  fit  mettre 
une  Image  de  la  Vierge  miraculeu- 
fe,  venue  du  Levant.  Elle  eft  def- 
fervie  par  les  Religieux  Hermites 
de  Saint  Auguftin ,  par  conceflion 
de  Sixte  IV.  Elle  a  été  reparée  de- 
puis peu.  A  V Autel  à  main  droite 
il  y  a  un  Tableau  de  la  Sainte  Famil- 
le ,  qu'on  croit  être  d'Antoine  Lel- 
#,  comme  aum*  le  Tableau  de  l'Au- 
tel vis-à-vis ,  où  il  y  a  Saint  Mat- 
thieu &  un  autre  Saint. 

Retournant  quelques  pas  en  ar- 
riére ,  au  coin  d'une  rue  de  traverfe 
qui  commence  à  la  Porte  Majeure  , 
et  qui  finit  au  Colifée^  il  y  a  l'Egli- 
fede  Saint  Pierre  ècAIarcellin,  con-Sf"1'  & 
facrée  par  Alexandre  IV.   en  izy6  ,  Marcel- 
pour  fuppléer  à  une  autre  Eglife  des liû* 
mêmes  Saints  bâtie  par  Confiantin  à 
deux  milles  hors  la  Porte  Majeure 
entre  deux  lauriers ,    qui  étoit  dès 
lors  ruinée  ,  les  corps  de  ces  deux 
Saints  Martyrs  ayant  été  tranfpor- 
tés  en  France.  La  voûte  a  été  pein- 
te à  frefque  par  Federic  Zuccaro  ,  à 
«e  qu'on  croit.     Cette  l'Eglife  & 
Tom.III,    (Mm)    Hu- 
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l'habitation  contiguc  fert  à  préfent 
d'Hofpice  aux  Prêtres  Syriens  qui 
viennent  à  Rome.  La  Station  y  eft 
le  Samedi  d'après  le  fécond  Diman- 
che de  Carême. 

Entre  cette  Eglife  &  le  Colife'e 
s  cic-  eft  cc^e  de  Saint  Clément ,  qui  eft 
ment,  très-ancienne  ,  ôc  qu'on  croit  avoir 
été  la  maifon  paternelle  de  ce  Saint 
Pape  ,  dans  laquelle  il  reçût ,  à  ce 
qu'on  ajoute  ,  l'Apôtre  Saint  Bar- 
nabe quand  il  vint  à  Rome.  Au  com- 
mencement du  cinquième  Siècle  le 
Pape  Zozime  y  tint  un  Concile  con- 
tre les  Pélagiens  ,  où  Celejiius  fe  re- 
traébi  &  fut  condamné.  Nicolas  I. 
la  rebâtît  en  860,  &  y  mit  le  corps 
de  Saint  Clément ,  qui  avoit  fouf- 
fert  le  Martyre  dans  la  Cberfonéfe 
Taurique^  d'où  il  fut  rapporté  à  Ro- 
me par  Saint  Cyrille  Evêque  d'Ef- 
clavonie ,  qui  y  eft  aufîî  enterré  dans 
une  des  Chapelles.  Mais  fous  le 
grand  Autel  y  à  côté  du  corps  de 
Saint  Clément  il  y  a  celui  de  Saint 
Ignace  Evêque  à^Antioche  &  Mar- 
tyr, qui  fut  démembré  mColifée  par 
les  bètes  féroces  :  on  lit  dans  l'Hi- 
ftoire  Eccléfîaftique  que  fon  corps 

fut 
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fut  tranfporté  à  Antioche  par  Tes  Dif- 
ciplcs  ;  mais  il  eft  confiant  qu'il  fut 
depuis  rapporté  ici.  Il  y  a aufli  le  corps 
de  Saint  Servule  ,  pauvre  mendiant 
paralytique  ,  dont  Saint  Grégoire  le 
grand  fait  l'éloge  dans  fes  Dialogues. 
Ce  Saint  Pape  prononça  ici  fa  $  3e. 
&  fa  38e.  Homélie  fur  les  Evangi- 
les :  Il  en  fit  un  titre  de  Cardinal , 
&  y  mit  la  dation  le  Lundi  d'après 
le  fécond  Dimanche  de  Carême. 
Cette  Eglife  a  été  reparée  en  divers 
tems.  L'an  iopp  Pafcal  II ,  qui  y 
étoit  Moine ,  y  fut  élu  Pape  par 
force.  Le  Monaftére  qui  étoit  uni 
à  cette  Eglife,  appartenoit  aux  Re- 
ligieux de  Saint  Amhroije  dit  ad  Ne' 
mus ,  dont  l'ordre  eft  éteint.  Ce 
font  les  Religieux  Irlandois  de  l'Or- 
dre de  Saint  Dominique  qui  occu- 
pent à  prêtent  leur  place,  où  ils  ont 
été  inltallés  par  Urbain  VIII. 

Cette  Eglife  conferve  encore  plu- 
iieurs  marques  d  antiquité  >  comme 
d'avoir  le  grand  Autel  ifolé,  le  de- 
vant tourné  vers  la  Tribune ,  ôc 
couvert  d'un  Tabernacle  de  pierres 
rapportées ,  foutenu  de  quatre  co- 
lonnes de  marbres  un  Chœur  en- 
(Mm  z)        tou- 
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touré  de  fîcgcs  de  pierre  6c  pavé  de 
marqueterie  ,  aux  deux  côtés  du- 
quel il  y  a  deux  Jmbones  ou  jubés 
de  pierre  :  on  y  voit  auiîi  plusieurs 
fépulturcs  anciennes  de  Cardinaux 
6c  autres  perfonnesde  marque.  L'E- 
glife  a  trois  Nefs,  divifées  par  deux 
rangs  de  colonnes.  Mr.  Ciampinï  l'a 
donnée  pour  modèle  d'une  ancienne 
Eglife ,  dans  Ton  Livre  de  Sacris  jE- 
Hijiciis  à  Conjianiino  Magno  conftr utils. 
La  première  Chapelle  à  droite  a 
un  Tableau  de  Saint  Dominique  à 
l'Autel.  Au  bout  de  cette  aile  ou 
petite  Nef,  il  y  a  une  ancienne  Sta- 
tue de  marbre  deiV.  Seigneur  ^  &plu- 
lîeurs  peintures  à  frefque.  De  l'au- 
tre côté  il  y  a  une  Chapelle  nouvel- 
lement reparée,  où  il  y  a  un  Tableau 
de  la  Nativité  de  la  Vierge  ,  de  l'é- 
cole des  Caraches.  La  Chapelle 
proche  la  porte  collatérale  eft  dé- 
diée à  Notre  Dame  du  Rofaire  :  6c 
à  la  dernière  Chapelle  il  y  a  la  Paf- 
llon  de  N.  Seigneur  peinte  à  frefque , 
avec  diverfes  hiftoires  de  la  vie  de 
Sainte  Catherine  vierge  6c  martyre , 
6c  autres  peintures  du  Mafaccio-,  6c 
au  deflus  un  Tableau ,  où  il  y  a  plu- 

ficurs 
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fieurs  Saints  peints  de  la  manière  de 
YAlgcrini. 

En  fortant  de  Saint  Clément ,  on 
voit  vis-à-vis  fur  le  Mont  Cœlius 
l'Eglife  dédiée  aux  Quatre  Saints  La 
Martyrs  Couronnés  ,  bâtie  fur  l'an-  s^» 
cien  Domicile  des  Soldats  étrangers  Martyrs 
de  la  garde  des  anciens  Empereurs  nCjS. 
Romains  :  ce  lieu  s'appelloit  Caflra 
Peregrina.  Le  Pape  Saint  Melchia- 
de  fit  bâtir  cette  Eglife  en  l'hon- 
neur des  Saints  Martyrs  Sévère ,  Se- 
verain  ,  Carpoforus  ,  èc  Victorien 
Sculpteur  ,  que  l'Empereur  Diode- 
tien  avoit  fait  couronner  avec  des 
cercles  de  fer  ardens.  Cette  Eglife 
fut  rebâtie  par  Jclrien  I.  en  771 ,  6c 
puis  par  Léon  IV.  en  84T,  qui  y  fit 
tranfporter  les  corps  de  ces  quatre 
S;iints,  du  Cimetière interduaslauros, 
où  le  Pape  Meîchiade  les  avoit  en- 
terrés ,  avec  cinq  autres  Sculpteurs 
Martyrs  ,  qui  avoient  fouftert  deux 
ans  auparavant ,  les  noms  defquels 
font  Claude ,  Nicoflrat ,  Symphorien , 
Cajlorius ,  &  Simplicius  :  èv  tous  les 
neufs  repofent  maintenant  fous  le 
Maître  Autel  de  cette  Eglife,  qui  fut 
détruite  par  Robert  Guijcard ,  Prin- 
(Mm  3)  ce 


v-rp5jRoME  Moderne.  XI.  Qy  art. 
ce  de  Saler  ne ,  Normand  de  Nation, 
lequel  en  1080  fous  Grégoire  FIL 
défola  tout  ce  Quartier  depuis  Saint 
Jean  jufqu'au  Capitole  ;  et  cet  efpa- 
ce  n'a  jamais  été  repeuplé  depuis. 
Pafcalîl.  vingt  ans  après,  la  rebâ- 
tît avec  un  Château  ,  où  il  habita 
jufqu'à  ce  que  le  Palais  du  Latran 
eût  été  reparé.  Le  Card.  Alfonfe 
Carillo  Efpagnol  en  étant  titulaire 
fous  Martin  Z7,  la  reftaura  magnifi- 
quement. Pie  IV.  y  fit  venir  en 
1  f6o.  des RcligieufcsBéncdicrincs, 
au  nombre  de  43,  qui  demeuroient 
en  l'Ide  du  fibre  ,  pour  avoir  foin 
de  l'éducation  des  cent  petites  fil- 
les Orphelines  qu'on  y  reçoit  fort 
jeunes  ,  lefquelles  y  font  élevées  juf- 
qu'à ce  qu'elles  fe  marient  ou  fe  faf- 
fent  Religieufes ,  recevant  à  cet 
effet  la  Dot  de  la  Confrairie  de  Sain- 
te Alarie  in  jfquirio ,  qui  a  auflî  le 
gouvernement  de  ce  Confervatoire. 
La  Station  y  eft  le  Lundi  d'après  le 
quatrième  Dimanche  de  Carême. 
C'eft  un  titre  de  Cardinal  Prêtre. 

Le  Cardinal  Mil  Uni  repara  certe 
Eglife  du  tems  d'Urbain  VIII ,  & 
y  fit  faire  plulleurs  peintures.    Il  y 

en 
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en  a  deux  à  frefque  dans  la  cour  , 
qui  repréfentent  la  Nativité  ôc   la 
Préfcntation  de  la  Vierge  ,  qui  font 
de  bonne  main.     Au  premier  Autel 
à  droite,  il  y  a  un  Tableau  de  la  Na- 
tivité de  N.  Seigneur ,  qu'on  croit 
être  de  Jean  Batifte  Naldini.     En- 
fuite  il  y  a  l'Autel  du  Crucifix ,  où 
l'on  voit  plufîeurs  bonnes  peintures 
à  frefque.     Le  même  Cardinal  a 
fait   peindre  aufli  la  Tribune  par 
Jean  de  Saint  Jean  ,  où  il  a  expri- 
mé fort  au  vif  les  tourmens  de  di- 
vers Martyrs,  &  au  defliis  une  gloi- 
re ,  de  bonne  manière.     Lé  oarf1. 
Vidoni  a  fait  préfent  à  cette  Eglife  , 
du  Tableau  de  Saint  Sébaftien^  peint 
par  le  Cavalier  Baglioni  à  l'Autel  de 
l'autre  côté  ;    <k  celui  de  l'Annon- 
ciation à  là  dernière  Chapelle,  elt  de 
Jean  de  Saint  Jean. 

Dans  la  même   cour  il  y  a  une 
autre  petite  Eglife,  dédiée  à  Saint    . 
Syhefîre ,  &  rebâtie  en  1146.    parsîivc- 
Etienne  Card.  de  Sainte  Marie  i«ftre» 
T'rajîe-i'ére.  LaConfrairie  des  Sculp- 
teurs  &:  tailleurs  de  pierre  y  fut 
érigée  en  1406  ,  du  tems  &  Innocent 
F//,  fous  l'invocation  des  neuf  Mar- 
(Mm  4)         tyrs 
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tyrs  de  leur  profcfïïon  j  &  leurs  fta- 
tuts  furent  approuvés  par  Clément 
VIII.  en  r  f  o<5  :  mais  parce  que  cet 
endroit  eft  trop  éloigné  de  la  partie 
de  Rome  qui  cil  habitée  ,  ils  trans- 
férèrent le  lieu  de  leurs  exercices 
fpirituels  à  l'Eglife  de  Saint  Léonard 
dans  la  Place  aux  Juifs  j  laquelle  ayant 
été  détruite  ,  ils  obtinrent  celle  de 
Saint  André  in  Vinciï ,  qu'ils  rebâ- 
tirent &:  dédièrent  à  Saint  Andréa. 
à  Saint  Léonard^  comme  il  a  été  dit 
plus  haut. 

En  defeendant  de  cette  Eglife  il 
n'y  a  rien  de  confîdérable  à  voir  juf- 
qu'à  l'Amphithéâtre  de  Vefpafien  , 
qu'on  appelle  vulgairement  le  Coli- 
fée^  pour  la  raifon  qui  en  a  été  dite 
dans  notre  Rome  Ancienne  ,  où  l'on 
trouvera  la  defeription  de  ce  magni- 
fique Edifice.  On  voit  à  droite  en 
y  entrant ,  une  petite  Chapelle  qui 
appartient  à  la  Confrairie  du  Confa- 
lon.  Un  peu  plus  loin  il  y  a  fur  la 
gauche,  l'Arc  de  Conflantin  Se  la 
Meta  Sudans  -,  mais  allant  tout  droit 
on  parte  fous  l'Arc  de  Titus  ^  011  com- 
mence le  Campo  Vaccïno  ,  où  il  y  a 
trois  Allées  qui  forment  quatre  ran- 
gée* 
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gées  d'arbres  qui  durent  jufqu'avj 
Capitule. 

A  l'entrée  du  Campo  Vaccino ,  à 
main  droite  ,  on  trouve  VEglife  de 
Sainte  Marie  Nouvelle  ou  de  Sainte  JJJJJ? 
Françoife  ,  avec  un  Monaftére  de  Nouvel- 
Bénédiclins  de  la  Congrégation  du££?c 
Mont  Oli-ceî.  C'étoit  autrefois  le  *™*- 
Veftibule  de  laMaifon  dorée  de  Né-  fJJ,^ 
ron ,  qui  fut  abbatuë  par  Vefpafien 
quand  il  fit  bâtir  tout  contre  le  Tem- 
ple de  la  Paix.  Il  y  a  encore  dans 
le  Jardin  derrière  cette  Eglife  ,  les 
ruines  du  Temple  à'Ifis  ,  félon  l'o- 
pinion commune  >  ou  de  Rome  6c 
&  Augiifle ,  félon  Nardini.  La  Rue 
Sacrée  commençoit  ici,  6c  fînifîbit 
au  C apitoie.  Cette  Eglife  eft  fi  an- 
cienne ,  qu'on  ne  connoît  pas  le 
tems  de  fa  fondation.  'Jean  VIL  la 
fit  rebâtir  en  70 f  ,  6c  il  y  demeura 
tout  le  tems  de  fon  Pontificat.  Elle 
fut  reitaurée  en  860  par  Nicolas  I. 
6c  par  Qrégoire  V.  en  P9f .  Grégoire 
XIII.  la  repara,  &  y  tranfporta  les 
Corps  des  Saints  Martyrs  Nemefius  9 
Sempronius ,  Olimpius  ,  Lucilla  ,  6c 
Exuperia.  Le  dernier  qui  Ta  re- 
itaurée eft  Paul  Fy  qui  y  fit  faire  un 
(Mm  f)        beau 
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beau  portail  à  double  portique,  de 
l'Architecture  de  Charles  Lombard. 

Le  tombeau  de  Saint  Françoife 
.Romaine ,  dans  lequel  repofe  fon 
Corps  fous  le  Maître  Autel ,  efl  la 
plus  belle  chofe  qu'on  voye  en  cette 
Eglife,  Il  efl  de  marbre  jafpé  & 
autres  pierres  de  prix  ,  ceint  d'une 
baluftrade ,  avec  l'image  de  la  Sain- 
te en  demi  relief  de  métal  doré,  6c 
autres  Figures  de  même,  accompa- 
gnée de  lampes  toujours  ardentes j 
le  tout  du  defTein  du  Cavalier  Ber- 
mn. 

Il  y  a  plufietïrs  Chapelles  fort 
propres  dans  cette  Eglife.  On  voit 
à  la  troifiéme Chapelle  à  droite,  un 
Tableau  de  Sainte  Françoife ,  copie 
du  Gncrcin.  Le  tableau  de  Saint 
Bernard  à  l'Autel  vis-à-vis ,  cil  du 
Çanuti  Bolonois. 

Dans  la  Croifée ,  où  Ton  monte 
par  plufieurs  degrés,  on  voit  à  main 
droite  dans  la  muraille,  une  pierre 
creufée  en  deux  endroits,  avec  une 
Infcription  qui  porte  que  S.  Pierre 
&  S.  Paul  s  y  agenouillèrent,  quand 
les  Diables  portoient  en  l'air  Simon 
le  Magicien  devant  la  Maifon  do- 
rée 
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rée  de  Néron  ,  qui  fe  diveitifibit  à. 
voir  les  preftiges  de  cet  enchan- 
teur :  mais  à  la  prière  des  Saints  A- 
pdtres ,  les  Diables  quittèrent  le 
Sorcier  ,  lequel  tombant  en  terre  fe 
rompit  les  jambes  &  mourut  peu  de 
jours  après  -,  ce  qui  irrita  tellement 
l'Empereur ,  qu'il  fît  martyrifer 
Saint  Pierre  &  Saint  Paul.  Proche 
cette  pierre  on  en  voit  une  au- 
tre de  marbre  blanc ,  taillée  en  Bas- 
relief  dans  la  muraille  y  fur  le  tom- 
beau du  Pape  Grégoire  XL  Limofin, 
qui  repréfente  fon  entrée  dans  Ro- 
me ,  où  il  reporta  le  Saint  Siège  9 
qui  avoit  été  70  ans  dans  Avignon  j 
le  tout  eft  délicatement  travaillé, 
du  cifeau  de  Pierre  Paul  Olivier  Ro- 
main. 

Dans  la  Niche  de  marbre  au  mi- 
lieu de  la  Tribune ,  il  y  a  une  des 
Images  de  la  Vierge ,  qu'on  tient  a- 
voir  été  peinte  par  Saint  Luc,  appor- 
tée de  Grèce  à  Rome  par  le  Cavalier 
Angela  Frangipani.  Les  deux  hiftoi- 
res  des  côtés  font  du  Canuti  ;  8c  la 
voûte  en;  peinte  en  mofaïque. 

En  fortant  de  cette  Eglife ,  on 
voit  à  droite  les  ruines  du  Temple 

de 
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de  la  Pa?x9  dont  il  rcfte  encore  trois 
Arcades  magnifiques. 

Joignant  l'Arc  de  'Titus ,  à  main 
gauche  ou  vers  l'Occident ,  fur  le 
penchant  du  Mont  Palatin ,  il  y  a 
la  Salpétriére  5  ou  l'endroit  où  l'on 
fait  la  poudre  ;  ce  lieu  s'appelloit 
Curiœ  Veteres  :  ôc  plus  haut  il  y  a  la 
petite  Eglife  de  Saint  Sébaftien,  au 
lieu  où  étoit  anciennement  l'Hip- 
podrome ou  l'Ecurie  du  Palais  Im- 

fti/n  au"  ?^vl^  '  ^ans  ^cc\uc^  Saint  Sébajîien 
îaiatia.  fut  aiTommé  à  coups  de  bâton,  t/r- 
baïa  VIII.  l'a  fait  rebâtir,  &  l'a  do- 
tée d'une  fondation  pour  quelques 
Chapelains  qui  la  delYervent,  dont 
le  droit  de  Patronage  appartient  à 
fa  maifon. 

Un  peu  plus  haut  il  y  a  le  Mona- 
ftére  des  Religieux  de  Saint  Fran- 
çois reformés  par  Samt  Pierre  d\fî- 
cantara,  qui  font  comme  les  Rêco- 
lets  en  France  •>  excepté  qu'ils  mar- 
chent tout  à  fait  nus  pies  fins  fanda- 
lcs  ,   6c  en  tout  font  fort  au  itères. 
s.Bo-    Leur  Eglife  eft  dédiée  à  Saint  Bo- 
ttueTu   naventure  :   elle  fut  fondée   par  le 
laiatin.  Cuvd.  Barberin  en  1677,  LeTablcau 
du  crucifiement  de  N.  Seigneur  au 

pre- 


MO  NT  L         (803) 
premier  Autel  à  droite,  eft  duCav. 
Benafchi.     Le  miracle  du  Saint  Sa- 
crement ,  qui  contient  plufieurs  fi- 
gures, au  fécond,    eit  de  Jacinthe 
Melîinoisi  8c  le  Saint  Antoine  dePa- 
doue  à  la  petite  Chapelle  fui  vante,  eil 
de  Louis  Garzi.   La  Conception  de 
Notre  Dame  au  Maître  Autel ,  efl 
de   Philippe   Michel    de    Camerino. 
L'Annonciation  à  l'Autel  de  l'autre 
côté,  eit.  du  même  Benafchi^  quia 
peint  le  Tableau  de  Saint  Michel  à 
l'Autel  fuivant. 

Tout  proche  il  y  a  une  Vigne  qui 
appartient  au  Marquis  Spada  ,  fur  vigne 
les  ruines  du  Palais  Majeur  ou  des  pA  a* 
Ce  far  s.  Il  y  a  d'excellentes  peintu- 
res de  Raphaël  dans  les  appartenons, 
entr'autres  une  Venus  &  de  petits 
Amours  fort  eftimés. 

Prefque  tout  le  refte  du  Mont 
Palatin  efl  occupé  par  la  belle  Vi-  v;gIie 
gne  Far néfe^  dont  la  principale  en-  Famcfç, 
trée  eft  fur  le  Campo  Vaccino^  où  il 
y  a  un  magnifique  portail  de  pierres 
de  taille,  accompagné  de  deux  co- 
lonnes d'Ordre  Dorique  ,   qui  fou- 
tiennent  un  balcon  de  pierres  à  ba- 
luftres.    On  y  monte  par  un  dou- 
ble 
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ble  efcalier,  au  bas  duquel  il  y  a  fix 
Statues  antiques  d'une  fculpture  fin- 
guliére,  Julie  slugujle,  une  Mufe, 
Mercure,  Meleagre,  un  Gladiateur , 
un  autre  Mercure.  Au  haut  de  l'e- 
fcalier,  un  folon  ou  grotte,  où  il  y 
a  pluficurs  jets  d'eau,  6c  les  Statues 
d'Apollon,  Mammea,  Lucella,  Plo- 
tina,  Efculape,  Marc  Auréle  6c  fon 
fils  Commode  Empereurs ,  la  rare 
Statue  ÏÏAgrippine  la  grande,  fem- 
me de  Germanicus  -,  celle  d'Otacilia-, 
deux  Rois  Parthes  prifonniers5  6cc. 
Sur  la  platteforme ,  un  fontanon 
orné  de  rocailles ,  niches ,  6c  Sta- 
tues ,  d'où  fortent  plufieurs  jets 
d'eau i  aux  deux  côtés,  deux  Sta- 
tues de  Livie  femme  à'AuguJle ,  6c 
de  Faufline-,  avec  deux  Efcaliers  de 
pierre,  pour  monter  fur  la  cime  du 
mont  où  ell  le  jardin:  fur  la  pointe 
il  y  a  2,  volières  pleines  de  tourte- 
relles. Ce  jardin  eft  divifé  en  plu- 
iïeurs  compartimens ,  avec  de  gran- 
des allées  de  Cyprès  :  on  y  décou- 
vre tout  Rome  :  Sur  le  penchant  vers 
le  Vélabre,  il  y  a  plufîeurs  Voûtes 
6c  arcades  de  l'ancien  Palais  des  Em- 
pereurs. 

Sur 
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Sur  la  même  place  6c  joignant  la 
même  Vigne  au  bas  du  Palatin ,  au 
lieu  dit  autrefois  le  Laper  cal  ^  pro- 
che trois  colonnes  canelées  de  mar- 
bres, qui  font  reftées  de  celles  qui 
foutenoient  autrefois  le  toit  du  Co- 
mice, il  y  a  l'Eglife  de  Sainte  Ma-  JjJjJ 
rie  libéra  nos  h  pefte^  ainfî  nommée  Libéra- 
parce  qu'autrefois  il  y  avoit  au  mê- tnce" 
me  endroit  une  caverne  qui  fervoit 
de  retraite  à  un  Dragon  qui  infe- 
cloit  l'air  de  Rorne^  &  qui  fut  tué 
par  S.  Syhrjïrcy  à  ce  que  difent  {es 
Actes;  mais  cette  Hiftoire  dans  le 
fonds  à  beaucoup  de  circonftances 
fabuleufes ,  dont  le  goufre  prétendu 
de  M.  Curtius  fert  de  bafe.  On  trou- 
va fous  cette  Eglife ,  il  y  a  plus  d'un 
fiécle,  un  Bas-relief  de  Curtius  qui 
fe  précipita  dans  ce  goufre  ;  mar- 
que évidente  qu'il  ne  s'y  jetta  qu'en 
effigie:  on  le  voit  à  prefent  à  la  Vi- 
gne Borghéfe  hors  la  Porte  Pinciane. 
Ce  lieu  fut  confacré  en  Eglife  par  le 
même  Pape.  Dans  la  fuite  il  y  eût 
un  Monaltére  de  Bénédictines  ;  mais 
étant  abandonné ,  Jule  LU.  en 
iffo.  le  donna  aux  Religieufes  de 
Torre  de  Specchi^  qui  l'ont  aufli  quit- 
té 
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té  à  préfcnt.  C'elt.  une  fimpleCha- 
pcllcnic,  où  il  y  a  de  grandes  Indul- 
gences tous  les  jours.  Le  Cardinal 
Lantï  l'a  fait  rcitaurcr  &  embellir 
en  l'état  qu'on  la  voit ,  de  l' Archi- 
tecture à"  Honoré  Lunghi. 


Fin  du  'Tome  Troifiême. 
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XII.    QUARTIER, 

RIPA, 

ou  du  Rivage  du  Tibre ,  en  deçà  de 
la  Rivière. 

\fj§  l  comprend  tout  l'efpace 
g|  qui  eft  entre  les  Monts  Ca- 
'  ptolin  ,  Palatin  ,  la  /^ 
^>^  ,  ôc  le  7;£re ,  avec 
l'iile  qui  eft  au  milieu  , 
renfermant  le  Mont  Aventin ,  &  an- 
ticipant fur  cette  partie  du  Mont 
Cœlius  qu'on  appelloit  Clivus  Scau- 
ri:  6c  quoi  que  cet  efpace  foit  très 
vafte,  c'eft  néanmoins  le  Quartier 
le  plus  défert  de  Rome ,  puifqu'il 
n'eit  habité  que  vers  le  Capitule,  le 
celle  n'étant  que  des  Jardins ,  Vi- 
%m .  IV.    (  N  n)    gnes , 
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gnes ,   Eglifes ,    &  terres  laboura- 
bles. 

Derrière  Sainte  Marie  Libératri- 
ce ,  allant  vers  \eïtbrt  environ  tren- 
te pas,  on  trouve  au  bas  du  Mont 
Palatin  y  la  petite  Eglife  ronde  de 
Saint  Théodore,  qui  eft  à  moitié  en 
terre,  bâtie  fur  l'ancien  Temple  de 
Jupiter  Stator  félon  Nardini,  ou  de 
Romulus  &  Remus  félon  l'opinion 
commune ,  au  lieu  où  le  Tibre  les 
laifla ,  après  y  avoir  été  expofés  : 
C'eft  pourquoi  de  tout  temsles  fem- 
mes y  ont  porté  leurs  enfans  quand 
ils  font  dangereufement  maladçs , 
croyant  que  cela  leur  feroit  de  bon 
augure.  Pour  ôter  cette  fuperfti- 
tion,  on  a  dédié  cette  Eglife  à  Saint 
s. Théo-  Théodore  Martyr  de  l'Eglife  Grecque, 
à  la  protection  duquel  on  recom- 
mande les  enfans.  Je  n'ai  pu  favoir 
en  quel  tems  cette  Eglife  a  été  bâ- 
tie. C'étoit  une  ancienne  Diaconie 
Cardinale,  &  il  y  avoit  un  Chapi- 
tre -,  mais  à  préfent  il  n'y  a  que  quel- 
ques Chapelains  qui  la  deflervent. 
Le  Pape  Clément  XL  la  fait  repa- 
rer, Se  bâtir  un  double  efcalier  de 
pierre  pour  y  defeendre,  fermé  de 
grilles  de  fer.  A 
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A  quelques  pas  delà  l'on  voit  à 
main  droite  l' Eglife  de  S.  George  /'«s.Géw* 
Velabro  ,  dont  l' ethnologie  a  été  feia* 
expliquée  ;  aufiî  bien  que  l'Arc  debt0» 
Septime  Sévère ,  &  celui  de  Janus 
qui  eft  à  côté,  &  l'Eau  Juiurne  qui 
eft  vis-à-vis.  Cette  Eglife  a  été  bâ- 
tie fur  la  Bafilique  de  Sempronius  » 
qui  fervoit  à  rendre  Juftice  aux  Mar- 
chands du  Velabre  fur  la  Maifon  de 
Scipion  Y  Africain.  S.  Grégoire  le 
Grand  mit  cette  Eglife  entre  les 
Diaconies  Cardinales ,  Se  y  aflïgna 
la  Station  pour  le  Jeudi  d'après  les 
Cendres.  LePapeZ^^nV  en  745*. 
la  fit  rebâtir,  &  y  fit  tranfporter  le 
Chef  de  S.  George ,  qui  fut  trouvé 
de  fon  tems  au  Latran.  On  y  con- 
ferve  aufïi  fa  lance  ,  fon  étendart , 
&:  une  ampoule  pleine  de  fon  fang. 
Elle  étoit  autrefois  Collégiale  ;  mais 
à  préfent  il  y  a  des  Hermites  de  S. 
Augufiin.  L' Eglife  a  trois  Nefs. 
Le  Maître  Autel  eft  ifolé ,  le  de- 
vant tourné  vers  la  Tribune. 

Vis-à-vis  eft  l'Eglife  de  Sainte  >/- s.  An*- 
vajlafte  à  l'endroit  du  Vélabre  ouftaûc* 
marché  aux  bœufs ,  où  étoit  l'Au- 
tpl  furnommé Très-grand,  Ara  Ma- 
(Nn  3}         w- 
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xima^  bâti  par  Hercule  au  bas  du  Pa- 
latin', pioche  lequel  en  iyi6.  on 
trouva  en  terre  les  ruines  d'un  Tem- 
ple de  Neptune.  Cette  Eglife  fut 
bâtie  dès  l'an  300.  par  Apolline  Da- 
me Romaine,  qui  y  enterra  Sain- 
te Anaftafie.  Elle  a  été  reftaurée 
par  divers  Papes.  Le  Cardinal 
Robert  de  Vitré ,  dit  Archevêque 
de  Nantes ,  François  ,  la  rebâtît  en 
1  f  1  o  fous  y  nie  IL  Urbain  FUI.  a 
fait  rebâtir  le  Portail  par  Dominique 
Caflello.  Monfîeur  le  Cardinal  Car- 
pegna  l'a  embellie  dans  le  tems  qu'il 
en  étoit  Titulaire  5  &  Monfîeur 
Febei ,  Commandeur  de  l'Hôpital 
du  S.  Efprit ,  &  premier  Maître  de 
Cérémonies  du  Pape ,  Doyen  de 
cette  Eglife,  qui  eft  Collégiale,  l'a 
fort  ornée  -,  à  quoi  les  Sieurs  Fabrct- 
ti)  &  Capelli  Chanoine  de  la  même , 
ont  beaucoup  contribué.  Les  per- 
fonnes  que  je  viens  de  nommer,  font 
voir  que  ce  Chapitre  eft  confîdéra- 
ble ,  puifqu'il  a  eu  dans  fon  corps  des 
personnes  fî  diftinguées  par  leur  fa- 
voir  &  par  leurs  emplois. 

Cette  Eglife  eft  un  titre  de  Car- 
dinal.   La  Station  y  eft  le  jour  de 
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Noël  6c  le  Mardi  d'après  le  premier 
Dimanche  de  Carême.  Elle  a  trois 
Nefs.  Au  bout  de  celle  à  main  gau- 
che il  y  a  un  Autel  où  l'on  conferve 
plusieurs  Reliques  de  S.  Jofeph , 
comme  fon  manteau  &  fa  verge , 
qui  furent  trouvés  en  terre  il  y  a 
quelques  années  en  rebâtifîant  PE- 
glife.  Il  y  a  plufieurs  peintures  qui 
repréfentent  PHiftoire  de  S.  Charles 
6c  de  S.  Philippe  Neri. 

L'Autel  de  la  Croifée  à  droite , 
dédié  au  Bienheureux  Torribii  Mo- 
grobefii  Archevêque  de  Lima, eu  or- 
né magnifiquement  par  le  Chanoine 
Don  François  FagliadoUd ,  qui  Pa 
fait  béatifier. 

Le  Maître  Autel  eft  ifolé  & 
tourné  à  l'antique  vers  la  Tribune  : 
il  renferme  le  corps  de  Sainte  Ana- 
ftafie  ,  trouvé  en  1678  5  ÔC  de  plu- 
fîeurs  autres  Martyrs.  La  Statue 
de  marbre  de  la  Sainte,  couchée, 
a  été  taillée  depuis  peu  par  François 
Abril  Milanois.  Les  deux  Tom- 
beaux de  marbre  dans  la  Tribune  , 
qui  ont  été  drefles  à  deux  Prélats 
de  la  Famille  Febeï ,  avec  leurs  Bu- 
lles de  bronze  3  font  du  deiTein  Se 

Ar- 


(8 1 4)  Rome  Modehn. XII. Quart. 

Architecture  de  D.  Thomas  Ripoîî. 

Le  Tableau  de  la  Nativité  de  N. 
Seigneur  ,  dans  la  Tribune  ,  cil  de 
Lazare  Baldi.  La  Sainte  à  frefque 
au  defllis ,  êc  les  Anges ,  font  du 
même  j  8c  les  deux  colonnes  qui  Con- 
tiennent le  Dais  fur  le  grand  Autel , 
font  d'une  pierre  fort  précieufe , 
qu'on  appelle  en  Latin  Lapis  Pente- 
licus,  8c  en  Italien  Porta  Santa. 

De  l'autre  côté  de  la  Croifée  il  y 
a  un  Tableau  de  la  Vierge,  du  mê- 
me Baldi  -,  8c  le  Tableau  de  S.  Geor- 
ge à  fon  Autel  dans  la  Nef,  eft  de 
'Jean  Dominique  Génois. 

On  conferve  encore  dans  cette 
Eglife  les  Chefs  de  S.  Sabas  Abbé 
&  de  S.  Guillaume  ConfefTeur  ,  & 
le  Calice  de  pierre  avec  lequel  on 
tient  que  S.  Jérôme  difoit  la  Méfie. 

Entre  les  Monts  Palatin  8c  jlven- 
tin  ,  il  y  a  une  belle  Rue  qui  dure 
jufqu'à  la  Porte  S.  Sèbajlien  ;  mar- 
chant le  long  de  laquelle,  on  voit  à 
main  gauche  les  ruines  de  l'ancien 
Palais  Aiiguftal  fur  le  Palatin  j  6c  à 
droite, au  bas  du  Mont  Aventin,  il  y 
a  un  grand  Marais,  qui  étoit  autre- 
fois le  grand  Cirque ,  ôç  oa  l'appel- 
le 
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le  encore  Voile  de  Cerchi ,  jufqif  à, 
un  Moulin  fur  le  petit  ruiffêau  de 
la  Maranna ,  dit  autrefois  Damnata, 
Crabra.  En  cet  endroit  il  y  a  un 
Quarrefour  formé  par  la  Rue  qui 
commence  au  Colifee ,  6c  eft  con- 
tinué entre  les  Monts  Palatin  &  Cœ- 
lius  jufqu'ici ,  &  delà  à  la  Porte  S. 
Paul.  En  tournant  à  main  gauche , 
on  va  à  l' Eglife  de  S.  Grégoire  fur s-  prc'- 
cette  partie  du  Mont  Cœlius  qui  etoitMont 
autrefois  appellée  Clivus  Scauri.       cœliu». 

C'étoit  la  Maifon  Paternelle  de 
S.  Grégoire  le  Grand  ,  qui  y  fit  bâ- 
tir une  Eglife  à  l'honneur  de  Saint 
André ',  ôc  un  Monaftére  de  Moi- 
nes, où  il  prit  l'habit.  C'étoit  une 
des  vingt  Abbayes  Privilégiées  de 
Rome.  A  préfent  les  Religieux  de 
l'Ordre  des  Camaldules  en  font  en 
poflefîion.  Cette  Eglife  eft  fort  fré- 
quentée ,  fur  tout  durant  l'Octave 
des  Morts ,  à  caufe  des  grandes  In- 
dulgences qu'il  y  a  pour  les  Défunts, 
&  qui  y  furent  appliquées  par  S. 
Grégoire ,  quand  il  fut  parvenu  au 
Souverain  Pontificat.  Ce  S.  Pape 
raconte  dans  fes  Dialogues  liv.  IV. 
c  ff .  qu'ayant  fait  dire  trente  Mef- 
(Oo  2)  fes 
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fes  pour  un  de  Tes  Religieux  trépaf- 
fé,  il  lui  apparut  rayonnant  de  gloi- 
re ,  l'afTurant  que  par  le  fufTragc  de 
ces  Sacrifices  il  avoit  été  délivré  du 
Purgatoire. 

Le  Cardinal  Saîviati ,  au  Siècle 
pafle,  donna  une  partie  de  fa  Vigne, 
pour  faire  la  grande  Place  qui  eft 
devant  cette  Eglife  ,  laquelle  eft 
fort  commode  pour  l'afflucnce  du 
Peuple  qui  y  concourt  pendant  l'O- 
ctave des  Morts.  Le  Cardinal  Sci- 
ponBorghéfe  a  fait  faire  le  beau  Por- 
tail de  pierre  de  taille,  avec  un  dou- 
ble Portique  ,  accompagné  d'un 
grand  Efcalier  de  même  ,  de  l' Ar- 
chitecture de  Jean  Bàtifte  Soria  ;  & 
les  toiles  peintes  à  clair  obfcur , 
qu'on  étend  fous  le  Portique  autour 
de  la  Cour  durant  l'Octave  des 
Morts,  font  de  Nicolas  Pomarancie. 

A  main  droite  en  entrant  dans 
l'Eglife,  on  voit  dans  la  muraille  un 
Tombeau  ,  où  il  y  a  des  figures  de 
métal  en  Bas-reliefs }  6v  dciîiis  le 
Sépulchre  ,  qui  eft  de  pierre,  il  y 
a  deux  vertus  &  quelques  enfant 
peints  à  frefquc  par  Jean  Cofci  Flo- 
rentin.    Il  y  a  auiîi  tout  contre,  un 

au- 
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autre  beau  Tombeau  de  la  Famille 
Crefcentiiy  du  deflein  d'Honoré  Lun- 
ghi  -}  &  les  toiles  peintes  à  clair  ob- 
feur,  dont  on  tapiffel'Eglife  durant 
l'Octave  des  Morts,  font  de  François 
Napi. 

L'Autel  eft  ifolé  &  tourné  à  l'an- 
tique :  il  eft  Privilégie  ,  comme 
aum  les  deux  Autels  des  cotés,  qui 
terminent  les  Nefs  collatérales. 

Du  côté  de  l'Evangile  on  parTe 
dans  une  Chapelle  dédiée  à  S.  Gré- 
goire ,  que  le  Cardinal  Saîviati  fit 
bâtir  de  l' Architecture  de  François 
de  Volterre ,  achevée  par  Charles 
Maderno.  Le  Tableau  de  S.  Gré- 
goire à  genoux  devant  l'Image  de  la 
Vierge  ,  à  l'Autel  de  cette  Chapel- 
le ,  eft  du  grand  Annibal  Carache. 
Les  peintures  du  petit  Dôme  au  def* 
fus ,  où  il  y  a  une  gloire  de  Saints , 
font  du  Ricci  de  Novarre  -,  comme 
auflî  le  Tableau  à  main  droite  ,  où, 
l'on  voit  S.  Grégoire  qui  porte  l'I- 
mage de  Sainte  Marie  Majeure  en 
proceflion,  pour  faire  cefTer  lapefte 
qui  défoloit  Rome  de  fon  tems.  Cet- 
te Chapelle  eft  un  charnier  où  l'on 
voit  quantité  d'os  de  Morts. 

(Oo  3)  On 
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On  pafTe  de  là  dans  un  jardin,  où 
il  y  a  trois  Eglifes  ou  Chapelles  di- 
flincres.  Elles  ont  été  reparées  par 
le  Cardinal  Baronius.  La  première 
eft  dédiée  à  Sainte  Sylvie  Mère  de 
Saint  Grégoire.  La  Statue  de  cette 
Sainte  fur  l'Autel,  a  été  taillée  par 
le  Franciofini.  Le  Cardinal  Bor- 
ghéfe  en  1608.  y  fît  faire  le  plafond 
orné  de  peintures  de  Guido  Reni. 

La  féconde  ,  dédiée  à  Saint  An- 
dré,  a  été  renouvellée  par  le  même 
Card.  B  or  ghéfe.  Le  Cav.  Pomaran- 
cie  a  peint  le  Tableau  de  l'Autel  à 
huile  fur  le  ftuc  ,  où  l'on  voit  la 
Sainte  Vierge,  Saint  André,  Se  Saint 
Grégoire.  Les  Hiitoires  de  la  vie  de 
Saint  André,  peintes  à  frefque  fur  les 
murailles ,  font  des  meilleurs  Maî- 
tres qui  foient  fortis  de  l'école  des 
Caraches.  Tout  le  côté  à  droite  en 
entrant ,  eft  l'ouvrage  du  Domini- 
cain ;  &  celles  à  main  gauche,  de 
Guido  Reni. 

On  voit  dans  la  troifiéme  Eglife 
ou  Oratoire ,  une  grande  table  de 
marbre  blanc  ,  fur  laquelle  S.  Gré" 
goire  le  Grand  ,  Pape ,  donnoit  à 
manger  tous  les  jours  à  douze  pau- 
vres 
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vres  Pèlerins  ;  mais  un  Ange  s'y 
étant  placé  un  jour  au  milieu  des 
autres  ,  depuis  ce  tems  là  il  admit 
tous  les  jours  treize  pauvres  à  fa  ta- 
ble, ce  que  les  autres  Papes  ont  tou- 
jours imité  depuis  jufqu'à  mainte- 
nant. La  Statue  de  marbre  de 
Saint  Grégoire  aflis  fut  ébauchée  par 
Michel  Ange  Bu'onarota ,  &  finie  après 
fa  mort  par  le  Franciofinï.  Les  pein- 
tures à  frefque  fur  les  murailles, de  la 
vie  de  S.  Grégoire  ^  entr'autresles  dou- 
ze Pèlerins  à  table ,  &  un  Ange  au  mi- 
lieu ,  font  à?  Antoine  Vivien  dCUrbino. 
Proche  cette  Eglife  ,  de  l'autre 
côté  d'une  Rue  qui  va  à  la  Navicel- 
la  ÔC  à  Saint  Jean  de  Latran9  il  y  a 
l'Eglife  des  Saints  Frères  Martyrs  saints 
Jean  &  Paul  Eunuques  de  Sainte  £2^* 
Confiance  fille  du  grand  Confiantin  , 
bâtie  par  le  Saint  Moine  Pammaque 
au  quatrième  fiécle,  fur  la  maifon 
paternelle  de  ces  Saints,  au  lieu  où 
avoit  été  autrefois  la  Curia  Iloftilia 
Nova.  C'eil  un  ancien  titre  de  Car- 
dinal, fondé  par  S.  Grégoire  ,  qui  y 
mit  la  Station  le  Vendredi  d'après 
les  Cendres.  Elle  a  été  reftaurée  plu- 
deurs  fois  par  divers  Cardinaux  ti- 
(Oo  f)  tu- 
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tulaires.     C'étoit  autrefois  une  Col- 
légiale.    Nicolas  V.  en  1448  ,  à  la 
requête  du  Card.  Latin  Urftn ,    la 
donna  aux  Religieux  de  l'ordre  des 
Jéfuates^  qui  a  été  depuis  aboli.  Le 
Card.  de  Norfoîck  Anglois ,  ya  fait 
venir  des  Jacobins  Anglois  ,  qu'il  y 
entretint  de  fon  vivant  j  mais  après 
fa  mort  ils  l'abbandonnérent.    Inno- 
cent XII  la  donna  aux  Prêtres  de  la 
Mifîion ,  qui  y  font  le  fervice  divin 
avec  beaucoup  de  dévotion ,   8c  y 
ont  un  fém inaire.     Outre  les  corps 
de  ces  deux  Saints  Frères ,  cette  Ê- 
glife  pofTéde  auiïi  ceux   des  Saints 
Martyrs  Scillitam  Africains  au  nom- 
bre de  onze ,    6c  autres  Reliques. 
On  entre  à  cette  Eglife  par  un  beau 
portique.  Elle  a  trois  Nefs,  &:  deux 
rangs  de  colonnes  de  marbre  Se  de 
porphire.    Le  pavé  eft  prefque  tout 
de  porphire.     Dans  la  grande  Nef 
on  voit  à  main  droite ,  une  pierre 
fur  laquelle  Julien  l'Apoftat  fit  dé- 
capiter ces  Saints  Frères.     Le  Car- 
dinal Augujtin  Cufa  y  a  fait  faire  le 
plafond  ;  &  le  Cardinal  de  Pellevc 
François ,  Archevêque  de  Sens ,  a 
fait  reparer  le  chœur  &  deux  Autels 
ifolés.  Le 
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Le  Cardinal  Caraffe  a  fait  pein- 
dre la  Tribune,  au  milieu  de  laquel- 
le il  y  a  un  Chrifi  plus  grand  que  le 
naturel ,  accompagné  d'Anges  j  6c 
fous  la  corniche,  diveriès  hiftoires 
à  frefque  de  Nicolas  Pomarancie. 

A  l'Autel  à  main  droite  en  en- 
trant, il  y  a  un  Tableau  des  Saints 
Jean  ètPaul  &  autres  figures  à  fref- 
que de  Raphaëlino  de  Reggio',  6c  à 
l'Autel  vis-à-vis  il  y  a  le  Martyre 
des  mêmes  Saints,  peint  par  Paris 
Nogari. 

Le  corps  de  Saint  Saturnain  Mar- 
tyr repofe  fous  l'Autel  qui  lui  eft 
dédié  i  6c  au  Maître  Autel ,  qui  eft 
ifolé  6c  tourné  vers  la  Tribune,  il  y 
a  les  corps  des  Saints  Frères,  6c  de 
douze  Saints  ;  Martyrs  de  l'Ifle  de 
S  cilla. 

Retournant  dans  la  grande  Rue 
qui  conduit  à  Saint  Sébaftien ,  après 
une  longue  Allée  d'arbres  à  quatre 
rangs ,  plantés  le  long  de  la  Matra- 
na^  on  voit  à  main  droite  fur  l'ex- 
trémité du  Mont  Aventin,  l'Eglifè 
de  Sainte  Balbine  V.  6c  M,  confa-  Sainte 
crée  proche  fon  Cimetière  l'an  336. BaIblnf* 
par  le  Pape  S.  Marc  ^  fous  le  titre 
(Oo  6)  du 
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du  Sauveur  :  On  en  voit  une  Ima- 
ge dans  la  Tribune,  devant  laquelle 
cette  Sainte  faifoit  Tes  prières.  Saint 
Grégoire  l'an  600.  dédia  la  même 
Eglife  à  Sainte  Balbine ,  en  fît  un 
titre  de  Cardinal ,  &  y  mit  la  Sta- 
tion le  Mardi  d'après  le  deuxième 
Dimanche  du  Carême.  Elle  fut  de- 
puis refaite  par  Grégoire  III.  en  73 1, 
&  par  Paul  II  en  1 464.  Le  Cardi- 
nal Pompée  Arigoni  Titulaire  ,  y  fit 
aufîi  en  1  f  pp.  plufieurs  réparations. 
Elle  appartenoit  autrefois  aux  Pérès 
Herrnites  de  Saint  Augujlin $  mais 
Pie  IV.  l'unît  au  Chapitre  de  S.  Pier- 
re. Les  Pérès  Napolitains  appelles  Pu 
Operarii  y  demeurent.  Le  corps  de 
Sainte  Balbine  ,  celui  de  S.  Quirin 
fon  Père ,  &  ceux  de  cinq  autres  Mar- 
tyrs, repofent  fous  le  Maître  Autel. 
La  Tribune  a  été  peinte  à  frefque , 
avec  divers  autres  Saints  au  naturel, 
V2cc  Anaftafe  Fonte  Buono  Florentin. 

Un  peu  plus  loin,  au  bas  de  la 

même  Montagne  on  voit  les  ruines 

d'un  grand  Edifice,  qui  étoit  autre- 

saints    fois  les  Thermes  â'Antonin  Caracal- 

JJS,V  le-,  &  tout  proche  il  y  a  l'Eglife  des 

i«,&   Saints  Nérée*  Achillée*  ScI)omitil~ 
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k  in  Fafciola ,  bâtie  par  le  Pape  Saint 
Marcel  fur  un  héritage  de  la  Sainte 
Matrone  Lucine.     C'eft  un  ancien 
Titre  de  Cardinal.     La  Station  y 
eftàS.  Sixte  le  Mécredi  d'après  le 
troifiême  Dimanche  de  Carême.  S. , 
Grégoire  y  récita  fa  vingt-huitième 
Homélie.     L'Eglife  a  été  rebâtie 
plufîeurs  fois.     Le  Cardinal  Baro- 
nius  en  étant  Titulaire  au  commen- 
cement de  ce  flécle,  la  fit  rebâtir 
jufqu'aux  fondemens,  avec  un  beau 
plafond  doré  -,  &  fit  peindre  fes  mu- 
railles à  frefque  de  la  vie  des  Apô- 
tres ,   par  Nicolas  Pomarancie  ,  qui 
a  fait  le  Tableau  à  huile  de  Saint 
D omit i lie i  à  main  gauche  -,  ècjérô- 
me  Majfei  a  peint  la  façade.     Le  de- 
vant du  Maître  Autel  eft  tourné  à 
l'antique  vers  la  Tribune  ,  où  Ton 
monte  par  quelques  degrés.     Le 
Cardinal  Baronius  y  fit  reporter  pro- 
cefîionellement  les  corps  des  Pa- 
trons de  cette  Eglife,  de  celle  de 
Saint  Adrien  )  où  ils  avoient  été  long 
tems  en  dépôt,  depuis  le  tems  que 
les  Rois  Normans  de  Naples  défo- 
loient  la  Campagne  de  Rome  ,    6c 
fajfoient  des  courfes  jufques  au  Ca~ 
(Oo  7)  ft- 
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pitole.  Cette  Eglife  appartient  aux 
Pérès  de  l'Oratoire  de  Saint  Philip- 
pe Neri,  qui  y  entretiennent  unHer- 
mite  Ôc  y  envoyent  un  Chapelain  les 
Fêtes  pour  dire  la  Mefle:  ils  y  ont 
un  jardin,  où  ils  viennent  quelque 
fois  fe  délaffer  de  leurs  férieufes  oc- 
cupations. 

Vis-à-vis  efl:  TEglife  confacrée  à 
S.  sixte,  phonneui-  de  Saint  Sixte  IL  Pape 
&  Martyr,  qui  y  repofe  avec  d'au- 
tres Saints  qui  fouflfrirent  le  Marty- 
re en  fa  compagnie,  favoir  les  Saints 
Felicifjime  6c  s/gapet  Diacres,  Jan- 
vier Magnus  ,  Innocent ,  6c  Etienne 
Soudiacre.  Il  y  a  auffi  les  corps  de 
cinq  autres  Papes  6c  Martyrs,  Saint 
Félix  ,  Zephirin  ,  Atitcre  ,  Luc  lus  , 
Sother ,  &  celui  de  Saint  Lucien 
Martyr.  Cette  Eglife  fut  bâtie  dès 
le  tems  du  grand  Conjlantin.  On 
l'appelloit  Saint  Sixte  in  Tigride,  du 
nom  d'une  pieufeDame  à  qui  ce  lieu 
appartenoit ,  6c  qu'elle  donna  pour  y 
bâtir  une  Eglife.  Innocent  III.  la  fît 
reftaurer  l'an  1 200  >  6c  Honoré  III. 
fon  Succeffcur,  la  donna  à  Saint  Do- 
minique, qui  y  établît  les  Religieux 
de  fon  Ordre,  ôc  il  y  reflufeita  trois 

morts. 
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morts.  Ayant  depuis  quité  ce  lieu, 
pour  aller  demeurer  à  Sainte  Sabine 
avec  fa  Communauté,  il  donna  cet- 
te Eglife,  &  le  Monaftére  qui  y  eft 
joint ,  aux  Religieufes  de  fon  ordre. 
Elles  y  demeurèrent  jufqu'au  tems 
de  Pie  Z7,  qui  les  fît  transférer  à  S. 
Dominique  à  Monte  Magnapoli  à  cau- 
fe  du  mauvais  air  y  ÔC  il  n'y  a  plus 
ici  que  cinq  ou  fîx  Jacobins  Hiber- 
nois.  Le  Card.  Buoncompagno  Titu- 
laire ,  a  fait  applanir  la  Place  aux 
avenues,  refaire  le  portail,  &  faire 
le  plafond  de  belle  menuiferie  ,  le 
tout  de  l'Architecture  de  Baccio 
Pintelli. 

Un  peu  plus  loin,  à  l'endroit  où 
la  Via  Appia  fe  divife  en  deux ,  cel- 
le à  gauche  allant  à  la  Porte  Latine  \ 
on  voit  à  main  droite  l' Eglife  de 
Saint  Ce  faire  Diacre ,  qui  donna  fé-  saû*  , 
pulture  à  Sainte  Domitille^  Se  à  fes  c  *" 
Eunuques,  Saints  Nérée  8c  Achille'e, 
Cette  Egliie  eft  fort  ancienne,  puif- 
que  Saint  Grégoire  en  fait  mention. 
C'étoit  une  des  vingt  Abbayes  de 
Rome.  C'eft  un  Titre  de  Cardinal. 
L'Eglife  eft  unie  aux  Pérès  Sommaf- 
ques  du  Collège*  Clémentin.    Il  n'y 
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a  rien  de  remarquable  à  voir.  On 
appelle  cette  EglifeSaintG/Vço/rf  ad 
Palatium  ,  pour  être  proche  âes 
Thermes  de  Caracalla*  qui  valoient 
bien  un  Palais.  Le  corps  de  Saint 
Cefaire  repofe  à  Sainte  Croix  en  *Je- 
rufalem  :  Saint  Bernard  en  tira  une 
dent  de  la  bouche ,  pour  h  tenir 
par  dévotion  dans  un  reliquaire.  Le 
Pape  Serge  fut  ici  créé  Tan  687.  Le 
Pape  dément  VIII.  rît  reltaurer  cette 
Eglife ,  &  y  mit  la  Station  le  famedi 
d'après  le  dimanche  de  la  palîion. 
Hors  la  Porte  de  Saint  Sébafïien* 
fie  au  delà  de  la  petite  Rivière  qu'on 
appelle  Aqua  Santla*  autrefois  Al- 
tno,  il  y  a  à  gauche  la  petite  Egli- 
sainte  fe  de  Sainte  Marie  des  Palmes,  ou 
desTai-  la  Chapelle  Domine  qub  Vadis  ?  près 
mes, ou des  naines  du  Temple  de  Mars*  à 

Domine,,        ,      .         ^     _.,..         i, 

Îubva- 1  endroit  ou  notre  Seigneur  apparut 
w  à  S.  Pierre  qui  s'enfuyoit  des  pri- 
ions félon  le  confeil  des  Chrétiens , 
après  avoir  bâtifé  les  Geôliers  ;  6c 
cet  Apôtre  ,  furpris  de  voir  fon 
Maître  la  Croix  fur  les  épaules  ve- 
nant à  Rome  ,  lui  dit  Domine  qub 
Vadis  ?  il  répondit ,  Finie  Romain 
iterum  Crucifigi ,   &  difparut  après 

avoir 
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avoir  laifTé  la  trace  de  Tes  pies  em- 
preinte fur  une  pierre ,  qu'on  garde 
encore  à  Saint  Sébaftien.  Saint  Pier- 
re connoiffant  par  cette  vifion  que 
Nôtre  Seigneur  fembloit  lui  repro- 
cher qu'il  fuyoit  le  Martyre ,  re- 
tourna à  Rome  ,  où  peu  après  .il  le 
fouffrit  effectivement.  HegefippeJL- 
crivain  Eccléfiaftique  du  deuxième 
Siècle,  eft  Auteur  de  cette  Hiftoi- 
re,  qui  étoit  fçûë  alors  de  tous  les 
Fidèles.  Il  y  avoit  autrefois  un  ri- 
che Hôpital  annexé  à  cette  Eglife  j 
mais  il  en  refte  fi  peu  de  marques, 
qu'au  Siècle  patte  cette  Eglife  étoit 
totalement  ruinée,  ce  qui  incita  le 
Cardinal  Renaud  Polus  Anglois  à  fai- 
re bâtir  cette  petite  Chapelle  ronde 
fur  le  grand  chemin  à  quelques  pas 
plus  loin ,  pour  ne  pas  perdre  entiè- 
rement la  mémoire  de  cette  divine 
apparition.  Néanmoins,  au  com- 
mencement de  ce  Siècle ,  le  docte 
&  dévot  Cardinal  François  Tolet  Jé- 
fuite ,  a  fait  rebâtir  cette  Eglife  , 
qui  eft  affez  bien  entretenue  par  un 
Hermite,  qui  y  a  une  commode  ha- 
bitation. Vis-à-vis,  eft  un  ancien 
Tombeau  en  forme  de  tour*  dont 

il 
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il  refte  plufieurs  voûtes  fur  une  bafe 
de  pierres  très-folides  :  Le  vulgaire 
l'appelle  le  Sépulcre  desfept  dormant', 
mais  le  S'.  Pieîro  Santi,  qui  la  gra- 
vé, croit  que  c'eft  celui  de  la  famil-  i 
le  des  Sapions  branche  de  celle  des 
Cornéliens. 

Derrière  cette  Eglife,  il  y  a  celle 
s.  Vt    de  S.  Urbain  dans  les  prés  de  la  Caf* 
îtcaV-  fwill*  fur  la  Via  Latina^  rebâtie  par 
«"«te,  Urbain  VIII.  au  lieu  où  S.  Urbain  I. 
Pape  bâtifa  Sainte  Cécile  &  plufieurs 
autres  Saints.    Il  y  a  un  beau  porti- 
que foutenu  de  colonnes  de  marbre 
canelées  d'ordre  Corinthien  ,   tirées 
de  l'ancien  Temple  de  Mars. 

Enfin^à  cent  pas  plus  loin, fur  la 
Via  Appia^  il  y  a  à  main  gauche  le 
Cirque  de  Caracalla^  ruine  j  la  grof- 
iê  Tour  appellée  Capo  di  Bore,,  qui 
étoit  le  Sépulcre  de  Cœcilia  Metella 
femme  du  riche  Crajfus\  6c  plus  loin, 
celui  de  la  famille  Serviliaï&à  main 
Aicn?3"  «koite  r Eglife  de  S.  Sébaftien, qui  cft 
une  des  fept  principales  de  Rome.  Les 
corps  de  S.Pierre  &  de  S.  Paul  y  de- 
meurèrent cachés  ifo.  ans  dans  les 
Catacombes  fur  lefquels  cette  Eglife 
cft  bâtie  :  quelques  Grecs  les  avoient 

dé- 
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dérobés  pour  les  porter  en  leur  pais* 
mais  étant  arrivés  en  cet  endroit,  ils 
ne  purent  jamais  aller  plus  loin  :  le 
Pape  S.  Corneille  fut  celui  qui  repor- 
ta ces  Saints  corps  à  Saint  Pierre  , 
félon  Ciacconius  -,  mais  Baronius  croit 
que  cette  Hiftoire  eft  ^Apocryphe. 
Quoi  qu'il  en  foit,  Surius  dit  dans  la 
yie  de  S.  Sébajlien ,  que  ce  Saint , 
après  Ion  Martyre,  apparut  à  Sainte 
Lucine ,  6c  lui  révéla  que  fon  Corps 
avoit  été  jette  dans  une  cloaque  in 
Campo  Marzo  ,  où  eft  à  préfent  S. 
André  de  la  Valle ,  8c  qu'il  fouhai- 
toit  qu'elle  le  transportât  aux  Cata- 
combes, au  lieu  ou  les  corps  de  S. 
Pierre  &  S.  Paul  avoient  demeuré 
long-tems.On  tient  que  le  grand  Con- 
flaniin  eft  Fondateur  de  cette  Eglife, 
Se  que  ce  fut  S .  Syheftre  qui  la  confa- 
cra.    Elle  a  été  reftauree  par  divers 
Souverains  Pontifes.  L'an  16 12,  le 
Cardinal  Scipion  Borghéfe  ,    qui  en 
étoit  Abbé  Commendataire ,  la  re- 
bâtît magnifiquement,  avec  un  beau 
portail,  un  portique,  &  un  lambris 
doré  :    il  y   introduisît    les   Pérès 
Feuillans ,  les  Moines  qui  y  étoient 
Auparavant  l'aiant  abandonnée.  M'. 

le 
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le  Cardinal  Gabrielliy  qui  étoit  du 
même  ordre ,  6c  mourut  en  Octo- 
bre 171 1,  a  fondé  la  Communauté 
qui  y  fait  à  préfent  le  fervice  divin, 
&  leur  a  bâti  un  Hofpice  à  Sainte 
Pudentiane ,  pour  y  pafler  les  gran- 
des chaleurs  de  l'Eté. 

L'Eglife  n'a  qu'une  Nef,  mais 
fort  éclairée  j  avec  fept  Autels , 
trois  de  chaque  côté  ,  &  celui  du 
chœur, outre  un  petit  à  main  droite 
proche  les  Catacombes  :  il  y  en  a  cinq 
que  Pie  V.  fit  privilégiés,  comme 
le  montre  l'Infcription  qui  eft  au 
defîus  de  chacun  ,  conçue  en  ces 
termes,  unum  ex  septem  alta- 
ribus.  La  première  Chapelle  à 
droite,  fermée  de  grilles  de  fer,  eft 
celle  du  tréfor ,  qui  elt  renfermé 
dans  une  grande  Armoire  au  lieu  du 
Tableau  d'Autel ,  couverte  d'un  ri- 
deau ,  6c  compartie  en  diverfes  caf- 
fettes,  où  il  y  a  entr'autres  la  pierre 
où  Nôtre  Seigneur  laifla  imprimées 
les  plantes  de  fes  pies  quand  il  appa- 
rut à  S.  Pierre  in.  Via  Appia ,  les 
chefs  de  S.  Calixte  6c  de  S.  Fabien 
Papes  6c  Martyrs ,  le  Calice  de 
plomb  dont  ce  dernier  fe  fervoit  à 

la 
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la  Mefle ,  deux  flèches  qui  furent 
tirées  à  S.  Sébajiien  ,  la  colonne  où 
il  fut  attaché,  6c  plufieurs  Reliques 
des  Saints  Martyrs. 

Le  fécond  Autel  eft  dédié  à  Sain- 
te Françoife  Romaine  -,  &  le  troifiê- 
me  à  Saint  Jérôme.  Leurs  Images 
peintes  à  frefque  au  deiïus  ,  font 
&  Arehita  Pérufin ,  qui  a  peint  les 
deux  Autels  de  l'autre  côté. 

Sur  la  porte  par  où  l'on  defeend 

aux  Catacombes ,  il  y  a  plu  rieurs 
Saints  peints  à  frefque  parfaitement 

par  Annibal  Carache.     On  y  lit  auflî 

cette  Iofcription: 

HOC  EST  COEMETERIVM  CAL- 
LIXTI  ?\?JE  ET  MARTYRIS  IN- 
CLYTI  QVICVMQVE  ILLVD 
CONTRITVS  ET  CONFESSVS  IN- 
GRESSVS  FVERIT  PLENAM  RE- 
MISSIONEM  OMNIVM  PECCA- 
TORVM  SVORVM  OBTINEBIT 
PER  MERITA  GLORIOSA  CEN- 
TVM  SEPTVAGINTA  QVATVOR 
MILLIVM  SANCTORVM  MAR- 
TYRVM  VNA  CVM  QVADRA- 
GINTA  SEX  PONTIFICIBVS 
QVORVM  IBI  CORPORA  IN  FA- 
CE 
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CE  SEPVLTA  SVNT  QVI  OM- 
NES  EX  MAGNA  TRIBVLATIO- 
NE  VENERVNT  ET  VT  HjERE- 
DES  FIERENT  IN  DOMO  DO- 
MINI  MORTIS  SVPPLICIVM 
PRO  CHRISTI  NOMINE  PERTV- 
LERVNT. 

Le  Chœur  eft  fermé  d'une  grille 
de  fer.  La  Tribune  ,  le  Dôme , 
la  Lanterne ,  &  les  ornemens  du 
Maître  Autel,  font  de  l'Architectu- 
re de  Jean  Flaman.  Le  Tableau 
de  l'Autel,  entre  quatre  belles  colon- 
nes de  marbre  verd  ,  a  été  peint  à 
frefque  par  Innocent  Tacconi  Bolo- 
nois,  élevé  d' AnnibalCarache.  Le 
Pape  Clément  XL  fait  bâtir  une  bel- 
le Chapelle  quarrée  &  hors  d'oeuvre 
du  même  côté,  proche  du  Choeur, 
toute  revêtue  de  marbre ,  avec  de 
belles  colonnes  de  même ,  terminée 
par  un  dôme  aufïi  élevé  que  celui 
qui  eft  fur  le  même  Autel. 

De  l'autre  côté  en  retournant  à 
la  Porte,  le  premier  Autel  eft  dédié 
à  S.  Bernard ,  le  fécond  à  S.  Char- 
les Bot ornée ,  &  le  troifiême  à  S.  Se- 
bafiieny  fous  lequel  repofe  fon  Saint 

corps. 
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corps.    La  Statue  de  marbre  blanc 
couchée  6c  lardée  de  flèches ,  à  la 
place  d'un  parement  d'Autel,  eft  du 
frère    à? Antoine    Giorgetti.      Cette 
Chapelle  a  été  ornée  avec  beaucoup 
de  dépenfe  par  le  Cardinal  François 
Barber in ,  quivouloit  faire  tranfpor- 
ter  le  corps  de  S.  Sébajiien  au  Maî- 
tre Autel  i  mais  jamais  on  n'en  pût 
venir  à  bout ,  comme  l'ont  attelle 
les  ouvriers  qui  ytravailloient,  quoi 
que  Grégoire  IV.  l'eût  transféré  au- 
trefois à  S.  Pierre  fans  aucune  dif- 
ficulté ,    avec  les  corps  des  S  int? 
tfiburce  6c    Gorgone  j    mais  Hnerê 
III.  en  1 1 1 8 .  fit  raporter  le  t  orps 
de  S.  Sébajiien  en  cette  Chapelle  j 
il  y  a  un  Tableau  du  Martyre  de  ce 
Saint,    peint  par  Pierre  Paul  Lu- 
quois. 

On  va  par  une  allée  à  côté  du 
Chœur  à  main  gauche  ,  dans  une 
cave  où  les  corps  de  S.  Pierre  6c  S. 
Ptftf/furent  cachés  long  tems.  Dans 
cette  allée  il  y  a  un  Tableau  de  la 
Vierge,  du  deflein de  YAlbano.  Les 
Buftes  de  marbre  blanc  de  Saint 
Pierre  6c  S.  Paul  fur  cet  Autel  fou- 
terrain,  (ont  de  Nicolas  Cordier  ;  6c 
ïom.IF.     (Pp)    la 
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la  peinture  àfrcfquc  au  defîus,  qu'on 
voit  de  la  baluflrade  de  marbre  au 
bout  de  la  même  allée,  où  ces  Saints 
Apôtres  font  repréfentés  étendus  & 
iîms  vie,  efldu  Cav.Lanfranco,  ou 
du  Bada  Vocchi. 

En  fortant  par  la  petite  porte  qui 
efr.  ici,  on  entre  dans  le  chemin  qui 
conduit  à  S.  Paul  au  travers  d'une 
grande  Campagne,  au  milieu  de  la- 
quelle, fur  la  gauche,  hors  du  grand 
chemin ,  il  y  a  l'Eglife  de  Sainte 
Sainte  Marie  de  V  Annonciation ,  ou  V  Annon-* 
dcl'An-  ciata ,  qui  eft  la  neuvième  Eglife  de 
noncia-  Rome  qu'on  vifite  par  dévotion.  On 
y  voit  écrit  lur  une  pierre  attachée 
à  la  muraille,  que  cette  Eglife  fut 
confacrée  le  neuvième  Août  l'an 
12.70.  Une  autre Infcription  porte, 
qu'il  y  a  dix  mille  Martyrs  enterrés 
au  même  lieu.  Cette  Eglife  n'a  rien 
de  remarquable  j  mais  il  y  a  de  gran- 
des Indulgences  à  la  vifiter.  Elle 
appartient  à  la  Confrairie  du  Confa-- 
lou  qui  la  fait  deflervir. 

A  un  mille  de  là  on  trouve  l'Egli-« 
«.  Paul  fe  de  Saint  Paul  aux  trois  fontaines , 
uii%  âinii  ^te  de  tro^s  fontaines  éloS 
foutai-  gnées  de  cinq  à  fix  pies  l'une  de 
nw'  l'au- 
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l'autre  fur  une  même  ligne,  lefquel- 
les  on  dit  avoir  été  produites  de  trois 
fauts  que  fit  la  tête  de  S.  Paul  après 
avoir  été  féparée  de  fon  corps  :  car 
c'eft  en  cet  endroit  qu'il  fut  décapi- 
té comme  Noble ,  ou  Citoyen  Ro- 
main; au  lieu  que  S.  Pierre  ^  com- 
me  Juif  &  Roturier,  fut  crucifié  au 
Quartier  delà  le  Tibre.  S.  Ambroi- 
fe  au  Sermon  68.  dit,  qu'il  coula 
du  lait  au  lieu  du  fans  de  la  tête  de 
Saint  Paul.  Je  n'ai  pu  favoir  quand 
cette  Eglife  fut  fondée  ;  mais  le  Car- 
dinal Aldobrandin  ,  au  commence- 
ment de  ce  Siècle ,  l'a  fait  reparer 
jufqu'aux  fondemens.  Elle  eft  de 
figure  ovale ,  ornée  de  marbres , 
principalement  les  trois  Fontaines 
qu'on  voit  en  face.  Il  y  a  un  Autel 
à  main  droite ,  dont  le  Tableau  re- 
préfente  la  Décolation  de  S.  Paul9 
peint  à  huile  par  Bernardin  Paffe- 
rotîi  Bolonois.  A  main  gauche  il  y 
a  un  autre  Autel,  fur  lequel  eft  un 
excellent  Tableau  du  crucifiement 
de  S.  Pierre ,  peint  par  Guido  Reni. 
Les  deux  petites  Statues  de  pierre 
des  Princes  des  Apôtres ,  fur  le  por- 
tail, font  de  Nicolas  Cor dier ,  dit  le 
Franciofmi.  (Pp  3)         Cet 
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Cet  endroit  s'appelloit  autrefois 
Ad  Aquas  falvias ,  £5?  ad  guttam  ju- 
giter  manantem ,  6c  depuis  Ficus  A- 
lexandria.     Il  eft  proche  le  chemin 
ôiOftie.  Il  n'y  a  préfentemenc  qu'u- 
ne Abbaye  de  l'Ordre  de  Citeaux  , 
proche    laquelle    eft   l'Eglife    des 
s.  Tin-   Saints  Vincent  &  Anaflafe  ,  fondée 
s' An?-  Par  *e  PaPe  Honorius  I.  en  626,  au 
ftafe  aux  lieu  où  il  vint  recevoir  le  corps  de 
fonui-  Saint  Anajîafe  Moine  Perf'an  &  Mar- 
m«.      tyr,  qui  lui  fut  envoyé  par  l'Empe- 
reur Héraclius  -,    mais  il  n'y  a  plus 
que  le  Cbef ,  le  corps  ayant  été  de- 
puis tranfporté  au  Sembla  Santlorum. 
Cette  Eglife  fut  confacrée  le  22e. 
Janvier,  auquel  jour  l'Eglife  fait  la 
Fête  de  S.  Vincent;  &  elle  en  retint 
le  nom  de  S.  Vincent  Se  S.  Anaflafe. 
Léon  III.    en  7po\    la  rebâtît  jus- 
qu'aux   fondemens.      L'Empereur 
Charlemagne  la  dota  de  bons  reve- 
nus.    Innocent  II.  en  1140.  donna 
cette  Eglife  aux  Moines  de  Citeaux  , 
qui  y  font  toujours  reftés  depuis.  Le 
premier  Abbé  que  S.  Bernard  y  en- 
voya ,  fut  depuis  Pape  fous  le  nom 
d'Eugène  III.   Cette  Eglife  à  trois 
Nefs  &ns  croifée ,  6c  d'un  deflein 

fort 
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fort  Gotique.  Les  1 1  Apôtres  font 
peints  à  frefque  fur  les  piliers  de  la 
Nef  du  milieu ,  d'après  les  deflèins 
de  Raphaël',  &  les  peintures  du 
grand  Autel ,  de  Nôtre  Dame  6c 
plufleurs  Saints ,  font  fort  ancien- 
nes, mais  de  bonne  manière. 

On  conferve  pluiîeurs  Rdiques 
des  Saints  Martyrs  ,  enchâflees  ri" 
chementi  &  du  côté  de  l'Epître  il 
y  a  le  Tombeau  de  l'Abbé  Ferdinand 
Ughelli  Religieux  du  même  Ordre, 
qui  ctoit  fort  favant  dans  l'Hiftoire 
&  les  Généalogies  ,  comme  fes  livres 
en  font  foi ,  particulièrement  fon 
Italia  Sacra. 

Il  y  a  encore  dans  la  même  en- 
ceinte une  troifiême  Eglife,  qui  çfl 
ronde,  qu'on  appelle  Sainte  Marie  Sainte 
Scala  Cœli,  ou  de  l'Echelle  du  Ciel,^&* 
à  caufe  que  S.  Bernard  y  célébrant  CœlL 
la  Méfie  pour  un  Mort,  eût  une  vi- 
fion  de  la  Sainte  Vierge  qui  le  déli- 
vroit  du  Purgatoire  par  une  Echelle. 
Sous  cette  Eglife  repofent  les  corps 
de  S.  Zenon  Tribun  Militaire,  &  de 
10203   autres  Martyrs  {es  compa- 
gnons ,  qui  furent  égorgés  pour  la 
foi  au  même  lieu  par  ordre  de  Dio- 
(Pp  4)  ctf. 
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clétien^  après  avoir  fervi  long  teins 
•de  manœuvres  à  la  fabrique  de  fes 
Thermes.  Le  Cardinal  Alexandre 
Farncfe  étant  Abbé  Commendataire 
de  S.  Vincent  &  Anajlafe,  fit  rebâ- 
tir cette  Eglife  >  8c  depuis  le  Cardi- 
nal Pierre  Aldobrandin  la  rétablit , 
du  deffein  de  "Jaques  de  la  Porte.  Il 
y  a  une  belle  Mofaïque  dans  la  voû- 
te ifur  le  Maître  Autel,  où  l'on  voie 
la  Sainte  Vierge  dans  une  nuë  avec 
Notre  Seigneur ,  entourée  d'Anges, 
8c  plus  bas  plufieurs  Saints,  de  Fran- 
çois Zucca  Florentin  ,  fur  le  deflein 
de  Jean  de  Vecchi. 

Retournant  à  Rome  par  le  che- 
min &Oftie ,  on  trouve  à  un  mille 
de  la  fur  la  gauche,  la  vafte  Eglife 
s.  Paul  de  S.Paul)  fondée  ôc  dotée  par  le 
hors  des  gmnc|  Conflantin ,  au  lieu  où  le  corps 
de  cet  Apôtre  fut  premièrement  en- 
terré par  fon  difciplc  Timotliée ,  qui 
eft  différent  de  celui  auquel  il  écri- 
vit deux  lettres.  Saint  Syheflre  la 
confacra  en  même  jour  que  celle  de 
S.  Pierre ,  favoirlei8e.  Novembre 
de  l'an  32.4;  &  il  mit  fous  le  grand 
Autel  la  moitié  des  corps  de  S.  Pier- 
re 8c  de  S.  Paul)  dont  il  avoit  laiffé 

Tau- 
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l'autre  moitié  à  laBafilique  du  Prin- 
ce des  Apôtres  ,  comme  l'attelle 
Saint  Grégoire  Liv.  III.  Ep.  30.  Se 
Procope  lïb.  IL  de  Beîlo  Gothorum. 
Elle  fut  rebâtie  en  389.  fous  Falen- 
tinien  &  Tbéodofe ,  de  la  grandeur 
qu'on  la  voit.  Symmaque  renou- 
vella  la  Tribune  -,  fit  une  magni- 
fique fontaine  dans  la  Place  devant 
l'Eglife ,  à  laquelle  il  donna  un 
Sauveur  &  douze  Apôtres  de  re- 
lief d'argent  mafiif  du  poids  de 
cent  vingt  livres  :  il  y  fonda  un  Hô- 
pital pour  les  Pèlerins  ,  comme  il 
avoit  fait  à  Saint  Pierre  8c  à  Saint 
Laurent.  Le  Pape  Hormifda  y  don- 
na plufieurs  vafes  d'argent.  Etien- 
■ne  III.  y  fit  préfent  de  cette  Croix 
de  métal  qu'on  y  conferve  encore,, 
où  ces  paroles  font  gravées  d'un  cô- 
té j    Crvx    Romanorvm    Viga- 

RIA  ,    ROMANORVM     ARMA  ,    Ro- 

manorvm  fortitvdo:  &:  de  l'au- 
tre côté ,  Imperat  in  s^ecvla  y 

REGNAT    IN    ^ETERNVM   ChRISTVS 

Dei  filivs^  vicit  Jvbar  Regni 
Romanorvm.  Adrien  I.  couvrit  la 
Confeifion  ou  Maître  Auteî  de  la- 
mes d'argent.  Léon  III.  y  donna 
(Pp  6)         plus 
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plus  de  quatre  mille  livres  d'argent. 
Mais  toutes  ces  richefîes  furent  une 
amorce  pour  faire  piller  cette  Egli- 
fe,  comme  elle  le  fut  plufîeurs  fois 
dans  le  9e.  fiécle  par  les  Sarafins , 
auflî  bien  que  la  Bafilique  de  Saint 
Pierre -y  ces  deux  Eglifes  étant  hors 
des  Murs  de  Reme^  celle- ci  à  l'extré- 
mité d'un  fauxbourg  ,  &  celle-là 
dans  une  vafte  Campagne.  Léon  III. 
l'an  800.  refit  le  toitj  &  pluileurs 
autres  Pontifes  l'ont  reparée  6c  en- 
richie de  tems  en  tems.  Clément 
VIII.  fît  lambriiler  de  belle  menui- 
ferie  la  croifée  divifée  en  deux ,  & 
fit  construire  deux  Autels  de  chaque 
côté  dans  le  fonds.  On  dit  qu'au- 
trefois il  y  avoir  un  portique  fous  le- 
quel on  alloit  à  couvert  depuis  Rome 
jufqu'à  Saint  Paul.  Les  Moines  Bé~ 
ncdiclins  font  en  poffefKon  de  cette 
Eglife  depuis  Martin  II  qui  la  leur 
donna  en  945.  Auparavant  elle  étoit 
deffervie  par  des  Prêtres  féculiers* 
mais  elle  a  paffé  en  diverfes  Congré- 
gations de  leur  Ordre.  Ceux  qui 
la  deffervent  préfentement,  font  de 
la  Congrégation  du  Mont  Caffin,  ou 
de  Sainte  Jujiine  <k  Padouc,  qui  y 

fil- 
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furent  inftallés  en  1410.  par  Mar- 
tin F.  Cette  Eglife  eft  la  troifîêmc 
des  cinq  Patriarchales,  &  une  des 
quatre  qui  ont  la  porte  Sainte.  La 
Station  eft  à  S.  Paullt  Dimanche  de 
la  Sexagefîme ,  le  Mécredi  d'après 
le  quatrième  Dimanche  de  Carême, 
&  le  Mardi  de  Pâques.  Elle  eft  lon- 
gue de  1 10  pas ,  &  large  de  quatre 
vingt  i  avec  cinq  Nef  foutenuës  de 
colonnes  d'une  grofleur  extraordi- 
naire :  celles  de  la  Nef  du  milieu 
font  de  marbre  blanc ,  canelées 
d'ordre  Corinthien ,  ôc  vingt  de 
chaque  côté  :  les  autres  font  de  mar- 
bre granit,  au  nombre  de  foixante, 
fins  y  comprendre  celles  de  la  croi- 
fée,  où  il  y  en  a  10,  dont  quatre 
font  plus  grofies  que  celles  de  la  Ro- 
tonde. On  defeend  dans  la  nef  par 
fix  degrés  de  pierre.  Les  4  rangs  de 
colonnes  font  cinq  ailes  ou  Nefs , 
longues  de  477  pies ,  &  larges  de  2,5* &: 
celle  du  milieu  a  le  double  de  la  lar- 
geur des  autres,  ou  5*1  pies.  Le  pa- 
vé de  l'Eglife  eft  de  pièces  de  mar- 
bre, fur  lefquelleson  trouve  plufieurs 
fragmens  d'Infcriptions  anciennes} 
mais  il  n'y  a  que  la  croifée  qui  foit 
(Pp  7)  fré» 
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fréquentée,  les  cinq  Nefs  étant  fans 
Autels,  excepté  les  deux  de  marbre 
aux  côtés  de  la  grande  porte ,  où 
l'on  ne  célèbre  point,  lefquels  font 
ornés  de  Bas-reliefs  de  bonne  main , 
quoi  que  de  manière  Gotique.  Les 
portes  font  de  bronze  à  Bas-reliefs 
faits  du  tems  &  Alexandre  Iïr;  Se  les 
armes  de  Clément  FI.  en  i\  Ioiaïque  r 
fur  le  portique  au  milieu  du  grand 
portail,  font  de  Pierre C 'au al 'Uni  Ro- 
main, qui  a  fait  les  autres  R  Iolaïques 
en  dedans ,  où  il  eil  enterré  dans  un 
Sépulchre  de  marbre  qu'on  n'y  voit 
plus ,  n'y  ayant  que  ion  Epitaphe 
que  voici. 

QVANTVM  ROMANDE  PETRVS- 
DECVS  ADDID1T  VRBI, 

PICTVRA  TANTVM  DET  DE- 
CVS IPSE  POLO. 

Les  Papes  Paull.  mort  en  76% 
te  Jean  XIII.  mort  en^i,  furent 
enterrés  à  Saint  Paul^  où  il  y  a  30 
colonnes  precieufes  de  porphire  qui 
fervent  d'ornement  aux  Autels,  ôc 
de  plus  14  grandes  colonnes  de  mar- 
bre SaUyto  Cipollino  proche  la  facri- 
ftie,  6  de  granit  $C  deux  de  cipol- 

li- 
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Kno  dans  la  Cour  du  Couvent,  i  piè- 
ces de  marbre  granit  dans  un  autre 
endroit, cinq  autres  proche  du  puis, 
&  dans  le  Cloître  rpi  colonnes  la 
plupart  couchées ,  outre  deux  au- 
tres dans  le  même  cloître  dreflees 
fur  des  bafes  de  bafolte.  Je  tiens  tout 
ce  détail  de  M1.  Ficoroniy  qui  les  a 
comptées  plu fieurs  fois. 

On  entre  ordinairement  à  S.  Paul 
par  la  porte  qui  eft  derrière  le  chœur 
fur  le  chemin  â'Oflie.  La  premiè- 
re Chapelle  qu'on  voit  en  entrant  à 
main  droite  y  parallèle  au  chœur  , 
bâtie  en  i6if,  eft  celle  du  S.  Sacre- 
ment ,  qui  eft  fort  magnifique,  de 
l'Architecture  de  Charles  Maderne. 
La  voûte  a  été  peinte  à  frefque  par 
Anaftafe  Florentin  :  on  y  voit  le  Roi 
David  qui  preffé  de  la  faim  mange 
les  pains  de  Proportion  devant  l'Ar- 
che de  l'Alliance.  Le  long  des  mu- 
railles il  y  avoit  plulieurs  peintures 
à  huile  du  Cav.  .Lanfranc ,  où  l'on 
voioit  la  Cène  de  N.  Seigneur  6c  des 
Apôtres ,  le  Miracle  des  cinq  pains, 
&  autres  hiftoires  de  la  Vie  de  N. 
Seigneur ,  qu'on  a  tranfporté  dans  la 
Sacriitie  ,  à  caufe  de  l'humidité , 

après 
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après  en  avoir  biffe  ici  la  copie  :  il 
n'y  eft  refté  que  le  petit  Tableau  de 
l'Autel  fur  le  Tabernacle ,  où  il  y 
a  plufîeurs  Anges  ',  comme  auffi  ce- 
lui des  lfraèlites  qui  ramaflent  la 
Manne  auDéfert,  celui  où  ils  pren- 
nent des  Cailles ,  &  un  autre  où  eft 
Thiftoire  <àu  Serpent  d'airain ,  le 
tout  peint  à  frefque  par  le  même 
Lanfranc  ,  mais  qui  Te  confument 
peu-à-peu. 

On  voit  enfuite  le  Maître  Autel 
bâti  par  ordre  du  Pape  Honoré  III , 
où  les  Religieux  font  l'Office  Di- 
vin. La  voûte  eft  peinte  en  mofaï- 
que.  Le  tableau  de  l'Autel ,  où  l'on 
voit  S.  Paul  qu'on  enfevelic,  eft  de 
Louis  Civoli  Florentin  :  6c  dans  qua* 
tre  Ovales  autour ,  il  y  a  autant 
d'Hiftoires  de  la  Vie  de  cet  Apô- 
tre ,  peintes  par  Avancino  Nucci  j 
la  première  eft  la  Décollation  de  S. 
Paul  3  la  féconde ,  fon  arrivée  dans 
l'Ifle  de  Malte  ;  la  troifiême,  quand 
il  fut  ravi  en  extafe  au  troifîème 
Ciel  ;  &  la  quatrième  ,  le  même 
Saint  en  prifon. 

Vis-à-vis ,  au  milieu  de  la  croi- 
Çée  eft  l'Autel  Pamarchal,  qui  n'eft 

point 


RIPA.        (8ff) 

point  tourné  vers  la  Tribune  com- 
me les  autres ,  parce  que  la  grande 
porte  eft  fituée  du  côté  d'Occident  : 
il  y  a  quatre  colonnes  de  porphire 
qui  foutiennent  une  couverture ,  ou 
tabernacle  de  marbre  d' Architecture 
Gotique. 

Sous  cet  Autel  il  y  en  a  un  fou- 
terrain  ,  qui  renferme  plufieurs  Reli- 
ques infignes  j  favoir ,  la  moitié  des 
corps  de  S.  Pierre  6c  S.  Paul  >  ce- 
lui de  S.  Timothée  Martyr,  du  nom 
duquel  eft  le  Cimetière  Souterrain 
proche  cette  Eglile ,  6c  dont  l'E- 
glife  fait  mémoire  le  11e.  Août  ;  ceux 
des  Saints  Celfe,  Julien  3Sc  Bafilijje^ 
de  plufieurs  Innocens  -,  un  bras  de 
Sainte  Anne  Mère  delà  Sainte  Vier- 
ge >  la  chaîne  dont  S.  Paul  fut  lié  j, 
la  tête  de  la  Samaritaine ,  queBaro- 
nius  dans  fon  Martyrologe  au  20e.  de 
Mars  nomme  Photine  ,  qu'il  dit  a- 
voir  été  martyrifée  ,  afîurant  félon 
le  Menelogue  des  Grecs ,  que  c'eft  la 
même  que  N.  Seigneur  convertît  en 
lui  demandant  à  boire  3  un  doigt  de 
S. Nicolas ,6c  plufieurs  autres,  qu'on 
expofe  le  Mardi  de  Pâque  fur  cet 
Autel ,  auquel  on  defeend  par  plu- 
fieurs 
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fîeurs  degrés  ,  &  qui  cft  entouré 
d'une  baluftrade ,  le  tout  de  mar- 
bre. 

Aux  deux  côtés  de  l'Autel  Pa- 
triarcal al  ,  il  y  a  deux  autels  ifolé» 
&  addoffés  contre  les  pilaftres  qui 
fou  tiennent  le  toit.  Sur  celui  du 
côté  de  l'Epître  il  y  a  le  fameux 
Crucifix  de  pierre,  taillé  par  le  mê- 
me Cavdllini  qui  a  fait  les  mofaïques 
en  1634:  c'eft  ce  Crucifix  qui  par- 
la à  Sainte  Brigite  Princeflc  Suédoife 
établie  à  Rome  en  1370  ,  qui  viîi- 
toit  fouvent  cette  Eglife  :  on  le  mon- 
tre au  travers  d'une  toile  claire  tou? 
les  premiers  Dimanches  du  mois ,  &  le 
jour  du  Vendredi  Saint.  La  Sta- 
tué de  Sainte  Brigide  à  genoux  , 
dans  une  niche  contre  la  muraille 
vis-à-vis  le  Crucifix  ,  eft  d' Etienne 
Maderne. 

A  l'Autel  du  côté  de  l'Evangile  , 
il  y  a  un  tableau  de  \& Vierge,  qui  eft 
fort  ancien}  &  à  l'Autel  au  fond  de 
k  croifée,il  y  a  un  grand  tableau  de 
S.  Benoît  ravi  en  extalé  ,  peint  par 
"Jean  Vecchi.  Tout  proche  il  y  a 
un  autre  Autel ,  dont  le  tableau  re- 
préfente  la  Converfion  de  S.  Paul , 

d'7/e- 
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&  Horace  Gentikfchi.  Vis-à-vis ,  à 
l'autre  bout  de  lacroifée,  il  y  a  deux 
Autels  qui  regardent  ceux-ci  :  cha- 
cun a  un  tableau  de  pareille  gran- 
deur que  les  précédens  >  l'un  de  la 
Lapidation  de  Saint  Etienne  ^  peint 
par  Lavinia  Fontana  Bolonoife,  qui 
entendoit  parfaitement  la  peinture  ; 
&  l'autre  eitTAflomption  delà  Fier" 
ge  ,  du  Mutiani. 

Sous  le  portique  hors  la  grande 
porte,  il  y  a  un  Tombeau  de  pierre 
avec  des  Bas-reliefs  gâtés,  d'un  grand 
-Seigneur  du  douzième  Siècle  nom- 
mé Pierre  Léon  ,  protecteur  du  Pa- 
pe Urbain  II ',  6c  dont  quelques-uns. 
croyent  que  l'a  Maifon  à* Autriche 
eft.  defeenduë  j  fur  lequel  eft  cette 
Infcription  : 

TE  PETRVS  ET  PAVLVS  CON- 
SERVENT PETRE  LEONI, 

DENT  ANIMAM  COELO, 
QVOS  TAM  DEVOTVS  A- 
MASTI , 

ET  QVIBVS  EST  IDEM  TVMV- 
LVS,  SIT  GLORIA  TECVM. 

Derrière  l'Eglife ,  fur  le  grand 
chemin  d'0/?/<?,  il  y  a  une  Colonne 

de 
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de  marbre,  haute  de  vingt-fîx  pies, 
avec  des  Bas-reliefs ,  &  terminée 
par  une  croix  de  fer,  que  les  Moi- 
nes de  S.  Ptftf/ élevèrent  l'an  1606  : 
les  uns  difent  qu'elle  étoit  autrefois 
dans  un  Temple  de  Vulcain,  &  les 
autres  qu'elle  fut  faite  pour  fervir 
de  Candélabre  au  cierge  Pafcal  :  on 
voit  fur  fa  Bafe  ces  vers  gravés  d'un 
côté: 

OLIM    IGNES    NVNC   SACRA 
DEI  VEXILLA  TRIVMPHANT 
DEVICTA  MORTIS  SYMBOLA 
PACIS  HABENT. 

Et  de  l'autre  côté  il  y  a  ce  Diftique: 

HANC  SACRI  VETERES  FACI- 
BVS   STATVERE   COLVM- 

NAM, 
QVAM   CASSINEKSES  RESTI- 
TVERE  CRVCI. 

En  retournant  à  Rome  par  le  che- 
min â'Oftie  tiré  en  droite  ligne  l'ef- 
pace  d'un  mille  ,  on  trouve  à  moi- 
tic  chemin  ,  à  droite  ,  un  petit  O- 
oratoi-  ratoire  dédié  à  S. Pierre  6c  à  S.Paul. 
"rlcrre  On  tient  par  tradition  ,    que  c'eft 
&s;      l'endroit  où  ils  fe  féparérent  &  fe 
JaàL  di- 
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dirent  adieu ,  quand  on  les  condui- 
foit  au  martyre  >  les  Bourreaux  en  les 
tirant  de  la  Prifon  Mamertine  ou 
Vullienne  au  bas  du  Capitule ,  les  a- 
yant  menés  le  long  de  la  Rue  Sa» 
trée  jufqu'au  Mont  Cœiius ,  puis 
tournant  à  droite  jufqu'à  la  porte 
Lavernale  ou  Ardeatine ,  celle  d'O- 
ftie  n'étant  pas  encore  bâtie  -,  pour 
les  exécuter  à  deux  ou  trois  milles 
hors  la  ville  félon  la  coutume  des 
Anciens,  ce  qui  fut  accompli  à  l'é- 
gard de  S.  Paul:  mais  les  Juifs ,  fé- 
lon Barjtnius  ,  demandèrent  qu'on 
fît  mourir  S.  Pierre  dans  leur  Quar- 
tier delà  le  Tibre ,  ce  qui  leur  fut 
accordé.  On  trouve  dans  les  œu- 
vres de  S.  Jean  Chryjofiome  une  E- 
pître  qu'on  tient  être  de  S.  Dénis 
VAréopagite ,  qui  pouvoit  bien  être 

Êréfent  à  cette-  feparation  comme 
>ifciple  de  S.  Paul *  par  laquelle 
écrivant  à  Timothée  ,  il  raconte 
que  ces  Saints  Apôtres  en  fe  difant 
adieu,  S.Paul  dit  à  S.  Pierre,  Pau 
tibi  Fundamentum  Ecciejiarum,  & 
Paftor  agnorum  &  ovium  Chrifli\  & 
que  S.  Pierre  répondit  à  S.  Paul , 
Vade  in  pacs  Pradicator  bonorum , 

M*- 
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Médiat  or  falutis  ,  &  Dux  juftorum. 

Cette  Chapelle  appartient  à  la  Con- 

frairie  de  la  'Trinité  des  Pèlerins ,  qui 

y  entretiennent  un  Hermite. 

s.  San-       Proche  la  Porte  d'OJïie  il  y  a  une 

ïo"te  a  petite  Eglife  dédiée  au  Sauveur  du 

4'ofUc.  Monde ,  où ,  félon  Baronius  ,  une 

Sainte    Dame    Romaine    nommée 

Plautiïïe ,    Difciple   des  Apôtres  , 

mère  de  Sainte  Domitilîe  vierge  & 

martyre,  donna  Ton  voile  à  S.  Pauly 

Î)our  lui  bander  les  yeux  quand  on 
ui  trancheroit  la  tête  j  &  le  même 
Apôtre  le  lui  rapporta  la  nuit  fui- 
vante,  lui  apparoifTant  en  fonge. 

En  rentrant  dans  la  Ville,  on  voit 
à  gauche  dans  la  muraille  le  Tom- 
buudc  beau  de  C^/?i«j,  dont  la  defeription 
ceftiu*.  a  été  faite  ci-devant  j  &  au  milieu 
d'une  grande  prairie  renfermée  en- 
tre les  Murs  de  la  Ville  ,  le  Tibre  , 
Tcftî-   &  k  Mont  Aventin,  il  y  a  le  Mont 
cep»      Teflaceo ,  dont  on  a  parlé  au  même 
endroit.     Mais  entrant  dans  la  Rue 
qui  va  de  la  Porte  à'OJlie  à  S.  Gré» 
goire  Se  au  Colifée ,  laquelle  divife  le 
Mont  Jventin  en  deux  parties,  on 
trouve  au  milieu,  fur  la  droite,  en- 
tre les  Vignes  ceintes  de  murailles, 

l'E- 
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l'Eglife  de  S.  Sabas  au  lieu  dit  Cella  s.s«b»« 
nova  ,  où  il  y  avoit  eu  un  Temple 
de  Syhain  ,  où  Sainte  Sr/f/V  mère 
de  S.  Grégoire  le  grand  eût  depuis  fa 
Maifon,  qui  fut  convertie  en  Ora- 
toire ,  &  puis  en  Abbaye  de  Moi- 
nes Grecs ,  dédiée  à  Saint  Sabas 
Abbé  en  Capadoce  dans  V Afie  Mi- 
neure- ,  les  Reliques  duquel  y  font 
confervées  fous  le  Maître  Autel. 
C'étoit  une  des  vingt  Abbayes  de 
Rome  i  mais  étant  abandonnée , 
Grégoire  XIII.  l'unît  au  Collège 
Germanique  de  S.  Apollinaire ,  pour 
aider  à  faire  fublîfter  les  étudians. 
On  entre  dans  cette  Eglife  par  un 
portique  >  mais  il  n'y  arien  de  con- 
(îdérable  à  voir,  qu'un  ancien  Tom- 
beau de  marbre  des  Empereurs  Ve- 
fpafien  &  'Titus  ,  &  que  quelques 
peintures  anciennes ,  entre  les  quel- 
les fe  trouve  la  vraie  effigie  de  Saint 
Grégoire  le  grand. 

Retournant  vers  l'autre  pointe  du 
Mont  Aventin,  entre  les  Vignes  en- 
fermées de  murailles,  il  y  a  à  main 
droite  à  deux  cens  pas  de  là,  l'Eglife 
de  Sainte  Prifque,  bâtie  fur  les  ruï-|*»te 
nés  des  Thermes  de  Decius ,  qui  "  qw  ' 
Tom.IF.    (Qq)    avoit 
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avoit  été  auparavant  la  Maifon  &  A- 
quila  &  de  Prif cilla,  qui  y  logèrent 
l'Apôtre  S.  Pierre  quand  il  retourna 
de  l'exil  où  l'Empereur  Claude  l'a- 
voit  envoyé  j   car  la  première  fois 
que  le  Prince  des  Apôtres  vint  à  Ro- 
me, il  avoit  logé  chez  le  Sénateur 
Pudens.     Saint  Eutichien  Pape  con- 
facra  cette  Eglife  vers  l'an  2.80.   à 
l'honneur  de  Sainte  Prifque ,    qui 
avoit  fouffert  le  Martyre  peu  aupa- 
ravant dans  le  Colifée  fous  Claude  IL 
La  Station  y  eft  le  Mardi  Saint.  Ale- 
xandre IL   l'an  1062..    donna  cette 
Eglife  pour  titre  à  l'Abbé  Geoffroi 
de  Vendôme ,  qu'il  avoit  fait  Cardi- 
nal, pour  lui  &  fes  Succefleurs  à  per- 
pétuité ;  mais  cela  n'eût  point  d'ef- 
fet.    C'eft  un  ancien  titre  de  Car- 
dinal ,  6c  c'étoit  une  des  Abbayes  de 
Rome  y  mais  à  préfent  c'elt  un  Mo- 
naitére  d'Hermitcs  de  S.  Augufl'r» 
de  la  Congrégation  de  Lombardie. 
Le  Pape  Calixte  III.   la  rebâtît  en 
I4ff  :  £c  au  commencement  du  Siè- 
cle précédent  le  Cardinal  Benoit  Ju- 
Jlinien  en  étant  Titulaire,  l'a  fort  re- 
parée de  l'Architecture  de  Charles 
Lêmbard  d'Arezzo-,  il  fit  peindre  les 

mu- 
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murailles  à  frefque ,  par  Amftafe 
Fontebuono ,  &  y  fit  faire  le  plafond 
qui  efi:  doré.  Il  y  a  au  Maître  Au- 
tel un  Tableau  du  Cavalier  Pajjîgna- 
»o,qui  repréfente  le  batême  de  Sain- 
te Pri/que,  dont  le  corps  repofe  fous 
l'Autel. 

En  tournant  à  main  gauche,  fur 
l'extrémité  du  Mont  A'jentin  qui  eft 
proche  le  'Tibre  ,  il  y  a  l'Eglife  de 
Sainte  Sabine ,  fondée  fur  la  maifon  S*«?M 
paternelle  de  cette  Sainte,  qui  y  eût 
la  tête  tranchée  pour  la  Foi,  par  or- 
dre ôCElpide  Préfet  du  Prétoire  fous 
l'Empereur  Adrien  vers  l'an  1 30. 
C'eft  un  ancien  Titre  de  Cardinal. 
Cette  Eglife  fut  bâtie  du  tems  du 
grand  Constantin  ^  &:  rebâtie  en  42.  f 
par  un  nommé  Pierre  Efclavon ,  qui 
en  étoit  Titulaire  ,  fous  Céleftin  I. 
Elle  fut  conlacrée  par  Sixte  III.  fon 
Succeffeur  en  435-.  Nicolas  If.  fit 
bâtir  proche  cette  Eglife  un  grand 
Palais,  où  il  habita,  &  fes  Succef- 
feursl'efpace  de  plus  de  quatre  vingt 
ans  5  ôc  comme  cette  Eglife  étoit 
Papale  ,  il  y  avoit  la  porte  Sainte 
qu'on  ouvroit  au  grand  Jubilé.  Ho- 
tiorius  III.  en  12.16  la  donna  à  S. 
{Qji  2)  Do- 
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Dominique  êc  à  Tes  Religieux ,  avec 
la  moitié  de  Ton  Palais,  dont  le  refte 
leur  fut  laiffé  par  Tes  Succefleurs , 
dont  on  a  fait  un  beau  Monaftére, 
qui  effc  le  Noviciat  de  leur  Ordre. 
Le  Cardinal  JulienCéfarini  fit  rebâ- 
tir cette  Eglife  en  1441.  Sixte  V. 
la  repara  en  1  f  87.  Elle  a  trois  Nefs. 
Le  Maître  Autel  eft  ifolé,  le  devant 
tourné  vers  la  Tribune  >  il  renfer- 
me cinq  corps  Saints  6c  Martyrs, de 
Sainte  Sabine  Martyre ,  de  Sainte 
Séraphie  Vierge  6c  Martyre ,  de 
Saint  Alexandre  Pape  6c  Martyr,  de 
Saint  Eventio  Prêtre  6c  Martyr,  de 
Sxmt'Tbeodiilphe  Martyr,  6c  autres 
Reliques. 

Les  peintures  de  la  Tribune  font 
très-bonnes ,  puifque  c'en1:  Taddeo 
Zuccaro  qui  les  a  faites.  La  Chapel- 
le de  S.  jacinte^  bâtie  par  le  Card. 
Bernier  Jacobin  de  Corregio^  a  été 
peinte  par  Federic  Zuccaro ,  excepté 
le  Tableau  de  l'Autel  entre  deux 
colonnes  d'albâtre  ,  où  eit  Notre 
Dame ,  6c  S.  Jacinthe  ,  qui  ell  de 
Laiinia  Fontana  Bolonoife. 

La  Chapelle  que  Monfieur  Delei 
fait  faire  ,  elt  très  belle  ,  entière- 
ment 
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Tncnt  revêtue  de  marbres.  L' Ar- 
chitecture elt  de  Jean  Bâtifie  Conti- 
nt', &  le  Tableau  de  l'Autel  eit  du 
Sieur  Morandi. 

Tout  proche ,  dans  la  muraille, 
il  y  a  une  pierre  de  marbre,  fur  la- 
quelle S.  Dominique  dormoit  par  pé- 
nitence. Au  milieu  de  la  grande 
Nef,  il  y  a  fur  un  piédcftal ,  une 
groiïe  boule  de  marbre  noir  ,  qui 
cil  une  de  celles  que  les  Tyrans  at- 
tachoient  aux  bras  &aux  jambes  des 
Martyrs  pour  les  diiloquer:  elle  elt 
rompue  en  divers  morceaux  ,  qui 
font  recollés.  On  dit  que  le  Diable 
la  jetta  un  jour  à  la  tête  de  S.  Do- 
minique ,  étant  enragé  de  ce  qu'il 
prioit  Dieu  trop  dévotement ,  mais 
il  fut  affez  mal  adroit  pour  ne  le  pas 
atteindre  ,  où  plutôt  Dieu  ne  per- 
mit pas  que  fa  mauvaife  intention 
eût  aucun  effet  ;  la  boule  tomba  à 
fes  pies,  ôc  fe  brifa  fur  le  pavé.  On 
montre  dans  le  Cloître  la  Chambre 
de  S.  Dominique ,  où  il  donna  l'ha- 
bit à  S .  Jacinte.  Le  Pape  Clément  IX. 
l'a  fait  incrufter  de  beau  marbre  A- 
fricain  ;  &  dans  le  Jardin  on  confer- 
ve  un  Oranger  planté  par  S.Domini- 
que. (Qçj  3)         Tout 


S.  Ale- 
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Tout  proche  eft  l'Eglife  de  S.  A» 
Uxis-y  bâtie  fur  la  Maifon  du  Séna- 
teur Ettphémien  fon  Père  ,  au  lieu 
où  il  y  avoit  eu  auparavant  un  Tem- 
ple &  Hercule  Victorieux.  Elle  fut 
premièrement  dédiée  à  S.  Boniface 
Martyr,  dont  le  corps  y  repofej  6c 
il  y  a  pluileurs  autres  Reliques  6c 
une  image  miraculeufe  de  la  Fier» 
ge  .  avec  une  Abbaye  qui  étoit 
une  des  vingt  anciennes  de  Romt. 
Les  P remontrés  l'eurent  depuis  ;  mais 
à  prêtent  il  y  a  les  Religieux  de  l'Or- 
dre de  S.  Jérôme,  fondés  par  Eufé» 
be  Crémonois  fon  Difciple ,  6c  ré- 
formés en  143$  par  le  Pérc  Loup 
Oîméte  Efpagnol ,  lequel  y  a  fon 
Tombeau.  Ces  Religieux  la  reftau- 
rérent  au  tems  que  le  Cardinal  Qon- 
zague  en  étoit  titulaire,  £c  ils  firent 
peindre  la  Tribune  &  faire  le  Ta- 
bernacle de  pierres  fines,  rares,  6c 
précieufes,  fur  le  grand  Autel,  qui 
eir.  ifolé,  6c  le  devant  tourné  vers  la 
Tribune.  L'Eglife  a  5  Nefs  6c  deux 
rangs  de  colonnes.  Sur  la  première 
Chapelle  à  main  gauche,  on  con- 
ferve  enchâffés  les  degrés  fous  les- 
quels S.  Alexis  demeura  17  ans,  fans 

être 
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être  connu  de  fon  père  êc  fa  mère, 
qui  y  demeuraient..  Au  fécond  pi- 
lier à  gauche,  il  y  a  un  puits  dont 
l'eau  guérit  plufieurs  maladies. 
L'ancienne  peinture  de  Saint  Jérô- 
me ,  retouchée  par  Charles  Marat- 
ta  ,  eft  au  milieu  de  la  Tribune. 
Le  Pape  Urbain  VIII.  y  mit  la  Sta- 
tion le  Mécrcdi  des  Cendres. 

Un  peu  plus  loin, du  même  côté, 
il  y  a  une  Chapelle ,  dont  le  Ta- 
bleau ,  où  Ton  voit  la  Sainte  Vierge 
&  plufieurs  Saints,  eft  de  l'Ecole  de 
Pierre  Pérufin.  Il  y  a  aum"  le  Tom- 
beau du  Cardinal  de  Bagni,  avec  fa 
Statue  >  le  tout  de  marbre ,  taillé 
par  le  Sieur  Dominique  Guidi. 

Un  peu  plus  avant  il  y  a  l'Eglife 
de  Sainte  Marie  du  Prieuré  de  Mal-  Sainte 
thej  autrefois  une  des  vingt  Abbayes  du'pri- 
de  Rome ,  rebâtie  par  Pie  V.  Mon-  Jj1*  ljfe 
fleur  le  Cardinal  Pamphik,  qui  en 
eft  Prieur,  Ta  reftaurée  &  ornée, 
avec  le  beau  petit  Palais  qui  eft  au- 
près. Sur  l'Autel  il  y  a  un  Tableau 
de  Nôtre  Da?ne  &  de  S.  Jean,  qui 
eft  moderne  6c  de  bonne  main.    On 
y  voit  une  urne  Sépulcrale  antique, 
de  marbre ,  avec  des  Bas-reliefs  de 
(Qiî  4)  bon 
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bon  goût  :  il  y  a  les  neuf  Mufes,  & 
quelques  Philofophes  ou  Poètes  an- 
ciens. 

La  pointe  du  Mont  Aienîin  vers 
le  'Tibre  a  été  revêtue  de  pierre  de 
taille  en  forme  deBoulevart,par  or- 
dre de  Paul  III.  En  defeendant  par 
cet  endroit ,  extournant  à  main  droi- 
te le  long  du  Tibre  ,  on  paffe  fous 
les  ruines  de  l'Arc  àtlloratius  Co- 
des ,  que  le  Peuple  Romain  lui  éri- 
gea proche  le  Pont  de  Bois,  où  il 
avoit  feul  re poulie  l'Armée  de  Por- 
fenna  qui  vouloit  s'emparer  de  Ro- 
me par  cet  endroit  :  il  étoit  revêtu 
de  marbre  jufqu'en  1484.  que  le 
Pape5ï.v/?  IF.  les  fît  détacher  pour 
en  faire  des  boulets  de  Canon ,  dont 
il  en  envoya  quatre  cens  au  Comte 
'Jérôme  Riarii  ton  Neveu  qui  com- 
mandoit  fes  troupes. 

Tout  proche  eft  la  petite  Cha- 
pelle de  S.  Lazare  ,  qui  dépend  de 
l'Hôpital  du  S.  Efprit.     Un   peu 
plus  loin  proche  le  magazin  à  fel , 
Sainte    il  y  a  la  petite  Eglife  de  Sainte  An- 
basndcau  ne  ,  qui  dépend  de  Sainte  Sabine  , 
r  Aveu-  &;  n'a  rien  de  remarquable. 

A  quelques  pas  de  là  il  y  a  TE- 

gli- 


un, 
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glife  Collégiale  de  Sainte  Marie  in  S"*e 

r  i-         n         7      /^i  Marie 

Cofmcdin  ,  dite  6  cV;0/tf  Grcr^ ,  parce  in  cof- 
qu'on  enfeignoit  les  belles  lettres  en  mcdlil- 
cette  langue  -,  &  on  tient  que  Saint 
Auguflin  y  enfeigna  la  Rhétorique. 
Saint  Dénis  Pape,  qui  avoit  fa  mai- 
fon  Paternelle  auprès ,  la  confacra 
environ  cinquante  ans  avant  Conft an- 
tin.  Etienne  III  dit  II  la  rertau^- 
ra  en  7f  2.,  6c  y  dépofa  les  corps  de 
plufîeurs  Martyrs ,  la  dédiant  à  Saint 
Dénis  FAréopagite  ,  &  à  fes  Com- 
pagnons Martyrs,  par  rinterceïlîon 
defquels  il  avoit  recouvert  la  fanté 
en  France  ;  &  il  la  donna  à  des  Moi- 
nes Grecs.  Adrien  I  en  772  l'or- 
na 11  magnifiquement ,  qu'elle  mé- 
rita d'être  appellée  Cofniedin  ,  ce 
qui  fîgnifîe  en  Grec  ornement.  On 
prétend  que  c'étoit  ici  le  Temple 
de  la  Pudicité  Patrice.  Elle  fut  repa- 
rée &  enrichie  par  plufîeurs  autres 
Pontifes.  Calixte  II  la  confacra 
de  nouveau  en  11 15.  Léon  X.  en 
if  13  ôta  cette- Eglife  aux  Reli- 
gieux du  Mont  Cajfin  ,  &  y  établît 
un  Archiprêtre  ,  neuf  Chanoines , 
&  plufîeurs  Chapelains  &  Clercs. 
C'eft  une  Diaconic  Cardinale  ,  & 
(0>q  f)  une 
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une  Paroifle  qui  s'étend  fort  loin , 
embraflant  prcfquc  tout  le  Quartier 
de  Ripe  qui  eft  fort  vafte ,  &  hors 
les  Portes  jufqu'à  fept  milles,  où  el- 
le touche  au  Diocefe  âCOftie.     Elle 
a  trois  Nefs  ,  &  deux  rangs  de  co- 
lonnes ,  entre  lefquels  on  voit  deux 
Ambones  ,  ou  jubés  anciens  de  mar- 
bre.    Le  pavé  eft  de  marqueterie. 
Il  y  a  un  portique  à  l'entrée,  fous 
lequel  on  voit  pluiîeurs  Epitaphcs  j 
&  au  bout  à  main  gauche,  une  pier- 
re ronde  &  platte  comme  une  meu- 
le de  Moulin ,  qu'on  appelle  la  Bou- 
che de  la  vérité^ ayant  quelques  trous 
difpofés  en  forme  de  nés ,  de  bou- 
che ,  ôc  d'yeux  :  quelques-uns  cro- 
yent  que  cette  pierre  étoit  à  y  Ara 
Afaxima  dédié  à  Hercule ,  fur  lequel 
on  juroit  folemnellement  quand  on 
vouloit  être  crû  >  mais  11  cela  eft ,  il 
faut  qu'on  ait  tranfporté  cette  pierre 
en  cet  endroit ,  car  on  a  vu  dans  no- 
tre Rome  Ancienne  que  YAraMaxi- 
ma  étoit  proche  de  Sainte  Anaflafie. 
Au  refte  ,    cette  pierre  ou  meule 
n'eft  pas  l'unique  à  Rome  ;    on  en 
voit  une  femblable  dans  la  Cour  du 
Palais,  de  la  Chancellerie ,  comme 

l'a 
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Ta  remarqué  le  Père  Don  Bernard 

de  Mont  faucon. 

Vis-à-vis ,  proche  le  'Tibre  il  y  a 
une  petite  Eglife  ronde  ,  foutenuë 
de  colonnes  de  marbre ,  canelées 
d'ordre  Corinthien  ;  à  laquelle  on  des- 
cend par  quelques  degrés.  C'étoit 
autrefois  un  Temple  de  Volupia  ,  à 
ce  que  croit  Nardini.  On  l'appelle 
l'Eglife  de  S.  Eftienne  aile  Carozze  ,  S-Er;e°- 

°  ,  J      .         ,     ,   .  '  ne  alla 

ce  nom   étant  pris  genenquement  caroz- 
pour  toute  forte  de  charroi,  a  caufe  zc' 
que  les  Charretiers  demeurent  aux 
environs.     C'eit.  un  bénéfice  (im- 
pie, 6c  il  n'y  a  rien  à  voir.  On  l'ap- 
pelle aufîi  Sainte  Marie  del  Sole. 

A  quelques  pas  de  là  en  remon- 
tant le  Tibre ,  proche  le  Pont  Séna- 
torial ,  il  y  a  un  Edifice  foutenu  de 
colonnes  de  marbre  canelées  d'ordre 
Corinthien  ,  qui  étoit  le  Temple  de 
la  Fortune  Virile.  Ce  fut  depuis  une 
Eglife  Paroifîiale  ;  mais  Pie  F.  réu- 
nît la  ParoifTe  à  Sainte  Marie  in  Cof-  saînre 
medin ,    6c  don. .a  cette  Eglife  à  latgyp! 
Nation  Arm:.  ienne^  avec  fes  dépen- tienn*« 
danecs     pour  fervrr  d'Hôpital  aux 
Pé:  j,  nénien:  qui  viennent  à 

Ro.  ,;,  icfquels  y  font  nourris  8c  lo^ 

(Qa 6)       sés 
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gés  un  mois  durant,  6c  quand  ils  font 
malades ,  ils  y  font  traites  jufqu'à 
convalefcence ,  félon  la  Fondation 
de  Grégoire  XIII.  Ils  chantent  l'Of- 
fice Divin  en  langue  Arménienne 
le  fécond  jour  d'Avril ,  Fête  de 
Sainte  Marie  Egyptienne.  L'Eglilc 
efr.  afTez  propre  >  mais  elle  n'a  rien 
de  remarquable  qu'un  Sépulchre  de 
même  forme,  6v  de  même  grandeur 
que  celui  de  Noire  Seigneur  en  Je- 
rufalem. 

A  coté  de  cette  Eglife  il  v  a  une 

Maifon  ancienne  de  trois  a  Quatre 

cens  ans  ,    que  la  Populace  appelle 

Maifon  la  Maifon  de  Pilite,  &:  qui  étoit  en 

éePUa-  effct  ]x  Maiion  fe  Nicolas  de  Rcnza 

Tribun  du  Peuple ,  qui  tâcha , 
quoi  qu'en  vain,  de  rétablir  le  gou- 
vernement populaire  à  Rome ,  du 
tems  que  les  Papes  féjournoient  à 
yl'jignon.  Ces  deux  Edifices  répon- 
dent fur  la  grande  Rue  qui  va  de 
Sainte  Marie  in  Cofrnedin  en  Place 
Montana)  a. 

Il  y  a  de  l'autre  côté  la  petite  E- 

s.  a-     glife  de  S.  Aman,  bâtie  par  les  gar- 

eu^     çons  Cordonniers ,    qui  y  ont  leur 

Conirairie.     Us  ont  pris  ce  Saint 

pour 
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pour  Protecteur ,  à  caufe  qu'ayant 
perdu  tout  Ton  bien  par  un  naufrage 
qu'il  fit  à  Alexandrie,  il  fut  réduit  à 
fervir  un  Cordonnier  ;    &  du  gain 
qu'il  faifoit  il  en  donnoit  la  moitié 
aux  pauvres ,  &:  pratiquoit  d'autres 
œuvres  de  miféricorde  avec  tant  de 
charité  ,    que  S.  Marc  Evangelifte 
le  prit  pour  Difciple  ,  &  il  lui  fuc- 
céda  auPatriarchat  d [Alexandrie ,  Se 
il  mourut  le  même  jour  que  lui ,  fa- 
voir  le  tf.  Avril,  mais  plufîeurs  an- 
nées après  :  C'efl  pourquoi  on  célèbre 
la  Fête  de  S.Anian  le  jour  de  fa  tran- 
sition le  1 7.  Novembre  par  Concef- 
fion  de  Paul  F,  qui  approuva  les  Sta- 
tuts de  leur  Confrairie  ;  fous  le  Ponti- 
ficat duquel  cette  petite  Eglife  fut  bâ- 
tie fur  une  autre  appellée  de  Ste. Marie. 
Derrière  cette  Eglife  il  y  a  celle 
de  S.  Jean  Décolé ,  autrefois  appel- s- J<a.* 
lée  Sainte  Marie  de  la  Fojfe  ,    qui   ec°  ** 
fut  donnée   par  le   Pape   Innocent 
y III.  en  1490.  à  la  Confrairie  des 
Florentins  dite  de  la  Miféricorde ,  par- 
ce que  félon  leur  Inftitut  ils  pren- 
nent foin  de  ceux  qui  font  condam-—- 
nés  à  mort,  leur  faifant  adminiftrer 
les  Sacremens  ôc  les  accompagnans 

(Qaz)       à 
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à  la  mort,  comme  il  a  été  dit  en  par- 
lant de  l'Eglife  de  S.  Thomas  Se  Or- 
fo  ou  del  Confolato  :  ils  les  enterrent 
enfuite  dans  le  Cimetière  qui  eft  à 
côté  de  cette  Eglifé  :  ils  chantent 
l'Office  des  Morts,  &  font  célébrer 

Î)lufieurs  MefTes  pour  le  falut  de 
eur  Ame  à   un  Autel  privilégié  y 
qu'ils  ont  obtenu  à  cet  effet. 

L'Eglife  n'a  qu'une  nef*  mais  el- 
le eft  fort  ornée  de  peintures.  On  voit 
à  main  droite,  fur  la  porte  collaté- 
rale ,  dans  un  demi  rond,  le  Baté- 
me  de  N.  Seigneur  ,  du  Mormwù 
Florentin.  Le  tableau  du  premier 
Autel  du  même  côté,  où  l'on  voit  la 
Naiflance  de  S.  Jean  Bâtijlej  eft  de 
Jaques  Zucca. 

Au  fécond  Autel  il  y  a  S.  ïbomas 
qui  met  le  doigt  dans  le  côté  de  N. 
Seigneur  en  préfence  des  Apôtres  , 
le  tout  à  frefque  d'un  élève  du  Fa- 
fari.  Et  au  troilîême  Autel  il  y  a 
un  tableau  à  huile  de  la  Vifitation 
de  \z.  Vierge^  du  Cav.  Roncalli^  qui 
a  peint  les  figures  à  ftefque  au  def- 
fus. 

Les  fix  Saints  peints  à  frefque  au- 
tour de  l'arcade  du  Maître  Autel , 

font 
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font  de  Jean  Cofci  -,  &  le  Tableau 
de  la  Décollation  de  S.  Jean  Bàti- 
fle au  Maître  Autel ,  eft  de  George 
Vaifari. 

De  l'autre  côté  de  l'Eglife  ,  la 
première  Chapelle  eft  celle  du  Cru- 
cifix, qui  eft  de  relief.  La  deuxiè- 
me eft  dédiée  à  S.  Jean  l'Evangeli- 
fte ,  qui  eft  peint  au  Tableau  de 
l'Autel ,  dans  la  chaudière  d'huile 
bouillante,  &  plufîeurs  autres  figu- 
res peintes  par  Bàtifle  Naldini  Flo- 
rentin ,  qui  a  peint  auffi  les  figures 
au  defliis.  Le  Tableau  du  dernier 
Autel,  où  eft  une  Notre  Dame ,  & 
plus  haut  une  gloire  de  Saints ,  eft: 
de  Jacopino  Florentin. 

Le  S.  Jean  Bàtifle  qui  prêche  y 
peint  fur  l'autre  porte  collateralle  , 
par  laquelle  on  va  dans  le  Cloître, 
eft  duCo/a,  qui  a  fait,  avec  \eNal- 
dini  ScPomarancio,  les  Apôtres,  & 
autres  figures  au  defîlis  proche  le 
lambris. 

Dans  les  Angles  du  Cloître  ou 
charnier  autour  du  Cimetière ,  il  y 
a  deux  Autels ,  à  l'un  defquels  eft 
un  Tableau ,  copie  du  Mutiani  >  6c 
à  l'autre  la  Réfurre&ion  du  Laza- 
re* 
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re  ,  du  Cofci.  Les  toiles  peintes  à 
clair  obfcur  jaune  ,  qu'on  y  expofe 
les  Fêtes ,  font  du  Ciaptpelli  Floren- 
tin. 

On  entre  du  Cloître  dans  l'Ora- 
toire ,  où  les  Confrères  chantent 
l'Office  les  Fêtes,  &  où  il  y  a  plu- 
sieurs belles  peintures.  On  voit  fur 
l'Autel  une  defeente  de  la  Croix, 
un  des  meilleurs  ouvrages  de  Ja- 
ques del  Conte;  &  aux  côtes,  Saint 
André  &  Saint  Barthélem ,  du  Sal- 
viati.  Le  même  Jacopino  étant  jeu- 
ne y  peignit  l'Hiftoire  de  l'Ange 
Gabriel .  qui  annonce  à  Zacharic  la 
naifîance  de  Saint  JeanBàtifte;  cel- 
le du  même  Saint  Jean  qui  prêche 
la  pénitence  }  Se  le  Batéme  de  Nô- 
tre Seigneur.  La  prifon  de  Saint 
Jean  eiï  un  ouvrage  de  Bâtïfte Fran- 
co Vénitien.  Le  Feftin  âCHérode  , 
6c  le  Bal  d'Herodia ,  à  frefque,  avec 
de  belles  perfpectives ,  eft  de  Pir- 
ro  Ligorîo  Napolitain.  La  Vifita- 
tion  de  la  Vierge  Se  la  Nativité 
de  Saint  Jean  Bàtijîe  font  du  Sal- 
l'iati. 

Prefque  vis-à-vis  il  y  a  l'Eglife 
de  Saint  Eîoy ,    autrefois  dédiée  à 

Saint 
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Saint  Jaques  Se  à  Saint  Martin.   LesJ^Jj^ 
Maréchaux ,  Forgerons ,  Se  les  Voi-  réchaux, 
turins  ,   l'obtinrent  en  i  foo  :  ils  y 
établirent  leur  Eglife  Se  la  firent  re- 
bâtir en  i  f  tf  3 . 

Au  fécond  Autel  à  main  droite, 
il  y  a  un  Tableau  de  la  Vierge  &  au- 
tres Saints,  de  Jean  Vannini;  Se  à 
l'Autel  fuivant,  il  y  en  a  un  de  Sain- 
te Françoife  Romaine  ,  Se  Saint 
François  ravis  en  extafe,  de  'Terence 
d'Urbino. 

Le  Tableau  de  N.  Dame,  Saint 
Jaques,  Saint  Martin,  Se  Saint  E- 
loy,  au  grand  Autel ,  eft  du  Sermo- 
netta,  qui  a  fait  les  Hiftoires  Se  Fi- 
gures de  la  voûte. 

Au  premier  Autel  de  l'autre  cô- 
té,  il  y  a  un  Chrifi  en  Croix ,  la 
Vierge  ,  Se  Saint  Jean  ,  de  Scipion 
Gactani;  Se  à  l'Autel  fuivant,  il  y 
a  une  Sainte  Urfuïe  peinte  par  le  mê- 
me Vannini  âgé  de  douze  ans,  avec 
fon  portrait  au  bas. 

A  quelques  pas  de  là  il  y  a  l'Eglife 
Se  l'Hôpital  de  Sainte  Marie  de  /««sainte 
Confolation,  où  l'on  reçoit  Se  panfedeTiC 
les  blefles  de  l'un  Se  de  l'autre  Sexe.  Conf°- 
L'appartement  des  Femmes  eft  de  a 

l'a- 
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l'autre  côté  de  la  Rué" ,  au  bas  du 
Capitole.  L'un  6c  l'autre  eft  pour- 
vu d'un  bon  nombre  d'Officiers  8c 
Infirmiers,  6c  de  tout  ce  qui  eft  nc- 
ceflaire  pour  le  fervicc  des  Malades, 
par  la  Confrairie  qui  en  a  la  dire- 
ction, laquelle  eft  unie  à  celles  de 
Sainte  Marie  in  Porîico  6c  de  Sainto 
Marie  des  Grâces.  Il  y  a  vingt  Cha- 
pelains entretenus  pour  célébrer 
l'Office  Divin ,  6c  pour  adminiftrer 
les  Sacremens  aux  Malades.  L'Ar- 
chitecture de  l'Eglife  de  du  Maître 
Autel ,  avec  le  portail  qui  n'eft  pas 
achevé  ,  eft  de  Martin  Lurtgbi  le 
vieux. 

A  la  première  Chapelle  à  droite 
en  entrant ,  il  y  a  un  Tableau  de 
Notre  Seigneur  en  Croix ,  6c  autres 
figures  de  Taddeo  Zuccaro  ,  qui  a 
peint  les  figures  des  côtés.  Celui 
de  la  Vierge  a  la  Chapelle  fui  vante, 
eft  de  Livio  Agrefti.  Et  à  la  troi- 
iïême  proche  la  Sacriftie ,  il  y  a  l'A- 
doration des  trois  Rois  ;  6c  aux  cô- 
tés, la  naifTance  de  TV.  Seigneur  6c  fa 
Préfentation  au  Temple  j  6c  au  def- 
fus  diverfes  Hiftoircs  de  la  Vierge 
avec  plufieurs  autres  Saints,  le  tout 

du 
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du  Cavalier  Baglioni. 

Les  Tableaux  à  huile  de  la  Nati- 
vité &  de  l' AfTomption  de  la  Vierge, 
aux  côtés  du  Maître  Autel,  font 
du  Cavalier  Roncalli  -,  ôc  dans  une 
Niche  au  milieu ,  il  y  a  une  Ima- 
ge miraculeufe  de  la  Mère  de  Dieu. 

La  première  Chapelle  de  l'autre 
côté,  dédiée  à  Notre  Dame,  a  été 
peinte  à  frefque  par  Antoine  Poma- 
rancio.  La  deuxième,  dédiée  à  S. 
André,  a  été  peinte  à  huile  &  à  fref- 
que par  Martio  di  Colle  Romain. 
L'Afîbmption  de  la  Vierge  avec  les 
Apôtres  à  la  troifiême  Chapelle,  eiî 
de  François  Nappi ,  qui  a  fait  les  au- 
tres peintures  à  frefque.  Et  les  trois 
Figures  de  marbre  à  demi  relief ,  à  la 
dernière  Chapelle ,  font  de  Rafaël 
de  Montelupo. 

Au  bout  de  l'Hôpital  vers  le  Cam- 
po  Vaccino,  il  y  a  une  Chapelle,  fur 
l'Autel  de  laquelle  eft  une  Image 
miraculeufe  de  la  Vierge ,  de  celles 
qu'on  tient  avoir  été  peintes  par  S. 
Luc.  Les  peintures  de  la  Tribune, 
ôc  celles  qu'on  voit  autour,  font  de 
Chriftophle  Confolano  êc  d'Age  Ho  di 
Sorriento. 

Re- 
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Retournant  vers  le  Tibre  ,on  trou- 
ve à  main  gauche  l'Eglife  de  Saint 

s.  Huo-  Huomobuono  ,   autrefois  nommée  S. 

,0.  Sahatore  inPortico,  qui  dépendoit 
de  la  Confrérie  de  Sainte  Marie  in 
Portico ,  &  de  la  Confolation,  qui  la 
cédèrent  aux  Tailleurs  d'habits,  fous 
Grégoire  XIII,  pour  y  établir  leur 
Confrairie  ,  à  laquelle  ils  agrégè- 
rent les  Pourpointiers  ôt  les  Chauf- 
fetiers  :  £v  ils  firent  rebâtir  à  frais 
communs  l'Eglife,  qu'ils  dédièrent 
à  S.  Huomobuono  Tailleur  d'habits  à 
Crème  en  Lombardie ,  où  il  vécut  6c 
mourut  faintement  il  y  a  300  ans. 
Ils  confervent  fon  bras  dans  un  beau 
reliquaire,  &  célèbrent  la  Fête  le 
13e.  Novembre:  ils  honorent  auilî 
comme  Patron  Saint  Antoine  de  Pa- 
doue. 

Au  bout  de  la  mè;ne  Rue  il  y  a 

sainte    l'Eglife  de  Sainte  Marie  dite  in  Por- 

Marie  »    v  .  ,    ,  .   ,    .       - 

inpor-  tico,  a  caule  qu  elle  a  ete  bâtie  iur 
,K0-  les  ruines  d'un  Temple  de  Junon  au 
Portique  d'Oclavie.  On  l'appelle 
aufTi  l'Eglife  de  Sainte  Galle,  parce 
que  c'étoit  la  maifon  paternelle  de 
cette  Sainte  Dame,  qui  étoit  fem- 
me d'un  Perfonnage  Confulaire  au 

cin- 
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cinquième  Siècle  :  Elle  étoit  fort 
charitable,  &  elle  nourrifîbit  tous 
les  jours  douze  pauvres  à  fli  table  >  8c 
même  elle  donna  fa  maifon  au  Pape 
Innocent  I  en  ff$.  pour  la  conià- 
crer  en  Eglife,  depuis  qu'une  Ima- 
ge de  la  Vierge  y  apparut  miraculeu- 
fement,  laquelle  portée  en  Procef- 
lîon  a  délivré  plufieurs  fois  Rome  de 
la  pefte  :  Elle  y  fonda  auffi  un  Hô- 
pital pour  les  Malades ,  qui  a  été 
transféré  èc  réiini  à  la  Confolation. 
Cette  Eglife  a  été  reparée  plufîeurs 
fois,  8c  particulièrement  par  le  Car- 
dinal Frère  Hugues  Verdola  François, 
Grand  Maître  de  Malte ,  en  1  f  00, 6c 
par  le  Cardinal  Ce  fi.  C'étoit  autre- 
fois une  Collégiale  -,  mais  en  1601. 
Clément  VIII.  la  donna  aux  Pérès 
Clercs  Réguliers  de  la  Congrégation 
de  Luques  ,  qui  fe  font  retires  de- 
puis à  Sainte  Marie  in  Campitelli , 
ayant  emporté  avec  eux  l'Image  mi- 
raculeufe  de  la  Sainte  Vierge. 

Mais  cette  Eglife  n'eft  pas  reftéc 
pour  cela  déferte  >  car  la  Providen- 
ce Divine  fufeita  en  i6fo  Dom 
Marc  Antoine  Odefcalchi ,  Gentil- 
homme de  Corne  en  Lombardie  ,  & 

Pré- 
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Prêtre  Séculier  habitant  à  Rome 
dans  une  Maifon  proche  cette  Egli- 
fe.  Ce  perfonage  également  riche 
ôc  charitable  ,  confidérant  que  la 
Ville  de  Rome  ,  quoi  que  pourvue' 
d'Hôpitaux  pour  les  Pèlerins  de  di- 
verfes  Nations  ,  n'etoit  pas  capable 
de  les  loger  tous ,  ôc  que  la  plu- 
part des  pauvres  Etrangers  5c  de  la 
Campagne  étoient  réduits  à  dor- 
mir a  la  porte  des  Eglifes  ôc  fous  les 
portiques  des  Palais ,  expofés  aux 
injures  de  Pair  ôc  aux  inimités  des 
médians  -,  il  lui  vint  la  penfée,  ou 
plutôt  Finfpiration  ,  de  changer  fa 
maifon  en  Hôpital ,  où  il  recevoit 
indifféremment  toutes  fortes  de  gens, 
à  l'exception  des  Moines  Ôc  des 
Femmes  j  même  le  foir  il  alloit  fou- 
vent  rodant  par  la  ville  ,  ôc  a^uand 
il  trouvoit  un  Pauvre  couche  à  la 
porte  d'une  Eglife  ,  il  le  faifoit  en- 
trer dans  fon  carofTe,ôcle  conduifoit 
chez  lui ,  où  il  lui  donnoit  à  fouper  ÔC 
le  couvert ,  ôc  il  continua  ce  pieux 
exercice  ôc  autres,  comme  de  faire 
raccommoder  les  haillons  des  Pau- 
vres ,  de  peigner,  laver,  ôc  panier 
les  têtes  teigneufes  des  enfans,  pro- 

cu- 
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curer  du  travail  aux  valides ,    &c. 
jufqu'à  fa  mort,  qui  arriva  en  1 670  ; 
ayant  laifle  tout  fon  bien  à  cet  Hô- 
pital, qui  fubfifte  à  préfent  mieux 
que  jamais  par  le  foin  paternel  qu'en 
a  pris  le  Pape  Innocent  XI,  &  après 
fa  mort  fon  Neveu  Don  Lhio  Odef- 
calchi  Duc  de  Bracciano  &  de  Sir- 
mich ,  qui  a  fait  rebâtir  l'Eglife ,  &  qui 
n'a  pas  moins  de  charité  que  le  dé- 
funt Seigneur  Marc  Antoine  Ode- 
feakhi  Fondateur ,   lequel  étoit  fon 
Coufin  germain  ;    &  Don  Thomas 
Odefcalchi  fon  Parent,  &  Aumônier 
Secret ,  qui  eft  auiïi  grand  Maître 
de  fa  Garderobe  ,   lequel  dès  le  vi- 
vant du  Défunt  a  témoigné  l'affe- 
ction   &   la   tendreflë    qu'il   avoit 
pour  les  Pauvres. 

C'eft  une  chofe  prodigieufe  de 
voir  un  grand  nombre  d'apparte- 
mens  tous  remplis  de  lits  jufqu'au 
nombre  de  trois  à  quatre  mille, 
qu'on  redouble  fouvent  l'hiver:  Il 
eft  vrai  qu'ils  font  fort  petits ,  ôc 
que  chacun  a  le  fïen  ,  qui  confîfte 
en  une  paillafie  piquée,  un  drap ,  & 
une  couverture  pefante  comme  une 
efpéce  de  loudier.    Il  y  a  un  grand 

nom- 
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nombre  de  Serviteurs  à  gages , 
qui  ont  le  foin  de  faire  les  lits 
tous  les  matins ,  &  balier  6c  tenir 
les  Chambres  propres,  pour  empê- 
cher la  vermine  de  fe  multiplier.  Il 
y  a  des  Tailleurs  qui  recoufent  êc 
rapiècent  les  habits  des  pauvres,  8c 
même  on  donne  quelquefois  desche- 
mifes,  juftaucorps,  bas,  &  fouliers 
à  ceux  qui  n'en  ont  point.  Tous 
les  Convalcfcens ,  après  être  fortis 
de  la  Trinité ,  font  ici  traites  trois 
jours  durant.  Depuis  la  ToufTaint 
jufqu'à  Pâque  on  donne  tous  lesfoirs 
du  potage  à  tous  les  pauvres,  à  me- 
fure  qu'ils  fe  retirent ,  ce  qui  doit 
être  à  nuit  fermante  :  on  leur  di- 
ftribuë  fouvent  du  pain  &  de  l'ar- 

fent ,  principalement  les  bonnes 
êtes ,  afin  qu'ayant  dequoi  paffer 
la  journée  ,  ils  la  puiifent  employer 
à  fervir  Dieu  &  à  recevoir  lesSacrc- 
mens ,  à  quoi  on  les  exhorte  tous 
les  jours  avec  beaucoup  de  ferveur  : 
ils  font  la  prière  publique  tous  les 
foirs ,  &  on  leur  fait  fouvent  des 
exhortations  &  des  petits  Sermons. 
On  rebâtit  préfentement  l'Eglife 
jufqu'aux  fondemens,  de  l'Archite- 

&u- 
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dure  de  Matthias  de  Roffi.%  Elle  au- 
ra trois  Nefs  diilinguécs  par  deux 
rangs  de  belles  colonnes,  qui  étoient 
au  Temple  de  Junon  6c  au  Portique 
d'Oclavie.  On  efpére  qu'on  bâtira 
enfuitc  l'Hôpital ,  qui  eit  trés-in- 
commode,  n'étant  compofé  que  de 
pluiîcurs  vieilles  Maifons  qu'on  a  a- 
chetées  à  mefure  qu'on  en  a  eu  be- 
foin  ,  lefquelles  n'ont  aucune  fymé- 
trie. 

Tout  proche ,  il  y  a  l'Eglife  de 
S.  Nicolas  in  Carcere  ,  dont  l'origi-  s.Nice- 
ne  a  été  expliquée  dans  nôtre  Rome  ^Sln 
.Ancienne.  C  eit  une  ancienne  Diaco- 
.nie  Cardinale,  anciennement  Tem- 
iple  de  la  Piété ,  en  mémoire  de  cet- 
te femme  généreufe  qui  alaitta  long 
tems  ion  père  ou  fa  mère ,  condam- 
née à  mourir  de  faim  dans  cette  pri- 
fon,  félon  Pline  Ôc  Valere  Maxime. 
Cette  Eglife  eft  Collégiale  &  Pa- 
roifllale.     Nicolas  III.  Urfin  en  re- 
tint le  nom  étant  Pape,  parce  qu'il 
avoit  été  Titulaire  de  cette  Eglife , 
ainfi  que  le  fut  long  temps  depuis 
Alexandre  VI \   &  de  nos  jours  le 
Cardinal    de    la   Grange    fîArquien 
Père  de  la  Reine  Douairière  Marie 
ïom.ir.     (Rr)     Ca- 
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Cajimire  de  Pologne ,  veuve  du 
Grand  Roi  Jean  Sobiefki.  Le  Car- 
dinal Piètre  Aldobrandin  l'a  fait  re- 
Itaurer  en  ifpp,  avec  un  beau 
portail  à  colonnes  d'ordre  Ioni- 
que ,  par  Jaques  de  la  Porte.  El- 
le a  trois  Nefs  distinguées  par 
.deux  rangs,  de  colonnes.  Les 
corps  des  Saints  Martyrs ,  Marc , 
Marcellin  ,  Fauftine  ,  &  Bcatrix  , 
repofent  fous  le  Maître  Autel  dans 
un  Scpulchre  de  porphire  >  & 
le  Pcre  Etemel ,  &  autres  figures 
à  frefque ,  font  d'Horace  Geniile- 
fchi. 

Sur  la  Chapelle  du  S.  Sacrement, 
à  main  droite  du  Maître  Autel  eiî 
repréienté  l'Hiltoire  de  S.  Nicolas 
quand  il  jetta  trois  bourfes  par  une 
fenêtre  pour  marier  trois   pauvres 
filles ,  &  autres  figures  à  frefque  de 
Marc  Tulle  Romain  j  &c  en  dedans, 
la  Cène  de  Notre  Seigneur  6c  des 
Apôtres ,  avec  pluiieurs  autres  Hi- 
ftoires ,  Anges,    cv  Prophètes ,  du 
Cav.  Baglioni. 
place         On  voit  enfuite  la  Place  Monta- 
Moata-  nara^  qui  cil  fort  petite:  Elle  faifoit 
partie  de  l'ancien  Marché  aux  her- 
bes. 


(Rn) 


RIPA.        (S  pi) 
bes.     Entre  cette  Place  6c  le  Palais 
du  Duc  Caffarello  au  Capitule,  il  y  a 
la  petite  Eglife  Paroifliale  de  Sainte  *£;£ 
Marie  in  Vincii ,  où  il  n'y  a  rien  à  in  via-. 
voir.  ciU 

Entre  la  même  Place,  Saint  An- 
ge de  la  Poiflbnnerie ,  &  le  fibre,  il  y 
a  le  Palais  Savelli ,  bâti  fur  le  Théa-  gj* 
tre  de  Marcellus ,  dont  on  voit  en- 
core par  derrière  deux  ordres  de 
!   pierres  très-fblides ,  à  colonnes  Do- 
.   r  ique  s  &C  Ioniques,  avec  plufieurs  Sta- 
•   tues   &  Peintures  excellentes  ;    & 
I   proche  le  Pont  de  Quattro  Capi,  il 
!  y  a  la  petite  Eglife  Paroifîiale  de  S.  g0^H 
Grégoire.  ront 

A  l'autre  bout  du  même  Pont ,  c"pt 
il  y  a  l'Eglife  de  S.Jean  Colabita  à  s.jcaa 
(1  main  droite  dans  Pille,  bâtie  fur  lata° 
I  Maifon  paternelle  de  ce  Saint ,  qui  y 
I  demeura  plufieurs  années  inconnu 
I  comme  un  autre  S.  Alexis:  ils  vi- 
I  voient  dans  le  même  Siècle  j   mais 
j|  S.Alexis  elt  plus  ancien  de  quelques 
I  années.     C'étoit  autrefois  un  Mo- 
|j  naitére  de  Bénédiclines  ,  .qui  s'allé- 
i\  rent  établir  à  Saint  Anne  des  Funari. 
\  A  préfent  elle  appartient  aux  Reli- 
-    gieux  Hôpitaliers  de  la  Charité  du 
(Rr  3)         Saint 
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Saint  Jean  de  Dieu  natif  de  Monte 
Afayor  en  Portugal ,  qui  avoit  été 
Soldat  àOra?t)  puis  Libraire  à  Gre- 
nade Tefpacc  de  dix  ans  ;  mais  étant 
touché  de  l'efprit  de  Dieu ,  il  fe  mit 
à  fervir  les  pauvres  malades,  &  don- 
na commencement  à  Ton  Ordre,  qui 
a  été  approuvé  par  les  Souverains 
Pontifes.  On  appelle  ces  Religieux 
en  Italien,  Ibuoni  Fratelli ,  ou  Fat 'e* 
ben  FratelU.  Ils  ont  ici  un  bel  Hô- 
pital, où  il  furent  inftallés  en  i  f8z. 
fous  Grégoire  XIII.  Ils  y  ont  foixan- 
te  lits  bien  entretenus ,  Se  une  belle 
Apoticairerie. 

Le  Cavalier  âfjirpino  a  peint  la 
première  Chapelle  à  droite,  où  il  y 
a  diverfes  Hiitoires  de  la  Vierge  \ 
mais  les  peintures  du  demi  rond  au 
deflus ,  font  du  Cavalier  Matthieu 
Calabrais. 

Le  Tableau  de  Notre  Dame,  & 
plus  bas  deux  autres  Saints,  à  l'Au- 
tel de  l'autre  côté ,  eft  de  Jean  Bâ- 
tijie  Cortonéfe.  Celui  de  la  conver- 
fîon  de  Saint  Paul ,  à  l'Autel  fui- 
vant,  eft:  d' Antoine  G herardi;  &c\es 
peintures  du  Maître  Autel  £c  des 
côtés  font  &  André  Genereili  dit  le 

Sa- 
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Sabinois.  Le  Corps  de  Saint  Hypo- 
iyte  Martyr,  Ëvêque  de  Porto ,  re- 
pofe  fous  le  Maître  Autel  ;  &  cette 
Eglife  apartenoit  autrefois  à  l'Evé- 
que  de  Porto ,  aulfi  bien  que  celle 
de  Saint  Adelbcrt  qui  eft  vis-à-vis,  à 
préfent  Saint B&rtbélimi,  où  l'Eve- 
que  de  Porto  avoit  aufli  un  Palais, 
6i  faifoit  les  Fonctions  Epifcopales 
dans  le  Quartier  de  Traftevére,  qui 
dépendoit  de  lui. 

La  voûte  de  l'Hôpital  a  été  pein- 
te à  frefque  par  Jean  Paul  Alleman. 
On  conferve  dans  l'appartement  des 
Religieux  un  Tableau  de  la  Nativi- 
té ,  qu'on  croit  être  de  Raphaël 
à'Urbiri)  &  qui  a  été  gravé  en  taille 
douce. 

Vis-à-vis  eft  la  magnifique  Eglife 
de  Saint  Barthélémi  en  VI (le ,  fondée  s; Ba** 

t  lie  le- 

fur  un  Temple  à'Efculapc  par  l'Em-  nù. 
pereur  Otton  en  98  5 ,  où  il  fit  tranf- 
porter  le  corps  de  ce  Saint  Apôtre 
de  Béncvent ,  d'où  on  Tavoit  appor- 
té de  l'Iile  de  Lipari.  Gélafe  IL  la 
fit  rebâtir  en  11183  6c  Alexandre  III. 
la  confacra  de  nouveau  en  1 170.  Le 
Cardinal  de  Sainte  Séverine  fit  refai- 
re la  Tribune,  &  le  Tabernacle  du 
(Rr  4)  Mai- 
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Maître  x^utel  avec  Quatre  colonnes 
de  porphire,  de  ^Architecture  de 
Martin  Lunghi;  tk  il  fit  peindre  la 
Tribune  par  le  Cavalier  \\\4rpino. 
•Le  Cardinal  T'ont  i  embellît  quelques 
Chapelles,  6c  fit  faire  le  portail  par 
le  même  Luugbi.  Le  portique  6c  le 
plafond  furent  faits  en  1624.  aux  dé- 
pens du  Cardinal  Trefcio^  du  Capi- 
taine Zannelli  ,  6c  autres  bienfai- 
teurs j  6c  le  Cardinal  François  Bar- 
ber'm  a  faitabâtir  l'appartement  des 
Religieux,  6c  embellir  l'Eglife. 

Il  y  a  un  Puits  devant  le  Maître 
Autel,  où  l'on  trouva  les  corps  de 
S.  Paulin  Evêque  de  Noie ,  de  S. 
Gilbert  ConfefTeur ,  d'Exupére  6c 
Marcellin  Diacres.  C'étoit  autre- 
fois un  Archiprêtré  3c  Collégiale. 
Léon  X.  y  affecta  un  titre  de  Cardi- 
nal, 6c  la  donna  aux  Religieux  de 
S.  François  dits  Obfervantins ,  parce 
qu'ils  fuivent  l'Obfcrvance  ou  la  re- 
forme de  S.  Bernardin  de  Sienne. 

A  la  féconde  Chapelle  à  main 
droite  en  entrant  dans  l'Eglife,  il  y 
a  un  Tableau  de  S.  Charles  qui  com- 
munie les  peitiférés,  d1 Antoine  Ca- 
rache ,  qui  a  peint  le  relie  de  la  mê- 
me Chapelle.  Ccl- 
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Celle  qui  fuit,  dédiée  à  Saint Bo- 
waventure^  a  été  peinte  par  Jérôme 
Nanni  Romain  -,  6c  la  troifiême  , 
qui  eft  celle  du  Saint  Sacrement,  a 
été  peinte  par  Jean  Bâtifte  Morani 
du  Borgo  ,  qui  y  a  repréfenté  plu- 
fieurs  Hiftoires  de  la  Sainte  Vierge. 

Les  trois  Chapelles  de  l'autre  cô- 
té ont  été  peintes  par  le  même  An- 
toine Carache  digne  neveu  6c  élève 
du  grand.  Annibal.  La  première  eft 
dédiée  à  la  Paillon  de  Nôtre  Seigneur-, 
la  féconde ,  à  la  Vierge  -,  6c  la  der- 
nière, à  S.  Antoine  de  Padou'è. 


XIII.    QUARTIER. 
Dit    TRASrEVÉRE, 

ou  au  delà  du  Tibre. 

Apres  avoir  pafle  les  Ponts , 
en  tournant  à  gauche,  6c  fui- 
vant  le  cours  du  Tibre ,  la  première 
Eglife  qu'on  trouve  ,  eft  celle  de 
S.  Sauveur  proche  le  Pont  rompu  :  s-Sjw~ 

,    n  t>         'rr  veur  a* 

c  elt  une  Paroille.  i>ont 

Un  peu  plus  loin  il  y  a  l'Eglife  ïomB»- 
(Rr  f)  de 
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dr^îli"    ^e  ^*  -André  dit  in  Trafteiére  pro 


Trafte-  che  Sainte  Cécile.     C'étoit  unç  an- 
Ttre.      cicnnc  ParoiiTe  qu'on  a  tranfportéc 
ailleurs.    Elle  appartient  à  uneCon- 
frairie  du  S.  Sacrement. 

Tout  proche  il  y  a  l'Eglife  de 
*o!nofe  ^nte  B°nofc-)  mart  vrilee  dans  le  Port 
'  de  Rome  ,   avec  ion  frère  Eutrope 
&  la  fœur  Zozime.     C'eft  une  Pa- 
roiffe,  à  préfent  unie  à  Saint  Sau- 
veur de  la  Cour. 
'Sainte        Sainte  Marie  de  la  Tour  n'en  eft 
îuaC    Pas  éloignée.     On  l'appelle  ainfi  , 
Tour,    parce  que  l'an  848  Léon  Ifr.  fit  bâ- 
tir auprès  une  tour  qui  dominoit  fur 
le  Tibre,  pour  empêcher  les  inciïr- 
fions  des  Sarafins.     Elle  ell  dédiée 
à  FAfïbmption  de  la  Vierge,  &.  dé- 
pend de  Sainte  Agathe. 
sainte        Sainte  Marie  in  Capella  cil  tout 
inc*.    contre.     Elle  appartient  à  la  Con- 
peiia.     frairie  des  Tonneliers  ;  &  il  faut  re- 
marquer que  Capella  eft  dit  au  Jieu 
de  in  Copella ,    efpece  de  baril  où 
l'on  met  le  vin  à  Rome .    C'étoit  au- 
trefois la  maifon  de  Sainte  Françoife 
Romaine  durant  fon  mariage  -,    & 
puis  étant  veuve ,  elle  la  convertît  en 
Hôpital. 

Sain* 
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Sainte  Cécile  eft  bâtie  fur  la  mai-  £?!££ 
fon  paternelle  de  la  Sainte,  où  elle 
fut  martvrifée  dans  fes  bains  l'an 
232.  S .  Urbain  Pape  la  confiera  peu 
après  fa  mort.  Oeil  un  des  plus  an- 
ciens titres  de  Rome.  Pafcal  1.  la 
refit  jufqu'aux  fondemens  en8iS,8c 
il  y  apporta  du  Cimetière  de  Calix- 
te  les  corps  de  Sainte  Cécile  ,  6c  de 
S.  Valérien  6c  Tiburce  frères  ;  le  pre- 
mier, Epoux  de  la  Sainte.  Les  Re- 
ligieux Humiliés  étoient  autrefois  en- 
poflèlîîon  de  cette  Eglife  ;  mais  a- 
près  la  fupprerTion  de  leur  Ordre  5 
Clément  Vil ',  à  l'inftance  de  Mail* 
ra  Magalotti ,  la  donna  aux  Reli- 
gieufes  de  la  Congrégation  des  Ca- 
maldoli ,  qui  v  ont  un  beau  Mona- 
itère,  lequel  fut  reparé,  aufîi  bien 
que  l'Eglife  ,  par  le  Cardinal  Sfon- 
drato  en  1  f99^  qui  fit  taire  le  tom- 
beau de  la  Sainte.  L'Eglife  à  trois 
Nefs ,  6c  deux  rangs  de  colonnes. 
Le  pavé  de  l'Eglife  eit  de  marque- 
terie en  mofaïque.  Il  y  a  plufieurs 
anciennes  peintures  à  ' 'Tique  du 
vieux  6cdu  nouveau Teftam eut,  de 
Pierre  Cai-allini.  Les  Anges,  dans 
la  voûte  fur  la  grande  porte ,  font 
(Rr  6)  de 
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de  Martio  Collant onio  j  6c  les  Parta- 
ges qu'on  voit  fort  bien  touchés  , 
lbnt  de  Fabrice  Parmefan. 

Dans  la  muraille  de  la  Nef  à  main 
gauche ,  il  y  a  plufieurs  peintures  à 
irefque  de  Tarquin,  de  Vitcrbc ,  & 
de  'Jean  Zanna  dit  le  Pizzica,  qui  a 
pçint  aufli  les  Saints  Hermites  dans 
la  façade  où  les  Religieufes  ont  leur 
grille,  6c  la  Sainte  Cécile.  S.Urbain 
Pape,  6c  S. Benoît^  avec  diverfes  au- 
tres figures  dans  la  voûte  ,  font  de 
Vincent  Conti ,  qui  conjointement 
avec  les  fus-nommés  à  peint  à  fret- 
que  prefque  toute  PEglife. 

Proche  la  porte  de  la  Sacriftie , 
il  y  a  un  Tableau  rond  de  Nôtre 
Dame ,  peint  par  Guiclo  Rcni,  qui 
a  peint  la  Décolation  de  Sainte  Cé- 
cile 6c  autres  peintures ,  dans  fes 
Bains  qui  font  proche,  lcfquels  on  a 
convertis  en  Chapelle  -,  6c  les  Païfa- 
ges  de  la  voûte  font  de  Paul  Bril. 

Le  S.  André  couronné  par  un 
Ange  ell  du  Cav.  Baglioni  ;  6c  un 
peu  plus  avant  il  y  a  un  Tableau  de 
la  flagellation  de  Notre  Seigneur ,  du 
Vanni.  D'ici  l'on  defeend  à  l'Autel 
fouterrain  fous  le  Tombeau  de  la 

Sain- 


Dit  TRJSTEFERE.  ($09) 
Sainte  ,  où  il  y  a  un  Autel  qui  ren- 
ferme Ton  corps ,  &  un  Tableau  de 
la  même  mourante,  avec  une  fem- 
me qui  recueille  fon  Sang ,  fait  par 
le  même  Vanni-,  6c  aux  côtés  il  y  a 
trois  Tableaux  du  Ba<rtioni. 

Sous  le  même  Autel ,  tourné 
vers  la  Tribune ,  couvert  d'un 
dais  de  pierres  fines ,  foutenu  de 
4  colonnes  de  marbre  ;  outre  le 
corps  de  Sainte  Cécile ,  il  y  a 
aufli  ceux  de  Saint  Valérien  fon 
Epoux  ,  de  Saint  Tiburce  fon  beau 
frère,  de  Saint  Urbain  6c  Saint  Lu- 
ci  us  Papes  ,  de  Saint  Maxime  ,  & 
de  plus  de  900  autres  Martyrs,  qui 
furent  ici  transférés  du  Cimetiè- 
re de  Prétextât ,  par  le  Pape  Pa- 
fcall: 

Le  Tombeau  de  Sainte  Cécile  eff. 
le  plus  beau  de  Rome ,  après  celui 
de  S.  Pierre.  Il  eff.  tout  révétu  d'al- 
bâtres, iafpes,  agates,  6c  autres  pierres 
Orientales  de  grand  prix,  avec  des 
figures  en  Bas-reliefs  de  métal  do- 
re :  &  au  milieu ,  la  Statue  de  la 
Sainte, de  marbre  blanc,  taillée  par 
Etienne  Maderne-,  elle  eft  couchée, 
&  dans  la  même  pofture  qu'elle  fut 
(Rr  7)         trou» 
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trouvée  dans  fesliains  au  toms  d7  r~ 
bain  F III ,  qui  la  fit  tranipon  cr  ici. 
Le  tout  clïcnfetmé  d'une  baluftradc 
de  fer  chargée  de  grand  nombre  de 
lampes  d'argent ,  outre  quantité 
d'autres  lampes  d'argent  fufpen- 
duës ,  qui  brûlent  continuellement 
au  nombre  de  deux. 

Les  peintures  de  la  Tribune  font 
de  Nicolas  Pomaraado.  Celles  des 
cotés  ,  qui  représentent  le  ]\  larme 
de  Sainte  Cécile ,  font  du  Zutma\  6c 
dans  une  Niche  au  milieu  ,  il  v  a 
une  Image  de  Notre  Dame ,  peinte 
par  Annibal  Carache. 

Les  Images  de  S.  Pierre  &:  S. 
Paul ,  à  l'Autel  du  côté  de  l'Evan- 
gile du  Chœur,  font  du  *  .';..*  ;'. 
Le  Martyre  de  Sainte  Agate  à  l"Au- 
tel  fuivant ,  eft  de  bonne  main.  Le 
Tableau  de  Saint  Benoit  for  ion  Au- 
tel, eit  duGazzi  qui  a  peint  le  Saint 
Etienne  du  dernier  Autel  de  ce  co- 
té. 

Proche  la  grande  porte  i!  y  a  une 
Chapelle  fermée  ,  dans  laquelle  eft 
le  Tréfor  de  l'Eglife,  qu'on  montre 
les  bonnes  Fêtes,  ou  quand  quelque 
Etranger  le  fouhaite.    11  comprend 

deux 
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deux  épines  de  la  couronne  de  N. 
Seigneur ,  &  un  grand  nombre  de 
Reliques  des  Saints  Martyrs  en- 
châflees  dans  l'or ,  l'argent ,  & 
le  cri  liai.  Il  y  a  de  plus,  grand 
nombre  d'ornemens  facerdotaux  , 
&:  de  parcmens  d'Autel  d'étof- 
fes trés-riches ,  relevés  en  bro- 
derie d'or  ,  Se  quelques-uns  mê- 
mes d'argent,  maffir  à  feuilla- 
ges. 

Proche  Sainte  Cécile ,  il  y  a  le 
long  du  Tibre  une  Vigne  fort  déii- 
cieufe  ,  qui  appartenoit  à  Monlieur 
le  Cardinal  Maidalchini.  Elle  cil  vîir* 
en  une  très-belle  iituation ,  Cv  on  y  chim. 
jouît  de  la  vue  de  la  Rivière,  de  la 
Ville,  &  de  la  Campagne.  Il  y  a  de 
beaux  parterres,  où  l'on  cultive  les 
plus  belles  fleurs  >  ôc  de  belles  allées 
a  efpalliers  en  berceau,  &  d'autres 
bornées  d'un  grand  nombre  de  vafes 
remplis  d'Orangers  6c  de  Grena- 
diers. 

Il  faut  voir  le  Port  de  Rome  qui 
eft  tout  proche,  qu'on  appelle  Ai- Ripa, 
pa  ,  où  les  Barques,  Brigantins, 
Tartanes ,  Felouques ,  ôc  autres  bâ- 
timens  qui  ont  remonté  le  îibre  de- 
puis 
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puis  la  Mer ,  viennent  décharger 
leurs  Marchandées  à  la  Douanne , 
que  le  Pape  Innocent  XII  a  fait  bâ- 
tir à  côté  de  la  Porte  Porté fe ,  en 
un  lieu  fort  commode  6c  élevé, 
pour  ne  pas  craindre  les  inondations. 
Les  Miniftres  de  la  Douànne  y  ont 
leurs  logemens  ,  dont  ils  pavent  le 
loyer  aux  pauvres  Invalides  de  Saint 
Jean  de  Latran  ,  auxquels  le  Pape 
en  a  donné  rufufruit  à  perpétui- 
té. 

A  main  droite,  le  long  de  l'eau  il 
y  a  une  fuite  ou  enfilade  de  grands 
Edifices ,  qu'on  prolonge  tous  les 
jours,  8c  qui  ira  jufqu'à  Sainte  Ceci' 
le.  Il  y  a  en  premier  lieu  l'Hôpital 
ac  s!  de  Saint  Michel  pour  les  pauvres  pe- 
Hichel.  tits  enfans  maies  orfelins  dits  Lette- 
rati ,  fondés  au  Cours  fous  le  Pon- 
tificat de  Grégoire  XIII.  par  le  Vé- 
nérable ferviteur  de  Dieu  Léonard 
Gorofe  Napolitain ,  ancien  DomelH- 
que  de  divers  Papes.  Les  Pérès  des 
Ecoles  pieufes,  au  nombre  de  dou- 
ze ,  en  ont  la  direction.  Ces  en- 
fans  ont  plufieurs  Maîtres,  qui  leur 
font  apprendre  différens  métiers , 
chacun  félon  fon  inclination  &  leur 
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génie  j  6c  ils  font  distribués  en  difé- 
rentes  manufactures  ,  jufqu'à  faire 
de  la  tapiflerie  de  haute  lice  comme 
à  Paris  aux  Gobeïins  ,  fous  la  dire- 
ction de  Mr.  Simonct  François ,  Re- 
ligieux de  l'ordre  du  Saint  EJprit , 
que  le  Pape  Clément  XL  y  a  attiré 
à  cet  effet  :  6c  Sa  Sainteté  y  veut 
ériger  auffi  une  Imprimerie.  11  y  a 
de  plus  une  prifon  ou  maifon  de  cor- 
rection ,  où. l'on  enferme  &  châtie 
les  garnemens  6c  enfans  defobéïflans 
à  leurs  pères  6c  mères.  On  prétend 
réunir  ici  les  Hôpitaux  des  Vieil- 
lards de  l'un  6c  l'autre  fexe  qui  font 
à  Saint  Sixte  6c  au  Palais  du  Latran, 
comme  auflî  les  Infenfés  6c  autres 
Infirmes ,  quand  le  grand  Bâtiment 
fera  achevée. 

La  Porte  Porté fe ,  rebâtie  par  In- 
nocent X,  eft  un  peu  plus  loin  ',  hors 
laquelle  eil  l'Eelife  de  Sainte  Marie  **** 

j       n  1   a    •  ,  Maria 

du  Repos ,    rebâtie   en   1600.    pardeiiu- 
JSIaJJimo  Majjimi^  qui  y  a  fondé  unepof0, 
Chapellenie  pour  dire  la  Meffe  les 
Fêtes  6c  Dimandhes ,  aux  gens  de 
la  Campagne. 

Un  peu  plus  loin  eft  l'Eglife  de 
Sainte  Praxéde  dite  au  Puis  de  Saint  sainte 

Pan- 


(P04)RomeModern.XIIT. Quart. 

aurais  Pantaléon^  où  étoit  autrefois  un  an- 

ranu-nt  cien  Cimetière  des  Chrétiens  ,  apr 

léoa.     paremmcnt   dans  une  Métairie  de 

Sainte  Praxéde.     Le  menu  peuple 

l'appelle  Santa  Paffera.      Elle  eft 

unie  au  Chapitre  de  Sainte  Marie  in 

Via  Jata. 

Rentrant  à  Rome  ,  on  trouve  à 
main  gauche  l'Eglife  &  Monaftére 
de  S.  François  ,  qui  eft  la  première 
maiibn  de  l'Ordre  à  Rome  ,  qui  fut 
donnée  en  1 7.1.9.  par  les  Pérès  Bé- 
nédictins à  S.  François  même ,  du 
confentement  du  Pape  Grégoire  IX:  ' 
s.  Fran-  &  trois  ans  après,  S.  François  étant 
Ripe?  mort  1  le  Comte  de  Y  Anguillara  fit 
rebâtir  l'Eglife  à  l'honneur  du  Sé- 
raphique  Patriarche  de  l'Ordre,  la- 
quelle a  été  plufîeurs  fois  reparée 
par  divers  bienfaiteurs ,  6c  derniè- 
rement par  le  Cardinal  Lazare  Pak 
hvicino ,  qui  y  cil  enterré,  auffi-bien 
que  le  Card.  Mi  fiel  Angclo  Ricci. 

Des  trois  Chapelles  de  la  Nef  à 
main  droite  ,  la  dernière  a  été  de- 
puis peu  achevée  de  rArchirecfurc 
du  Cavalier  Foniana  :  Les  peintures 
font  de  Charles  Maraita  ,  &C  de  Cy- 
ro  Ferri.    La  troifiême  Chapelle  cil 

au  (H 
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-*ufïï  achevée  de  l'Architecture  de 
Gio-Corbelli ,  qui  a  fait  aufîî  les  Stucs. 
Le  Tableau  de  l'Autel  eft  à" Etienne 
Legnani  Milanois,  qui  y  a  représenté 
J efus  Maria  Jofepb. 

Le  grand  Autel  n'a  qu'un  Taber- 
nacle >  &  derrière,  il  y  a  le  Chœur 
des  Religieux,  où  l'on  conferve  un 
Tableau  de  S.  François  du  Cavalier 
ft  Arpino,  qui  fut  donné  par  le  Car- 
dinal Sfondrati.  Les  Saints  Jean 
Bâtijie  &  Laurent  i  peints  fur  les  pi- 
laftres,  font  de  Paul  Guidstti.  Les 
autres  peintures  du  Chœur  font  de 
Jean  Bâtifte  de  Novarra. 

La  Chapelle  à  gauche  dans  la 
croifée ,  eft  prefque  toute  de  mar- 
bre, du  deiïcin  de  Jaq ues  Mola  ;  & 
les  peintures  font  du  Cavalier  Gafpar 
Ceîio.  Cette  Chapelle  eft  dédiée  à 
la  B.  Louife  Al'her toni,  qui  eft  enter- 
rée-fous l'Autel,  au  demis  duquel  il 
y  a  un  enfoncerr  ent,  où  l'on  voit  la 
Statue  de  la  Sainte,  de  marbre  blanc, 
couchée,  &  comme  en  extafe,  fur 
un  matelas  de  même*  le  tout  déli- 
catement taillé  par  le  Cavalier  Ber- 
nia.  A  main  droite  il  y  a  un  Cru- 
cifix de  relief,  qu'on  voit  au  travers 

d'une 
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d'une  vitre,  &  en  face  un  Tableau 
de  la  Vierge  6c  de  Sainte  Anne ,  de 
Baciccio  Gattli. 

La  première  Chapelle  à  droite  en 
rentrant  dans  la  Nef,  a  un  Tableau 
de  Noire,  Seigneur  mort ,  avec  les 
trois  Maries  6c  autres  figures  >  qu'on 
eftime  à  bon  droit  un  des  meilleurs 
de  Rome  ,  puifque  c'eft  un  chef 
d'eeuvre  du  grand  Annibal  Carache. 
Il  y  dans  la  même  Chapelle  le  Tom- 
beau de  marbre  de  Laure  Mattei , 
avec  fil  Statue  de  Nicolas  Menghini. 
De  l'autre  côté  il  y  a  un  Bas-relief 
de  marbre  qui  eft  ancien  6c  digne 
de  remarque. 

La  Chapelle  fuivante  a  un  Ta- 
bleau de  l'Annonciation,  de  Fran- 
çois SaWiati't  6c  les  autres  peintures 
font  de  Jean  Bâtifle  de  No-varra. 

Le  Tableau  de  la  Conception  , 
ail  dernier  Autel ,  eft  de  Martin  de 
Vos.  L'AfTomption  d'un  côté,  eft 
d' Antoine  de  la  Cornia.  La  Nativi- 
té de  l'autre ,  cil  de  Simon  Voet  ;  6c 
la  voûte,  d'un  de  fes  élèves.  Dans 
la  croilce  à  droite,  il  y  a  un  Tom- 
beau de  marbre  ,  6c  quelques  figu- 
res de  François  Fontana  Lombard. 

Le 


Dit  rRASTEFËRZ.  (po7) 
Le  S.François  à  frel que, hors  de  l'E- 
glife  ,  dans  une  Niche  proche  la 
Fontaine,  eit  de  Guido  Rcni.  Sur 
la  SaciïiKe  eil  la  Chambre  de  Saint 
François ,  où  il  y  a  un  Tableau  du 
Dominicain;  &  la  vie  de  S.  François 
peinte  à  frefque  dans  le  Cloître,  cil 
du  P.  Emanuel  de  Corne ,  de  l'Ordre 
reformé  de  S.  François. 

Retournant  à  droite  vers  le  Pont 
de  l'Ifle,  la  première  Eglife  qu'on 
trouve  à  gauche,  elt.  celle  de  Sainte 
Marie  deWHorîo  ,   qui  fut  bâtie  en  *™J[| 
148p.  fur  le  deflein  de  Juîe Romain, deir 
aux   dépens   de   la  Confrairie    desHort<>* 
Chaircuitiers,  Fruitiers,  Jardiniers,  . 
Meuniers,  Mariniers ,  ôc  plufieurs 
autres  Arts ,  qui  fe  font  unis  enfem- 
ble ,  leurs  corps  féparés  étant  trop 
foibles  pour  fupporter  en  particulier 
les  frais  d'une  Confrairie  :  ils  ont  au 
même  endroit  un  Hôpital  pour  leurs 
malades ,  avec  cinquante  lits  entre- 
tenus ,   qu'on  redouble  quelquefois 
félon  le  befoin. 

L'Annonciation  de  la  Vierge\ 
peinte  à  frefque  à  la  première  Cha- 
pelle à  droite,  eil  de  T'addeo  Zucca- 
ri ,  qui  a  peint  le  Tableau  de  Nôtre 

Da* 
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Dame  6c  autres  figures  à  la  féconde 
Chapelle.  A  la  troiiiême,  le  Cavalier 
Baglioni  y  a  peint  une  autre  Image 
de  la  Vierge ,  6c  plus  bas  S.  Jaques 
&  S.  Barthélémy.  Au  quatrième  Au- 
tel ,  dédié  au  Crucifix  ,  il  y  a  plu- 
sieurs figures  peintes  par  Nicolas  de 
Pefaro. 

Le  Maître  Autel  eft  d'une  belle 
Architecture ,  revêtu  de  -marbres 
&  orné  de  colonnes ,  du  deflein  de 
Jaques  de  la  Porte.  Au  milieu  il  y 
a  une  Niche  qui  renferme  une  I- 
mage  miraculeuie  de  la  Vierge.  La 
voûte  a  été  peinte  pat  le  Ca- 
valier Baglioni ,  6c  les  Sybilles  pro- 
che les  Orgues  font  de  Cefar  îo- 
relli. 

A  la  première  Chapelle  de  l'au- 
tre côté  ,  il  y  a  un  S.  François  taillé 
en  bois ,  6c  plufieurs  peintures  de 
Nicolas  de  Pefaro-,  6c  le  Tableau  de 
la  Vierge ,  avec  S .  Ambroife ,  S .  Char- 
les |  6c  S.  Bernardin ,  à  la  Chapelle 
Suivante  ,  font  du  Baglioni ,  qui  a 
fait  les  autres  peintures  qu'on  y  voit, 
avec  la  fuivante  dédiée  à  S.  Séba- 
fien. 

Dans  un  demi  rond  de  la  voûte 

de 


Dit  VRA&tEVERE.  (969) 
de  l'Eglife ,  il  y  a  une  Infcription 
foutenuë  d'Enfans  ,  ornée  de  fê- 
lions ,  &  deux  figures  autour ,  où 
ii  y  a  la  Vifîtation  &  les  Epoufail- 
les  de  la  Vierge,  ouvrage  àcFrideric 
Zuccaro,  qui  etoit  alors  fort  jeune. 
Cette  Eglife  a  été  reftaurée,  &  em- 
bellie de  Stucs  dorés  &  de  belles 
peintures  de  Louis  Garzi ,  &  on  a 
incruiïé  de  marbre  les  pilaftres  vers 
l'année  Sainte  1700. 

Tout  proche  eft  l'Eglife  de  Saint 
Jean  Bàtijîe^  qui  appartient  à  laNa-  s.  Je** 
tion  Génoife,  laquelle  y  a  un  Hôpi-d"Ga* 
tal  pour  les  Pèlerins  Se  malades  fes 
compatriotes, particulièrement  pour 
les  Matelots ,  dont  il  y  a  toujours 
grand  nombre  à  Rome.  Il  fut  fon- 
dé par  Mario  Cicala  noble  Génois, 
qui  y  fut  enterré  en  1481 }  '  &  par 
Jean  Bàtifle  Cicala  Cardinal  fousj«- 
le  III. 

11  y  a  au  Maître  Autel  un  Tableau 
du  Batême  de  Nôtre  Seigneur ,  de 
bon  goût,  mais  on  n'en  conndît  pas 
l'Auteur.  A  l'Autel  à  main  droite 
il  y  a  un  Saint  Jean  Bâtijle  au  Dé- 
fert  >  &  à  l'autre  ,  N.  Seigneur ,  la 
Vierge ,  Sainte  Annc^  6c  Saint  Jean 

Bd- 
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Bàîifte  ,  qui  cft  une  belle  copie  de 
Raphaël  tfUrbin. 

Un  peu  plus  loin ,  en  la  Place  di- 
?cnt&"  te  Pejcrcola  ,  cil  l'Eglife  de  Saint 
saim  Laurent  6c  Saint  Benoît ,  où  ce  der- 
inPefci-  n^er  dcmeuroit  étant  Laïque  :  c'eft 
•ola.     une  Paroi  (le. 

En  entrant  dans  la  grande  Rue 
qui  s'étend  depuis  le  Pont  rompu 
jufqu'à  Sainte  Marie  in  Trajicvére , 
la  première  Eglife  qu'on  rencontre 
à  main  gauche ,  eft  celle  de  Saint 
s.Sau-  Sauveur  dit  de  la  Cour ,  ainfî  dite 
lacour.  Pour  avoir  été  bâtie  fur  un  Tribu- 
nal ou  Curie  ancienne  par  Jule  I: 
aufTia-t-elle  confervé  fa  forme  de  Ba- 
filique, ayant  trois  Nefs  ôc  le  devant 
d'Autel  retourné  à  l'antique  vers  la 
Tribune.  C'cft  une  Paroifle.  Sous 
le  Maître  Autel  repofent  les  corps 
des  Saints  Martyrs  Pigmenius9  Polion , 
Melin  ;  des  Reliques  de  Sainte  Bo- 
fiofe  V.  6c  M;  un  Autel  dédié  à 
Saint  Roch)  ôc  un  clocher  ancien  8c 
fort  beau. 

A  quelques  pas  plus  loin  dans  la 

même  rue,  •  il  y  a  à  main  droite  l'E- 

Jainte    glife  de  Sainte  Agathe,  qui  eit  fort 

Agathe,  petite      &   n'a  rjen  de  confidéra- 

ble, 
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ble,  fi  ce  n'eft  qu'on  tient  qu'elle 
étoit  la  maifon  maternelle  de  Gré- 
goire II)  qui  la  confacra  l'an  73 1 ,  re- 
bâtie de  nouveau  l'an  1710.  LcsPé- 
res  de  la  Doctrine  Chrétienne  Ita- 
liens y  font  établis.  Leur  fondateur 
s'appelloit  Marc  de  Sadis  Cufanus  no- 
ble Milanois.  Grégoire  XIII.  ap- 
prouva Ton  Inftïtut  en  if7f.  Clé- 
ment FUI  en  if  03  mit  cette  Con- 
grégation fous  la  protection  perpé- 
tuelle du  Cardinal  Vicaire.  Ils  font 
la  Doctrine  Chrétienne  dans  S.Pier- 
re &c  dans  leur  Eglife  les  Dimanches 
après  diner,  &  tiennent  les  petites 
écoles  dans  leurs  maifons ,  qui  ne 
font  encore  que  huit  hors  de  Rome. 
Leur  Supérieur  Général  demeure  ici 
à  Sainte  Jgatke ,  qui  eft  une  des 
douze  Bafiliques  que  le  Grand  Con- 
fiant in  fie  bâtir,  félon  l'orrigio. 

Vis-à-vis  eft  la  belle  Eglife  de  S. 
Chrifogone ,  qui  fut  dédiée  dès  lejchrî- 
tems  de  Saint  Syheftre.  C'eft  une  g°ac' 
Diaconie  Cardinale.  Grégoire  III 
la  fit  rebâtir  en  730,  &  y  mit  des 
Moines.  Elle  fut  reftaurée  en  1 175* 
par  le  Gard.  François  Jean  de  Crème 
Titulaire.  Le  Card.  Scipion  Bor- 
îom.IV.    (Sf)    gbé- 
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ghe'fe  l'a  fait  reparer  &  embellir  au 
commencement  du  Siècle  précédent. 
C'cM  une  Pareille,  &  il  y  a  unMo- 
naftére  de  Carmes  reformés  de  la 
Congrégation  de  Mantouè. 

L'Eglife  a  trois  Nefs,  diftinguées 
par  deux  rangs  de  colonnes  prifes 
des  Thermes  de  l'Empereur  Scpti- 
me  Sévère  à  Porta  Settignana.  Le 
Pavé  cil  de  Marqueterie.  Le  pla- 
fond eft  doré ,  &:  l'on  voit  au  milieu 
une  Image  de  Saint  Chrifogone  pein- 
te par  le  Guercin-,  ôt  fur  le  Taberna- 
cle, le  Cavalier  &  Arpino  a  peint  une 
Fierge,  &  Nôtre  Seigneur  qui  dort 
entre  fes  bras. 

Les  peintures  du  premier  Autel  à 
droite,  où  il  y  a  Sainte  Catherine  , 
Sainte  Barbe  ^  &  autres  Saints,  ont 
été  peints  fous  la  direction  du  Cav. 
Paul  Guidotti,  qui  a  peint  aufll  dans 
plu  Meurs  autres  Chapelles. 

Les  trois  Anges  peints  à  l'Autel 
fuivant,  font  de  Jean  de  Saint  Jcan% 
&  le  Crucifix  ,  la  Vierge,  Se  Saint 
Jean,  à  l'Autel  au  delà  de  la  porte 
collatérale,  comme  auffi  laChapel* 
le  contiguë  dédiée  à  Sainte  Frauçoi- 
fe  Romaine ,  font  des  ouvrages  du 
Guidotti.  A 
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A  la  Chapelle  de  la  famille  Poli  » 
qui  eft  de  l'Architecture  du  Bernin, 
il  y  a  un  Tableau  de  l'Ange  Gardien, 
de  Zctf/j  Gimignani.  Les  peintures 
de  la  voûte,  où  il  y  a  la  Sainte  Trini- 
té 6c  des  chceurs  d'Anges,  font  de 
Jacinthe  fon  Pérej  6c  les  Sculptures 
&  Buttes  de  marbre  au  Tombeau  du 
Cardinal  Poli,  6c  d'un  Prélat  de  fa 
famille,  font  des  ouvrages  du  Cav. 
Bernin. 

De  l'autre  côté  de  l'Eglife,  pro- 
•  che  la  Sacriftie  eft  la  Chapelle  du 
Saint  Sacrement ,  où  il  y  a  un  Saint 
François  de  bonne  main  j  à  l'Autel 
fuivant ,  Saint  Dominique ,  Saint 
François,  6c  autres  figures  du  Cava- 
lier Guidotti:  6c  le  Tableau  du  der- 
nier Autel ,  où  il  y  a  Nôtre  Seigneur 
qui  apparoît  à  Sainte  Marie  Made- 
laine  de  Pazzi ,  a  été  peint  par  le 
Coîi  6c  Gérard  de  Lucca. 

Vis-à-vis  la  grande  Porte  il  y  a 
l'Oratoire  des  Confrères  de  Notre 
Dame  du  Mont  Carmel,  qu'on  ap- 
pelle aufîl  du  Saint  Sacrement,  par- 
ce qu'ils  l'accompagnent  quand  on 
le  porte  aux  malades. 

Un  peu  plus  loin  il  y  a  l'Eglife 
(S  fz)  des 
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Saintes  des  Saintes  Rufine  &  Seconde,  avec 
&uSc"e  un  Monaftére  de  Religieufes ,   joi- 
condc.   gant  lequel  il  y  en  a  un  autre  de  Re- 
ligieufes du  tiers  Ordre   de  Saint 
François,  dont  l'Eglife  eft  dédiée  à 
Sainte    Sainte  Marguerite,  qui  a  été  rebâtie 
guérite,  ces  dernières  années  par  ordre  de 
Monf.  le  Cardinal  Gaflaldi,  du  tems 
que  fa  Sœur  étoit  ici  Prieure.     A 
T Autel  à  main  droite,  il  y  a  un  Ta- 
bleau de  Sainte  Urfule  &  autres  Vier- 
ges ,   peint  par  Paul  Severi  j    &  le 
Saint  François  à  l'Autel  de  l'autre 
côté ,  eil  du  Baciccio. 

A  quelques  pas  de  là,  dans  la  Rue 
par  où  l'on  va  au  Pont  de  Sixte,  il 
Sainte  y  a  l'Eglife  de  Sainte  Apolline,  avec 
Apoiu-  un  couvent  de  Religieufes  du  tiers 
Ordre  de  Saint  François.  L'Eglife 
eil  fort  propre.  La  voûte  a  été 
peinte  par  Clément  Maioli. 

Proche  le  Pont  de  Sixte  il  y  a 
s.  Jean  l'Eglife  Paroiffiale  de  Saint  Jean  l'E- 
geUfte    vangelifte  de  la  Malve,  qui  appar- 
ue la     tenoit  ci-devant  aux  Jefuates,  dont 
idi*lrc*  l'ordre  fut  éteint  par  Clément  IX. 
pour  affilier  de  leurs  biens  les  Véni- 
tiens dans  la  guerre  de  Candie.     Le 
Sieur  Urbain  à'Avianç Romain,  qui 

en 
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en  fut  Curé  après  avoir  été  Général 
de  l'Ordre,  l'a  reftaurée  de  l' Archi- 
tecture ^Antoine  Ronchi,  ÔC  ornée 
de  peintures.  Dans  la  voûte  du  mi- 
lieu il  y  a  le  Père  Eternel ,  deffein 
de  Jacinte  Brandi ,  peint  par  Alexan- 
dre Vafelli  fon  élève  -,  &  au  Tableau 
du  Maître  Autel  il  y  a  une  Image 
de  la  Vierge  ,  avec  les  Saints  Jean 
Bâtifie  6c  Evangelifte ,  fait  par  les 
mêmes.  Le  Tableau  de  l'Autel  du 
Crucifix  du  côté  de  l'Evangile,  où 
il  y  a  Saint  Jérôme  &  le  B.  H.  Co- 
lombin^  efl  de  Jean  Bâtifte  Pajfari-, 
&  le  Tableau  de  la  Vierge  à  l'Autel 
vis-à-vis,  e-ft  de  manière  Grecque  an- 
cienne aflfez  bonne. 

A  quelques  pas  plus  loin ,  proche 
la  Porte  Settignana,  il  y  a  une  autre 
Eglife  Paroifîiale  ,  dédiée  à  Saint 
Sylvejlre  &  à  Sainte  Dorothée.  Elle  sainte 
fut  fondée  par  ce  Saint  Pape.  Le  J?oro" 
corps  de  cette  Sainte  Martyre  y  re- 
pofe.  On  y  conferve  une  pierre  fur 
laquelle  on  vit  des  Anges  à  ge- 
noux durant  qu'on  crucifioit  Saint 
Pierre. 

Retournant  à  gauche  vers  Sainte 

Marie  in  Irajlevére ,  la  première  E- 

(Sf  3)  gli- 
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glife  qu'on  rencontre  eft  celle  de 
Sainte  sainte  Marie  de  la  S 'cala ,  avec  un 
de  la  Monaftére  de  Carmes  Déchaujfés  , 
*caIa*  qui  fut  fondé  en  ifoi.  par  le  Car- 
dinal Como  ,  de  l' Architecture  de 
François  de  Volierre  ,  achevée  par 
Oclavien Mafcherino ,avec  le  portail. 
A  la  première  Chapelle  à  droite,  il 
y  a  un  Tableau  de  la  Décollation  de 
Saint  Jean  Bâtijle  ,•  du  Gérard  Fla- 
man  j  &  à  la  deuxième,  le  B.  H. 
Jean  de  la  Crois ,  peint  par  le  Père 
Luc  du  même  Ordre.  A  la  troific- 
me  Chapelle  il  y  a  un  Saint  Jojeph 
du  Pape  Patrice  Carme,  Flaman ;  6c 
la  Sainte  ïhéréfe,  6c  autres  figures  à 
l'Autel  de  la  croifée,  eft  de  Jaques 
Palme  fameux  Peintre. 

Le  Maître  Autel  a  un  riche  Ta- 
bernacle de  bonne  Architecture  du 
Cavalier  Rainaldi,  enrichi  de  colon- 
nes de  jafpe  &c  de  bronze  doré:  au 
milieu  duquel  efl  une  Image  du  Sau- 
veur j  ôc  celle  de  la  Vierge  au  def- 
fus ,  a  été  peinte  par  le  Cavalier 
SArpino  ;  les  autres  grands  Ta- 
bleaux tout  autour  font  du  Père 
Luc,  qui  y  a  repréfenté  diverfes  hi- 
itoires. 

A 


Dit  ÏRASÏEVE'RE.    (917) 

A  h  pénultième  Chapelle  de  l'au- 
tre côté,  fondée  par  La'érce  Chéru- 
bin, qui  y  a  fon  tombeau ,  le  Trépaf- 
fement  de  la  Vierge,  avec  les  Apô- 
tres ,  eft  de  Charles  Sarre  fia  Vénitien  j 
&  T Architecture,  du  Cavalier  Rai- 
naldi  :  &  le  Tableau  de  h  Vierge  qui 
donne  l'habit  à  Saint  Elle,  à  la  der- 
nière Chapelle,  eft  du  Cavalier  Ron- 
.  calli. 

Le  Tombeau  de  marbre  de  Mu- 
tius  Sancla  Croce ,  eft  du  Cavalier 
Algardi  j  &  à  l'Oratoire  à  côté  de 
l'Eglife,  il  y  a  des  peintures  de  bon- 
ne main. 

A  quelques  pas  de  là  eft  l'Eglife 
de  Saint  Gilles ,  avec  un  Monaftére  s.  gu- 
de  Carmélites  Déchauftées.     Le  Ta- lc$* 
bleau  du  grand  Autel,  où  eft  peint 
h.  Vierge  qui  donne  l'habit  à  un  Saint 
de  l'Ordre  ,   eft  &  André  Camajfei  ; 
&  celui  de  Saint  Gilles  à  l'autre  Au- 
tel, eft  du  Cavalier  Roncalli.    Dans 
une  petite  Rue  tout  contre,  il  y  a 
l'Eglife  des  Saints  Crépin  &  Crépi-  Saints 
nien  ôc  Saint  Blaife,  qui  apartient  à  ?rlpin 
la  Confrairie  des  Cordonniers,  qui  piniea 
l'ont  fait  rebâtir.  vSîtie. 

Un  peu  plus  loin  il  y  a  l'Eglife  de 
(S  f  4)         Sain- 
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m'uIc  Mainte  Marie  in  ïrafte-vére,  qui  cfl 
inTra-  une  des  plus  anciennes  Se  des  plus 
fieverc.  ]nf]gncs  je  Rome  5  bâtie  à  l'endroit 

où  le  jour  de  la  Naiiïànce  de  Notre 
Seigneur  ,  il  coula  une  fontaine 
d'huile ,  à  ce  que  difent  les  Ecri- 
vains EccléfîaiHques,  dite  pour  ce- 
la Fous  Olei  >  &:  où  fut  depuis  bâti 
l'Hofpice  des  Soldats  Invalides  nom- 
mé T'aberna  Meritoria  :  Mais  félon 
d'autres,  c'étoit  feulement  une  Hô- 
tellerie qui  fut  convertie  en  Eglifc 
par  Saint  Calixte  Pape  &  Martyr  en 
2143  dont  les  propriétaires  s'étant 
plaints  à  l'Empereur  Alexandre  Se- 
vére^  il  répondit  qu'il  valoit  mieux 
que  ce  lieu  fut  dédié  à  une  Divinité 
telle  qu'elle  fut,  qu'à  un  ufage  pro- 
fane. C'en1  la  première  Eglife  de 
Rome  dédiée  à  la  Sainte  Vierge.  Ju- 
ïc  I.  la  fit  rebâtir  jufqu'aux  fonde- 
mens  en  340  -,  ce  que  fit  aufîi  Gré' 
goire  111.  en  73  f ,  &:  Grégoire  IF. 
en  828.  Innocent  IL  de  la  maifon  des 
Mattei,  la  fît  rebâtir  l'an  1 1  30.  en 
l'état  qu'on  la  voit  aujourd'hui,  & 
Nicolas  V.  la  fit  rellaurer  depuis. 
Oeil  un  titre  de  Cardinal  ,  &c  elle 
cil  Paroifîiale  ôc  Collégiale  infigne. 

La 


m  fï 
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La  Station  y  eft  le  Jeudi  d'après  le 
2e.  Dimanche  de  Carême.  Le  Bien- 
heureux Pie  V.  a  fait  faire  le  beau 
Plafond  doré  de  la  Nef  du  milieu, 
qui  eft  féparée  des  deux  Collatérales 
par  deux  rangs  de  grottes  colonnes 
de  marbre  granit  d'une  feule  pièce.' 
La  principale  façade  a  un  Portique, 
reparé  en  170$.  par  le  Pape  C//- 
ynent  XI,  qui  l'a  fermé  de  grilles  de 
fer}  &:  au  defîus,  des  peintures  en 
Mofaïque  fort  anciennes. 

L'Afîbmption  de  Notre  Dame  , 
peinte  au  milieu  du  Plafond ,  eft  du 
Dominicain  ;  £t  la  frife  fur  les  co- 
lonnes des  deux  côtés  de  la  grande 
Nef,  où  il  y  a  peint  à  frefque  di- 
vers feuillages,  avec  des  Anges  6c 
Chérubins,  eft  un  ouvrage  de  Cefar 
Conti  à'yincone. 

Le  premier  Autel  à  droite  en  en- 
trant ,  eft  dédié  au  Crucifix  ,  qui 
eft  de  relief;  mais  les  Images  de  la 
Vierge  et  de  S.  Jean  aux  cotés,  font 
de  plate  peinture  de  Viiien  dXT:\7;/> 
dit  le  Sourd,  .'lève  âuBarocci-y  &  la 
petite  Chapelle  iur/ante  ,  dédire  à, 
la  Crèche  de  N.  Seigneur,  a  été  pein- 
te entièrement  par  Rnphiïèiino  de' 
Hegio,  (Si  6)  A 
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A  l'autre  petite  Chapelle  proche 
la  porte  collatérale ,  il  y  a  un  Ta- 
bleau de  Jacinte  Brandi ,  qui  repré- 
fente  le  Martyre  d'un  S.  Evêque-,  8c 
à  celle  proche  la  Tribune,  de  l'Ar- 
chitecture du  Dominicain ,  il  y  a  un 
enfant  qui  répand  des  fleurs,  peint 
par  cet  excellent  Peintre  d'une  ma- 
nière admirable. 

Le  pavé  de  la  croifée  8c  de  pref- 
que  toute  l'Eglife  eft  de  marquete- 
rie ou  pierres  rapportées.  Le  Maître 
Autel  eft  ifolé,  le  devant  tourné  à 
l'antique  vers  la  Tribune  :  il  renfer- 
me les  corps  des  Saints  Calixîe  8c 
Corneille  Papes  8c  Martyrs,  de  Saint 
J nie  I.  Pape  8cConfefleur,  de  Saint 
Calepode  Prêtre,  de  S.  Quirin  Evê- 
que 8c  Martyry  8c  dans  le  Taberna- 
cle élevé  fur  le  Maître  Autel  8c  fou- 
tenu  de  quatre  colonnes ,  le  tout  de 
marbre,  il  y  a  diverfes  Reliques  en- 
châflees  dans  l'or  8c  l'argent ,  qu'on 
montre  au  Peuple  le  Dimanche  de 
l'Oétave  de  Pàque. 

A  côté  du  Maître  Autel  il  y  a  une 
colonne  torfe  qui  fert  de  Chandelier, 
de  pierres  rapportées,  qui  repréfen- 
tent  la  figure  de  trois  Canars ,   ce 

qui 


Dit  TRJSÏEVE'RE.  (923) 
qui  eft  une  chofe  curieufe  à  voir. 

La  Tribune  du  Maître  Autel  eft 
peinte  en  Mofaïque ,  retouchée  par 
Pierre  Cavaltino  5  ôt  les  peintures  au 
defliis  font  du  Ciampelli. 

De  l'autre  côté  de  la  Croifée  il  y 
a  un  Tombeau  de  marbre,  avec  des 
figures  de  relief  d'une  manière  Go- 
tique 3  6c  au  defîus,  une  peinture  de 
l'Annonciation  de  la  Vierge  r  peinte 
par  le  Sourd  â'Urbino.  Ce  Tombeau 
eft  de  Philippe  d'Alençon  Cardinal 
François,  Titulaire  de  cette  Egli- 
fe,  &Evêque  d'Q/?/V,  lequel  étoit 
Neveu  de  Philippe  de  Valois  Roi  de 
France ,  &  qui  fut  promu  au  Cardi- 
nalat par  Urbain  VI.  On  y  lit  cet 
Epitaphe. 

FRANCORVM    GENITVS    RE- 

GVM  DE  STIRPE  PHILIPPVS 
ALENCONIADES  HOSTILE  TI- 

TVLATVS  AB  VRBE, 
ECCLESIjE     CARDO     TANTA 

VIRTVTE  RELVXIT 
VT  SVA   SVPPLICIBVS  CVMV- 

LENTVR  MARMORA  VOTIS, 
ANNO  MILLENO  C.  QVATER 

ADDE  SED  I.  TER. 

(S  f  7)  OC- 
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OCCVBVIT  QVA  LVCE   DEI 
PI  A  VIRGOQVE  MATER. 

La  Chapelle  qui  eft  tout  proche, 
de  P Architecture  à? Honoré  Lunghi  y 
a  été  peinte  par  Pafcal  d'hfi.  On 
y  voit  les  Pérès  du  Concile  de  Trente- 
afîemblés  en  Sefîîon ,  &  le  Pape  Pie 
IV.  qui  tient  Chapelle  j  &  au  def- 
fus,  le  Portrait  du  même  Pape,  & 
du  Card.  Marc  Sitico  Altaemps,  qui 
l'a  fait  bâtir  pour  lui  6c  fa  famille  , 
qui  y  ont  leurs  Tombeaux.  Il  y  a 
en  dehors  d'autres  peintures  ,  mais 
en  Mofaïque  de  Paris  Nogari  Ro- 
main. 

Au  delà  de  la  porte  de  la  Sacri-. 
ftie  il  y  a  la  Chapelle  des  Signori 
deW Avilci  y  de  belle  Architecture 
d'Antoine  Gherardi ,  qui  y  a  peint 
le  Tableau  de  Saint  Jérôme.  Le 
Saint  François  à  la  Chapelle  fuivan- 
te,  £c  autres  peintures,  font  duCav. 
Quidotti. 

Au  bas  de  l'Églife  il  y  a  une  ni- 
che en  forme  de  Chapelle ,  où 
font  les  fon9Baptifmaux,de  l'Archi- 
tecture cV Honoré Lnnghi-jfy,  les  pein- 
tures font  du  Cav.  Celio. 

Sur 


Dit  TRJSTEFERE.  (pif) 
Sur  la  Place  devant  la  grande 
porte  ,  il  y  a  une  très-belle  Fontai- 
ne ;  &  d'un  côté  eft  un  beau  Pa- 
lais ,  qui  appartenoit  autrefois  au 
Card.  Moroni ,  &  qui  fait  partie  de 
l'habitation  des  Pérès  Bénédictins  de 
Saint  Paul,  qui  y  demeurent  l'Eté  , 
principalement  pour  éviter  le  mau- 
vais air.  Ils  défier 'ent  PEglife  de 
S.  Calixte  qui  eft  tout  contre,  8tS-C*- 
qui  leur  fut  donnée  par  Paul  ^3Uxtç^ 
avec  quelque  efpace  à  Pentour,  pour 
être  logés  plus  commodément, Se  ce 
en  compenfation  des  terres  qu'ils  cé- 
dèrent à  Monte  Cavallo  pour  Pa- 
grandifTement  du  Palais  Pontifical. 

On  voit  dans  cette  Eglifele  puits 
où  S.  Calixte  fut  précipité,  &  qu'on 
remplît  de  pierres  incontinent  après. 
Le  plafond,  comparti  en  trois  Ta- 
bleaux repréfentans  PHiftoire  de 
Palmatius  ,  eft  à'Avancino  Nucci  , 
qui  a  peint  le  Tableau  de  la  Fierg$ 
oC  autres  Saints  au  Maître  Autel: 
celui  à  droite  a  un  Tableau  de  Ghe- 
rard  Flaman  :  &  vis-à-vis  il  y  en  a 
un  du  Martyre  de  S.  Calixte ,  de 
Jean  Belinert  Flaman.  C'eft  un  ti- 
tre de  Cardinal;  Mr.  le  Cardinal  de 

Jên* 
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Janfon  le  poflede  préfentemcnt. 

En  fortant  de  Saint  Calixte ,   & 

tournant  à  main  droite,  on  trouve 

à  quelques  pas  de  là  dans  une  petite 

Saints    Rue'  ?  l'Eglife  dédiée  aux  Saints  qua- 

teMar"  rante  Martyrs  au  tems  de  Calixte  11^ 

"y*8,      où  il  n'y  a  rien  de  remarquable  à 

voir. 

Un  peu  plus  loin  il  y  a  le  Mona- 
s.  cofi-  ftére  de  Saint  Cofimato  ,  dit  Saint 
"w*°*  C0/W  &  Saint  Damien^  bâti  fur  la 
Naumachie  de  Néron.  C'étoit  au- 
trefois une  Abbaye  de  l'ordre  de 
Saint  Benoît ,  Se  une  des  vingt  an- 
ciennes privilégiées  de  Rome ,  dont 
les  Abbes  afliftoient  au  Trône  du 
Pape  dans  les  fonctions  publiques. 
Les  Pérès  Bénédiclins^  non  contens 
d'avoir  donné  à  Saint  François  6c  à 
fon  Ordre  une  maifon  dépendante 
de  celle-ci ,  qui  eft  préfentement 
Saint  François  à  Ripe ,  donnèrent 
leur  Abbaye  même  pour  y  loger  les 
Religieufes  de  Sainte  Claire ,  qui  y 
font  encore  préfentement  ;  ces  deux 
donations  étant  autant  de  marques 
fenfibles  du  defintérefTement  des  Pé- 
rès Bénédiflins ,  &  de  leur  amour 
pour  la  pauvreté  Evangelique  y  que 

l'or- 


Dit  rRJSÏEFE'RE.  (pi-r) 
l'ordre  de  Saint  François  profefle 
dans  toute  fa  rigueur.  Sixte  IV,  qui 
avoit  été  de  l'Ordre  de  S.  François, 
reftaura  cette  Eglife  6c  Monaftére, 
où  il  n'y  a  rien  de  confidérable  à 
voir  qu'une  Image  miraculeufe  de  la 
Vierge  ,  qui  étoit  autrefois  à  Saint 
Pierre  ,  à  l'Autel  de  Saint  Proccjfe 
6c  Saint  Martinien,  enrichie  de  pier- 
reries ,  ce  qui  donna  occafion  de  la 
dérober  à  quelques  voleurs,  qui  la 
jettérent  dans  le  'fibre  après  en  avoir 
dérobé  les  pierreries  :  elle  s'arrêta  au 
Pont  à  prélent  rompu,  où  elle  fut 
pêchée  5  6c  on  y  bâtît  une  niche  ou 
Chapelle  pour  la  mettre ,  auquel 
lieu  elle  relia  jufqu'à-ce  que  le  Pont 
ayant  été  rompu,  on  la  tranfporta 
en  cet  endroit. 

Un  peu  plus  haut,  Çur  lejanicule 
il  V  a  rEelife  de  Saint  Pierre  Mon-s-TieiT* 
torio ,  bâtie  a  1  endroit  ou  1  on  tient  ri0. 
que  cet  Apôtre  fut  crucifié.  C'étoit 
autrefois  une  des  vingt  Abbayes  de 
Rome  y  fous  le  nom  de  Sainte  Marie  ^ 
mais  étant  abandonnée  ,  Ferdinand 
Roi  Catholique  d' '  Arragon  6c  de  Ca- 
ftille ,  la  fît  rebâtir  par  Baccio  Pin- 
tellij  6c  la.  donna  aux  Religieux  de 

Saint 
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Saint  François  de  l'étroite  obfervan- 
ce.  Sixte  V.  l'a  honnorée  d'un  Ti- 
tre de  Cardinal. 

A  la  première  Chapelle  à  droite, 
il  y  a  un  Tableau  de  la  flagellation 
de  A^.  Seigneur,  peint  par  Frère  Se'" 
bajlien  del  Piombo  Vénitien ,  qui  a 
peint  le  refte  de  la  Chapelle  à  fref- 
que ,  le  tout  en  fix  ans ,  avec  aide 
£c  fur  le  deflein  de  Michel  Ange  Bub- 
narota,  comme  on  croit. 

Les  deux  Chapelles  fui  vantes  ont 
é'té  peintes  de  la  manière  du  Pintu- 
rzchioy  qui  avoit  beaucoup  de  répu- 
tation, avant  que  Raphaël  &  Ali- 
cheî  l'Ange  l'euflent  efface. 

La  Chapelle  au  delà  de  la  porte 
collatérale,  toute  revêtue  de  mar- 
bre, a  un  Tableau  de  la  Conversion 
de  Saint  Paul ,  de  George  Vafari 
d'Arezzo ,  qui  a  fait  le  deflein  du 
Caret  Monîi,  êv  de  toute  cette  Cha^ 
pelle,  bâtie  aux  dépens  de  Jule  IIhy 
&  les  Statues  de  marbre  qu'on  y  ad- 
mire, font  du  cifeau  de  Barthélémi 
Amnanato. 

Le  Tableau  du  Maître  Autel  efl 
fans  contredit  le  premier  6c  meilleur 
de  Rome ,  pour  être  un  Original  Se 

un 


Dit  rRJSTEFE'RE.  (919) 
un  chef  d'oeuvre  du  grand  Raphaël 
d'Urbin:  il  repréfente  l'Hiftoire  de 
la  transfiguration  de  N.  Seigneur  fur 
le  'tabor^  au  bas  duquel  font  les  A- 
pôtres,  aufquels  on  préfente  un  pe- 
tit garçon  qui  eft  Démoniaque.  La 
meilleure  ellampe  de  ce  Tableau  a 
été  gravée  par  le  Sieur  Simon  Tho- 
majjin.  Les  deux  côtés  du  choeur 
des  Religieux  ont  été  peints  à  fref- 
que  par  Paul  Guidotti,  qui  y  a  ex- 
primé le  crucifiement  de  Saint  Pier- 
re ^  8c  la  chute  de  Simon  le  Magi- 
cien. 

A  la  première  Chapelle  de  l'au- 
tre côté ,  il  y  a  deux  Statues  de  mar- 
bre de  Saint  Pierre  &  S.  Paul^  tail- 
lées par  Daniel  de  Volierre  ;  &  le 
Tableau  de  l'Autel  repréfente  S. 
Jean  Bâtifle ,  peint  par  un  Florentin. 

On  voit  enfuite  la  Chapelle  de 
Saint  François ,  reftaurée  de  l'Ar- 
chitecture du  Cavalier  Bernin , 
avec  la  Statue  du  Saint ,  de  Fran- 
çois Baratta  ,  6c  autres  Sculptures 
&:  Bas-reliefs.  Le  Saint  François 
peint  dans  la  voûte,  ôc  tous  les  mé- 
daillons à  clair  obfcur,  font  de  VAb- 
batini. 

Le 
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Le  Tableau  de  Saint  François 
qui  reçoit  les  Stigmates  ,  à  la  Cha- 
pelle fuivante,  a  été  peint  par  Jean 
de  Vecchi^  fur  les  cartons  du  Buona- 
rota. 

Au  milieu  du  Cloître  il  y  a  une 
Chapelle  ronde ,  où  l'on  tient  que 
S.  Pierre  fut  mis  en  Croix, de  l' Ar- 
chitecture de  Bramant.  Il  y  a  gran- 
de dévotion,  &  beaucoup  d'Indul- 
gences à  la  viflter.  Les  peinture» 
du  Cloître  font  de  Jean  Bâtifte  délia 
Marca  j  &  celles  d'un  autre  Cloître 
intérieur,  de  Nicolas  Pomarancie. 

Derrière  S.  Pierre  Mont  or  io ,  fur 
le  fommet  du  Janicule  ,  eit  la  belle 
Fontai-  Fontaine  de  Paul  V  ^  en  forme  de 
Pauiv.  magnifique  Portail,  de  l'Archite- 
cture du  Cav.  Fontana  6c  de  Charles 
Maderno ,  où  fe  termine  le  bel  A- 
queduc  qu'il  a  reparé  depuis  le  Lac 
de  Bracciano^  où  il  prend  fa  fource. 
Cette  Fontaine  fe  décharge  par  cinq 
krges  ouvertures  dans  autant  de  baf- 
lîns  de  pierre,  d'où  par  des  conduits 
fbuterrains ,  elle  fe  répand  en  plu- 
sieurs Quartiers  de  Rcme^  après  a- 
voir  fait  moudre  trois  Moulins  fur 
le  penchant  de  la  montagne.    On 

voit 
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toit  cette  Infcription  fur  l'Architra- 
ve : 

PAVLVS  V.  PONT.  MAX.  A- 
QVAM  IN  AGRO  BRACCIA- 
NENSI  SALVEERRIMIS  E  FON- 
TIBVS  COLLECTAM  VETERIBVS 
AQV.E  AL.SIETIN.ffi  DVCTIBVS 
RESTITVTIS  NOVI.-iQVE  ADDI- 
TIS  XXXV.  AB  MILLIARIO  DV- 
XIT  ANNO  M.DC.XII.  PONT. 
SVI  VII. 

A  quelques  pas  hors  la  Porte  Saint 
'Pwnctacè ,  qui  eft  proche  de  cette 
Fontaine,  on  voit  a  droite  fur  l'an- 
cienne Via  Aurélia  ^  une  Maifon  de 
plaifancc   accompagnée   d'un  beau 
Jard in,  appartenant  ci-  devant  à  Mon- 
iteur  Elpidio  Benedetti  Agent    de  villa 
France  en  Cour  de  Rome ,  6c  à  pré-  Jjt"£ 
■fent  à  Madame  la  Princeffe  de  Car- 
ftgna  Stawiïm  fille  de  M.Colèert  du 
Perron-,  C'cft  une  des  plus  fçavan- 
tes,  6c  des  plus  vertueufesPrincefTes 
de  Rome.     L'Architecture  en   eft 
très-belle.  On  y  voit  quantité  d'ïn- 
fcriptions ,  Sentences ,  Proverbes  , 
6c  Devifes ,   en  plusieurs  langues , 
dans  la  Galerie  du  Palais  3  dans  une 

Cham- 
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Chambre,  les  Portraits  au  naturel 
des  plus  belles  Dames  de  France  -y  6c 
dans  une  autre  ,  grand  nombre  de 
Miroirs  concaves  &  convexes,  qui 
font  faire  d'étranges  grimaces  à  ceux 
qui  s'y  mirent.  On  a  imprime  un  petit 
Livre  de  la  Defcription  de  ce  char- 
mant lieu.  Prefque  vis-à-vis  eft  la  Vi- 
▼igne  gne  des  Signori  Cor  fini,  dont  le  Palais, 
Coifin».  ^'une  galante  Architecture,  fert  de 
point  de  vue  à  la  Porte  Saint  Pan- 
crace. On  y  a  trouvé  fous  terre  une 
petite  Ville  de  Sépultures  anciennes 
de  brique, avec  des  peintures  Se  mo- 
faïques  excellentes ,  gravées  par  le 
Sr.  Pietro  Santi  Bartoli  dans  fon  Livre 
des  Anciens  Sépulcres  13  Maufolées 
de  Rome. 

De  l'autre  côté  de  la  même  Rue 
il  y  a  une  autre  Vigne  qui  appartient 
vigne  à  Monfieur  le  Prince  Pamphiïe.  El- 
phliiâ.  Ie  en:  d'une  étendue  fi  vafte,  qu'el- 
le contient  plus  de  cinq  milles  de 
tour.  Le  Jeu  de  mail  a  25*0  pas.  Il 
y  a  des  Allées  de  Cyprès ,  EÎpaliers 
de  Lauriers,  &c.  Elle  ell  ceinte  de 
fortes  murailles.  Il  y  a  des  Bois , 
Plantages  de  Pins  ,  Parcs  de  bêtes 
fauves  &  de  lièvres,  Paons  de  toute 

cou- 
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couleur.  On  y  conferve  la  race  des 
Veaux  Monganes.  Il  y  a  plufîcurs 
lieux  commodes  pour  la  chatte,  6c 
grand  nombre  de  Fontaines  &  Caf- 
cades,  parterres  de  fleurs  les  plus 
rares >  grande  quantité  d'Orangers, 
Citroniers,  Cèdres,  &  Grenadiers, 

Ï >lantés  6c  dans  des  vafes  ;  6c  au  mi- 
ieu  ,  un  beau  Palais  dWrchitecture 
très-réguliére  ,  orné  de  Statues  6c 
Bas-reliefs  de  marbre,  du  deflein  du 
Cavalier  Algardi ,  avec  une  place  en 
demi  rond  où  l'on  voit  les  Statues 
des  douze  Céfars,  6c  autres. 

En  entrant  dans  la  Sale ,  on  voit 
les  Statues  de  Sène'que^  de  Diane ,  6c 
de  Mars  >  6c  trois  buttes  des  Empe- 
reurs l'ibère ,  Claude ,  6c  Vefpafien; 
6c  une  Baccanale  peinte  par  Jule  Ro- 
main. 

A  main  gauche  eft  la  Chapelle, 
dont  le  Tableau  d'Autel,  peint  par 
Michel  Ange  de  Caravaggio,  repré- 
fente  la  Sainte  Vierge.  Dans  la  Cham- 
bre fuivante  il  y  a  4  Tableaux  demi 
têtes  peintes  fur  du  bois  par  Juk 
Romain,  une  Urne  d'albâtre  cifelée 
à  fleurs ,  les  Bufles  des  Empereurs 
Augujle  6c  fît  us. 

Tom.IV.    (Tt)    Dans 
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Dans  la  3c.  Chambre,  deux  grou- 
pes de  marbre,  où  le  Cavalier  Al- 
garai  a  taillé  des  enfans  d'une  excel- 
lente manière.  Il  y  a  quelques  por- 
traits peints  par  le  Géorgion  ,  deux 
de  perfpeéHvcs  de  Mr.  de  Guy  Fran- 
çois, &  une  table  de  pierre  Orientale 
ilnguliére  6c  de  grand  prix. 

Dans  la  Chambre  fuivante  il  y  a 
le  Bulle  de  Brutus  6c  celui  de  la 
DccfTe  Nenia^  de  porphircj  une  ta- 
ble de  pièces  rapportées,  de  pierres 
fines  6c  précieut'es -,  un  Bas-relief  an- 
cien de  marbre,  où  l'on  voit  Perfc'e 
qui  époufe  Andromède  ;  une  Vierge 
peinte  par  Raphaël  del  Colle-,  le  por- 
trait d'une  Dame  nommée  Cleria 
Cenci ,  dernier  ouvrage  de  Scipiott 
Gaètani'y  le  MafTacre  des  Innocens, 
de  Pierre  de  Cortone. 

Dans  la  dernière  Chambre  de  cet 
appartem ont, on  voit  plufieurs grands 
Tableaux  qui  représentent  diverfes 
fêtes  6c  jeux  qui  le  font  à  Venife , 
peints  par  'Jean  Manciola  Flaman  j 
un  autre  Tableau  qui  repréfente  la 
deftruction  de  Caftro  :  6c  dans  une 
autre ,  la  prife  de  N.  Seigneur  au 
jardin  des  Olives ,  peint  par  le  Ca- 
valier Lanfranc.  Dans 
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Dans  un  Cabinet  contigu  on  voit 
les  Statues  de  Diane  ,  d'Adonis ,  de 
Fenus^  d'un  Gladiateur j  les  Bulles 
de  Caligald)  Tibère ,  Faufline^  Septi- 
me  Sézére,  6c  un  Bacchus. 

En  montant  au  fécond  apparte- 
ment, on  voit  dans  la  première 
Chambre  un  Tableau  du  Gusrcin , 
où  il  y  a  Caïn  qui  tue  Ton  frère  A- 
b'eî  ;  la  Charité  Romaine  ,  de  Mr. 
Faicntin  François  ;  la  Statue  fîngu- 
liére  d'une  fouïne,  taillée  par  le  Ca- 
valier Bernin. 

Dans  la  ie.  Chambre  on  voit  un 
grand  Tableau  qui  repréfente  le 
naufrage  d'un  v  ai  fléau  fur  mer  , 
peint ,  comme  on  croit  ,  par  Mr. 
Montagne ,  ou  félon  d'autres  par  le 
Tempête  -,  le  Bufte  de  Julie  fille 
à."  Aiigufte  ;  la  tête  de  Marius  Conful 
Romain  j  la  tête  de  Marc  Aurck 
Empereur  j  une  petite  Statue  de 
Baccbus^  de  marbre  rouge  Oriental; 
6c  Tunique  tête  qu'il  y  ait  à  Rome9 
de  l'Empereur  Nerva. 

Dans  la  Chambre  fuivante  il  y  a 
deux  batailles  peintes  par  Antoine 
F  aile  ^  Se  deux  autres  du  Manciola 
Flaman. 

(Tt  2.)        Dans 
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Dans  là  4e. Chambre,  4 Tableaux 
au  defilis  de  la  porte,  peints  par  le 
Baflan  \  le  Bulle  de  Tullia  femme  de 
Tarquin  le  Superbe  ;  la  Statue  fin- 
guliére  du  Nil ^  de  pierre  de  tcuchej 
la  tête  de  Papïrïus  :  Et  dans  la  der- 
nière Chambre  il  y  a  de  bons  Ta- 
bleaux peints  par  d'excellens  Pein- 
tres j  entr1  autres ,  deux  Portraits  de 
Paul  Veronoisj  unTableau  àe.'Tad- 
deo  ZuccarO)  où  il  a  peint  toute  fa 
famille  5  les  Bulles  de  Faufline,  Va- 
Urian ,  Vefyafien ,  Domitien ,  6c  Mam- 
mèe.  Au  deflus  de  cet  appartement , 
dans  une  efpéce  de  grenier  il  y  a  une 
belle  armurie  pour  armer  100  hom- 
mes de  toutes  fortes  d'armes  bien 
fourbies,  6c  dont  l'acier  eft  fort  lui- 
iant  6c  bien  entretenu. 

Dans  l'apartement  au  rez  de 
chauffée,  il  y  a  la  Statue  de  Cybéle  à 
cheval  fur  un  lion  -,  un  groupe  de 
marbre  de  Jacob  qui  lutte  contre  un 
Ange,  taillé  par  le  Cavalier  Algardi^ 
qui  a  tait  aufli  le  Bulle  de  bronze  du 
Pape  Innocent  X.  Pamphik^  6c  ce- 
lui de  Dona  Olimpia  Maidalchini  fa 
belle  foeur,  6c  ayeule  de  Mr.  le 
Prince  J.  B.  Panftic  6c  du  Cardinal 

fon 
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fon  frère.  On  paiTe  de  là  dans  une 
autre  Chambre,  6c  en  fuite  dans  le 
portique  du  jardin  fecret ,  où  font 
les  Statues  de  Méléagrc ,  de  Céres, 
de  Diane,  de  Tite  ^  de  Diadumene. 
On  voit  dans  le  Jardin  fecret  plu<- 
fîcurs  arbres  d'agrumes  plantes  6c 
dans  des  vafes  j  un  beau  parterre  de 
fleurs  j  la  grotte  de  NarciJJe  ,  avec 
des  fontaines  6c  jets  d'eau  j  la  Sta- 
tue &  Alexandre  le  Grand  j  6c  deux 
Sépulchres ,  avec  des  Bas-reliefs  an- 
ciens, 6c  une  Idole  d' Egypte  repré- 
fentant  l'abondance.  Ce  parterre 
eft  enfermé  dans  des  balultres  de 
marbre  6c  grilles  de  fer,  ayant  au  mi- 
lieu une  belle  fontaine,  où  l'on  voit 
une  Venus  de  marbre  foutenuè'  d'un 
Dauphin  6c  entourée  de  divers  jets 
d'eau. 

Tout  proche  cft  une  belle  Grotte 
ou  Nimfeo ,  dans  laquelle  il  y  a  deux 
Sy rênes  de  marbre  au  milieu  de 
l'eau,  qu'un  Mafcaron  jette  conti- 
nuellement en  forme  d'ombrelle  ou 
parafol,  dans  une  vafte  conque  de 
granit  entourée  de  Dauphins,  qui 
jettent  l'eau  en  ligne  directe  6c  fort 
haut  en  forme  de  chandeliers.  Cet- 
(Tt  3)  te 
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te  maifon  dclicicufc  a  de  l'eau  en 
abondance*  car  le  long  de  fes  mu- 
railles &  du  grand  chemin  Aurelicn, 
pafle  l'Aqueduc  de  YAqua  Paula , 
dont  on  tire  autant  d'eau  qu'on  veut. 
Il  y  a  des  peintures  excellentes  à  fref- 
cjucSc  à  huile, d' AnnibalCarache,  du 
Guercln ,  du  Guide ,  de  Michel  Ange  de 
Caravaggio ,  &C  autres.  Les  Stucs  de  la 
Sale  font  du  Cavalier  Algardl.  On  y 
diilingue,cntr'autres  Sculpture -,ur.e 
Andromède  ôc  Perlée  à  demi  relief  a 
un  Hermaphrodite  délicatement 
travaille,  plufiturs  Impératrices, 
ÔC  Déïtés  antiques ,  £cc. 

Derrière  cette  Vigne,  fur  l'an- 
cienne Via  Vitella,  il  y  a  l'Eglilc  de 
s.  p*n-  S.  Pancrace ,  bâtie  fur  le  Cimetière 
de  S.  Calepode  Prêtre  ,  par  S.  Félix 
Pape  l'an  272.  Elle  fut  refaite  par 
Symmaque  l'an  foo  ,  &  par  Hono- 
rlus  en  621.  Saint  Grégoire  le  Grand 
la  donna  aux  Bénédiclins,  6v  c'étoit 
une  des  20  Abbayes  de  Rome.  Les 
Religieux  de  S.  Ambroife  y  habitè- 
rent depuis  i  mais  leur  Ordre  étant 
éteint ,  les  Carmes  Déchauflcs  y  ont 
été  initallés ,  &  ils  y  ont  un  Sémi- 
naire pour  leurs  Millions  du  Levant. 

C'efl 
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Ceft  un  Titre  de  Cardinal  Prêtre.  Il 
y  a  la  Station  le  Dimanche  in  Albis. 

L'Eglife  à  trois  Nefs.  Le  Maî- 
tre Autel  eft.  ifolé  ,  6c  le  devant 
tourné  à  l'antique  vers  la  Tribune. 
Il  y  a  deux  Amboncs ,  ou  jubés  de 
pierre  fort  anciens.  L'humidité  a 
Èfacé  les  peintures  à  frefque  de  la 
Tribune.  Les  Reliques  les  plus  con* 
fidérables  ont  été  tranfrerées  à  Sain- 
te  Marie  in  Traftevére ,  6c  ailleurs  :  il 
y  eft  pourtant  relté  le  .corps  de 
Saint  Pancrace  ,  qui  (bufFrit  le  mar- 
tyre dans  VAfie  Mineure ,  âgé  de  qua- 
torze ans, 

En  rentrant  dans  la  Ville  a- 
près  avoir  defcendu  le  Mont  du  Ja- 
nicule  ,  au  coin  à  gauche  de  la  Rue 
qui  conduit  au  Pont  de  Sixte ,  il  y  a 
le  Couvent  fondé  par  la  DuchefTe 
de  Latere  Farnéfe  vers  Pan  1 6f  0  9 
pour  33  Dames  Romaines  qu'on  y 
reçoit  pour  une  dot  modique  ,  6c 
leurs  Converfes  pour  une  moindre: 
Elles  ne  font  point  de  voeux,  quoi 
qu'elles  portent  le  voile  6c  l'habit 
Religieux  :  Elles  obfervent  la  Ré- 
gie de  Saint  Auguftin^  avec  desCon- 
ititutions  fort  mitigées ,  pour  leur 
(Tt  4)  fai- 
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faire  conoître  que  le  joug  du  Sei- 
gneur eft  doux:  Ellespeuvent  revenir 
au  Siècle  fi  elles  veulent,  8c  même  fc 
marier  felonl'occafion.  Ce  Couvent 
Nptrc    eft  dédié  à  Nôtre  Dame  des  fept  Dou~ 
deTfcpt  kws.    Un  peu  plus  bas  on  trouve, 
»ou-     à  main  gauche ,  la  Porte  Settignia- 
*****     na,  pafîé  laquelle  on  entre  dans  la 
Rue  qu'on  appelle  la  Longara,  qui 
dure  le  long  de  l'eau  l'efpace  d'un 
mille  jufqu'a  la  Porte  du  Saint  E- 
fprit  :  Elle  fut  tirée  au  cordeau  par 
ordre  de  Jule  II,  8c  elle  eft  parallè- 
le à  la  Strade  Jule ,  le  Tibre  étant 
entre  deux. 

Le  premier  Edifice  confidérable 
qu'on  rencontre  d'abord  qu'on  y  eft 
entré,  à  main  gauche,  eft  le  Palais 
râlais  des  Riarii  parens  de  Sixte  IV.  Les 
a"  apartenances  de  ce  Palais  s'étendent 
jufqu'au  Sommet  du  J articule,  ayant 
plus  de  deux  milles  de  circuit  -,  6c  il 
n'y  a  point  de  Palais  dans  la  Ville , 
d'une  fi  grande  enceinte.  Il  y  a  de 
grands  Jardins ,  Bois ,  6c  Vignes ,  le 
long  de  la  Coline  du  Janicule  -,  le 
tout  terminé  par  une  Maifon  de 
plaifance. 

L'apaitement   d'embas  contient 

une 
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une  grande  Sale  accompagnée  de 
plufieurs  autres  ,  toutes  peintes  à 
frefque  &  dorées ,  avec  des  Païfa- 
ges  &  feftons  de  fleurs  êc  de  fruits, 
ornées  de  Statues ,  Buftes ,  &  Co- 
lonnes de  marbre,  6c  autres  pierres 
Orientales  &:  précieufes. 

Vis-à-vis  le  Palais  de  Rlario  ,  il 
y  a  le  petit  Palais  Farnéfe^  qui  fut  bâ-  palais 
ti  autrefois  par  Auguftin  Chîgi  Géhfffa 
tilhomme  Siénois  ,  &  fameux  ban-Longqt. 
quier  à  Rome.     C'eft  ici  que  Ra-] 
fha'èl  cfUrbin  ,    êc   Jule  Romain  , 
ont  aquis  une  renommée  immortel- 
le ,  y  ayant  montré  tant  de  favoir  à 
exprimer,    defïïner,    &  colorier  y 
que  c'eit  le  plus  beau  modèle  que 
puifTent  trouver  ceux  qui  fe  veulent 
perfectionner  à  la  peinture  :   Aufîi 
ceux  qui  y  viennent  étudier,  à  quoi 
il  y  a  beaucoup  de  prefTe  ,  réùfîif- 
fent  ordinairement  à  être  bons  pein- 
tres.    Le  Banquet  des  noces  de  P fi- 
ché &  le  Confeil  des  Dieux  elt.  admi- 
rable en  toutes  {es  parties.     La  Ga- 
ïatée  contente  abfolument  l'oeil  & 
l'entendement  humain  ,    Se  lui  fait 
avouer  que  l'Art  ne  peut  aller  plus 
loin,  puifqu'il  furpaffe  la  nature:  el- 
(Tt  f)  te 
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le  eit  toute  de  la  main  de  Raphaël^ 
ainfî  que  la  forge  de  Vulcain  fur  la 
cheminée.  Les  peintures  à  frefque 
de  l'appartement  d'enhaut  font  de 
Jule  Romain. 

A  quelques  pas  de  là,  de  l'autre 
Sainte    côté  il  y  a  l'Eglife  de  Sainte  Croix 
4claPe-^?  la  Pénitence ,  avec  un  Monaftére 
wtence.  p0Ur  les  Repenties,  bâti  par  le  Mar- 
quis Balthafar  Paluzzi  Albcrtoni  , 
fondé  l'an  1 6 1  5*  par  le  Père  Domini- 
que de  Je  fus  Maria  Carme  déchauf- 
fé.    Le  Tableau  de  l'Autel ,  où  il 
y  a  Notre  Seigneur qui  porte  fa  Croix, 
cft  de  Terence  dïUrbino;  &  celui  de 
Sainte  Madelaine  Pénitente ,  à  l'Au- 
tel à  main  gauche ,  ell  de  Ciccio  Gra- 
îiani  Napolitain. 

Prefque  vis-à-vis,  du  côté  du  77- 
s.  Ja-     hre  il  y  a  l'Eglife  de  Saint  Jaques  dit 
s'etti-     *'#  Settignana^  fondée  par  Léon  IV. 
juana.  en  g^  ou  \es  Moines  de  la  Con- 
grégation de  Saint  SylvcJIre  demeu- 
rèrent quelque  tems.     Cette  Eglilc 
dépendoit  autrefois  du  Chapitre  de 
Saint  Pierre.     A  préfent  il  y  a  un 
Monaftére    pour    les    Converties , 
fondé  par  le  Cardinal  François  Bar* 
ber'u. 

Xh 
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Un  peu  plus  avant  il  y  a  l'Eglifè 
de  Saint  François  de  Sales ,  avec  un  Jo J Jç9" 
•Monaftére  de  Religieufes  de  la  Vi-  saies. 
fitation.     Le  Tableau  du  Saint  au 
•Maître  Autel  eft  de  Charles  Ceft. 

On  voit  enfuite  à  main  gauche 
l'Eglifè  &  Monaftére  appelle  Régi-  Regma 
na  Cœli,  fondé  par  Dona  Anna  Co-  Cœl1* 
lonna  femme  du  Prince  Dom  Taddée 
Barberin^àe  l'Architecture  de  Fran- 
çois Contini ,  pour  les  Religieufes 
Carmélites  Déchauflees. 

La  préfentation  de  la  Vierze  au 
Temple,  peinte  au  Tableau  du  Maî- 
tre Autel  ,  eft  du  Romanelli,  qui  a 
peint  auflï  le  Tableau  de  Sainte  Thé- 
ré  fe  à  l'Autel  à  main  droite 5  &  la 
mort  de  Sainte  Anne^  avec  quantité 
de  figures  à  celui  à  gauche,  eft  de 
Fabrice  Chiari.  Le  précieux  Taber- 
nacle  du  Maître  Autel  ,  enrichi  de 
pierreries  ,  petites  Statues ,  colon- 
nes, Se  autres  galanteries, a  été  don- 
né par  la  Princefle  Anne  fondatrice, 
qui  y  a  un  fomptueux  Tombeau. 
On  voit  dans  la  même  Eglife  un  au- 
tre Tableau  de  l'AfTomption  de  la 
Vierge,  qu'on  expofe  fur  l'Autel  le 
jour  de  la  Fête  de  l'Eglifè,  qui  eft 
'le  if,  Août.  (Tt  6)       Un 


SaJviati. 
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Un  peu  plus  loin,  à  main  droite, 
le  long  du  'Tibre  ,  il  y  a  l'Eglife  des 
Léo-'    Saints  Léonard  6c  Romuald,  autre- 
naid&  fois  ParoifTe  dépendante  du  Chapî- 
iua'i.  tre  ^e  ^-  P'ierre  ,  laquelle  fut  don- 
née par  Grégoire  XIII.  aux  Hermi- 
tes  de  l'Ordre  des  Camaldules.     Le 
Tableau  de  l'Autel ,  où  efl  repré^- 
fenté   S.  Romuald  6c  S.  Léonard , 
efl  à? Hercule  Orfée  de  Fano. 

Prefque  vis-à-vis  eft  le  magnifr- 
Taiais  que  Palais  du  Duc  SaJviati ,  dont 
la  famille  eft  une  des  plus  Nobles  de 
Florence ,  6c  fort  proche  parente  des 
grands  Ducs  de  Tofcane-,  de  l'archi- 
tecture de  Nanni  Lippi.  Le  Cardi- 
nal Bernard  Salviati  le  fit  bâtir 
pour  y  loger  le  Roi  Henri  III ,  qu'on 
attendoit  à  Rome  à  fon  retour  de 
Pologne.  Il  y  a  quatre  appartemens 
qui  forment  une  Cour  quarrée ,  en- 
tourée de  portiques.  Il  eft  bâti  de 
pierres  de  taille.  Ce  Palais  efl 
rempli  d'une  infinité  de  beaux 
meubles ,  outre  les  Statues ,  Bas- 
reliefs  ,  6c  un  grand  nombre  de 
Tableaux  du  Titien  ,  Caracbe  , 
Albano,  &  Dominicain ;  entr'autres 
le  Qaniméde  du  Titien  y  la  Diane  du 

Cor^ 
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Corregio  ,  l'enlèvement  d'Europe 
&  le  Batême  de  Notre  Seigneur,  de 
YJÎbanO)  &c.  « 

Derrière  ce  Palais,  fur  le  J 'ameu- 
te ,  il  y  a  la  Villa  Lanti  ,  en  une  JjJJ» 
très-belle  fituation ,  embellie  d'un 
grand  nombre  de  Fontaines  ,  Jets 
d'eau  ,  Vignes  ,  Bois  ,  •  Jardins  , 
Logemens  commodes  &  bien  meu- 
blés ;  &  déplus  un  petit  Palais  de 
très-bonne  Architecture ,  bâti  fur 
le  deiîèin  de  Jule  Romain ,  avec 
plufieurs  ornemens  StHifloires  qu'il 
y  a  peints  à  frefque ,  &  plufîeurs 
Bas-reliefs  de  bon  goût,  entr'autres 
un  vafe  antique  où  il  y  a  un  Mafqua- 
rade  ou  Bacanale  admirablement 
cifelée. 

Tout  proche,  fur  la  même  mon- 
tagne, il  y  a  PEglife  de  S,  Onophre ,$-  0a*r 
qui  fut  bâtie  en  1446.  à  l'honneur  p  "' 
de  ce  S.  Hermite  des  Déferts  de  la 
ethébaïde1  par  les  foins  du  Pape  Eu- 
ge'ne  IF.  &  la  Noble  famille  Ro- 
maine de  Cupis  ;  avec  un  Monailére 
pour  le  P.  Nicolas  de  Pozzuolo  6c  fes 
Compagnons,  qui  avoienr  embraffé 
la  vie  Hérémitique  dans  le  Royau- 
me de  NapleS)  &  qui  s'unirent  avec 
(Tt  7)  le* 
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les  Difciples  du  B.  H.  Pierre  Gam- 
bacurta^  né  a  Pifc  Tan  1 380,  lequel 
avoit  fondé,  à  Monte  Bello  proche 
&Urbrno  ,  une  autre  Congrégation 
d'Hcrmites  dits  de  S.  Jérôme.  Le 
B.  H.  Pie  V.  en  1  f6p.  engagea  les 
uns  6c  les  autres  à  faire  les  trois 
vœux  de  Religion  qu'ils  n'avoient 
pas ,  6c  il  leur  donna  la  Régie  de 
S.rfugufiin.  Léon  X.  en  fit  une  Hia- 
conie Cardinale,  que  Sixte  V.  chan- 

Pea  depuis  en  \\\\  titre  de  Cardinal 
rétre. 

Sur  la  façade  de  cette  Eglifc,  au 
defliis  du  Portique,  il  y  a  une  Ima- 
ge de  la  Vierge  6c  autres  figures  pein- 
tes par  le  Dominicain  ,  qui  a  peint 
aufli  trois  Hiltoires  de  Saint  Jérôme 
dans  des  demi  ronds  fous  le  même 
portique. 

Il  y  a  dans  le  Cloître  diverfes 
peintures  de  Vejpafien  Strada  ,  6c 
d'autres ,  entre  lefquellcs  il  y  a  une 
Image  de  la  Vierge ,  d"  Léonard  de 
Vinci ,  fort  eftimée  de  George  Va* 
fari  dans  fa  Vie  des  Peintres. 

L'Image  de  Nôtre  Dame  au  Maî- 
tre Autel  ,  6c  autres  peintures  au- 
tour, fous  la  corniche,  font  de  Bal- 

tba- 
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thafar  Peruzzi;  on  les  a  fort  g-ltées 
en  voulant  les  retoucher:  &  celles 
au  deftus  de  la  corniche  dans  la  voû- 
te ,  font  de  Bernardin  Pinturicchio 
d'Urbino  ,  qui  a  peint  aufTi  le  Ta- 
bleau de  la  Circoncifîon  de  Notre 
Seigneur  à  la  première  Chapelle  à 
gauche:  &  vis-à-vis  il  y  a  la  Cha- 
pelle de  Notre  Dame  de  Lorette-,  un 
Tableau  de  hVierge,  àtjînnihalCa- 
rache,  &  les  autres  peintures  de  la 
même  ,  font  de  Jean  Bàtijîe  Ricci 
de  No--jarra. 

La  Chapelle  de  Saint  Onophre  en: 
auffi  ornée  de  bonnes  peintures.  Il 
y  a  les  Tombeaux  de  deux  Cardi- 
naux MadruceS)  de  marbre  ,  à  co- 
lonnes &  Statues  de  bonne  archite- 
cture ;  celui  de  Torquato  Taffo  ,;  de 
Surrento  proche  dcNaplesy  fameux 
Poète,  auteur  du  célèbre Poème  de 
la  Jérufalem  Libérât  a.  Guillaume 
Bardai  Gentilhomme  Anglois,  Au- 
teur de  Y  Argents ,  y  eft  aufTi  enter- 
ré. Auprès  d'une  petite  Chapelle 
fous  le  Portique,  il  y  a  le  Tombeau 
de  la  famille  Cv.pis,  fous  l'Epitaphe 
duquel  on  lit  ce  Diitique  :  / 

HAS 
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HAS  QVICVMQVE  NOTAS  CI- 
VIS  SEV  PERLEGIS  HOSPES, 

SI  CVPIS  EX  VOTO  VIVERE , 
DISCE  MORI. 

De  l'autre  côté  ,  fous  le  même 
portique ,  on  lit  entr'autres  Epiu- 
phes  celui-ci: 

D  O  M. 

IACET  HIC  IACTVS  ICTV  A- 
RIETE  FATI  BARTHOLOM^VS 
ARIETVS  DE  SABAVDIA  AB  E- 
.  JVS  FILIO  PATRE  CJESARE,HV- 
JVS  COENOB1I  VICARIO  HOC 
LAP'DE  TECTVS  SVIQVE  TE- 
GENDI  QVOS  FATVM  SIC  ARlIi- 
TAB1T  VIXIT  ANNOS  LXXII. 
OBIIT  DIE  CXLIX.  ANTE  ARIE- 
TIS  SIGNVM  M.DC.XXII. 

Les  Teinturiers  de  Rome  ont  leur 
Confrairie  érigée  à  la  première  cha- 
pelle à  main  droite. 

Au  bas  de  cette  Montagne ,  & 

au  bout  de  la  Longara ,  il  v  a  laPor- 

Torredute  du  Saint  Efpritj  qui  elt  de  picr- 

s*in*     res  trèVfolidcs ,    aufli  bien  que  la 

muraille ,  bâtie  par  Antoine  de  S.  Galy 

ou 
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©u  fclon  d'autres  par  Michel  Ange 
Euànarcta;  mais  elle  n'eib  pas  ache- 
vée d'être  bâtie. 


,— 
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Dit    B  O  R  G  O, 

ou  du  Bourg  S.  Pierre. 

Apres  avoir  pafle  cette  Porte , 
on  trouve,  à  main  gauche, fur 
.une  petite  éminence,  la  Villa  Bar-  villa 
farina ,  bfitie  au  lieu  où  étoient  au-  J^rbeI*- 
trefois  les  Jardins  de  Néron  :  Elle 
eft:  en  bel  air ,  Se  arrofée  de  belles 
fontaines.  Le  Palais  eft:  bien  meu- 
blé :  on  y  voit  entr'autres  un  Ta- 
bleau qui  repréfente  la  vieille  Eglifc 
de  Saint  Pierre,  &  le  Pape  qui  don- 
ne la  bénédiction ,  8c  dans  la  Gale- 
rie il  y  a  les  douze  Apôtres  peints  en 
petit,  fort  bien  émaillésj  on  y  voit 
aufli  40  plats  de  terre  peints  par  Ra- 
phaël tiUrbin.    . 

La  longueur  du  Bourg  ou  Fau- 
bourg de  Saint  Pierre ,  autrement 
Ville  Léonine ,  eft  depuis  la  Bafili- 

que 
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que  de  S.  Pierre  jusqu'au  Château 
S.  Ange ,  l'efpacc  de  près  de  mille 
pas}  8c  fa  largeur,  depuis  la  Porte 
Angélique  jufqu'à  celle  du  S.  Efprity 
Tefpace  de  $00  pas. 

Cette  longueur  eft  divifée  en  fept 
Rues  parallèles,  qui  ont  communi- 
cation l'une  avec  l'autre  par  plu- 
Heurs  petites  Rues  de  traverfe. 

Ces  fept  Rues  font  nommées,  r. 
Borgo  di  San  Spirito,  1.  Borgo  Vec- 
chio ,  3 .  Borgo  Nuovo ,  o  délia 
Iranfpontina  ,  4.  Borgo  Sant  Ange- 
h ,  f .  Borgo  Pio ,  6.  Borgo  Vitto- 
rio ,  7.  Borgo  Angelico  ;  mais  les  deux 
dernières  Rues  ne  contiennent  que 
de  miférables  maifons  habitées  par 
des  gens  de  la  lie  du  Peuple. 

Le  premier  Edifice  confidérable 
qu'on  voit  à  main  droite,  eft  l'Ar- 
L'hô-    chi-hôpital  du  S.  EPprit ,  dont  l'E- 
laint dU  ë^*"e  ^Llt  fonàéc  par  Ina  Roi  des  Sa- 
Ifpiit.   xons  Occidentaux    en    Angleterre, 
l'an  71  f.  fous  Grégoire  II 9  fous  le 
Titre  de  Sainte  Marie  in  SaJJla  :  6c 
le  même  Roi  étant  venu  à  Rome  en 
718  ,  ajouta  à  cette  Eglif-  un  Hô- 
pital pour  les  Pèlerins  de  iu  Nation, 
fous  le  gouvernement  de  quelques 

Pré- 
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Prêtres  Saxons ,    ayant  aiîigné  fur 
Ton  Domaine  plufleurs  revenus  pour 
la  iubfiftancc  de   l'Hôpital.     Offa 
Roi  à! Angleterre ,  .à  ion  imitation  , 
amplifia  le  même  Hôpital ,  &  au- 
gmenta Tes  rentes  ;  mais  il  fut  brû- 
lé en  8 1 7.  par  un  incendie ,  qui  ne 
pût  être  arrêté  que  par  une  Ima- 
ge de  la  Sainte  Vierge  5  que  le  Pape 
Pafcal  I    y   porta    en   proceilion. 
Un  pareil   incendie  acheva   de  le 
déibler  en  847 ,    au  quel  le  Pape 
Léon  IF.  remédia  aufîî-tôtle  mieux 
qu'il  pût  ;  à  quoi  il  fut  aidé  par  les 
SuccelTeurs   des   Rois   fondateurs , 
ayant  fait  rebâtir  fur  l'Ecole  des  Sa' 
sons  une  Eglife  à  la  Vierge ,    à  ce 
que  dit  Anaflafe.     Mais  les  Guerres 
des  Guelphes  6c  des  Gibelins  durant  les 
onze  êc  douxiéme  fîéeles  ,    defolé- 
rent  tellement  cette  partie  de  la  Vil- 
le ou  l'Hôpital  eft  fitué,  qu'ils  en 
abolirent  jufqu'à  la  mémoire. 

Innocent  III  en  1  ipS.  rebâtît  le 
même  Hôpital ,  pour  y  recevoir  ôc 
traiter  les  malades ,  6c  pour  y  éle- 
ver les  pauvres  enfons  nouveaux  nés 
qui  font  expofés  par  leurs  parens.  Il 
en  donna  la  direction  à  de  certains 

Re- 
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Religieux  Hofpitaliers  François , 
qui  étoient  alors  fort  célèbres  par 
leur  charité  exemplaire ,  ayant  fait 
venir  exprès  à  Rome  leur  Fondateur, 
nommé  Gui  de  Monpellier  ,  qu'il  c- 
tablit  Commandeur  ou  Général  de 
fbn  Ordre  ,  les  régies  duquel  furent 
approuvées  du  Saint  Siège ,  &  la 
maifon  deRo?ne  déclarée  Chef  d'Or- 
dre. Le  même  Ordre  s'clt  depuis 
beaucoup  multiplié  en  Italie,  en  A?- 
logne,  &  même  en  France.  Ces  Re- 
ligieux font  habillés  comme  des  Prê- 
tres Séculiers,  Se  portent  une  croix 
blanche  fourchue  à  double  traverfc, 
fur  le  cœur  6c  fur  le  manteau  du  mê- 
me côté. 

Le  même  Pape  l'an  1 204.  fit  re- 
bâtir l'Eglife,  ôc  la  dédia  en  l'hon- 
neur du  S.  Esprit,  qui  lui  avoit  inf- 
piré  de  faire  une  fi  bonne  œuvre , 
par  le  miniftére  d'un  Ange  ,  après 
aue  quelques  Pêcheurs  eurent  retiré 
du  Tibre  dans  leurs  rets ,  les  corps 
de  plufieurs  enfans  qui  y  avoient  été 
précipités.  Innocent  IV.  y  fit  plu- 
fieurs donations ,  en  quoi  il  a  été 
imité  par  plufieurs  peribnnes  pieu- 
ses &  charitables. 

11 
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Il  contient  plu  fleurs  corps  de  lo- 
gis ,  avec  une  Sale  fort  longue,  6c 
élevée  à  proportion,  capable  de  mil- 
le lits,  qui  font  tous  remplis  l'Eté  ; 
6c  même  l'on  eftfouvent  oblige  d'en 
dreifer  d'autres  dans  les  greniers  de 
1.  !ôpital  au  bas  de  Saint  Onophre. 
Outre  une  autre  grande  Sale  de  tra- 
verfe  où  l'on  met  lesbléfles,  les  No- 
bles 2v  les  Prêtres  font  dans  des 
chambres  à  part,  &"  il  y  en  a  encore 
d'autres  pour  les  Fré  îétkjues  ,  & 
pour  ceux  qui  ont  la  difîenterie,  ou 


autre  mal  contagieux. 


On  dit  plusieurs  MeJes  tous  les 
matins  à  la  Chapelle  qui  eft  au  mi- 
lieu de  l'Hô"Mtal  fous  un  beau  Dô- 
me ,  aux  cotés  de  laquelle  il  y  a  de 
belles  Orgues,  qu'on  fait  jouer  pen- 
dant que  les  malades  prennent  leurs 
repas. 

Dans  un  apartement  qui  eft  der- 
rière l'Hôpital,  on  y  entretient  qua- 
rante Nourrices,  deftinées  pour  al- 
laittcr  les  enfans  expofés,  outre  plus 
de  deux  mille  de  la  Ville  &  des  Vil- 
lages d'alentour,  à  qui  on  les  donne 
en  nourrice,  moyennant  un  falaire 
raifomiable.     Tout  proche  eft  l'a- 

par- 
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partement  des  garçons  cxpofés , 
qu'on  y  met  à  l'âge  de  trois  à  quatre 
ans ,  après  les  avoir  retires  de  nour- 
rice ,  ôc  ils  y  demeurent  jufqu'à-ce 
qu'ils  foient  en  état  de  gagner  leur 
vie,  à  quelque  métier  ou  autre  exer- 
cice qu'on  leur  enfeigne  au  même 
lieu,  avec  la  Doctrine  Chrétienne, 
à  lire,  écrire,  6c  même  le  Latin  à 
ceux  qui  ont  du  génie  pour  les 
Sciences.  Les  filles  font  élevées 
dans  un  autre  apartement  fermé  , 
jufqu'à  ce  qu'elles  foient  en  âge  d'ê- 
tre mariées  ou  Religicufcs  :  Il  y  en  a 
toujours  plus  de  cinq  cent, 6c  quand 
elles  font  pourvues ,  elles  reçoivent 
de  l'Hôpital  cent  écus  de  dot  :  Elles 
font  fous  la  Direction  des  Religieu- 
fes  de  Sainte  ïhécle  de  l'Ordre  de 
S.  Auguflin^  qui  les  élèvent  dans  la 
piété  ,  6c  leur  enfeignent  plufieurs 
ouvrages  proportionnés  à  la  foiblef- 
fe  de  leur  Sexe. 

Enfin  il  y  a  le  Palais  du  Comman- 
deur ou  Chef  de  l'Ordre  6c  de  fa  fa- 
mille ,  bâti  par  ordre  de  Grégoire 
XIII)  de  l'architecture  d'Oftavicn 
Mafcberini.  Entre  ce  Palais  6c  l'Hô- 
pital, il  y  a  un  Cloître,  où  logent 

les 
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les  Prêtres  ,  Minirires  ,  6c  Servi- 
teurs de  l'Hôpital ,  dont  le  nombre 
eft  très-grand*  &  un  autre  pour 
les  Religieux  de  cet  ordre ,  qui 
chantent  l'Office  Divin  dans  l'Egli- 
fe.  11  y  a  auiîi  une  très-belle  Apoti- 
cairerie,  très-bien  fournie  de  toutes 
fortes  d'ingrédiens  j  deux  Méde- 
cins entretenus ,  plufieurs  Chirur- 
giens très-experts ,  6c  autres  Offi- 
ciers 5c  Servans.  La  dépenfe  de 
l'Hôpital ,  tant  pour  les  malades  que 
pour  les  Orfelins ,  monte  par  an  à 
cent  mille  écus  ,  une  année  pour 
l'autre.  Mais  l'Hôpital  en  polféde 
bien  autant  en  fonds  de  terre  dans  la 
campagne  de  Rome ,  où  il  eft  Sei- 
gneur de  plufieurs  Villages  6c  grof- 
fes  fermes ,  dont  les  principales  font, 
la  Tolfa  ,  Sainte  Sévère  ,  Palidoro  , 
Caflello  de  Guido  ,  6c  autres  fur  le 
chemin  de  Civita  Vecchia.  Si  l'on 
veut  enfavoir  d'avantage,  on  peut 
lire  le  Livre  qu'en  a  fait  le  Sieur 
Saunier. 

L'Eglife  du  S.  Efprit  fut  b?.tie 

en  l'état  qu'on  la  voit , fous  lePonti- 

ficat  de  Sixte  V.   par  Antoine  San 

Galîo  j  mais  la  façade  fut  faite  de- 

2ot».  ÎF.     (Vv)     puis. 


(95o)RomeModern.XIV.QuartI 

puis ,  par  Otlave  Mafcarino.  Le 
Maître. Autel  efl  iiblé  :  on  y  voit 
un  beau  Tabernacle  de  pierres  de 
grand  prix ,  Contenu  de  quatre  colon- 
nes, le  tout  de  l'Architecture  d'An- 
dré' Palladio  -,  6c  la  Tribune  a  été 
peinte  à  CreCque  par  Jaques  del  Zuc- 
ca. 

La  Transfiguration  de  N.  Sei- 
gneur à  la  première  Chapelle  à  main 
droite,  eftdejofeph  Valérian.  Le 
Tableau  de  la  Sainte  Trinité,  peint 
à  l'Autel  qui  Cuit,  6c  d'un  côie  N. 
Seigneur  qui  guérit  le  Paralytique , 
5c  de  l'autre  le  même  qui  illumine 
l'Aveugle  né  ,  le  tout  eft  de  Louis 
Agrejli  ,  qui  a  peint  l'Aflomption 
de  la  Vierge  au  troifiême  Autel ,  6c 
les  autres  peintures,  excepté  la  Na- 
tivité de  Nôtre  Dame ,  qui  eil  de  Jean 
Bâtifte  àHAncone ,  6c  la  Circonci- 
ilon ,  de  Paris  Nogari. 

La  deCcente  du  S.  Efprit  au  qua- 
trième Autel,  6c  tout  le  relie  de  la 
Chapelle ,  comme  auffi  les  peintu- 
res de  la  façade  far  la  grande  porte  , 
Cent  du  même  Zucca.  Ce  far  Conti 
d'Aucune  a  fait  les  peintures  autour 
de  la  Nef  3  6c  la  converfîon  de  Saint 

Paul 
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Paul  d'une  part,  &  la  Vifitation  de 
la  Vierge  de  l'autre ,  font  de  Mat- 
thieu de  Sienne. 

A  l'Autel  de  la  Sacriftie  ,  il  y  a 
un  Tableau  de  la  defeente  du  Saint 
Efprit ,  de  Jérôme  Sicciolanti.  La 
voûte  8c  les  côtés  repréfentent  di- 
verfes  hiftoires  en  couleur  &  clair 
obfcur ,  qui  paroifTent  de  relief,  de 
YAbbatini  de  la  Cité  de  Caflel. 

Au  premier  Autel  de  l'autre  cô- 
té del'Eglife  en  retournant  à  la  gran- 
de porte ,  le  Tableau  de  la  Vierge 
8c  de  S.  Jean  l'Evangelifte ,  eft  de 
Perin  del  Vague  ,  qui  a  peint  auffi 
les  Prophètes  des  pilaftres. 

Le  Chrifi  mort  à  la  Chapelle 
fui  vante  ,  aux  côtés  la  Nativité 
8c  la  Réfurreétion  de  N.  Seigneur , 
8c  autres  peintures  de  la  même  Cha- 
pelle ,  font  de  Livio  Agrefti. 

Le  Tableau  de  la  defeente  de  la 
Croix,  à  la  troifiême Chapelle,  eft 
de  Pompée  de  VAquila  -,  8c  les  qua- 
tre Evangeliftes  peints  aux  pilaftres 
font  d'André  Lillio  d1 Ancone. 

Le  Couronnement  de  Nôtre  Da- 
me au  dernier  Autel ,  avec  les  autres 
peintures  de  la  même  Chapelle,  font 
I  de  Cefar  Nebbia.        (V  v  l)        Au 
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Au  bout  de  la  Rue  du  Saint  E- 
fprit,  du  côté  du  Levant,  il  y  a  le 
Lcchâ-  Château  S.  Ange,  qui  eft  comme  la 
slàmc  Ban^iue  ou  la 'Citadelle  de  la  Ville. 
°    Le  corps  ou  donjon  de  ce  Fort  eft 
une  grofle  machine  de  pierres,  de 
forme  circulaire  comme  une  Tour, 
qui  fut  faite  par  ordre  de  l'Empe- 
reur Adrien,  pour  lui  fervir  de  Tom- 
beau ,  &  où  l'on  mit  les  cendres  de 
fïx  de  fes  SuccefTeurs.     Sa  groffeur 
Se  fon  Fondateur  lui  firent  donner  le 
nom  de  Moles  Adriani.   On  y  mon- 
toit  jufqu'au  faîte  en  tournant  au- 
tour, &  ces  allées  étoient  remplies 
de  Statues  de  marbre.  Il  y  avoit  plu- 
.    fleurs  niches  pratiquées  dans  la  fo- 
lidité  de  cette  Tour ,  où  Ton  met- 
toit  les  cendres  des  Empereurs  décè- 
des >  &  tout  au  haut,  il  y  avoit  une 
pomme  de  pin  de  bronze,  qui  eft  à 
préfent  à  Behcdére. 

Au  tems  de  la  pefte  qui  défola  la 
Ville  de  Rome  l'an  f  po.  fous  le  Pon- 
tificat de  S.  Grégoire  le  Grand  ,  le 
S.  Pape  ordonna  plufleurs  Procef- 
(lons  générales  à  S.  Pierre ,  en  l'u- 
ne defquellcs,  où  il  portoit  une  des 
Images  de  la  Vierge  peinte  par  S. 

JjfCt 
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Luc y  il  vit,  en  paflant  fur  le  Pont 
qui  eft  vis-à-vis  cette  ForterefTe,  un 
Ange  qui  étoit  au  fommet ,  lequel 
rengainoit  une  épée,en  figne  que  la 
Colère  de  Dieu  étoit  appaifée  ,  (& 
en  effet  la  peux  ceffa  peu  après  )  & 
il  entendit  une  mufique  Angélique 
qui  chantoit  cette  Antienne,  Régi' 
na  Cœli  Utare ,  alléluia  ,  Sec  5  la  - 
quelle  s'étant  tuë  après  avoir  ache- 
vé ces  mots ,  Refurrexit  ficut  dixit 
Alléluia,  ce  S. Pape  ajouta  ceux  qui 
fuivent ,  Ora  pro  nobis  Demn  Allé- 
luia: 6c  depuis  ce  tems  l'Eglife  fa- 
lue  la  Sainte  Vierge  avec  cette  An- 
tienne, après  la  célébration  de  l'Of- 
fice divin  durant  le  tems  Pafcal  j  6c 
les  Cordcliers  d'Ara  Cœli ,  qui  con- 
fervent  la  pierre  fur  laquelle  le  mê- 
me Ange  laiffa  les  vertiges  de  Ces 
pies,  6c  l'Image  que  Saint  Grégoire 
portoit,  quoi  que  d'autres  croyent 
que  ce  fut  celle  de  Sainte  Marie  Ma- 
jeure y  ces  Religieux ,  di-je ,  toutes 
les  fois  qu'ils  paflent  fur  ce  Pont  en 
ProcefTion,  interrompent  les  Lita- 
nies 6c  autres  prières ,  pour  chanter 
l'Antienne  Regina  Cœli,  en  mémoi- 
re de  ce  Miracle  :  6c  c'eft  pour  la 
(Vv  4)  mê- 
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même  raifon  qu'on  a  depuis  appelle 
le  même  Edifice  le  Château  S.  An- 
gei  &  on  commença  alors  à  s'en  fer- 
vir  comme  d'un  Baftion  ,  ou  d'un 
Fort  à  l'imitation  de  Belifaire,  qui 
étant  afîîégé  par  les  Goîs  dans  Rome , 
fe  retrancha  en  cet  endroit, où  après 
s'être  défendu  jufqu'à  l'extrémité, 
&  après  s'être  épuifé  d'Armes  ofFen- 
fives ,  il  fît  tailler  en  pièces  les  ex- 
cellentes Statues  qui  embellifïbient 
ce  Tombeau,  ôc  les  jetta  à  la  tête 
de  (es  Ennemis. 

Long  tems  après,  cette  Place  fut 
appellée  Rocca  Crefcentio^  parce  que 
Crefcentïo  Seigneur  de  Nomentana 
s'en  étant  rendu  le  maître  fous  Jean 
XV.  vers  l'an  i  ooo,  à  la  faveur  de 
ce  Fort ,  il  tyrannifa  long  tems  la 
Ville  :  ce  que  fit  depuis  le  Seigneur 
Urfin  de  Bonmarzo  ,  qui  l'avoit  re- 
çu de  la  Reine  Jeanne  première  de 
Napîes  5  &  après  lui  quelques  au- 
tres. 

Boniface  IX.  commença  à  y  fai- 
re autour,  quelques  fortifications, 
qu'il  munît  de  Canon  5  &  il  dédia  à 
S.  Michel' 'une  petite  Chapelle  qu'il 
fit  bâtir  ou  reparer  au  faîte  du  Châ- 
teau, 
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teau ,  laquelle  fut  appellée  à  caufe 
de  cela  S.  Michel  inter  nttbes.  Nico- 
las VI  6c  Alexandre  VI  augmen- 
tèrent les  Fortifications  du  Château; 
6c  ce  dernier  fit  faire  une  Galerie 
couverte  fur  plufieurs  Arcades  de 
briques,  qui  commence  au  Vatican 
6c  finit  au  Château,  &  par  le  moyen 
de  laquelle  le  Pape  peut  aller  de  l'un 
à  l'autre  fans  être  vu  de  perfbnne. 
Enfin  Urbain  VIII  a  fait  conftrui. 
re  un  Pentagone  autour ,  avec  fes 
Battions,  Courtines,  Boulevars,6c 
autres  fortifications  modernes  ;  6c 
dans  cette  enceinte  il  a  fait  bâtir  di- 
vers Magafins  à  poudre,  6c  Armu- 
ries,  une  Fonderie  pour  le  Canon, 
plufieurs  Moulins  à  bras ,  des  Ca- 
zernes  pour  loger  fes  Soldats,  6c  un 
corps  de  Logis  pour  le  Comman- 
dant. 

Il  y  a  une  bonne  Garnifon  entre- 
tenue au  Château,  forte  de  plus  de 
5*oo  hommes  ,  commandés  par  un 
Vice-Châtelain,  parce  que  c'eïl  le 
Tréforier  du  Pape  qui  en  eft  Gou- 
verneur, au  défaut  d'un  Prince  Ne- 
veu, qui  en  eft  ordinairement  revê- 
tu. La  malle  du  Château  ,  quoi 
(Vv  f)  que 


(9<58)RomëModern.XIV.Quart\ 
que  trèVfolide ,  renferme  plufieurs 
Chambres,  à  divers  étages,  où  l'on 
monte  par  trois  Efcaliers  fort  lar- 
ges par  embas,  mais  qui  vont  tou- 
jours en  étréciflant.     C'eft  là  qu'on 
enferme    les     prifonniers     d'Etat. 
jOn  y  conferve  aufîl  les  cinq  mil- 
lions  d'or   que   Sixte  V.    avoit  a- 
maflcs  durant  les  cinq   années  de 
fon  Pontificat ,    aufquels  il  défen- 
dit de  toucher   que  pour  les  né- 
ceffités  urgentes   de   l'Eglife  :    on 
y  garde  encore  les  Tiares  Papales 
enrichies   de   pierreries    de    grand 
prix  ,    qui  ne  fervent  qu'aux  jours 
de  cérémonies  j    &  les  principaux 
Régîtres  de  l'Eglife  Romaine  :  On 
y  voit  plufieurs  peintures  confidé- 
rables    de  Bernardin  Pinîuriccbio , 
qui  y  a  peint  l'Hiftoire  &  Alexan- 
dre VI ,    Se  les  portraits  à'ifabelle 
Reine  de  Caftille  ,    de  Nicolas  Ur- 
fin  Comte  de  Pitîigliano ,  de  Jean 
Jaques  Trivulce ,   de  Cefar  Borgia  , 
&   autres ,   qui  font  à   demi   éfa- 
cés  de  vieillerie  j    Mais  il  y  a  des 
peintures  plus  modernes  du  Sermo- 
néte  ,  de  Jule  Romain ,  de  Marcel 
Mantouan,  de  Marc  de  Sienne ,  du 

Pc- 
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Pèlerin  de  Modem  ,  de  Perin  delVa- 
go,  &c.  Le  Château  eft  terminé  en 
plateforme,  autour  de  laquelle  il  y 
a  plufieurs  pièces  de  Canon ,  aufïi 
bien  que  fur  le  rempart.  On  y  a 
même  élevé  de  petites  Maifons,  qui 
font  en  bon  air,  Ôc  jouïflent  d'une 
belle  vues  &  le  tout  eft  terminé  par 
un  Ange  de  marbre  haut  de  fix  cou- 
dées ,  taillé  par  Raphaël  de  Monte- 
lupo,  ôc  accompagné  d'autres  Scul- 
ptures. 

On  fait  tous  les  ans  quatre  feux 
d'artifice  au  haut  du  Château , 
d'où  un  nombre  infini  de  fufées  par- 
tent en  même  tems,  &  forment  une 
très-belle  girandole,  favoir  la  veille 
&C  le  jour  de  S.  Pierre^fk  la  veille  8c 
le  jour  de  l'anniverfaire  du  Couron- 
nement du  Pape. 

Derrière  le  Château  S.  Ange  il  y 
a  l'Eglifé  de  Saint  Michel  Archange  ^ 
qu'on  appelle  Sant  Angelo  tn  Bor^o^-  Ange 
laquelle  fut  fondée  par  S.  Grégoire  le  g0f  0I~ 
Grand  proche  le  Château,  enfuite 
de  l'apparition  de  l'Ange  ci-deffus 
rapportée  j  mais  elle  a  été  transfé- 
rée en  cet  endroit  pour  agrandir  les 
fortifications  du  Châtcan.  Cette 
(Vv  6)         Egli- 
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Eglife  eft  Paroiffiale  depuis  l'année 
i  f  64.  L'Autel  à  main  droite  eft  dé- 
dié au  Crucifix.  Le  Tableau  de 
S.  Michel  Archange,  au  Maître  Au- 
tel ,  eft  de  Jean  de  Vecchi  -,  &  la 
#  Chapelle  de  Nôtre  Dame,  de  l'autre 
côté,  a  été  peinte  ywjean  Bâtijle 
de  la  Marche. 

Tout  proche  eft  l'Eglife  de  Sain- 
Sainte  te  Marie  Iranfpontina,  ou  de  delà  le 
Tiinf-  P°nt,i  avec  un  Monaftére  de  Car- 
pontin;-.  mes  >  Mais  le  principal  portail  eft 
le  long  de  la  plus  belle  Rue  de  ce 
Fauxbourg  ,  qu'on  appelle  Borgo , 
ou  Via  Alejfandrina ,  parce  que  Aie- 
xandre  VI.  la  fit  drefler  au  cordeau. 
Cette  Eglife  étoit  autrefois  tout 
proche  le  Pont  S.  Ange  ;  mais  elle 
fut  reculée  en  cet  endroit  par  ordre 
de  Pie  IV.  en  1  f  64,  afin  d'agran- 
dir les  fortifications  du  Château. 
Sixte  V.  y  aiïîgna  un  titre  de  Cardi- 
nal }  ôc  la  Confrahïe  des  Bombar- 
diers y  eft  érigée. 

A  la  première  Chapelle  à  droite  , 
il  y  a  un  Tableau  de  Sainte  Barbe  , 
du  Cavalier  ôCArpino  ,  qui  a  fait  le 
defiein  des  peintures  de  la  Voûte  , 
exécuté  par  Céfar  Rojfetti. 

La 
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La  deuxième ,  dédiée  à  Saint  Ca- 
nut Roi  de  Danemarc  ,  a  un  Ta- 
bleau de  ce  Saint,  peint  par  le  Sieur 
Daniel  Flaman  -,  ôc  les  peintures  de 
la  Voûte,  du  Sieur  Alexandre  Fran- 
çois de  Nation. 

La  Conception  de  la  Vierge  ^  pein- 
te au  troifîême  Autel ,  efb  un  ou- 
vrage de  Jérôme  Mutiani  ;  &  les 
Myftéres  de  la  Paffion  de  N.  Sei- 
gneur ,  à  la  quatrième  Chapelle,  ont 
été  peints  à  freique  par  Bernardin 
Gaillard. 

Le  Saint  Albert  Carme ,  peint  au 
tableau  de  la  cinquième  Chapelle  , 
eft  de  Nicolas  Pomarancie ,  qui  a 
fait  les  autres  peintures  de  cette  Cha- 
pelle à  frefque  ,  &  le  Tableau  à 
l'Autel  de  la  Croifée  :  il  y  a  Notre 
Dame  qui  tient  Notre  Seigneur ,  ac- 
compagnée d'Anges ,  &  à  fes  pies 
Sainte  Marie  Madelaine  de  Pazzi  , 
de  yean  Dominique  Perufm ,  qui  a 
peint  quelques  Saints  de  l'Ordre 
dans  les  Angles  du  Dôme. 

Le  Maître  Autel  a  un  beau  taber- 
nacle du  deffein  du  Cavalier  Charles 
Fontana  ,  appuyé  fur  8  colonnes  de 
jafpe  de  Sicile  j  avec  plufieurs  An- 
(Vv  7)  ges 
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ges  de  ftuc  qui  foutiennent  une  I- 
mage  miraculeufe  de  la  Vierge  :  Se 
fur  les  portes  du  chœur,  il  y  a  qua- 
tre Saints  Carmes  de  ftuc  ,  de  Léo- 
nard de  Rieti. 

Les  Corps  des  Saints  Martyrs 
Magdalo,  Bafiltde,  ôt  Tripodio^  re- 
pofent  fous  le  Maître  Autel.  On 
conferve  dans  la  Sacriftie  leChef  de 
Saint  Bafile  le  grand  ,  enchâOe  en 
argent ,  &  plufieurs  autres  Reli- 
ques. Il  y  a  auffi  dans  cette  Eglife 
les  Colon n "s  aufqu elles  les  Sainis  A- 
pôtres  Pierre  &  Paul  furent  flagel- 
lés :  Elles  font  d'une  elpécc  de  mar~ 
bre  fort  dur,  appelle Breccia ,  trans- 
portées ici  du  Forum  Romanum^  où 
elles  étoient  proche  de  la  Piïibn 
ïullienne. 

A  l'Autel  de  l'autre  côté  de  îa 
croifee  ,  il  y  a  un  Tableau  de  la 
Vierge  avec  un  Saint  de  la  Religion; 
6c  à  l'Autel  fuivant ,  il  y  a  un  Ta- 
bleau de  S.  JÎnge  Carme  3  peint  par 
Jean  Bàtijle  de  Nov.irre. 

Le  même  Novarre  a  peint  le  Ta- 
bleau de  Sainte  ïheréfe  à  la  Chapel- 
le qui  fuit ,  Cv  celui  de  Saint  Pierre 
&  Saint  Paul  à  celle  d'après ,  avec 

plu- 
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plufieurs  peintures  à  frefque. 

Le  Tableau  de  Saint  Antoine 
Abbé  ,  peint  à  la  pénultième  Cha- 
pelle ,  eft  un  ouvrage  de  YAlber- 
îi  :  &  le  Tableau  du  Saint  Michel  à 
la  dernière  Chapelle ,  eft  du  Pro- 
taccino;  mais  il  n'y  en  a  plus  qu'une 
copie. 

Le  Sieur  Dominique  Guidi  a  fait  le 
Tombeau  de  marbre  du  Cardinal 
Albizzi ,  dans  la  croifée  à  gauche  , 
devant  la  porte  de  la  Sacviftie. 

A  quelque  pas  plus  loin  ,  il  y  a 
un  beau  Palais ,  dont  la  façade  eft 
de  pierre  de  taille  ,  bâti  par  le  fa- 
meux Bramante  Lazari ,  pour  le 
Cardinal  Campeggio.  11  fervit  long 
tems  d'habitation  aux  Ambâfladetirs 
d' 'Angleterre  ;  mais  après  leur  Schif- 
me  il  fut  vendu  au  profit  du  Collè- 
ge des  Anglois.  11  appartint  de 
puis  aux  Colonnes.  Le  Pape  In- 
nocent XII.  l'acheta  14  mille  écus 
en  Mars  1699,  pour  en  faire  l'Ho- 
fpice  des  pauvres  Prêtres  étrangers, 
qui  y  vivent  en  communauté  pour 
une  très  modique  penfion.  Les  Ma- 
lades y  font  traités  à  l'Infirmerie  , 
où  ils  ne  payent  rien. 

Der- 
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Derrière  ce  Palais  il  y  a  la  petite 
Jj'^    Eglifc  de  Sainte  Marie  de  la  Pureté , 
de  la    bâtie  aux  dépens  desCaudataires  des 
Puretc.  Cardinaux ,  qui  y  ont  leur  Confrai- 
rie ,    qui  eût  cette  origine   quand 
l'Armée  Impériale  faccagea  Rome 
en  i  f  27.    Il  y  avoit  en  cet  endroit- 
une  maifon  appartenant  à  Lucrèce 
Saîviati ,  qui  tut  détruite  de  fonds 
en  comble  5    Se  elle  fervit  depuis 
d'écurie ,  quoi  qu'il  y  eût  une  Ima- 
ge de  la  Vierge  fur  le  mur,  laquelle 
a  force  de  Miracles  fe  fit  porter  ref- 
pect,& obligea  lesperfonnes  de  pié- 
té à  lui  bâtir  une  Chapelle  5  &  Paul 
III.  en  if  38.  la  donna  aux  Cauda- 
taires  des  Cardinaux. 

Vis-à-vis  de  ce  Palais  il  y  a  une 
belle  Place ,  au  milieu  de  laquelle 
on  voit  une  belle  Fontaine  à  plu- 
sieurs jets  ,  dreffée  par  Charles  Ma- 
derno  par  ordre  de  Pau IV.  On  voit, 
à  main  gauche,  dans  la  même  Pla- 
s.ja-  ce5  l'Eglife  de  S.  Jaques  dit  Scozza 
ques  dit  Cavalli,  ou  Secoue  chevaux ,  ou  des 

Scozza     /~.i  •  rc 

cavaiii.  Chevaux  aux  cuilies  rompues,  par- 
ce que  Sainte  Hélène  ayant  envoyé 
à  Rome  plu  Meurs  Reliques  de  Jéru- 
J'alem ,  en  fit  mettre  la  plus  grande 

par- 
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partie  dans  l'Eglife  de  Sainte  Croix 
en  Jérufaïem  ,  qu'elle  avoit  fait  bâ- 
tir -,  &  déflrant  envoyer  le  refte  à 
la  Bafilique  de  S.  Pierre  ,  les  Che- 
vaux qui  trainoient  le  Chariot  où 
l'on  avoit  mis  ces  précieufes  dé- 
pouilles ,  étant  arrivés  en  cet  en- 
droit ,  ne  voulurent  jamais  avancer 
d'avantage,  nonobfiant  les  coups 
qu'on  leur  donna,  qui  ne  les  rirent 
que  rejimber,  jufqu'à  fe  rompre  les 
jambes  en  jettant  leur  charge  à  bas: 
à  caufe  dequoi  on  fut  obligé  de  bâ- 
tir une  petite  Chapelle  en  cet  en- 
droit, où  on  les  laifTa  en  dépôt,  & 
ils  y  font  toujours  refiés  depuis.  Il 
y  a  donc  la  pierre  fur  laquelle  Abra- 
ham voulut  Sacrifier  fon  fils  Ifaac  -, 
celle  fur  laquelle  Notre  Seigneur  fut 
circoncis  ou  offert  au  Temple  i 
quantité  de  terre  Sainte  de  Jérufa- 
ïem foulée  aux  pies  par  N.  Seigneur  -, 
&  de  fon  Sang  précieux,  &c. 

C'eft  une  Eglife  Paroifîlale  ,  où 
il  y  a  une  compagnie  du  S.  Sacre- 
ment, érigée  Cous  Le'on  X.  en  i  f  1 3 . 
pour  accompagner  Nôtre  Seigneur 
quand  on  le  porte  aux  malades  du 
Quartier.     Entr'autres  œuvres  de 

cha- 
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charité,  les  Confrères  donnent  tous 
les  ans  un  habit  6c  vingt-cinq  écus 
à  plu  Meurs  pauvres  filles ,  pour  les 
aider  à  fe  pourvoir. 

La  deuxième  Chapelle  à  droite,  a 
un  Tableau  de  la  Vierge ,  de  Chrijîophle 
Ambroije-,  &  à  la  troifiême  Chapel- 
le du  même  côté ,  il  y  a  un  Tableau 
de  la  Circoncifion  de  N.  Seigneur  9 
du  Navarre,  colorié  par  un  de  fes 
élèves ,  qui  a  peint  auiîi  le  Tableau 
du  Maître  Autel,  où  il  y  a  la  Cène 
de  N.  Seigneur  &  des  Apôtres  j  &  le 
Tabernacle ,  de  pierres  Africaines , 
cft  de  l'Archite&ure  àzBâtifte  Cioli. 

La  première  Chapelle  de  l'autre 
côté  en  retournant ,  eft  dédiée  au 
Crucifix  ;  la  féconde  ,  à  l'Apôtre 
S.  Jaques ,  avec  fa  Statué'}  &  la  troi- 
fiême a  un  Tableau  de  la  Nativité 
de  la  Vierge ,  du  même  Navarre. 
Les  peintures  à  frefque,  autour  de 
l'Eglife  &  fur  la  façade  en  dehors, 
font  de  CJmJiophîe  Ambrogin ,  à  ce 
qu'on  ailure. 

Les  mêmes  Confrères  firent  bâ- 
tir leur  Oratoire  en  1601.  proche 
l'Eglife  ïnBorgo  Vecchio.  Il  y  a  fur 
l' Autel  un  Tableau  de  S.  Sébaliienr 

du 
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du  Cavalier  Guidotti-,  dans  la  voûte, 
le  Père  Eternel  -,  6c  aux  quatre  coins , 
les  quatre  Docteurs  de  l'Eglife  La- 
tine, de  Vefpafien  Strada  Romain. 

Sur  la  même  Place  in  Borgo  Vec- 
chio  ,  il  y  a  un  Palais  qui  apparte- 
noit  autrefois  au  Cardinal  Madruz- 
ze ,  éc  puis  au  Cardinal  Pallotta ,  ôc 
qui  fert  préfentement  d'habitation 
aux  Pénitenciers  de  S.  Pierre  ,  qui  9olp*çe 
font  de  la  Compagnie  de  Je/us;  dont  nitea- 
le  Collège  avoit  été  fondé  par  lej"?^ 
Bien-heureux  Pie  V\  mais  l'exécu-  ié, 
tion  en  avoit  été  différée  jufqu'au 
tems  d'Alexandre  VII,  qui  aflîgna 
pour  leur  fubfîftance  une  bonne 
provifion ,  à  prendre  fur  les  difpen- 
fes  de  laPénitencerie.  Ils  font  trei- 
ze ,  en  comptant  leur  Recteur  y 
dont  il  y  en  a  deux  pour  la  langue 
Italienne,  deux  pour  la  Francoife,  deux 
pour  YEfpagnol  &  le  Portugais ,  un 
pour  V  Allemand ,  un  pour  le  Hongrois, 
un  pour  le  Flarnan,  un  pour  \zPolo~ 
nois,  un  pour  XAnglois ,  un  pour  le 
Grec,  de  un  pour  VEfelavon.  Il  y  a  de 
plus  un  quatorzième  Père,  qui  eft  leur 
Procureur}  ôc  ils  ont  autant  de  frè- 
res ôc  ferviteurs  Laïques  qu'ils  en 

ont 
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ont  befoin.  Tous  les  jours  durant 
l'Office  Divin ,  ils  entendent  les 
Confeffions  de  tous  les  Chrétiens  de 
Y  Europe  qui  viennent  en  Pèlerinage 
au  Tombeau  des  Saints  Apôtres 
Pierre  6c  Paul,  où  ils  ont  leurs  Con- 
feffionaux  dans  la  croifée  à  gauche , 
où  eft  la  Chapelle  de  S.  Simon  ôc  S. 
Jude. 
Hofpîce      Devant  S.  Jaques,  fur  le  quatriê- 

des  nou-  a  _  >   j     ,  *         j-ji  . .' 

veaux  me  cote  de  la  même  Place ,  il  y  a  un 
convw-  ancien  &  magnifique  Palais ,  bâti 
par  le  Card.  Bibienne,  par  Bramant, 
&  où  la  Reine  Charlote  de  Cypre 
vécut  6c  mourut  du  tems  de  Sixte 
IV  ,  6c  où  Raphaël  d'Urbin  mourut 
depuis  fous  Léon  X.  Monfieur  le 
Cardinal  Gafialdi ,  qui  l'avoit  ache- 
té, le  laiffa  en  mourant,  en  partie 
pour  l'habitation  des  nouveaux  Con- 
vertis de  toutes  fortes  d'Héréfies , 
qu'on  y  reçoit  de  toutes  fortes  de 
Nations  ,  &  qui  y  font  nourris  6c 
entretenus  jufqu'à  ce  qu'ils  foient 
fuffifamment  initruits ,  6c  perfuadés 
des  vérités  de  la  Religion  Catholi- 
que, 6c  de  la  fauffeté  de  leurSeéte, 
par  les  Prêtres  qu'on  y  entretient  à 
cet  éfet  i  6c  quand  ils  fortent ,  on 

leur 
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leur  donne  quelque  argent  &  vête- 
ment ,  plus  ou  moins ,  félon  le  be- 
ibin  où  ils  fe  trouvent  &  les  facultés 
de  l'Hofpice. 

A  quelques  pas  plus  loin  in  Bor- 
goFecchio,  au  delà  du  Palais  du  Card. 
Spinola,  il  y  a  l'Eglife  de  S.  Lau-s.  Lau- 
rent  in  Pifcibus ,  des  poiflbns  qu'on  JSSs, 
vendoit  autrefois  au  même  endroit. 
Elle  eit  fort  ancienne ,  8c  au  tems 
&  Innocent  III.  en  1 100  ,  elle  dé- 
pendoit  du  Chapitre  de  S.  Pierre. 
Elle  fut  reftaurée  en  141 7,  par  le 
Cardinal  Thomas  Armellini.  Il  y 
eût  depuis  des  Religieufes  Corde- 
lières ou  de  Sainte  Claire ,  que  le  Pa- 
pe Léon  X.  transféra  ailleurs.  L'an 
1639-  le  Duc  &  Aquafparta  de  la 
Famille  Cefi  ,  auquel  appartient  le 
beau  Palais  du  Cardinal  Armellini , 
qui  eft  tout  proche  ,  la  fit  rebâtir 
de  l'Architecture  du  Cavalier  Fran- 
cefco  Majfari^  &  il  la  donna  aux  Pé- 
rès des  Ecoles  pies  de  S.  Pantaléon  , 
pour  inilruire  les  enfans  des  pauvres 
gens  du  Quartier.  Le  Tableau  du 
Maître  Autel ,  qui  repréfente  les 
Epoufailles  de  la  Vierge^  ell  de  Ni- 
colas Beretloni ,    élève  de   Charles 

Ma- 
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Maratta  j  &  aux  côtés  la  naifTance 
de  Notre  Seigneur ,  l'Adoration  des 
trois  Rois ,  &  plus  haut  S.  Jofepb 
éveillé  par  l'Ange ,  &  le  trépafle- 
ment  du  même,  avec  l'Annoncia- 
tion ,  font  de  Michel  Ange  Riccioli- 
no. 

Le  Tableau  de  S.  Laurent  à  la  pe- 
tite Chapelle  à  droite  ,  eft  de  Ja- 
cinte  Brandi  -,  &  à  l'Autel  de  l'au- 
tre côté  ,  il  y  a  un  Tableau  de  la 
defeente  du  S.  Efprit. 

Derrière  S.  Laurent  in  Borgo  dit 
San  Spirito ,  fur  le  Janicule ,  au  lieu 
où  étoit  autrefois  le  Palais  de  iW- 
s.  M|-  von  ,  il  y  a  l'Eglife  de  S.  Michel  in 
Saffia1  SaJTia")  bâtie  par  Charlemagne^  ou 
par  un  de  fes  Succefleurs ,  en  8 1 7. 
fous  Léon  III.  C'étoit  autrefois  l'Hô- 
pital des  Frifons.  Elle  dépend  à 
préfent  du  Chapitre  de  S.  Pierre. 
On  y  monte  par  unEfcalierde  tren- 
te trois  degrés.  Clément  VIII  la 
fit  embellir  de  peintures.  Urbain 
VIII.  y  fonda  un  Séminaire  de  dou- 
ze Clercs  de  l'âge  de  douze  à  dix 
huit  ans ,  aufquels  on  enfeigne  les 
Sciences  convenables  à  leur  profef- 
fion  :  ils  affilient  à  tout  le  fervice 

Di- 
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Divin  qui  fe  fait  à  S.  Pierre,  pour  ap- 
prendre les  fonctions  EccléfiafKques  : 
Ils  font  tirés  du  Séminaire  Romain, 
Se  vivent  fous  la  direction  d'un  Cha- 
noine de  Saint  Pierre,  qui  pourvoit 
à  leurs  befoins,  nomme  leur  Préfet 
&:  leurs  Maîtres  &  autres  Miniitres. 
Ils  font  habillés  de  violet  avec  une 
manche  pendante  jufqu'à  terre,  au 
bas  de  laquelle  font  les  armes  du 
Chapitre  de  Saint  Pierre  en  broderie. 
Le  corps  de  S.  Magnus  Evêque  de 
Trani  &  Martyr  repofe  dans  cette  E- 
glife. 

Au  bas  de  la  mêmeEglife,  der- 
rière les  portiques  de  la  Place  de 
Saint  Pierre  ,  il  y  a  le  Palais  6c  Jar- 
din de  la  famille  Cefi ,  orné  de  Sta-  Palais 
tues,   Bas-reliefs,  <k  Infcriptions , Cefu 
comme  on  le  peut  voir  dans  les  An- 
tiquité*, Romaines  de  Boiffard  ;  mais 
il  tombe  en  ruine  faute  d'entretien. 
On  y  voit  entr'autres  un  Silène  qui 
tient  un  Outre  }    une  Junon  d'une 
beauté  merveilleufe  ,  dite  Y  Amazo- 
ne ,  parce  qu'elle  a  une  mammelle 
coupée  ,  plusieurs  Buttes  de  Philo- 
fophes ,  &  autres  Statues  Egyptien- 
nes, Grecques,  &  Romaines. 

Tout 
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rorte        Tout  proche   eft  la   Porte  des 
des  chc-  Chevaux  légers ,  hors  laquelle  il  y 
g«s.      a  quelques  Maifons  qui  fervent  d'ha- 
bitation  à  ceux  qui  font  Ja  brique 
6c  les  tuiles  >  au  milieu  defquelles  il 
s.  Mi-    y  a  une  Eglife  nommée  S.  Michel 
Torrfo-  *l  îorrione  ,   qui  eft  leur  ParoifTe  , 
ne.       laquelle  dépend  du  Chapitre  de  Saint 
Pierre. 

Le  Quartier  des  Chevaux  légers 
duPape  eft  proche  la  Porte  du  même 
nom,  dans  l'enceinte  de  la  Ville,  où  ils 
font  logés  fort  commodément ,   & 
leurs  Chevaux  aum*  derrière  le  Pa- 
yait   lais  du  S.  Office  ,  où  eft  le  Tribunal 
office"1  ^e  l'Inquifîtion  ,    &  où  Ton  tient 
Tribu-   prifonniers  ceux  qui  veulent  former 
rînqui-  quelque  Héréfie   contre  la  Foi  de 
fition.    l'Eglife  Catholique. 

Entre  le  S.  Office  Se  S.  Pierre  il  y 
Sainte    a  l'Egiife  de  Sainte  Marie  dite  in 
hJcàm-  Campo  Santo  ,    à  caufe  qu'elle   eft 
posan-  jointe  à  un  Cimetière  rempli  de  ter- 
re Sainte  appportée  de  Jérufaîem  , 
au  lieu  où  étoit  anciennement  le 
Cirque  de  Néron.     Léon  IV.   dédia  ' 
cette  Eglife  en  l'honneur  du  Sau- 
veur dit  de  Offibus ,  à  caufe  des  os 
des  Pèlerins  qu'on  y  enterroit ,   & 

dont 


Dit    B  O  R  G  0.    (985) 

dont  les  Charniers  font  encore  pleins. 
C'étoit  autrefois  un  Collège  ou  Hô- 
pital de  la  Nation  Lombarde  j  mais 
depuis  l'an  1460.  il  y  a  uneConfrai- 
rie  &  Allemans  &  de  Tla-mans  ,  £c 
des  SuiJ/es  de  la  Garde  du  Pape. 

La  defeente  de  la  Croix  peinte  au 
Maître  Autel ,  eft  de  Michel  Ange 
de  Car  adagio  ,  à  ce  qu'on  croit  j  £c 
les  deux  Tableaux  des  côtés ,  de 
l'Hiftoire  de  Notre  Dame  ,  font  de 
Jaques  de  Haje  âC 'Anvers ,  le  Sépul- 
chre  duquel,  où  il  y  a  un  enfant  de 
marbre,  eft  de  François  Flaman. 

A  la  Chapelle  à  main  droite  ,  il 
y  a  un  Tableau  de  Jaques  Gimignia- 
ni ,  qui  y  a  peint  le  Martyre  de  S. 
;  Era/me  en  plulieurs  figures  ;  &  le 
S.  Charles  &  la  fuite  en  Egypte  , 
peints  à  frefque ,  a  l'Autel  à  gau- 
che ,  font  de  Henri  Flaman.  Les 
peintures  à  la  Chapelle  de  la  Paffion 
font  de  Mathurin  de  Car av agio.  Le 
Tableau  de  S.  Antoine  de  Padouë, 
demi  figure,  eft  de  Paul  Albert  oni; 
èc  celui  de  la  Conception  de  la 
Vierge  à  l'Autel  de  l'Oratoire  ,  eft 
de  Louis  Garzi. 

Entre  le  grand  nombre  d'Epita- 
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phcs  qui  font  en  cette Eglife  &  dans 
le  Cimetière  ,  recueillis  par  Galpar 
Alveri  dans  fa  Roma  in  ogni  ftato\ 
Je  rapporterai  les  fuivans,  pour  en- 
gager le  Lecieur ,  parce  qu'ils  en 
valent  la  peine.  Sur  la  muraille  de 
l'Eglife  en  dehors,  dans  le  Cimetiè- 
re ,  il  y  a  ce  Diitique  au  Tombeau 
de  François  de  Loor  de  Cambray. 

FLANDRIA  MIHI  PARTRIA 
EST,  PROLEM  DEDIT  ANGE- 
LA  CONjVX, 

ROMA  HABEAT  CINERES,  SPI- 
RITVS  ASTRA  PETAT. 

Sur  celui  de  Jaques  Schmià ,  de 
Zug  en  Suijfe  : 

FLERES  SI  SCIRES  VNVM  TVA 
TEMPORA  MENSEM. 

RIDES  CVM  NON  SIT  FORSI- 
TAN  VNA  DIES. 

Sur  celui  de  Jean  Manz  de  Sua- 
be: 

QVOS  DEVS  ASSOCIAT  THA- 
LAMO  MORS  SEGREGAT; 
AT  NOS 

VNO  MORS  ITERVM  CON- 
GRE* 
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GREGAT  IN  TVMVLO. 
SIC   THORVS    IDEM   HABVIT 

CARNES ,  TENET  OSSA  SE- 

PVLCHRVM. 
SPIRITVS  jETERNVM  VIVIT , 

ET  ASTRA  SVBIT. 

Sur  celui  de  Matthieu  Hizîerus  de 
Suabe : 

SPARGE  SACRVM  CINERI  LA- 
TICEM,  ET  PIA  VOTA  VI A- 
TOR, 

VT  TIBI  QVOD  DEDERAS, 
REDDAT  AMICA  MANVS. 

Sur  celui  de  Martin  Milleris  de 
Saviérc ,  Horloger  : 

HORARVM    FALLAX,    MORS 

INCERTISSIMA  REKVM. 
ATT  AMEN    HORARVM    CVR 

TIBI  CVR  A  DATVR? 

Entre  le  Campo  Santo  &  la  Sacri- 
flie  de  Saint  Pierre ,  il  y  a  deux  pe- 
tites Eglifes,  dédiées  l'une  6c  l'au- 
tre à  S.Etienne;    favoir ,    l'une  às.Etien- 
Saint  Etienne  Rx>i  de  Hongrie ,  qui ne  des 

1      r     1   *    •     1  •'         r   •  1,        Hon" 

la  ht  bâtir  la  première  fois  vers  1  an  grois. 
iooOj  à  l'honneur  du  premier  Mar- 
(Xx  i)         tyrj 
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tyr  ;  en  laquelle  il  fonda  un  Chapi- 
tre de  douze  Chanoines,  &  un  Hô- 
pital pour  les  Pèlerins  de  fa  Nation. 
Elle  a  été  reftaurée  en  divers  tems. 
Grégoire  XIII.  l'unît  au  Collège  Ger- 
manique &  Hongrois  de  Saint  Apolli- 
naire. 

Il  y  a  trois  Autels  ;  le  principal , 
dédié  à  Saint  Etienne  Roi  de  Hon- 
grie ,  avec  un  Tableau  de  ce  Saint 
peint  fur  toile:  6c  fur  le  mur  il  y  a 
une  peinture  à  frefquë  du  Martvre 
de  Saint  Etienne  Diacre  de  Jérufa- 
lem  :  d'un  côté  il  y  a  l'Autel  du  Cru- 
cifix >  &  à  l'autre,  un  Tableau  de 
Saint  Charles  Boromée. 
SEticn.  L'Autre  Eglife  de  Saint  Etienne  ^ 
ne  des  furnommée  des  Indiens  ou  des  Mo- 
res ^  fut  bâtie  par  S.  Léon  le  Grand, 
avec  un  Monaitére  de  Bénédiftins, 
qui  y  relièrent  600  ans.  Léon  IX. 
l'unît  au  Chapitre  de  Saint  Pierre 
en  1 049.  Alexandre  III.  en  1 1  f p. 
en  fit  un  Hôpital  pour  les  Etiopiens; 
ce  qui  a  été  confirmé  par  d'autres 
Souverains  Pontifes  ,  qui  l'ont  re* 
parée  de  tems  en  tems.  Il  y  a  trois 
Autels:  celui  du  milieu  eft  dédié  à 
Saint  Etienne  prcmiei  Martyr:  d'un 

CÔ- 


in  diens. 
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côté  eft  celui  de  N.  Dame  >  &,  de 
l'autre,  celui  de  S.  Jofeph. 

Derrière  la  Bafîlique  de  S.  Pierre 
il  y  a  l'Egliie  de  Sainte  Marthe ,  fon-  ^^ 
dée  en  ï  f  37.  par  les  Officiers  &.  Ser- 
viteurs qui  compofent  la  famille  du 
Pape,  lefquels  y  ont  une  belle  Con~ 
frairie ,  &  un  Hofpice  pour  leurs 
Confrères  malades.  L'Eglife  a  été 
reftaurée  par  Sixte  V^ClémentVIll, 
6c  PaulV^  qui  y  ont  appliqué  de 
grandes  Indulgences }  &  fous  Ur- 
bain FUI.  le  Cardinal  Faajfo  Poli 
l'a  fort  embellie.  Il  y  a  fept  Autels, 
le  principal  defquels  eft  orné  de 
pierres  de  marbre  de  belle  Archite- 
,  cture  ,  qui  enferment  un  Tableau 
•  de  Sainte  Marthe ,  du  Cavalier  Ba~ 
,  glioni. 

La  voûte,  peinte  à  frefque  par 
,  Vefpafien  Strada^  eft  compartie  en 
:  diverfes  Hiftoires  :  on  y  voit  le  Pè- 
re Etemel^  l'Annonciation ,  la  Ré- 
;  fuireétion  du  Lazare ,  &c. 
:      La  première  Chapelle  du  côté  de 
l'Evangile,  eft  dédiée  à  S.Jaques  & 
à  Saint  Anthoine,  qui  y  font  peints 
;de  la  main  du  Cavalier  Lan  franco , 
;  qui  a  fait  la  Sainte  Urfule  du  deuxiè- 
me Autel.  (Xx  3)  La 
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La  troiflême  eft  dédiée  au  Cruci- 
fix, taille  en  Bas-relief  par  le  Cav. 
jîlgardi.  A  la  quatrième  Chapelle 
hors  de  la  baluurade,  il  y  a  un  Ta- 
bleau de  Notre  Dame^  avec  Saint 
Charles^  6c  autres  Saints)  &  fur  une 
porte  un  Saint  François  peint  fur  toi- 
le. A  la  première  Chapelle  de  l'au- 
tre côté  il  y  ajefus  entant,  qui  por- 
te les  Inftrumens  de  faPafiîon-,  Se 
à  la  deuxième,  un  Tableau  de  Saint 
Jérôme ,  qu'on  croit  être  du  Mutia- 
»;',  ou  de  Daniel  de  Volterre. 

A  côté  de  Sainte  Marthe  il  y  a  le 
Four  Four  Saint  Pierre  ,  où  l'on  fait  le 
IC.  pain  du  Pape,  6c  celui  qu'il  fait  di- 
itribuer  à  fa  famille,  &  en  aumônes 
à  diverfes  pauvres  familles  Se  Com- 
munautés Rcligieufes  ;  outre  celui 
que  divers  particuliers  y  viennent 
acheter,  parce  que  c'eit  le  meilleur 
pain  de  Rome  ,  provenant  de  l'eau 
d'une  fontaine  dont  on  fé  fert ,  6c 
qu'on  tient  que  S.  Pierre  fit  naître 
miraculcufement. 

De  là  en  tournant  à  droite  pour 

achever  le  tour  de  Saint  Pierre  en 

on" on  dehors,  on  voit  à  gauche  la  Maifon 

fait  u    ou  poa  fait  la  Monoie  d'une  manié* 

Mo- 

nuic.  IC 
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rc  fort  particulière  >  car  il  n'y  a  que 
l'eau  qui  fafîe  mouvoir  plufieurs 
machines ,  par  le  moyen  defquel- 
les  elle  eft  moulée,  fans  y  employer 
tant  de  perfonnes  comme  on  fait  ail- 
leurs. 

Après  avoir  traverfc  le  Palais  du 
Vatican,  dont  je  laifTe  la  Dcfcri- 
ption  exprès  pour  là  dernière,  avec 
celle  de  Saint  Pierre  ;  on  voit  dans 
la  Place  de  Belvédère  la  petite  Eglifè 
de  Saint  Pèlerin ,  bâtie  l'an  8oo.s-jei«- 
par  Léon  III.  à  l'honneur  de  Saint 
Pèlerin  Prêtre  Romain  &  Martyr, 
6c  de  Saint  Pèlerin  Evêque  à\du- 
xerre  &C  Martyr ,  le  corps  duquel 
avoit  été  donné  par  l'Empereur 
Charkmagne  au  même  Pape.  Il  y 
avoit  autrefois  à  coté  de  cette  Egli- 
fe  un  Hôpital  pour  les  Pèlerins  j 
mais  l'un  &  l'autre  ayant  été  long- 
tems  abandonné  ,  les  Chanoines  de 
Saint  Pierre ,  aufquels  cette  Eglife 
elt.  unie  ,  la  firent  rebâtir  en  ifpo. 
Il  n'y  a  que  deux  Autels  :  le  pre- 
mier a  un  Tableau  de  la  Vierge  ;  & 
l'autre ,  un  de  S.Jofeph  mourant.  Il  y 
a  plufieurs  Tombeaux  des  Suffis  de 
la  garde  du  Pape  j  entr'autres  celui  de 
(Xx  4)  la 
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la  famille  des  Pffeiffer^  dont  il  y  en 
a  eu  plufieurs  de  Capitaines  dans  les 
mêmes  troupes. 
<juar-  Le  Quartier  des  Suffis  eft  tout 
sSre"  Proc^e  5  dans  une  enceinte  de  mu- 
railles ,  où  ils  font  logés  avec  toute 
leur  famille ,  qui  eft  fort  nombreufe  ; 
&  même  il  y  a  des  petites  villes  qui 
ne  font  pas  il  meublées  que  cette 
petite  République  :  Il  y  a  une  pe- 
tite Chapelle  au  milieu  de  la  cour  , 
dédiée  aux  Saints  Soldats  Martin  ÔC 
Sébaftien ,  qui  étoit  autrefois  l'Eglife 
du  Prieuré  de  Maïtbe ,  que  Pie  V. 
leur  fît  bâtir,  6c  il  y  fonda  uneCha- 
pellenie  ,  afin  qu'ils  pûfTent  enten- 
dre la  MefTe  fans  fortir  de  leur  corps- 
de-garde  ,  où  il  y  a  deux  portes , 
l'une  du  côté  des  portiques  de  S. 
Pierre ,  &  l'autre  dans  la  Rué'  dite 
Borgo  Pio  ,  qui  a  été  redreffée  par 
le  Pape  Pie  IV. 

Vis-à-vis  de  cette  féconde  porte, 

sainte    eft  l'Eglife  de  Sainte  Anne^  qui  fut 

ÎcTe-    bâtie  en  i  fjf ,  du  deffein  de  Jacin- 

fcafiers.  te  Barozzi ,    par  la  Confrairie  des 

Ejlafiers  du  Pape,  des  Cardinaux, 

Princes,  &  AmbafTadeurs  j  qui  fut 

ici  transférée  d'une  Chapelle  de  la 

vieil- 
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vieille  Eglife  de  S.  Pierre,  où  el- 
le avoit  été  établie  dès  l'année 
1 $78  fous  Urbain  FI.  Il  n'y  a  que 
trois  Autels  :  celui  du  milieu  eft  dé- 
dié à  S .  Anne-,  celui  à  main  droite ,  à  S. 
Charles  5  &  celui  à  gauche ,  à  S .  Gilles. 

Derrière  cette  Eglife,  dans  la 
Rué  qui  commence  aux  portiques 
de  Saint  Pierre  &  finit  à  la  Porte 
Angélique  ,  il  y  a  la  petite  Eglife  de 
Saint  Gilles,  qui  eft  fort  anciennes.  Gi]- 
Boniface  VIII.  en  1300  l'unît  auks* 
Chapitre  de  Saint  Pierre.  Il  n'y  a 
qu'un  Autel,  fur  lequel  eft  la  Statue 
du  Saint. 

A  quelques  pas  plus  loin ,  il  y  a  à 
main  droite  l'Eglife  de  Sainte  Marie  Safcite 
des  Grâces ,  ou  de  V  Afcenfion  de  N.^£t.^ 
Seigneur,  fondée  en  1  f88  par Attention- 
Roffi  Hermite  Calabrois  ,    avec  un 
Hofpice  pour  y  loger  les  Hermites 
qui  viennent  en  pèlerinage  à  Rome  : 
Ils  font  au  nombre  de  (ix ,  qui  vi- 
vent en  communauté  des  aumônes 
qu'ils  recueillent ,    Se   ils  ne  font 
point  de  Vœux  comme  les  Reli- 
gieux: Ils  font  habillés  de  blanc,  a- 
vec  un  manteau  court  fans   capu- 
chon ,  portants  un  chapeau  blanc  '; 
(Xx  f)  ils 
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ils  font  aufïî  déchaufTcs,  &  ont  des 
focles  ou  fandales.  Le  Cardinal 
Lanti  la  fît  rcbikircn  1618.  Elle  a 
trois  Nefs  fort  bafl'cs ,  foutenuës  de 
pilaftres  :  On  y  entre  par  un  porti- 
que ,  Se  il  n'y  a  que  trois  Autels  au 
bout  de  chaque  Nef.  On  voit  à 
celui  du  milieu  ,  qui  eft  de  belle 
Architecture  ,  une  Image  miracu- 
leufe  de  Nôtre  Dame  ,  que  le  Fon- 
dateur apporta  de  la  Terre  Sain- 
te. Du  côté  de  l'Evangile  il  y  a 
l'Autel  dédié  à  l'Afcenfion  de  Nô- 
tre Seigneur ,  avec  un  affez  bon  Ta- 
bleau >  &T  Autel  du  côté  de  l'Epi- 
tre  eft  dédié  à  SùntFranç ois  cf  AJJïfe. 
rorte,.       La  Porte  Angélique  cit  tout  con- 

Angeh-  -,  i  s       -r\-      ttt 

<juc.  tre  5  elle  porte  le  nom  de  Pie  IV.. 
qui  la  fit  bâtir,  lequel  s'appclloit 
auparavant  Ange  Aledicis  :  l'Archi- 
tecture en  ell  afTez  fîmple  :  il  y  a  de 
chaque  côté  un  Ange  en  Bas- relief- 
qui  tient  un  chandelier,  &  au  def- 
fus  cette  Infcription  : 

ANGELIS  SVIS  MANDAVIT  DE 
TE  VT  CVSTODIANT  TE  IN 
OMNIBVS  VUS  TVIS. 

QVI    VVLT    REMP.    SALVAM 

NOS 
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NOS    SEQVATVR.    PIVS  IV. 
PONT   MAX. 

Hors   la  Porte  Angélique  il  y  a 
quelques  Eglifes  ;   comme  S.  jeansJc** 
Bâtiftc  des  Spinelli ,  qui  dépend  du  des'spi- 
Chapître  de  S.  Pierre  ;  &  plus  loin1*11'- 
au  bas  du  Mont  Marius9  S.  Lazare  s.  Law 
ParoifTe  ,  qui  dépend  aufîi  de  Saint xe* 
Pierre ,  laquelle  fut  fondée  fous  le 
Pontificat  de  Grégoire  VIII.  par  un 
pauvre  lépreux  François ,    des  au- 
mônes qu'il  recueilloit ,  &  dont  ils 
afîiftoit  ceux  qui  étoient  affligés  du 
même  mal.     Mais  cet  Hôpital  en: 
préfentement   réuni  à  celui  du  S, 
Efprit.    '  La  Fête  de  Saint  Lazare 
elî  célébrée  en  cette  Eglife  le  Di- 
manche de  la  PafTïon  -,  outre  laquel- 
le les  Jardiniers  &  Vignerons  d'alen- 
tour font  le  n.  Juillet  celle  de  Sain- 
te Marie  Madelaine ,  qu'ils  ont  pri- 
fe  pour  leur  ProtecVice  5  en  l'hon- 
neur de  laquelle  ils  donnent  la  dot  à 
plu  Heurs  pauvres  filles  de  leur  pro- 
fefîion. 

Au  milieu  de  la  même  Colline , 
du  côté  d'Orient,    il  y  a  la  VillaTûi* 
Madama  ou  Farnéfe ,    qui  apparte-  JJ^*1" 
(Xx  6)  noit 
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noit  autrefois  à  Madame  Marguerite 
DuchefTe  de  Parme.  Le  Palais  eft 
de  l'Architecture  de  Jule  Romain, 
qui  Ta  orné  de  Stucs  merveilleux  Se 
de  très  belles  peintures.  Il  y  a  un 
Bois  très  délicieux,  accompagné  de 
Fontaines  &  Cafcades. 

Enfin  au  haut  du  Motit  Mario  il 
Siime    Y  a  une  Chapelle  dédiée  à  la  Sainte 
Croix  a  Croix  de  Nôtre  Seigneur ,  fondée  en 
îîa"io.   l47°-  Par  Pierre  Moltiniy  à  l'entrée 
de  fa  Vigne  :    6c  une  petite  Eglife 
avec  un  beau  dôme  5    on  l'appelle 
Nôtre    Notre  Dame  du  Ro faire  \  elle  eft  def* 
r>ame    fervie  par  des  Religieux  de  Saint  Do- 
foiic     minique  de  la  reforme  de  Sainte  Sa- 
bine ,  lefquels  y  ont  un  bel  Hofpice. 


Defcription  de  V Eglife  Saint  Pierre 
du  Vatican. 

Le  Majeftueux  Edifice  de  la  Ba- 
filique  du  Prince  des  Apôtres , 
qui  furpalTe  préfentement  en  magni- 
ficence ,  en  grandeur ,  &  en  def- 
fein  ,  tous  les  Edifices  Anciens  6c 
Modernes ,  fans  en  excepter  ni  le 
Temple  de  Salomon  en  Jtrufakm> 

ni 
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ni  celui  de  Sainte  Sophie  à  Conftanti- 
nople,  ni  même  toutes  les  Sept  Mer- 
veilles du  Monde  fi  vantées  parmi 
les  Anciens  ;  fut  fondé  par  le  Grand- 
Conftantin  l'an  3  24.  de  N.  Seigneur. 
Ce  fut  à  l'endroit  où  il  y  avoit  e*u 
autrefois  un  Cirque  commencé  par 
Caligula  ,   ôc  perfectionné  par  Né- 
ron,  au  bas  du  Mont  Vatican ,  dont 
il  reftoit  alors  plufieurs  vertiges,  que 
Conftantin  fit  abbatre  après  avoir  dé- 
truit un  Temple  d' 'Apollon ,  auprès 
duquel  le  corps  de  S.  Pierre  avoit 
été  enterré  par  Marcel  (on  Difciple 
félon  Baroriius ,    parce  que  ce  lieu 
étoit  le  plus  proche  Cimetière  qu'il 
y  eût  alors  au  delà  du  Tibre  pour  les 
Chrétiens,  &  Ton  y  avoit  déjà  mis 
les  corps  de  plufieurs  Martyr:  que 
Néron  avoit  fait  mourir  dans  fon 
Cirque,  prétendant  les  faire  pafier 
pour  Auteurs  de  l'Incendie  de  Ro- 
me. Saint  Anaclet,  avant  même  que 
d'être  Pape,  fut  le  premier  qui  y  fit 
bâtir  une  petite  Chapelle  fouterrai- 
ne  quelques  années  après ,  ôc  elle  y 
fubfîita  nonobstant  les  perfécutions 
des  Payens,  jufqu'au  tems  du  pre- 
mier Empereur  Chrétien,    lequel 

vou- 
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voulant  marquer  la  dévotion  qu'il 
avoit  envers  le  premier  Vicaire  de 
Jefus  Chrifl,  reiolut  de  faire  bâtir  à 
fon  honneur  une  Eglife  d'une  ma- 
gnificence Royale  ;  Ton  zélé  alla  fî 
av*ant ,  que  YHiftoire  Ecclêfiaflïque 
allure  qu'il  voulut  porter  lui  mê'ne 
fur  fes  épaules  douze  corbeilles  de 
terre  tirée  de  fes  fondemens.  On 
ne  fçait  pas  précifément  le  tems  qui 
fut  employé  à  la  fabrique  de  cette 
Eglife:  Ce  qu'il  y  a  de  certain  eft, 
qu'elle  fut  confacrée  par  S.  Syfcefîre 
le  18e.  Novembre.  Cet  augufte 
Fondateur  la  dota  de  grands  reve- 
nus, pour  la  maintenir  toujours  au 
même  état ,  6c  pour  la  fubiîftance 
des  Prêtres  &  autres  Officiers  defli- 
nés  à  la  deflervir ,  avec  des  fonds 
fuffifans  pour  entretenir  un  grand 
nombre  de  lampes  ardentes  devant 
le  Sépulcre  de  S.  Pierre,  outre  plu- 
fïeurs  riches  préfens  qu'il  y  offrit, 
parmi  lefquels  Anajiafe  le  Bibliothé- 
caire compte  une  Croix  d'or  du 
poids  de  i  f  o  livres  ,  quatre  chan- 
deliers d'argent  fur  lefquels  étoient 
gravés  les  Actes  des  Apôtres,  trois 
Calices  d'or  de  douze  livres  pièce, 
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&  vingt  d'argent  pefans  emfemblc 
cinquante  livres,  une  patène  &  un 
encenfoir  d'or  de  trois  livres,  orné 
d'une  colombe  de  jacinthe  ;  ayant 
de  plus  fait  entourer  l'Autel  de 
Saint  Pierre ,  de  barreaux  d'or  £c 
d'argent  enrichis  de  pierreries. 

Cette  magnificence  du  Grand 
Confiant  in  fut  imitée  par  plufieurs 
autres  Empereurs ,  Rois  ,  Se  Prin- 
ces, &  par  les  Papes  mêmes.  Jufiin 
l'ancien  y  donna  un  Calice  d'or  du 
poids  de  vingt  livres ,  orné  de  pier- 
res précieufes,  6c  une  patène  du  mê- 
me poids.  Je  laifTe  l'énumeration 
des  préfens  de  Jufiinien  ,  d'autres 
Empereurs  de  l'Orient ,  &  de  plu» 
Meurs  Rois  de  l'Occident ,  parmi 
lefqucls  Hincmar  Archevêque  de 
Reims  dit ,  que  Clovis  premier  Roi 
de  France  Chrétien ,  envoya  au  Pa- 
pe Hormifdas  l'an  5*08.  pour  l'E- 
glife  de  S.  Pierre  ,  entr'autres  pré- 
lens ,  une  couronne  d'or  femée  de 
pierres  précieufes  ,  que  l'Empereur 
Anaflafe  lui  avoit  envoyée  de  Con- 
fiantinople ,  avec  la  dignité  de  Con- 
ful  Romain.  Le  même  Pape  Hor- 
mifdas fit  couvrir  l'Eglife  de  bronze 

pris 
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pris  du  Temple  de  Rome  6c  dCAugu- 
fte^  6c  il  y  donna  dix  vafes,  &  trois 
lampes  d'argent.  Léonin,  en  8f  o. 
donna  à  PEglife  S.Pierre  uneCroitf 
d'or  plus  riche  6c  plus  précieufe  que 
celle  de  Conftantin  -,  comme  aufîi 
une  Table  d'or  pefant  166.  livres  , 
toute  chargée  d'émeraudes.  .Cela 
joint  aux  maifons  ,  6c  fons  de  terre 
que  cette  Eglife  poffédoit,  non  feu- 
lement dans  Rome  6c  dans  Y  Italie , 
mais  encore  en  Afrique  6c  en  Afie , 
jufquà  Babylone ,  où  elle  avoit  des 
bois  entiers  de  vrai  baume  qu'on 
brûloit  devant  le  Tombeau  de  S. 
Pierre  aux  Fêtes  folemnelles,  la  ren- 
doit  la  plus  riche  6c  la  plus  illuitre 
du  Monde.  Mais  tous  ces  dons , 
quoi  que  très  magnifiques,  ne  font 
rien  en  comparai  Ion  des  donations 
que  firent  a  S.  Pierre  &  à  l' Eglife 
Romaine  les  Très-Chrétiens  Rois  de 
France  ,  Pépin  6c  .  Charlcmagne  j 
confirmées  par  Louis  le  Débonnaire 
6c  fes  Succefîèurs  ,  par  lefquellcs  ils 
donnèrent  des  Villes  6c  des  Provin- 
ces entières  ,  telles  que  l'Exarchat 
de  Ravenne ,  la  Pentapole ,  ou  les 
cinq  Villes  de  Rimini ,  Pefaro^  Fa- 
HO  y 
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*0,  0 ftmo ,  &  Ancona ,  &  cette  par- 
tic  dehT'ofcane qu'on  appelle  encore 
à  préfcnt  le  Patrimoine  de  S.  Pierre. 

Cette  Eglife  eft  le  Siège  du  Pape 
comme  Paiteur  de  l'Eglife  Univer- 
felle  ,  de  même  que  S.  Jean  de  La- 
tran  cft  Ton  Siège  comme  Evêquc 
de  Rome  \  ce  qui  eft.  confirmé  par 
plufieurs  Brefs  des  Papes ,  qui  l'ap- 
pellent Prima  prœ  cœteris  Ecckfiis 
Or  bis  Ter  r arum  honoribus  efl  attollen- 
da.  Aufli  c'elt  en  cette  Eglife  qu'on 
fait  ordinairement  les  principales 
fonctions,  quoi  qu'on  les  puifle  bien 
faire  encore  ailleurs,  comme  le  cou- 
ronnement des  Papes  6v Empereurs, 
les  Canonizations  des  Saints,  6cc. 

C'cft  une  des  cinq  Patriarchales, 
&:  par  conféquent  une  des  (ept  prin- 
cipales dç'Ro'me.  Elle  a  été  reftau- 
rée  en  divers  Siècles  ,  &:  .elle  avoit 
coniervé  toujours  fa  forme  ancienne 
jufqu'au  commencement  du  Siècle 
pafle.  Il  v  avoit  cinq  Nefs  parallè- 
les, du  Levant  au  Ponant,  termi- 
nées par  une  autre  Nef  de  traverfe, 
laquelle,  avec  celle  du  milieu,  pro- 
longée en  forme  de  Tribune  formoit 
la  figure  d'une  Croix.  La  Nef  prin- 

ci- 
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cipale  ctoit  foutenuc  de  quarante 
huit  greffes  .colonnes  de  marbre  5  Se 
les  autres  Nefs ,  de  quarante  quatre 
colonnes  chacune,  mais  plus  peti- 
tes. Cent  autres  colonnes  fervoient 
à  faire  la  fvmétrie  des  Autels,  6c  il 
y  en  avoit  douze  entr'autres  de  mar- 
bre très-blanc, qu'on  tient  avoir  été 
au  Temple  de  Salomon. 

Le  toit  étoit  couvert  de  bronze 
doré  ,  tiré  du  Temple  de  Jupiter 
Capitolin  Se  de  celui  de  Romulus  & 
RemuSj  à  préfent  S.  Cofme  St  S.  Da- 
mien  in  Carhpo  Vaccino. 

Anciennement  il  n'y  avoit  qu'un 
Autel  dans  chaque  Eglife,  &  même 
on  n'y  difoit  qu'une  Méfie  par  jour} 
ce  ne  fut  que  long  tems  après  que 
l'on  permit  d'en  dire  plusieurs ,  à 
caufe  que  la  multitude  du* peuple  ne 
pouvoit  être  contenue  tout  à  la  fois 
dans  l'Eglifei  &  c'eit  pour  cela  auf- 
fi  que  l'on  bâtît  plufieurs  Autels,  & 
qu'on  commença  à  dire  des  Méfies 
bafTcs,  pour  les  plus  prefies  &:  moins 
dévots, qui  ne  pouvoient  ou  ne  vou- 
loient  affilier  au  grand  Office,  com- 
me l'Eglife  le  defireroit  :  ainfi  il  ne 
faut  pas  s'étonner  fi  durant  plufieurs 

Sié- 
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Siècles,  il  n'y  eût  qu'un  ieul  Autel 
à  §.  Pierre. 

Devant  l'Eglife  il  y  avoit  une 
grande  Cour  ,  entourée  de  quatre 
portiques  foutenus  de  colonnes,  ÔC 
ornez  de  peintures  &  d'Autels  fort 
magnifiques,  fur  tout  le  principal, 
qu'on  nommoit  pour  cela  le  Para- 
dis i  en  vieux  François  on  appelle 
cela  le  Porche  ou  le  parvis,  par  cor- 
ruption de  Paradis.  Les  Cardinaux 
iacroient  l'Empereur  nouvellement 
élu ,  au  Paradis  ou  Portique  de  Saint 
Pierre  ,  8c  puis  ils  le  conduifoient 
dans  l'Eglife,  où  le  Pape,  qui  l'y  at- 
tendoit ,  lui  mettoit  la  couronne 
Impériale  fur  la  tête.  Au  milieu  de 
la  Cour  il  y  avoit  une  grande  pom- 
me de  pin  de  métal  doré,  que  le  Pa- 
pe Symmaque  y  avoit  fait  transférer 
du  Château  S.  Ange  :  elle  eit  pré- 
fentement  au  Tardin  de  Belvédère. 

On  entroit  à  S.  Pierre  par  trois 
portes,  que  S.  Grégoire  le  Grand  fît 
couvrir  d'argent  ;  mais  après  qu'il 
eût  été  dérobé,  on  les  fit  de  bronze 
doré  ,  fur  lefquelles  étoient  gravés 
les  noms  de  toutes  les  Provinces  ôc 
Villes  données  au  S.  Sié^e  par  l'Em- 

pc- 
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pereur  Charkma&nc ,  6c  elles  furent 
brûlées  par  rÉm pereur  Frédéric 
Barberoujfe ,  quand  il  prit  Rome  en 
1167. 

Benoît  Xll.  Pape,  François,  fît 
refaire  le  toit  de  S.  Pierre ,  ayant 
fait  venir  de  Calabre ,  des  poutres 
d'une  grandeur  immenfe,  à  quoi  il 
dépenla  quatre  vingt  mille  florins. 

Louis  XL  Roi  de  France  le  fit  re- 
parer cent  cinquante  ans  après  à  fes 
dépens,  &  il  envoya  cent  mille  écus 
au  Pape  Sixte  IV.  pour  lui  aider  à 
faire  la  guerre  aux  Turcs.. 

Philippe  de  Commincs  dit ,  que  ce 
Pape,  par  reconnoifïance,  lui  en- 
voya le  corporal  dont  Monfei- 
gneur  S.  Pierre  fe  fervoit  en  dilant 
la  Mefle  3  ce  font  fes  propres  ter- 
mes. 

Cette  Eglifc  tant  de  fois  reparée 
par  divers  Pontifes ,  étant  néan- 
moins fur  le  point  de  tomber  de  ca- 
ducité ,  Nicolas  F.  vers  Tan  i-ffo. 
fongea  tout  de  bon  à  la  faire  rebâ- 
tir jufqifaux  fondemens  j  mais  é- 
tant  prévenu  de  la  mort ,  &  cette 
glorieufe  entrepi  ile  ayant  été  aban- 
donnée par  fes  Succcffcirs  l'cfpace 

de 
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de  plus  de  cinquante  ans,  fut  renou- 
vellée  par  Jule  II,  lequel  çn  i  f  oô\ 
en  commença  la  Fabrique  ,  fur  le 
deflcin  &  fous  la  direction  de  Bra- 
mante Lazari ,  pourfuivie  après  la 
mort  par  Raphaël  à'Urlin  ,  éV  puis 
par  Julien  de  Saint  Gai ,  par  frè- 
re Joconde  Véronois  ,  le  même  qui 
avoit  bâti  les  Ponts  de  Paris  , 
par  Balthafar  Peruzzi  Siénois  , 
&  par  Antoine  de  Saint  Gai. 
Paul  III.  fit  revêtir  les  murs  en  de- 
hors ,  de  pierre  Tibèrtme,  par  Lo- 
renzetto  Sculpter  •■,  &  en  if4ô".  il 
donna  la  dire&i  1  ds  cet  Edifice  à 
Michel  singe  B —::aroîa  ,  félon  le- 
quel i'Eglife  devoit  être  en  forme 
de  Croix  Cvcque  ,  comme  l'Egli- 
fe  des  Jefuites  de  la  Maifon  Prorefle 
à  Naples.  Ce  fut  lui  qui  fit  le  def- 
fein  du  Dôme  ,  dont  la  hauteur  eft 
prodigieufe  ,  &  le  diamètre  égal  à 
celui  du  Panthéon  ou  de  I'Eglife  de 
la  Rotonde. 

Ce  grand  deflein  fut  continué 
fous  Jule  III,  Paul  IF,  &  Pie  IF, 
qui  fît  faire  les  voûtes  par  Jiiques 
Barozzi.  Sixte  V.  fit  bâtir  le  Dô- 
me par  Jaques  de  la  Porte  cC  Domi- 
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m  que  Fontana  ;  6c  la  boule  de  métal 
qui  eft#au  defTus  de  la  lanterne  ,  fi 
grande,  que  trente  hommes  y  ppur- 
roient  être  contenus,  futjetteepar 
Sébaftien  Torrifani  Bolonois,  avec 
la  Croix  dont  elle  eft  furmontée. 
Clément  VIII.  fit  faire  le  Maître 
Autel  au  milieu  de  la  croifée  fous 
le  Dôme  ,  &  fit  paver  l'Eglife  de 
marbre}  t&PaulV.  réduifit  l'Egli- 
fe  en  forme  de  Croix  Latine,  ayant 
allongé  la  Nef  des  trois  dernières 
Chapelles  de  chaque  côté  ,  &  fait 
faire  le  Portail  avec  trois  portiques 
l'un  fur  l'autre  ,  d'une  hauteur  ôc 
proportion  merveilleufe ,  fous  la 
conduite  de  Charles  Moderne. 

Au  milieu  de  la  grande  Place  qui 
eft  devant  le  portail,  il  y  a  un  Obé- 
lifque  ou  Piramide  Egyptienne  d'une 
feule  pièce,  mais  fans  aucun  Hiéro- 
glyphe, comme  les  autres  en  ont: 
il  eft  haut  de  i  f  z  palmes  avec  fa  ba- 
fe,  qui  font  108  pies,  ou  72  pies 
fans  fa  bafe  5  &  il  pcfe  902.786  li- 
vres: il  étoit  autrefois  au  Cirque  de 
Néron ,  où  Calïgula  le  fit  venir  d'£- 
gypte-,  &  l'Empereur  Claude  fit  cou- 
ler à  fonds  dans  le  port  d'OJïie ,  le 

vaif- 
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vaillcau  qui  l'avoit  apporté  pour  fer* 
vir  de  Mole. 

Cet  Obélifque  avant  été  plufieurs 
Siéeles  couché  fous  terre  derrière  la 
Sac  ri  (lie  de  S.  Pierre ,  le  Pape  Six- 
te V.  le  fit  élever  dans  cette  Place 
par  le  Cavalier  Dominique  Fontana , 
qui  le  transporta  tout  entier  par  des 
machines  furprenantes ,  dont  la  li- 
gure a  été  gravée  plufieurs  fois  -3 
oc  l'on  peut  lire  dans  la  vie  de  cet 
Architecte  y  écrite  par  Monfîeur 
Beîlori ,  avec  quelle  addrefle  il  éle- 
va cette  pefante  Piramidej  Se  bicli 
mieux  dans  le  Livre  des  Obélifque  s 
de  Michel  Mercati.  Elle  eft  foute- 
nu  ë  ou  portée  par  quatre  lions  de 
bronze  dore  pofés  fur  leur  piédeftal, 
qui  ont  été  jettes  par  Profper  de 
Brejfe  ;  &  à  la  pointe ,  il  y  a  quatre 
Monts  qui  fupportent  une  Etoile  , 
d'où  fort  une  Croix  ,  le  tout  de 
bronze,  jette  par  Horace Cenfor. 

Aurefte;  cet  Obélifque  n'eft  at- 
taché par  aucun  ciment  à  fa  bafe  , 
qui  eft  fort  étroite  en  comparaifon 
de  fa  hauteur  :  il  n'y  a  que  fa  propre 
pefanteur  qui  le  foutienne,  de  forte 
que  ni  vent ,  ni  tempête ,  quelque 
Tom.IF.    (Y y;    vio- 
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violente  qu'elle  (bit,  ne  peut  faire 
fortir  la  ligne  de  direction  hors  de 
ion  équilibre. 

A  la  pointe  de  l'Obélifquc  il  y  a 
d'un  côté  cette  Infcription  : 

DIVO  C&SARI  D.  IVLII  F.  AV- 
GVSTO. 

Et  de  l'autre  : 

TIBERIO  GflÊSARï.  D.  AVGVSTI 
F.  AVGVSTO  S^CRVM. 

Le  Pape  Sixte  V.  fît  ench  Aller  un 
petit  morceau  de  la  vraie  Croix  dans 
celle  de  bronze ,  accordant  dix  ans 
d'Indulgence  à  tous  ceux  qui  paf- 
fant  par  cette  Place  la  falueront ,  & 
réciteront  le  Pater  &  X  Avé  pour  les 
befoins  de  l'Eglife,  par  fon  Bref  du 
premier  Décembre  if8o.  Au  bas 
de  la  Croix  il  fît  graver  ces  paroles  : 

SANCTISSIM^  CRVCI  SACRA- 
VIT  SIXTVS  V.  PONT.  MAX.  ET 
PRIORI  SE  DE  AVVLSVM  ET 
CjESARIBVS  AVGVSTO  ET  TIBE- 
RIO I.  L.  ABLATVM. 

Aux  quatre  côtés  de  la  baze  il  y  a 
leslnfcriptions  fuivantes.  D'un  côté: 

EC- 
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ECGE  GRVX  DOMINI  FVGITE 
PARTES  ADVERSE  ,  VICIT  LEO 
DE  TRIBV  JVDA. 

De  l'autre: 

CHRISTVS  VINCIT,  CHRISTVS 
"REGNAT,  CHRISTVS  IMPERAT, 
CHRISTVS  A B  OMNI  MALO 
PLEBEM  SVAM  DEFENDAT. 

Sur  le  troiiîême  côté  : 

SIXTVS  V.  PONT.  MAX.  CRV* 
CI  INVICTjÊ  OBELISCVM  VATI- 
CANVM  AB  IMPVRA  SVPERSTI- 
TIONE  EXPIATVM  JVSTIVS  AC 
FELICIVS  CONSECRAV1T  ANNO 
M.D.LXXXVI.  PONT.  II. 

Et  plus  bas  : 

DOMINICVS  FONTANA,  EX 
PAGO  MILIAGRI  NOVOCOMEN- 
SIS  TRANSTVLIT  ET  EREXIT. 

Et  au  quatrième  côté  il  y  a: 

SIXTVS  V.  PONT.  MAX.  OBE- 
LISCVM VATIGANVM  DUS  GEN- 
TIVM  IMPIO  CVLTV  DICATVM 
AD  APOSTOLORVM  LIMINA  O- 
PEROSO  LABORE  TRANSTVLIT 
(Y  y  2)  AN- 
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ANNO    DOMINI    M.D.LXXXVI. 
PONT.  II. 

Aux  deux  côtes  de  la  Place  il  y  a 
deux  Fontaines,  qui  jettent  chacu- 
ne une  rivière  d'eau  ,  avec  tant  de 
furie  qu'il  femble  qu'elle  fe  conver- 
tifTe  en  nuée  dans  l'air.  Celle  du 
côté  du  Septentrion  a  été  faite  par 
Bramant ,  &  reparée  par  Charles 
Maderne^  félon  l'ordre  de  Paul  V. 
fur  un  grand  baflîn  de  marbre  gra- 
Jiit  Oriental.  Celle  du  côté  du  Mi- 
di a  été  faite  égale  à  la  première  par 
ordre  d'Innocent  XI. 

Cette  Place  eft  entourée  des  deux 
côtés  par  deux  magnifiques  Porti- 
ques ,  de  forme  circulaire  fans  fe 
joindre,  5c  dont  l'Obélifque  de  Six- 
te fut  le  centre.  Ils  font  foutenus 
de  quatre  rangs  de  tiés-grofles  colon- 
nes de  pierre  de  taille,  qui  forment 
trois  belles  Allées  :  ôc  fur  l'Architra- 
ve régne  une  longue  baluftrade  de 
pierre,  furmontée  d'un  grand  nom- 
bre de  Statues  de  même}  c'eil  Ale- 
xandre Fil.  qui  l'a  fait  faire. 

Ces  Portiques  font  joints  à  l'Egli- 
fe  Saint  Pierre  par  deux  fpacieufes 

g*- 
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galeries  couvertes ,  dont  celle  à 
main  droite  fert  de  Veftibule  au  Pa- 
lais du  Vatican  ,  &:  la  garde  Suiffe 
du  Pape  y  a  Ton  principal  corps  de 
garde. 

On  monte  à  l'Eglife  par  un  large 
Efcalier  à  plufieurs  fortes  de  degrés, 
qu'on  montoit  autrefois  à  genoux  , 
à  l'imitation  de  Charlemagne  ,  qui 
les  monta  ainfî  à  genoux  le  jour  de 
Noël  l'an  800 ,  en  allant  recevoir 
la  Couronne  Impériale  ,  des  mains 
du  Pape  Adrien  I.  Au  bas  de  cet  Ef- 
calier, il  y  a  aux  deux  côtés  les  Sta- 
tues de  pierre ,  de  S.  Pierre  &  Saine 
Paul ,  taillées  par  le  Mino  de  Fiefo- 
liy  par  ordre  de  Pie  IL 

Le  Portail  eft  d'un  feul  ordre 
d'Architecture ,  d'ordre  Corinthien  , 
à  cinq  portes  ,  outre  deux  grandes 
arcades  aux  deux  extrémités ,  ou- 
vertes pour  pouvoir  faire  le  tour 
de  l'Eglife  par  dehors.  Huit  co- 
lonnes 6c  plufieurs  pilaftres  de  pier- 
re d'une  grofleur  prodigieufe,  fou- 
tiennent  l'Architrave,  fur  lequel  on 
lit  ces  paroles  : 

IN  HONOREM   PRINCIPIS    A- 

POSTOLORVM  PAVLVS  V.  BVR- 

(Y  y  3)  GHE- 
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GHESIVS  ROMANVS  PONT. 
MAX.  ANNO  M.DC.XH.  PONTI- 
FICATVS  VII. 

Les  portes  font  fermées  de  grilles 
de  fer ,  ayant  de  chaque  côté  une 
colonne  de  marbre  violet  d'ordre  Io- 
nique. 

Au  defîus  des  portes  il  y  a  un 
rang  de  magnifiques  fenêtres,  or- 
nées de  colonnnes  &  de  balu  lires 
de  marbre  :  c'eft  de  là  que  le  Pape 
donne  folemnellement  la  Bénédi- 
ction au  peuple  trois  fois  l'année. 
Le  portique  fupérieur  fert  de  clo- 
cher: il  n'a  que  de  fîmples  fenêtres 
quarrées  fans  ornement  >.  6c  le  por- 
tail eft  terminé  par  une  balufhadc  ,. 
fur  laquelle  il  y  a  les  Statues  de  N. 
Seigneur  6c  des  douze  Apôtres,  de 
pierre  ,  deux  fois  plus  grandes  que 
le  naturel. 

■ 

Autrefois  il  y  avoit  deux  Clochers- 
fort  élevés  aux  deux  côtés  ;  mais  on. 
a  été  contraint  de  les  ôter,  à  caufe 
qu'ils  ruïnoient  les  fondemens,  fous- 
lefquels  pafle  un  ruifleau,  dont  on 
n'a  pu  détourner  le  cours. 

Au  dciîus  de  la  principale  porte 
il  y  a  un  Bas-relief  de  pierre ,  où. 

Ton 
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l'on  voit  N.  Seigneur  qui  donne  les 
Clefs  à  S.  Pierre.  Et  fur  la  même 
porte ,  en  dedans ,  il  y  a  une  an- 
cienne peinture  de  Mofiïque  très-e- 
itimée ,  faite  par  Jotto  Florentin  , 
aux  frais  du  Card  Jaques  Gaétan 
Stefanefchi ,  Neveu  de  Boni  face 
VÏII.  qui  le  régala  de  izoo  Flo- 
rins :  On  coupa  cette  peinture  tou- 
te entière  de  la  vieille  muraille,  <Sc 
elle  a  été  tranfportée  en  ce  lieu  lans. 
fe  rompre ,  avec  bien  de  la  peine  : 
elle  repréfente  N.  Seigneur  qui, mar- 
che fur  les  eaux  y  6c  S.  Pierre  qui 
fort  de  la,  barque  pour  aller  au  de- 
vant de  lui. 

Le  Portique  a  été  pavé  de  gran- 
des pièces  de  marbre  par  Clément  X9 
dont  les  armes  font  gravées  en  dif- 
férens  endroits;  &  la  Voûte  ell  or- 
née de  (lues  dorés  en  divers  compar- 
timens. 

Au  bout  du  Portique ,  à  droite 
contre  le  Palais ,  &:  au  bas  de  l'Ef- 
calier  ,  il  y  a  une  très-belle  Statue 
Equeftre  de  marbre  blanc  de  l'Em- 
pereur Confiantin  ,  auquel  la  Croix 
apparaît ,  fous  laquelle  eft  cet  écri- 
teau;  in  hoc  signo  vinces.  C'effc 
(Y  y  4)  Ah- 
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Alexandre  V 'IL  qui  l'a  fait  faire  par 
le  Cav.  Bernin. 

Il  y  a  cinq  portes  pour  entrer  dans 
l'Eglife,  ornées  de  colonnes  de  mar- 
bre rouge  d'ordre  Corinthien.  Cel- 
le du  milieu,  faite  par  ordre  &  Eu- 
gène IV ',  eft  de  bronzx  ,  ornée  de 
Bas-reliefs  par  Antoine  Eilarèie ,  & 
Simon  frère  du  Donnât  dit  ^  en  trois 
compartimens  j  au  premier ,  N. 
Seigneur  &  la  Vierge  ->  au  deuxième  , 
S.  Pierre  fkS.Paul;  &  au  troifîê- 
me  ,  d'un  côté  le  Pape  Eugène  qui 
couronne  l'Empereur  Sigifmond,  6c 
de  l'autre  le  même  Pape  qui  donne 
audience  à  diverfes  Nations  à' Orient: 
anciennement  cette  porte  étoit  cou- 
verte de  lames  d'argent  par  la  libé- 
ralité de  Saint  Grégoire  :  on  l'appel- 
loit  à  caufe  de  cela  Porta  Argentea. 
Au  deflus  de  la  même  porte  il  y  a 
un  Bas-relief  de  marbre  du  Cav. 
Bernin,  qui  repréfente  l'Hiftoire  de 
N.  Seigneur  quand  il  dit  à  S.  Pierre , 
Pafce  oves  meas. 

La  dernière  porte  à  main  droite  , 
eft  toujours  murée  ,  excepté  l'an- 
née Sainte  >  8c  entre  les  fufdites  por- 
tes il  y  a  trois  marbres ,  où  font  gra- 
vés, 
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vés ,  en  l'un  la  Bulle  du  Jubile  de 
Boni  face  V1I1 ',  en  l'autre  l'Epita- 
phe  &  Adrien  I.  fait  par  l'Empereur 
Charlemagne  ,  &  au  troifiéme  la 
Donation  des  Oliviers  &  autres  Ter- 
res, faite  par  S.  Grégoire  le  Grand, 
pour  l'entretien  des  lampes  de  S. 
Pierre. 

L'Eglife  n'a  proprement  qu'une 
Nef,  longue  de  070  palmes  Romaines 
compris  l'épaifîèur  des  murs ,  ou 
fji  pies  de  Roi;  large  de  200,  ou 
1 37  pies  &  demi;  traverfée  par  une 
autre  en  forme  de  Croix  ,  de  610 
palmes  ou  424  pi  es,  large  de  100  pal- 
mes. La  hauteur  jufqu'aux  voûtes 
elt  de  200  palmes  ou  137  pies;  Se 
jufqu'à  la  pointe  de  la  lanterne,  de 
j"P3  palmes  ou  408  pies,  qui  font 
0*2  toifes  6c  demi.  Le  tour  de  l'E- 
glife  en  dehors  efr.  de  300  cannes  de 
dix  palmes  Romaines  ^  ou  1062  pies 
&  demi  ;  c'eft-à-dire ,  177  toifes. 
La  palme  Romaine  eft  de  8  pouces 
trois  lignes;  ainfï  elle  a  un  peu  plus 
de  2  tiers  d'un  pié  â.2  Roi. 

Le  Père  Merienne  Minime,  dans 
fes  rt.éfléxio:is  Phyftco- Mathématiques'^ 
dit  qu'il  a  meiuré  la  longueur  de 
CYy  f)         Sain?. 
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Saint  Pierre ,  &  qu'elle  eft  de  fff- 
pies  Parifiens  en  dedans.  Il  donne 
a  Notre  Dame  de  P#w  346  pies  de 
longueur,  £v  141  pies  de  largeur. 
Edouard  Chamberlaine  dans  Y  Etat 
d'Angleterre  dit ,  que  l'Eglife  Saint 
Paul  de  Londres  eft  longue  de  6"po- 
pics  Anglois ,  qui  font  un  peu  plus 
de  646  pies  Parifiens.  A  ce  compte 
Notre  Dame  àt  Paris  n'eft  pas  fi  lon- 
gue que  Saint  Pierre  au  Vatican ,  & 
Saint  A7 #/  de  Londres  eft  plus  gran- 
de ;  mais  aucune  n'eft  aufli  magni- 
fique ni  d'une  Architecture  fi  régu- 
lière que  la  Bafilique  du  Vatican. 

Quartre  gros  piliers  de  90  palmes 
de  diamètre  foutiennent  le  Dôme  5 
&  fix  autres  prefque  aufii  gros,  fou- 
tiennent les  voûtes  de  la  Nef.  Au 
milieu  des  piliers  il  y  a  une  Niche  , 
2ç  de  chaque  côté  un  pilaftre  cane- 
lé  ,  avec  un  Chapiteau  d'ordre  Com- 
fofite.  Les  flancs  de  ces  piliers  ont 
été  incruftés  de  marbre  rouge ,  du 
rems  à' Innocent  A',  entremêlés  de$ 
Armes  de  fa  Maifon,  &  de  médaik 
les  de  marbre  blanc,  répréfentant  di- 
vers Papes  Canonifés. 

Entre  les  pilaftres  &  les  Chapel- 
le» 
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les,  il  y  a  de  chaque  côté  une  efpa- 
ce  large  de  fept  à  huit  pies,  ce  qui 
forme  deux  ailes  parallèles  à  la  gran- 
de Nef:  elles  font  ornées  de  côte 
&  d'autre  de  très-belles  colonnes  de 
marbre  rouge  d'ordre  Corinthien  , 
çntre  lefquelles  il  y  a  les  Tombeaux 
de  divers  Souverains  Pontifes  :  les 
voûtes  &  arcades  font  de  ftucs  do- 
rés, terminées  par  de  petits  Dômes 
dont  les  angles  font  peints  en  Mo- 
faïque. 

Le  Pavé  del'Eglifeeft.  de  marbre: 
c'eft.  Clément  VIII.  qui  l'a  fait  fai- 
re. Toutes  les  voûtes  font  ornées 
de  itucs  dorés j  6c  au  milieu, vers  la 
porte ,  il  y  a  en  Mofaïque  les  Armes 
de  Paul  V^  par  les  foins  duquel  cet. 
ouvrage  fut  fait  par  Marcel  Pro- 
vençal. La  tapiflerie  de  l'Eglife  S. 
Pierre  i  qu'on  y  tend  les  bonnes  fê- 
tes avec  des  machines  iurprenantes 
dignes  d'être  vues  y  eft  de  damas 
rouge  cramoifi  à  fleurs  :  Elle  a  $ô\f 
lez,  à  18  aunes  par  lez  j  6c  il  y  a 
pi  o  lez  à  la  frife,  d'une  aune  &  demi 
de  hauteur,  avec  un  galon  d'or  lar- 
ge de  4  doigts  ;  outre  cent  lez  de 
gaême  étoffe  à  1 8  aunes  pour  la  croi- 
(Yy  6)         fée, 
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fée ,  fans  compter  la  tenture  des 
deux  Chapelles  du  Saint  Sacrement 
Se  des  Chanoines. 

Le  Maître  Autel  eft  au  milieu  de 
la  croifée ,  directement  fous  le  Dô- 
me :  le  devant  eit  retourné  à  l'anti- 
que vers  la  Tribune ,  en  forte  que 
le  Pape,  qui  feul  y  peut  dire  laMef- 
fe,  fi  ce  n'eft  que  par  grâce  fpécia- 
le  il  permette  à  un  Cardinal  ou  Pré- 
lat de  la  dire  en  fon  abfence  ,  a  le 
vifage  tourné  vers  la  porte  &  le 
côte  d'Orient.  Sous  cet  Autel  il  y 
en  a  un  autre, qui  renferme  la  moitié 
des  Corps  de  Saint  Pierre  Se  Saint 
Paul,  à  l'endroit  même  où  le  Prin- 
ce des  Apôtres  fut  premièrement 
enterré ,  &  où  S.  Anadet  fit  bâtir 
une  Chapelle  :  on  defeend  à  cet  Au- 
tel fouterrain  par  un  double  efea- 
lier  en  forme  de  perron, ceint  d'une 
belle  baluftrade,  le  tout  de  mar- 
bre ,  &  tout  autour  il  y  a  un  nom- 
bre infini  de  lampes  d'argent  qui 
brûlent  jour  Se  nuit }  mais  l'en- 
trée d'enbas  eft  toujours  fermée 
par  une  belle  porte  de  bronze 
doré. 

Cet  Autel  eft  couvert  d'un  maje- 

ilucux 
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ftueux  Dais  de  bronze  dore ,  fur- 
montq  d'une  Croix,  quatre  Anges, 
&  autres  orncmens  ;  élevé  fur  qua- 
tre grofles  colonnes  rorfes  de  même 
métal,  jettées  fur  le  deuein  duCav. 
Bernin  par  Grégaire  de  RoJJi.  Ce  fut 
Urbain  VIII.  qui  le  fit  faire  des  pla- 
ques de  bronze  qui  couvroient  la 
voûte  du  Panthéon  en  dedans.  Qua- 
tre grands  pi édeftaux  de  marbre  leur 
fervent  de  bafe  ,  ornés  de  ferions 
d'Anges  6c  des  Armes  du  même  Pa- 
pe, le  tout  de  bronze,  du  defTein  de 
François  Flaman,  jette  par  le  même 
Roffi. 

Au  bas  des  quatre  grands  pi- 
laftres  qui  foutiennent  le  Dôme , 
il  y  a  quatre  Statues  de  marbre 
blanc ,  plus  grandes  que  le  natu- 
rel ,  hautes  chacune  de  vingt  deux 
palmes  j  qui  repréfèntent ,  l'une  , 
Sainte  Véronique ,  faite  par  Fran- 
çois Mochi;  l'autre,  Sainte  Hélène  y 
à' André  Bolgi  de  Carraro  j  la  troi- 
fîême  ,  Saint  André  Apôtre ,  de 
François  du  guefnoy  Flaman  *  &  la 
quatrième ,  S.  Longin ,  du  Cav. 
Bernin ,  qui  a  donné  le  deuein  de 
de  cet  ornement ,  comme  auïB  des 

qua» 
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quatre  balcons  qui  (ont  au  deflus  , 
&  de  leurs  baluibes  &c  degrés  pra- 
tiqués dans  l'épaifleur  des  pilaftres  , 
ce  qui  les  a  d'autant  affoiblis ,  & 
fait  entr'ouvrir  la  voûte  du  Dôme  , 
félon  la  prédiction  de  Michel  Ange  7 
qui  avoit  tant  recommandé  qu'on 
ne  touchât  point  à  ces  piliers  ;  6c 
cette  tranfgreflîon  penfa  coûter  la 
tête  au  Cav.  Bernin,  qui  la  racheta 
en  faifant  élever  l'Obélifque  de  la 
Place  Navone.  Les  autres  belles 
chofes  qu'il  a  faites  depuis  à  Saint 
Piètre  et  ailleurs ,  ont  expié  la  fau- 
te qu'il  commit  en  cette  occafion. 

On  conferve  dans  la  niche  au  def- 
fus  de  Sainte  Véronique  ,  trois  Re- 
liques trés-précieufes  :  favoir  ,  un 
morceau  de  la  vraie  Croix,  qu'LV- 
hain  VIII.  détacha  de  celui  qui  a- 
voit  été  donné  à  i'Eglife  de  Sainte 
Croix  en  Jérufalem  par  Sainte  Hélè- 
ne: le  fer  de  la  lance  dont  le  Centu-' 
rion  S.  Longin  perça  le  côté  à  N. 
Seigneur  ,  ôc  qui  fut  envoyé  au  Pa- 
pe Innocent  VIII.  Cibo  ,  par  Baja- 
zet  Empereur  des  Turcs  ;  mais  il  ei\ 
fans  la  pointe,  qui  en  avoit  été  déta- 
chée, &  que  S.  Louis  Roi  de  Fran.- 
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ce  à  Ton  retour  de  la  terre  Sainte  ap- 
porta à  Paris,  où  on  le  conferve  au 
Tréfor  de  la  Sainte  Chapelle  :  La 
troifiême  elt  la  Sainte  face  de  N. 
Seigneur,  empreinte  fur  le  voile  de 
Sainte  Véronique,  qui  l'apporta  elle 
même  à  Rome,  à  ce  qu'on  tient  par 
tradition,  par  ordre  de  l'Empereur 
l'ibère,  lequel  fouhaitoit  de  voir  le 

{)ortrait  de  N.  Seigneur,  dont  Pilate 
ui  avoit  dit  tant  de  merveilles.  Sa 
curiofité  fut  récompenfée  de  la  gué- 
rifon  d'une  infirmité,  &  par  recon- 
noiflance  il  défendit  de  maltraiter  les 
Chrétiens  :  auffi  il  n'y  eût  point  de  per- 
fécution  fous  fon  régne, quoi  que  ce 
fut  unPrincefort  cruel.  Il  eft  vrai  que 
les  Chrétiens  n'étoient  pas  encore  en 
fort  grand  nombre  à  Rome ,  Se  S.  Pier- 
re ne  vint  y  établir  fon  Siège  que  fous 
l'Empire  de  Claude.  S.  Méthode  Mar- 
tyr (ous  Dioctétien ,  dont  les  œuvres  fe 
trouvent  dans  la  Bibliothèque  desPé- 
res ,  fait  mention  de  cette  Hiftoire 
de  Sainte  Véronique,  que  les  Grecs 
appellent  Bérénice  ;  &  ils  difent 
qu'elle  étoit  de  la  Ville  de  Tyr.  Ter- 
tullien  6c  Eufébe  font  auteurs  de  cet- 
te hiltoire.  Voyés  fur  ce  fujet  Gret- 
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zertiS)  SevcranuS)  £cc. 

Dans  le  Niche  de  l'autre  côte, 
au  deffus  de  la  Sainte  Hélène  ,  on 
conferve  plufieurs  autres  infignes 
Reliques}  comme  la  tête  de  S.  An- 
dré Apôtre,  qui  fut  apportée  à  Ro- 
me par  le  Prince  de  la  Morée ,  au 
tenis  du  PapeP/V//;  un  bras  du  mê- 
me Apôtre  j  la  tête  de  Saint  Thomas 
Evêque  de  Cantorbéri-,  celle  de  Saine 
Sébajîien;  celle  de  Saint  Jaques  Mar- 
tyr }  une  Epaule  de  Saint  Chrijlo- 
phle  }  un  bias  de  Saint  Longin  ;  le 
Chef  de  Saint  L^Evangeliftej  ce- 
lui de  Sainte Pétronelle-,  &  plufieurs 
autres  Reliques  y  qu'on  montre  au 
peuple  le  Lundi  de  Pâque  :  mais  il 
n'y  a  que  les  Cardinaux  &  les  Cha- 
noines qui  puifTent  monter  en  haut» 
êc  quand  le  Pape  permet  à  quelque 
autre  d'y  monter ,  il  le  crée  Cha- 
noine honoraire  de  Saint  Pierre , 
comme  fît  Urbain  VIII.  en  i6iy 
au  Prince  Vladijlas ,  depuis  Roi  de 
Pologne. 

Dans  les  deux  autres  Niches  il 
n'y  a  encore  rien  que  je  fiche ,  quoi 
que  l'Eglife  foit  remplie  d'un  très- 
grand  nombre  de  corps  Saints,  qui 

font 
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font  fous  le  pave  de  l'ancienne  Egli- 
fe,  bien  plus  bas  que  celui  de  la  nou- 
velle ;  outre  ceux  qui  font  fous  les  Au- 
tels des  Chapelles,  où  on  les  met  fé- 
lon la  coutume  tf  Italie ^  fondée  fur 
ce  paflage  de  l'Apocalypfe ,  Vidt 
fub  altare  animas  interfctlorum  pro- 
fiter Verbum  Dei  ;  au  lieu  qu'en 
France  on  les  élève  au  defïus  de 
l'Autel,  dans  des  châfles  très-riches. 

Les  quatre  grands  ronds  de  Mo- 
laïque  qui  font  dans  les  Angles  du 
Dôme ,  repréfentant  les  quatre  E- 
vangeliltes,  font}  favoir  Saint  Jean. 
&:  Saint  Luc ,  àt'JeandeVecchi^  ôc 
les  deux  autres  ,  de-  Ce  far  Nebbia. 
Les  autres  ornemens  font  du  Cavalier-, 
Chrijlopble  Roncalli  délie  Pomaran- 
de. 

Autour  du  cordon  du  Dôme,  on 
lit  ces  lettres  en  très-gros  caractères: 

TV  ES  PETRVS,  ET  SVPER 
HANC  PETRAM  ^EDIFICABO  EC- 
CLESIAM  MEAM  ,  TIBI  DABO 
CLAVES  REGNI  COELORVM. 

Le  Cavalier  Jofepb  d^Arpino  a  fait 
le  deflein  de  toutes  les  peintures  en 
Mofaïque  qui  font  dans  le  Dôme, 

s'é- 
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s'étant  fervi  des  cartons  du  Roncalliy 
6c  de  Marcel  Provençal.  On  y  voit 
Nôtre  Seigneur ,  la  Sainte  Vierge  ^  6c 
les  Apôtres  j  &  au  deflus  pluficurs 
Anges  j  le  tout  exécuté  par  François 
Zucchiy  Ce  far  Tore  Ut,  6c  Paul  Rof- 
fettï. 

Au  bas  des  quatre  grandes  Statues 
de  marbre  ci- deflus  nommées,  il  y 
a  quatre  Efcalicrs  ,  par  lcfqucls  on 
défeend  dans  les  Sacrées  Grottes. 
Oeil  ainfi  qu'on  appelle  la  Cave  ou 
l'Eglife  fouterrainc  de  S.  Pierre >  car 
il  faut  remarquer,  que  l'Eglife  nou- 
velle efb  beaucoup  plus  haute  que 
l'ancienne,  Se  le  Pape  Clément  VIH^ 
qui  fit  faire  le  nouveau  pavé,  vou- 
lut qu'il  fut  fbutenu  par  des  voûtes- 
au  deftlis  de  l'ancien  5  auquel  il  ne 
permit  pas  qu'on  touchât,  à  caufe 
du  grand  nombre  de  corps  Saints  6c 
d'autres  perfonnes  illuilres  par  leur 
piété  6c  par  leur  naiflanec  ,  qui  y 
font  enterrées ,  entre  lefquels  on 
compte  la  moitié  des  Papes  qui  ont 
occupé  le  Siège  de  Rome  depuis  S. 
Pierre  jufqu'à  Innocent  XI:  6c  parmi 
ceux  là  il  y  en  a  près  d'une  trentai- 
ne de  Martyrs ,   comme  les  Saints 

P/Vr- 


DESCR.del'Egl.S.P/£/^£.(io27) 
Pierre ,  Linus,  Cl  et  us  ^  Anaclet^  E- 
z-arijle.  Sixte  7,  Telefphore^  Hygin^ 
Pie  7,  EleutJe're,  Viclor^  Sec.  outre 
fept  ou  huit  autres  Papes  ConfefTeurs 
Canonifés;  trois  Empereurs,  Ho- 
noriuS)  Paient inien  I.  Se  O thon  II; 
trois  Rois  Saxons-,  deux  Impératri- 
ces ,  Marie  femme  d'Honorius ,  Se 
Agnès  femme  de  Henri  II.  Empe- 
reur ;  Amaur'i  Comte  de  Montfort^ 
chef  de  la  Croifade  contre  les  Albi- 
geois fous  Innocent  III;  Pierre  Rai- 
mondiZacofta  Grand  Maître  de  Rho- 
des; Charlotte  de  Luzignan  Reine  de 
Cypre ,  morte  à  Rome  en  1 4875  la  Rei- 
ne Chrifiine  de  Suéde  ,  décédée  à 
Rome  le  27e.  Avril  16$ 9;  Se  grand 
nombre  de  Cardinaux ,  entre  lef- 
quels  il  y  en  a  deux  François ,  fa  voir 
.Charles  Richard  Olivier  de  Longueil , 
créé  par  Calixte  III.  en  i4f<S.  à  la 
Requête  du  Roi  Charles  Vll^  Se  le 
Cardinal  Jean  de  la  Grolaye  mort  en 
.  1  f  00  ;  plufieurs  Séculiers  de  grande 
qualité  ,  comme  Probus  Se  Junius 
BaJJ'uS)  l'un  6c  l'autre  Préfet  de  la 
Ville:  le  Tombeau  du  premier  a  fer- 
vi  de  réceptacle  pour  les  fonds  du 
Batême  jufqu'en  i^pf,  Se  l'autre  eft 

dans 
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"dans  les  Sacrées  Grottes  >  on  en  peut 
voir  les  ligures  des  Bas-reliefs  gra- 
vées avec  pluficurs  autres  dans  IxRq- 
we  Souterraine  de  Bofius. 

Le  Pape  Paul  F.  fit  recueillir  les 
os  des  morts  qu'on  trouva  en  creu» 
fant  les  fondemens  de  la  nouvelle 
Eglife  ,   dont  plufieurs  étoient  ap* 
paremment  des  Martyrs  -y    6c  il  les 
fît  tranfporter  avec  beaucoup  de  vc* 
nération  par  les  Chanoines  6c  Pé- 
nitenciers de  Saint  Pierre ,  dans  des 
polyandres  ou  fépulturcs  communes^ 
qu'on  fit  au  milieu  de  l'ancien  pavé. 
"La  grandeur  ,  l'obfcurité,  6c  l'hu- 
midité de  ce  lieu  fouterrain  eft  cau- 
fe  qu'on  l'a  muré,  à  la  referve  de  la 
Confcflîon  de  S.  Pierre ,  ou  de  l'Au- 
tel fouterrain  ,    qui  renferme  une 
partie  de  fon  S.  Corps  6c  de  celui  de 
S,  Paul ,  ce  qu'on  appelle  auflï  Li- 
mina  Apoflolorum.      On  a  pratiqué 
tout  autour, un  paflage  de  forme  cir- 
culaire ,    cantonné  de  quatre  Cha- 
pelles, qui  répondent  fous  les  quatre 
Statues ,    6c  qui  font  dédiées  aux 
mêmes  Saints  :  elles  font  deflervics 
6c  entretenues  par  les  Chapelains 
qu'Urbain  V1LI.  y  a  fondés,  6c  dont 

le 
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le  droit  de  Patronage  appartient  à 
la  Maifon  Barberine.  Tout  ce  lieu 
fouterrain  eft  revêtu  de  marbres  & 
"de  colonnes,  orné  de  ftucs  dorés  6c 
de  peintures  faites  par  plufîeurs  bons 
Maîtres ,  mais  fort  gâtées  par  l'hu- 
midité y  entr'autres  les  Tableaux  de» 
quatre  Chapelles  ,  peints  par  André 
Sacchi ,  qu'on  a  été  obligé  de  reti- 
rer :  6c  à  préfent  on  en  fait  d'autres 
femblables  en  Mofaïque. 

Il  eft  défendu  aux  femmes,  fous 
peins  d'excommunication,  d'entrer 
dans  les  Saintes  Grottes ,  hormis  le 
Lundi  de  la  Pentecôte  ,  que  cela 
leur  eft'permis  £  l'exclufîon  des  hom- 
mes fous  les  mêmes  peines. 

Toutes  fortes  de  Prêtres  peuvent 
dire  la  MefTe  à  l'Autel  fouterrain  de 
la  Confefîion  de  S.  Pierre;  &  c'en: 
là  qu'on  bénit  les  Palliums  que  le 
Pape  envoyé  aux  nouveaux  Arche- 
vêques.    De  tout  tems  la  dévotion 
envers  ce  Saint  lieu  a  incité  les  Na- 
tions les  plus  éloignées  à  y  venir  en 
foule.      Baronius   dit    entr'autres , 
qu'en  l'année  6yt  il  vint  de  France 
à  ce  Tombeau  une  grande  troupe 
de  Pèlerins  conduits  par  S.  Ouèn  Ar- 
che- 
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chcvcquc  de  Rouen  ,  lequel  y  étant 
arrivé  s'écria,  Exultabunt  Sancli  in 
Gloria  y  8c  aulli-tôt  on  entendit  une 
voix  du  Ciel  qui  répondit  Letabun- 
tiir  in  cubilibus  fuis. 

Il  y  a  pluficurs  autres  peintures 
6c  fculptures  anciennes  dans  les  Sa- 
crées Grottes  ;  comme  une  Image 
miraculeufe  de  la  Vierge ,  qui  étoit 
autrefois  dans  l'Eglife  de  Sainte  Ma- 
rie de  la  Fièvre ,  dont  on  a  fait  la 
Sacriftie  de  S.  Pierre  \  une  Image 
de  marbre  du  même  Apôtre ,  6c 
une  autre  en  Mofaïque,  qui  étoient 
autrefois  dans  le  Veftibule. 

Il  faudroit  faire  un  Volume  en- 
tier pour  donner  urle  Relation  exa- 
cte de  toutes  les  Peintures,  Sculp- 
tures ,  6c  Tabernacles  des  Autels  de 
l'ancienne  Eglife ,  6c  des  Tombeaux 
qui  y  étoient,  comme  a  fait  en  Ita- 
lien, François  Marie  Torigio  dans 
fon  Livre  des  Sacrées  Grottes  Vatica- 
ncs ,  6c  Bofius  dans  fa  Rome  Souter- 
rain ,  où  je  renvoyé  le  Lecteur  par 
breveté. 

Revenant  à  la  porte  principale  , 
pour  faire  par  ordre  le  tour  de  l'E- 
glife, on  voit  contre  le  premier  pi- 
lit- 
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laftre  à  gauche,  une  ancienne  Sta- 
tue de  bronze  de  S.  Pierre  ,  jettée 
dès  le  tems  de  S.  Léon  le  Grana,  du 
débris  d'une  Statue  de  Jupiter  Capi- 
tolin.  L'Empereur  Léon  à'ifaurie^ 
Hérétique  Iconoclafte ,  menaça  en 
vain  Grégoire  IL  de  la  brifer,  puis- 
qu'elle eit  encore  entière  depuis  plus 
de  800  ans. 

Infcription  qui  eft  au  defîus  de  la 
grande  Porte  du  milieu  en  dedans  : 

PAVLVS  V.  PONT.  MAX.  VATI- 
CANVM  TEMPLVM  A  JVLIO  II. 
INCHOATVM,  ET  VSQVE  AD 
GREGORII  ET  CLEMENTIS  SA- 
CELLA  ASS1DVO  CENTVM  AN- 
NORVM  OPIFICIO  PERDVCTVM, 
TANTjE  MOLIS  OCCASIONE  V- 
NIVERSVM  CONSTANTINIAN^ 
BASILICS  AMB1TVM  INCLV- 
DENS  CONFECIT,  CONFESSIO- 
NEM  B.  PETRI  EXORNAVIT  , 
FRONTEM  ORIENTALEM  ET 
PORTICVM  EXTRVXIT. 

A  côté  de  cette  Infcription  eft 
cette  autre  : 

VRBANVS  VIII.  PONT.    MAX. 
Tom.IF.    (Zz)    VA- 
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VATICANAM  BASILICAM  A 
CONSTANTINO  MAGNO  EX- 
TRVCTAM  A  B.  SYLVESTRO 
DEDICATAM  IN  AMPLISSIMI 
TEMPLI  FORMAM  RELIGIOSA 
MVLTORVM  PONTIFICVM  MV- 
NIFICENTIA  REDACTAMSO- 
LEMNI  RITV  CONSECRAVlT,SE- 
PVLCHRVM  APOSTOLORVM  JE- 
NEA  MOLE  DECOR AVIT;  O- 
DEVM  ET  SACELLA  STATVIS 
AC  MVLTIPLICIBVS  OPERIBVS 
ORNAVIT. 

Au  deflus  des  deux  Bénitiers  de 
marbre  qui  font  contre  les  derniers 
pilaftres  ,  il  y  a  deux  pierres  atta- 
chées dans  le  mur,  l'une  defquelles 
fervoit  à  étendre  Jes  corps  des  Mar- 
tyrs quand  on  les  tourmentoit  pour 
la  Foi,  comme  l'enfeigne  l'Infcrip- 
tion  :  Les  Anciens  appelloicnt  ces 
fortes  de  pierres  Petra  Scelerata. 
L'autre  vis-à-vis,  fervit  àSaint  Syl- 
vefire  ,  quand  il  y  mit  dcfliis  les 
corps  des  Saints  Apôtres  Pierre  & 
Paul ,  pour  les  divifer  en  deux , 
afin  d'en  mettre  la  moitié  de  cha- 
cun fous  le  Maître  Autel  de  S.  Pier- 
re* 


TtescRAeVEg\.S.PIERRË.(iov) 
}>,  Se  le  reftc  fous  celui  de  S.Paul. 

Sur  la  Porte  Sainte  ,  en  dedans , 
il  y  a  un  S.  Pierre  de  Mofaïque,  fait 
par  Cyro  Ferri ,  qui  a  peint  auffi  en 
Mofaïque  le  premier  petit  Dôme 
qui  eft  fur  les  Arcades  de  la  premiè- 
re Chapelle  auffi.  en  Mofaïque,  fé- 
lon le  deffein  de  Pierre  de  Cortone 
fon  maître. 

Cette  première  Chapelle  eft.  dé- 
diée au  Crucifix  ,  qui  a  été  taillé 
en  bois  par  Pierre  Cavallini  -,  &  les 

f>eintures  de  la  voûte  font  du  Cava- 
ier  Lanfranc.  Du  côté  de  l'Evan- 
file  ,  il  y  a  une  petite  Chapelle  dé- 
iée  à  Saint  Nicolas  :  &  de  l'autre  , 
un  Autel  dédié  à  Notre  Dame  de 
la  Fièvre ,  par  Urbain  VIII\  &  une 
Colonne  qu'on  tient  avoir  été  au 
Temple  de  Jérufaïem^  &  contre  la- 
quelle Notre  Seigneur  avoit  coutu- 
me de  s'appuyer  quand  il  prêchoit. 
Derrière  le  premier  pilaftre  de  ce 
côté  là,  on  voit  le  Tombeau  de  la 
Reine  Cbrifiine  de  Suéde ,  que  le  Pa- 
pe Innocent  XII.  lui  fit  faire.  Il  eft 
de  marbre,  avec  quelques  ornemens 
&  dorures ,  6c  au  defîus  fa  médaille 
,  ou  Bufte  en  demi  relief  par  Mr.  Jean 
(Zz  z)  ïbéo* 
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Tbéodon  Sculpteur  François.  Le 
Sieur  Giardini  fondeur  du  Pape  a 
jette  la  médaille,  les  feftons,  ôc  au- 
tres ornemens  de  bronze. 

Le  Dôme  qui  eft  devant  la  fé- 
conde Chapelle,  a  été  peint  enMo- 
faïque  par  Guido  Ubaldo  Abbatino  , 
fur  le  defTein  de  Pierre  de  Cortone  % 
&  le  grand  Tableau  de  l'Autel , 
peint  à  huile  fur  le  ftuc,  où  eft  ex- 
primé le  Martyre  de  Saint  Sébaftien, 
avec  quantité  de  figures,  eit  de  Do- 
minique Zampiére  dit  le  Dominicain, 

Derrière  le  fécond  grand  pilier  , 
il  y  a  le  Tombeau  de  la  Comtefle 
Matilde  ,  le  corps  de  laquelle  fut 
tranfporté  ici  par  ordre  à'Urbin 
VIII.  d'un  Monaftére  de  S.  Benoit 
proche  de  Mantouè ,  où  l'on  trou- 
va fon  Tombeau  vers  l'an  1630.  en 
le  rebâtifTant  ;  ce  grand  Pape  ayant 
voulu  honorer  la  mémoire  de  cette 
généreufe  PrincefTe  ,  en  lui  don- 
nant une  Sépulture  fi  glorieufe  dans 
la  Bafilique  du  Prince  des  Apôtres , 
auquel  elle  reftitua  les  terres  de  fon 
Patrimoine  ,  que  divers  Tyrans  a- 
voient  ufurpées.  Ce  Tombeau  eft 
de  marbre  orné  de  Bas-reliefs  -,   & 

au 
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au  deiïlis  il  y  a  la  Statue  de  la  Com- 
tefTe  Matiîde ,  debout  ,  auflî  de 
marbre  ,  le  tout  taillé  par  Etienne 
Efpérance  Romain  ,  fur  le  deflein 
du  Cav.  Bernin.  Vis-à-vis,  fur  une 
porte ,  eft  le  Tombeau  du  Pape  /«- 
nocent  XII.  Il  eft  de  marbre  d'une 
pièce  (impie  fans  aucun  ornement; 
&  Ton  nom  y  eft  gravé  ainfi,  IN- 
NOCENTIVS  XII.  PONT. 
MAX.  Il  le  fit  faire  dès  les  pre- 
mières années  de  fon  Pontificat. 

La  troifîême  Chapelle  eft  fort 
fpacieufe  8c  hors  d'oeuvre ,  fermée 
de  grilles  de  fer.  Elle  devoit  fervir 
de  Sacriftie  ;  mais  on  l'a  trouvée 
trop  humide,  à  caufe  qu'elle  eft  du 
côté  du  Septentrion.  On  y  confer- 
ve  le  Saint  Sacrement  fur  l'Autel , 
dans  un  précieux  Tabernacle  fait 
d'une  belle  Architecture  de  pierre 
lapis  Lazzuli  Oriental,  6c  de  bron- 
ze doré;  ôc  aux  deux  côtés,  deux 
Anges  de  bronze  doré  à  genoux  :  le 
tout  eft  du  deflèin  du  Cav.  Bernin , 
8c  c'eft  Clément  X.  qui  l'a  donné. 
Le  Tableau  de  la  Sainte  Trinité',  qui 
eft  derrière ,  a  été  peint  par  Pierre 
de  Cortone ,  qui  a  donné  le  deflein 
(Zz  3)  des 
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des  Mofaïques  du  Dôme ,  £v  des 
Stucs  dorés  de  la  Chapelle  *  exécu- 
té par  Gui  do  Ubaldo  Abbatini. 

Dans  la  même  Chapelle  il  y  a,  à 
main  droite,  un  autre  Aurel  dédié 
à  S.  Maurice ,  dont  le  Tableau  eft 
de  Charles  Pellegrino  -,  &  au  milieu 
de  la  Chapelle  du  même  côté,  il  y 
a  un  Tombeau  de  bronze,  élevé  de 
terre  de  deux  pies,  orné  de  B:is-re- 
liefs  ,  &  de  la  Statue  couchée  de 
Sixte  IF)  le  corps  duquel  y  repofe. 

Sous  l'Arcade  fuivante ,  il  y  a 
deux  Tombeaux.  Celui  à  droite  eft 
de  Grégoire  XII/9  qui  a  au  deiïiis,  fa 
Statue  revêtue  d'habits  Pontificaux, 
donnant  la  bénédiclion  ,  &  deux 
vertus  aux  côtés  i  le  tout  de  Stuc 
conduit  par  Profper  Brefciano  :  & 
vis-à-vis ,  contre  le  grand  Pilaftre, 
il  y  a  le  Tombeau  de  Grégoire  XIF, 
qui  eft  fans  aucun  ornement. 

Contre  le  grand  Pilaftre  qui  fou- 
tient  le  Dôme,  il  y  a  un  Autel  qui 
regarde  la  porte  Sainte, étant  à  l'au- 
tre bout  de  la  petite  Nef  qui  vient 
d'être  parcourue  :  il  y  a  un  Tableau 
de  Saint  Jérôme  au  Défert ,  qui  eft 
un  des  meilleurs  ouvrages  du  Mu* 
tiani.  A 
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A  main  droite  eft  la  magnifique 
Chapelle  Grégorienne ,  faite  de  l' Ar- 
chitecture de  Jaques  de  la  Porte , 
renfermant  dans  une  Niche  l'Image 
de  la  Vierge.  Ce  fut  Grégoire  XII 1. 
qui  la  fît  bâtir -,  à  quoi  il  dépenfa 
quatre  vingt  mille  écus  :  il  y  fit 
tranfporter,  6c  enfermer  dans  l'Au- 
tel, en  i  f8o.  le  corps  de  Saint  Gré- 
goire de  Naziance^  qui  repofoit  de- 
puis long  tems  dans  l'Eglife  desRe- 
ligieufes  du  Champ  de  Mars.  Il  y 
a  de  belles  Mofaïques  du  Mutiani 
dans  les  Angles  du  Dôme  -,  &  celles 
qui  font  au  deflùs  de  l'Autel ,  font 
du  même  Peintre. 

Sur  une  porte  qui  eft  à  côté  de 
cette  Chapelle,  on  voit  une  peintu- 
re à  frefque  de  Jean  Baglioni,  où  il 
a  repréfenté  Noire  Seigneur  qui  lave 
les  pies  aux  Apôtres  >  6c  à  l'Autel 
vis-à-vis,  contre  le  pilaftre  ,  il  y  a 
un  Tableau  du  Mutiani ,  où  Ton 
voit  Saint  Bafile  le  grand  qui  dit  la 
Meffe,  avec  plufieurs  autres  Prêtres 
habillés  à  la  Grecque. 

Dans  la  croifée  à  droite ,  il  y  a 
trois  Autels.     Le  Tableau  du  pre- 
mier ell  de  S.  Venccjlas  Duc  de  Bo- 
(Lz  4)  ht- 
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héme ,  peint  par  Ange  Carofelk  Ro- 
main. A  celui  du  milieu,  le  Sieur 
VaJentin  François ,  y  a  peint  les 
Saints  Procejfe  &  Martinien  Geôliers 
de  Saint  Pierre,  les  corps  defquels 
repofent  fous  cet  Autel.  Et  le  troi- 
sième a  un  Tableau  du  Martyre  de 
Sainte  Erafine  peint  fort  au  vif  par 
feu  Mr.  Poujjin. 

Continuant  à  faire  le  tour  ,  on 
trouve  fur  une  porte  à  main  droite , 
une  peinture  d' André  Camajfei  de 
Bevagna  ,  où  l'on  voit  Saint  Pierre 
qui  bâtife  fes  Geôliers  5  &  à  l'Au- 
tel vis-à-vis  ,  contre  le  grand  pila» 
ftre  ,  il  y  a  un  Tableau  du  Cavalier 
Lanfranc,  qui  repréfente  Notre  Sei- 
gneur qui  marche  fur  les  eaux ,  & 
qui  foutient  Saint  Pierre ,  de  peur 
qu'il  ne  fe  noyé. 

Les  Angles  du  Dôme  qu'on  voit 
à  quelques  pas  de  là,  ont  été  peints 
en  Mofaïque  par  Jean  Bâtifte  Ca- 
îandra  :  Le  S.  Bernard  eft  du  def- 
fein  de  Charles  Peîlegrini;  le  S.  Gré- 
goire ,  de  Jean  François  Romanelli  ; 
&  les  deux  autres ,  d'André  Sacchi. 

Des  deux  Autels  qui  font  fous  ce 
Dôme,  celui'  à  droite  a  un  Tableau 

de 
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de  S.  Michel ,  fait  en  Mofaïque  ou 
émail  par  le  Caîandra  ,   fur  le  de£ 
fein  du  Cav.  d'Arpino  -,    &  à  l'Au- 
tel en  face ,  dédié  à  Sainte  PetroniU 
le  ,  il  y  a  un  Tableau  de  la  Sainte  , 
peint  par  Jean  François  de  Cento  dit 
le  Guercin ,  ou  le  Louche.     Il  y  a- 
voit  autrefois  une  petite  Eglife  dé- 
diée à  cette   Sainte ,    joignant  la 
vieille  Eglife  de  S.  Pierre ,  où  eft  à 
préfent  la  Chapelle  des  Saints  Apô- 
tres Simon  &  Jude.     Confiant  in  l'a- 
voit  fondée  fur  un  ancien  Temple 
d'Apollon  i  Se  le  Pape  Pafcal  I.   en 
7f8.  y  fit  tranfporter  le  corps  de 
Sainte  Petronilïe  ,  d'un  ancien  Ci- 
metière de  Rome ,  à  la  requête  de 
Pépin  Roi  de  France ,  qui  dota  cet- 
te Eglife  de   Sainte  Petronilïe  de 
grands  biens  ,  &  y  envoya  une  de 
fes  filles ,  exprès  pour  y  être  bati- 
fée.     Charlemagne  y  fit  aufîibatifer 
fon  fils  Caroloman  ,  par  le  Pape  A- 
drien  I.    Les    Impératrices    Marie 
femme  d' Honorius,  &^»«  femme 
de  Henri  II ',  y  étoient  enterrées  \ 
&  on  trouva  de  grandes  richefiea 
dans  le  Tombeau  de  la  première  \ 
en  démolilîant  la  vieille  Eglife ,  & 
(Zz  f)  el- 
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elles  furent  appliquées  au  profit  de 
la  fabrique.  Louis  XL  Roi  de 
France  enrichît  la  même  Eglife  de 
plufîeurs  préfens  de  prix ,  avec  une 
Fondation  de  deux  Chapelains,  qui 
y  difent  chacun  trois  Méfies  la  fe- 
maine ,  outre  un  anniverfâire  qu'on 
dit  pour  lui  tous  les  ans  le  dernier 
Août.  L'Autel,  avec  le  corps  de  la 
Sainte  ,  &  le  droit  de  Patronage  , 
qui  appartient  toujours  au  RoiTra- 
Chrétien  repréfenté  par  fon  Ambaf- 
fadeur ,  ont  été  transportés  ici  dans 
la  nouvelle  fabrique. 

Du  côté  de  l'Evangile  ,  on  voit 
le  Maufolée  du  Pape  Clément  X,  du 
deffein  de  Matthieu  de  Rojji  Archi- 
tecte. Sa  Statue  eft  à' Hercule  Fer* 
rata,  qui  l'a  taillée  en  marbre.  La* 
zare  Morelli  a  travaillé  à  la  Statue  de 
la  Fidélité  ,  qui  eft  d'un  côté  ,  & 
Jofepb  Mazzoli  a  fait  celle  de  la 
Force ,  qui  eft  de  l'autre  côté.  Les 
deux  Statues  de  la  Renommée  au 
defius  ,  &  les  deux  enfans  qui  tien- 
nent un  écriteau  ,  font  de  Philippe 
Carcani.  Et  le  Bas-relief  de  l'Urne 
eft  de  Léonard  Retti. 

Vis-à-vis  ,  contre  le  gros  pilaftre 

qui 
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qui  foutient  le  Dôme ,  il  y  a  un 
Autel ,  dont  le  Tableau ,  qui  re- 
préfente  S.  Pierre  refufeitant  l'habi- 
ta ,  eft  du  Cavalier  Bagîioni. 

On  voit  enfuite  à  droite,  la  Tri- 
bune, ou  le  fonds  de  la  grande  Nef  y 
terminée  par  un  majeftueux  Autel , 
fur  lequel  eft  la  Chaire  S.  Pierre , 
qui  eft  effectivement  une  chaire  de 
bois,  dans  laquelle  le  Prince  des  A- 
pôtres  s'affeyoit  pour  faire  les  fon- 
ctions Pontificales ,  comme  on  le 
tient  de  la  Tradition  :  Elle  eft  en- 
fermée dans  une  autre  chaire  de 
bronze  doré,  environnée  de  rayons  r 
6c  foutenuë  par  les  quatre  Docteurs 
de  l'Eglife  ,  i  Grecs  6c  z  Latins  , 
aufîî  de  bronze  doré ,  6c  plus  haut 
que  le  naturel  ;  ils  font  debout  fur 
de  grands  piédeftaux  de  marbre  5 
ornes  des  armes  d'Alexandre  Vil ", 
qui  a  fait  faire  cette  merveilleufe 
machine ,  du  deflein  du  Cav.  Ber- 
nin,  ]ç.tté^?sJeanPifcina.  Au  def- 
fus  il  y  a  une  gloire  d'Anges  de 
bronze  doré  en  plusieurs  groupes  Se 
attitudes  j  au  milieu  ,  le  Saint  Efprit 
fous  la  forme  d'une  colombe ,  d'où 
fortent  divers  rayons  aufli  de  bronze 
doré.  (Zz  6)  Il 
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Il  y  a  aux  deux  côtés ,  deux  fu- 
perbes  Maufolées.  Celui  du  côté 
de  l'Epître  a  été  fait  par  le  Cavalier 
Bernin  pour  Urbain  VIII.  Ce  Tom- 
beau efl  de  marbre  noir ,  fur  lequel 
eft  la  Statue  de  bronze  de  ce  Pape, 
affife,  en  habits  Pontificaux,  don- 
nant la  bénédiction  ;  &  fous  fes  pies 
la  mort,  qui  tient  un  livre  ouvert, 
où  font  écrites  ces  paroles ,  Urba- 
nus  VIII,  le  tout  de  bronze.  Aux 
deux  cotés  il  y  a  deux  Statues  de 
marbre  au  naturel ,  &  autres  Sta- 
tues d'enfans  :  l'une  des  grandes  re- 
préfente  la  Charité  ,  6c  l'autre  la 
Force. 

Du  coté  de  l'Evangile,  il  y  a  le 
Tombeau  de  Paul  111^  aufîï  de  mar- 
bre, fur  lequel  ell  fa  Statue  de  bron- 
ze en  habits  Pontificaux.  Et  au  bas 
de  ce  Tombeau,  il  y  a  deux  Statues 
couchées  de  marbre  blanc  :  l'une, 
qui  paroît  âgée ,  repréfente  la  Pru- 
dence 5  Se  l'autre,  qui  eft  jeune,  la 
Religion  :  elles  ont  été  taillées  l'une 
&  l'autre  par  Guillaume  de  la  Porte 
Lombard,  fur  le  dcflcin  de  Michel 
jfnge  Bu'ônarota  :  elles  font  très-bien 
finies,  ôt d'une  beauté  merveilleu- 
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fe,  fur  tout  celle  de  la  Religion, 
qu'on  a  été  obligé  de  couvrir  d'un» 
habit  de  métal,  parce  que  plufieurs 
perfonnes  couroient  le  même  fort 
que  Pigmalion^  en  devenant  amou- 
reux d'une  Statue.  Le  l'origio  dit 
que  cet  Ouvrage  coûta  vingt-quatre 
mille  écus.  Dans  une  niche  à  main 
droite,  il  y  a  la  Statue  coloflale  de 
Saint  Dominique ,  d'une  feule  pièce  de 
marbre, taillée  par  Mx.leGros  fculp- 
teur  François,  aux  frais  du  VixtAn- 
tonin  Cloche  François ,  Général  de 
l'ordre  de  Saint  Dominique.  Les 
Généraux  des  autres  ordres  Reli- 
gieux feront  mettre  dans  d'autres 
niches  les  Statues  de  leurs  Saints 
Fondateurs  quand  ils  pourront. 

En  pourfuivant  à  faire  le  tour  de 
l'Eglife,  on  voit  fur  une  porte,  N, 
Seigneur  qui  donne  les  Clefs  à  Saint 
Pierre^  peint  à  frefque  par  Nicolas 
Pomarancie  ;  ôc  vis-à-vis ,  à  l'Autel 
du  grand  pilier  qui  foutient  le  Dô- 
me de  ce  coté  là,  il  y  a  un  Tableau 
à  huile  de  Louis  Civoli,  où  l'on  voit 
l'Hiftoire  de  S.  Pierre  qui  guérit  un 
eftropié  à  la  porte  du  Temple  de 
Salomoft.  Vis-à-vis  eft  le  Tom- 
(Zz  7)        beau 
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beau  à' Alexandre  VIII. 

Les  deux  Autels  dans  l'Angle  de 
FEglifequi  eft  à  quelques  pas  de  là, 
font  ;  celui  à  main  droite  dédié  à 
Saint  Léon ,  avec  un  grand  Tableau 
de  baffe  taille  de  marbre,  qui  repré- 
fente  l'Hiftoire  de  ce  S.  Pape,  qui 
menace  le  Roi  Attila  furnommé  le 
Fléau  de  Dieu  ,  de  l'indignation  de 
S.  Pierre ,  s'il  venoit  faccager  Ro~ 
me:  c'eft  le  Cav.  Alexandre  Algardi 
Bolonois  qui  la  taillé  ;  &  Monfïeur 
Bellori  dit  qu'il  fut  quatre  ans  à  le 
faire  ,  5c  qu'il  en  eût  dix  mille  écus 
&  Innocent  X. 

L'Autel  en  face  eft  fait  de  mar- 
bres précieux  de  bonne  Architectu- 
re, qui  renferme  une  dévote  Image 
de  la  Vierge ,  peinte  fur  une  colon- 
ne. Les  corps  des  quatre  premiers 
Saints  Papes  du  nom  de  Léon  repo- 
fent  fous  l'Autel  -,  &  les  quatre  Do- 
cteurs de  l'Eglife,  peints  cnMofaï- 
que  aux  angles  du  Dôme  fur  ces 
deux  Chapelles ,  font  du  deflein  du 
Cav.  Lanfranc  &  à? André  Sacchi  , 
exécuté  par  Jean  Bâtifte  Calandra. 

On  voit  enfuite  fur  la  porte  qui 
ra  à  Sainte  Marthe ,  le  Tombeau 

d'A- 
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d'Alexandre  VLL.  qui  efl  tout  de 
marbre  ,  avec  fa  Statue  à  genoux 
au  deflus  ;  accompagné  de  quatre 
Vertus  plus  grandes  que  nature,  6c 
au  milieu  la  mort  qui  fort  de  deflous 
un  grand  tapis.  C'eft  un  des  der- 
niers 6c  des  plus  foibles  ouvrages 
du  Cav.  Bernin  >  mais  les  moindres 
pièces  de  ces  grands  génies  valent 
mieux  que  les  chefs  d'eeuvre  des 
Ouvriers  ordinaires. 

Vis-à-vis,  contre  le  troifîême  pi- 
lier qui  foutient  le  Dôme,,  il  y  a  un 
Autel ,  dont  le  Tableau ,  peint  fur 
l'ardoife  ou  Lavagne  de  Gène ,  par 
le  Cav.  François  Vanni ,  repréfente 
la  chute  de  Simon  le  Magicien. 

Au  premier  Autel  de  la  croifée  à 
droite,  il  y  a  un  Tableau  de  S.  Tho- 
mas qui  met  le  doigt  dans  le  côté 
de  N.  Seigneur ,  peint  par  le  Cav. 
Dominique  PaJJîgnani  Florentin. 
L'Autel  du  milieu  ,  qui  renferme 
les  corps  des  Saints  Simon  &  Jude  , 
a  un  Tableau  de  ces  deux  Apôtres 
peint  par  Augujiin  Ciampelli  Floren- 
tin. Le  troifîême  Autel  renferme 
le  corps  de  Saint  Léon  LX.  Le  Ta- 
bleau peint  par  Antoine  Spadar  in  Ro- 
main, 
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main ,  repréfente  Sainte  Valérie  Mar- 
tire,  qui  porte  fa  tête  dans  fcs  mains 
à  Saint  Martial  qui  dit  la  Méfie. 

Sur  la  porte  de  la  Sacriftie,  il  y 
a  une  peinture  à  frefque  du  Roma- 
nelliy  où  l'on  voit  Saint  Pierre  qui 
guérit  un  pofledé  :  Elle  a  été  trans- 
portée ici  avec  la  muraille  fur  la- 
quelle elle  eft  peinte,  quand  on  a 
fait  le  Tombeau  d' Alexandre  VIL  fur 
la  porte  qui  va  à  Sainte  Marthe ,  où 
elle  étoit. 

La  Sacriftie  étoit  autrefois  une 
petite  Eglife  ronde ,  dédiée  à  Nôtre 
Dame  de  la  Fièvre.  Il  y  a  pluficurs 
Autels,  fur  lefquels  on  dit  la  Mefle. 
L'un  eft  dédié  a  Saint  LambertlLvê' 
que  de  Liège ,  duquel  il  y  a  quelques 
Reliques,  &  de  Saint  Servais  Evê- 
que  du  même  lieu:  ces  deux  Saints 
etoient  fort  dévots  à  Saint  Pierre, 
&  avoient  vifité  fon  Sépulchre.  Au 
fécond  Autel,  il  y  a  quelques  hiftoi- 
res  peintes  à  huile  par  François  AIo- 
ranzoni  Milanois,  fur  les  volets  des 
armoires,  qui  renferment  plufîeurs 
Reliques.  Jean  François  dit  il  Fat- 
tore  ,  élève  du  grand  Raphaël ,  a 
peint  le  Tableau  de  Sainte  Anne, 

avec 
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avec  plu  (leurs  figures,  au  troifiême 
Autel.  Au  quatrième  il  y  a  un  Ta- 
bleau de  Nôtre  Dame  de  Pitié ,  pein- 
te fur  du  bois  par  Lorenzino  de  Bolo- 
gne, fur  le  defîein  du  Bu'ônarota:  Se 
les  deux  autres  Tableaux  fur  toile, 
des  côtés,  font  du Mutiani ;  l'un  re- 
préfente  N.  Seigneur  au  Jardin  des 
Olives,  &  l'autre  fa  Flagellation. 

Entre  les  Tableaux  qui  font  au- 
tour de  la  Sacriftie ,  celui  fait  par 
Huges  Carpi  eft  confidérable ,  parce 
qu'il  ne  s'eft  point  fervi  de  pinceau: 
il  y  a  repréfenté  S.  Pierre,  S. Paul, 
&  Sainte  Véronique.  Le  Tableau 
de  la  Vierge  qui  tient  N.  Seigneur  en- 
tre fes  bras,  6c  au  deflbus  S.  Fran- 
çois &  Saint  Crépi  n ,  avec  le  Pape 
Boniface  VIII,  eft  de  Jérôme  Ser- 
monetta.  Celui  de  S.  Antoine  de  Pa- 
dou'è  e  ft  de  Marcel  Venujli  5  8c  le  Ta- 
bleau de  la  Réfurrection  de  Nôtre 
Seigneur  eft  de  Jaques  Zuccbi  Flo- 
rentin. 

Les  principales  Reliques  qu'on 
conferve  dans  la  Sacriftie,  font  :  une 
coiiverture  qui  fervoit  à  enveloper 
les  corps  des  Martyrs,  pour  les  por- 
ter à  la  fépulturej  on  l'expofe  fous 

le 
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le  Dôme ,  depuis  FAfcenfion  juf- 
qu'au  premier  jour  d'Août  :  un  Ta- 
bleau en  bois,  de  deux  pies  de  long , 
où  font  peints  Saint  Pierre  Se  Saint 
Paul -y  qui  efr.  fi  ancien,  qu'on  croit 
que  c'eft.  le  même  que  Saint  Syhe- 
fire  montra  à  l'Empereur  Conjîantin: 
le  menton  de  Saint  Servais  ,  Se  le 
Chef  de  Saint  Lambert  Evêquc  de 
Tongres  ou  de  Liège  ;  &  la  plupart 
des  autres  Reliques  qu'on  montre 
avec  la  tcte  de  Saint  André ',  le  Lun- 
di de  Pâque. 

On  conferve  auffi  dans  les  Archi- 
ves, entre  plufieurs  rares  Manu  fc  ri  ts, 
un  Livre  d'hiftoires  Saintes ,  rempli 
de  belles  mignatures  de  Gioîto  Flo- 
rentin, qui  a  été  donné  par  le  Car- 
dinal Stefanefcbi  Neveu  de  Bonifa- 
ce  VIII. 

En  rentrant  dans  l'Eglife,  on  voit 
à  l'Autel  vis-à-vis  la  Porte  de  la  Sa- 
criftie  contre  le  mur  du  quatrième 
pilaftre  qui  foutient  le  Dôme ,  un 
Tableau  du  crucifiement  de  S.  Pier- 
re ^  peint  par  le  Cavalier  Pajfîgnani . 

La  Chapelle  de  S.  Grégoire^  dans 
l'angle  à  côté  de  la  Sacriltic,  a  été" 
faite  fur  le  deficin  de  Jaques  de  la 

Por- 
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Porte  ,  par  ordre  de  Clément  VIIL, 
c'cff.  pourquoi  on  l'appelle  la  Clé- 
mentine.  Le  Corps  de  S.  Grégoire 
le  grand  eft  renfermé  dans  l'Autel 
fur  lequel  il  y  a  un  Tableau  du  mê- 
me Saint,  peint  par  André  Sac chi. 

L'Autel  qui  fert  de  point  de  vue 
à  la  petite  Nef  de  ce  coté,  étant  ad- 
dofle  contre  le  même  pilaftre  du 
Dôme,  eft  dédié  à  Saint  Pierre  6c 
Saint  André:  on  l'appelle  aufîi  l'Au- 
tel du  Menfonge  d'Ananias,  à  cau- 
fe  que  le  Tableau  qui  eft  defîlis,  re- 
préfente  l'Hiftoire  du  même  Ana- 
n/as  &  de  Saphira  :  il  a  été  peint  fur 
l'ardoife  par  le  Cavalier  Roncalli  dél- 
ie Pomarancie. 

Sous  le  premier  Arc  de  la  petite 
Nef,  il  y  a  à  main  droite  le  Tom- 
beau de  Léon  XI,  de  marbre,  orné 
de  Bas-reliefs,  6c  au  defîlis  la  Statue 
de  tfe  Pape  ;  le  tout  taillé  en  mar- 
bre par  le  Cavalier  Algardi.  Vis-à- 
vis,  derrière  le  grand  pilaftre  de  la 
Nef  eft  le  magnifique  Tombeau 
d'Innocent  XL  Odejcalchi ,  à  Sta- 
tues &  Bas-reliefs  de  marbre,  fait 
par  le  Sr.  Moimt  Bourguignon  Fran- 
contois. 

On 
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On  trouve  enfuite  la  grande  Cha- 
pelle hors  d'ceuvre  ,  qui  iert  de 
Chœur  aux  Chanoines,  toute  or- 
née de  ftucs  dorés,  avec  des  Orgues 
très-belles.  Le*  Corps  de  S.  Jean 
Chryfojiome,  Patriarche  de  Conflan- 
tinople  ,  eft  enfermé  dans  l'Autel , 
fur  lequel  il  y  a  une  N.  Dame  de  Pi' 
///qui  tient  N.  Seigneur  nu  &  mort 
fur  fes  genoux  ',  c'eft  un  excellent 
groupe  de  marbre  ,  fait  par  Michel 
Ange  Buônarota  étant  encore  fort 
jeune  ,  pour  le  Cardinal  Briconnet. 
François  ,  qui  en  fît  préfent  à  l'an- 
cienne Eglife  de  Sainte  Pétronille. 
Au  defliis  il  y  a  un  grand  Tableau, 
où  font  peints,  Sdiv&JeanChryfofto- 
me,  Saint  François,  6c  Saint  Antoine 
de  Padou'ê  ,  par  Simon  Vouet  Fran- 
çois. Sur  la  porte  de  la  baluftrade 
de  fer  qui  divife  cette  Chapelle  de 
la  Nef,  il  y  a  un  Tableau  en  Ova- 
le de  S.  Chryfojiome,  peint  par  VA- 
batini. 

Le  Chapitre  de  Saint  Pierre  eft 
compofé  de  trente  Chanoines  , 
trente-fix  Béncficiers,  &  vingt- 
huît  Clercs  Bcnéficicrs ,  outre  un 
grand  nombre  de  Chantres  &  Mu- 

a- 
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fîciens ,  fans  compter  les  Chape- 
lains &  Clercs  qui  défier  vent  l'E- 
glife.  Le  Chef  de  cet  illuftre  corps, 
qu'on  appelle  PArchiprêtre ,  efl 
toujours  Cardinal  -,  c'eft  Monfîeur 
le  Cardinal  Albani  neveu  du  Pa- 
pe régnant  Clément  XI.  qui  poffe- 
de  à  préfent  cette  Dignité.  Il  a 
un  Vicaire  qui  eft  Prélat.  Ou- 
tre cela  il  y  a  quatre  autres  Digni- 
tés dans  ce  Chapitre  -,  favoir  ,  un 
Doyen,  un  Archidiacre,  unAltari- 
fte,  &  un  Sacriftain. 

Les  trois  petits  Dômes  pour  les 
trois  Autels  de  ce  côté,  ne  font  pas 
encore  achevés  :  leurs  angles  doi- 
vent être  peint  en  Mofaïque ,  6c  le 
relie  jufqu'à  la  lanterne  tout  doré 
comme  les  autres  :  le  premier  a  été 
entrepris  par  le  Père  Baciccio  Gauh; 
le  deuxième ,  par  le  Sieur  Charles 
Maratta  j  &  le  troifiême  ,  par  le 
Sieur  Cyro  Ferri. 

Derrière  le  pilier  du  milieu  de  la 
grande  Nef ,  il  y  a  le  Tombeau  &  In- 
nocent VIII.  avec  fa  Statue  cou- 
chée ,  fur  laquelle  il  y  en  a  une  au- 
tre affiie  du  même  Pape  qui  donne 
la  bénédiction ,  Tune  &  l'autre  jet- 

téc 
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tce  en  bronze  par  Antoine  Pallioî* 
Florentin.  On  lit  cette  Infcription: 

IN  INNOCENTI A  MEA INGRES- 
SVS  SVM. 

L'Autel  qu'on  trouve  enfuite  à 
main  droite  ,  a  un  grand  Tableau 
de  la  Préfentation  de  la  Vierge  au 
Temple,  peint  par  le Romanelli;  6c 
entre  cette  Chapelle  &  la  dernière  , 
il  y  a  un  des  quatre  grands  Efcaliers 

J>ar  lefquels  on  monte  jufqu'au  def- 
us  de  l'Eglifej  &  puis  par  un  autre 
grand  Efcalier  pratiqué  dans  l'inté- 
rieur de  la  voûte  du  Dôme,  on  va 
jufques  dans  la  boule  qui  eft  à  la 
pointe  de  la  lanterne,  dont  l'éléva- 
tion 8c  la  grandeur  eft  quelque  cho- 
fe  de  fi  furprenant ,  qu'il  n'y  a  point 
d'Etranger  qui  ne  doive  y  monter  , 
pour  bien  remarquer  l' Architecture 
de  Saint  Pierre  aufli  merveilleufe 
par  dehors  que  par  dedans  j  outre 
que  de  là  on  découvre  toute  la  Vil- 
le de  Rome  &  fa  Campagne,  depuis 
les  Appennins  jufqu'à  la  Mer. 

Le  premier  Efcalier  eft  fait  à  li- 
mace fans  aucun  degré,  d'une  pen- 
te Ci  douce  ,  que  les  Mulets  char- 
gés 
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gcs  montent  facilement  jufqu'en 
haut  :  il  renferme  au  milieu  une 
efpéce  de  puis ,  percé  de  diver- 
fes  fenêtres  ,  pour  communi- 
quer la  lumière  qui  vient  d'en- 
haut. 

La  dernière  Chapelle ,  où  font  les 
fonds  baptifmaux ,  a  été  bâtie  toute 
de  marbre  par  le  Pape  Innocent  XII9. 
qui  y  a  fait  mettre  une  Urne  ronde 
de  porphire  ,  qu'on  dit  avoir  fervi 
de  Tombeau  à  l'Empereur  Othon  II; 
avec  fon  couvercle  de  même,  char- 
gé d'un  ouvrage  de  bronze  doré  ter- 
miné par  deux  petites  Statues  de 
même  métal  de  N.  Seigneur  bâtifé 
par  Saint  Jean  -,  le  tout  conduit  par 
Mr.  ïheodon  Sculpteur  %  les  ouvra- 
ges de  bronze  ont  été  jettes  par  le 
Sr.  Giardino  Fondeur. 

Le  Tableau  de  l'Autel  derrière 
les  fonds ,  a  été  peint  par  Charles  Ma- 
ratte,  &  représente  la  même  hiftoi- 
re  du  batême  de  Notre  Seigneur  -,  8c 
dans  le  fonds  de  la  même  Chapelle, 
il  y  a  un  ancien  Sépulcre  de  marbre 
orné  de  plufïeursHiftoires  Saintes  en 
Bas-reliefs  taillés  d'une  manière  Go- 
tique.    Ce  Tombeau  étoit  dans  la 

vieil- 
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vieille  Eglife,  oùell  à  préfent  l'Au- 
tel des  Saints  Procejfe  6c  Martinien^ 
qui  fut  le  premier  abattu  du  tems  de 
Nicolas  y.  en  i4fo,  pour  commen- 
cer la  nouvelle  Eglife  j  Se  en  ifo$. 
fous  Jule  IL  on  l'ouvrit,  6c  on  y 
trouva  les  os  de  Probus  Anicius,  en- 
veloppés dans  un  drap  d'or,  lefquels 
furent  tranfportés  dans  la  Sépulture 
commune  au  milieu  de  l'Eglife.  Ce 
Probus  étoit  de  l'ancienne  famille 
des  Aniciens ,  qui  a  donné  tant  de 
Martyrs"  &  de  ConfefTeurs  à  l'Eglife 
dans  les  premiers  Siècles.     Boëce , 
Symmaque^  Sainte  Galle ,  Saint  Be- 
noit ,    6c   même   Saint  Grégoire  le 
Grand,  en  étoient  auffi.  Panviniui 
croit  que  les  Frangipani  en  dépen- 
dent: cette  famille,  quoi  que  Sain- 
te ,  étoit  une  des  plus  riches  de  Ro- 
me -f  mais  elle  faifoit  un  bon  ufage 
de  fes  richeffes ,  6c  elle  étoit  fouvent 
revêtue  des  premières  charges  de  la 
Ville  6c  de  l'Empire*  6c  j'ai  obfer- 
vé  dans  ma  Rome  Ancienne ,  qu'elle 
habitoit  dans  l'ifle  du  'Tibre.     Ce 
Probus ,  dont  le  Tombeau  eft  dans 
cette  Chapelle  ,    avoit  été  Conful 
en  tri  :  Il  fut  depuis  Préfet  de  la 

Vil- 
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Ville  de  Rome  ,  &  en  cette  qua- 
lité ce  fut  lui  qui  envoya  S.  Ambroi- 
fe  à  Milan  pour  être  Gouverneur , 
le  conjurant  de  s'y  comporter  plu- 
tôt en  Evêque  qu'en  Magiftrat  Sé- 
culier ,  ce  qui  fut  une  prédiction 
de  ce  qui  arriva  depuis  à  ce  grand 
Saint. 


Mefures  de  l'Eglife  de 
Saint  Pierre  au  Vatican , 
prifes  du  Livre  du  Cava- 
lier Fontana  Architecte, 
intitulé  l'emplum  Vatica- 
num  ,    en  palmes  Rom. 
réduites  au  pié  François 

1    6c  au  pié  Anglois  félon 

!     Mr.  Mijfon. 

p_ 
B 

n 

C/J 

p 

O 

S 
p< 

a 

GO 

3 

Os 
c/: 

o 

o 

O- 

o 

C/5 

V. 

r, 
> 

cgi 

e-t 

n 
o 

711 

La  longueur   de  l'E- 
glife Saint  Pierre  en  de- 
hors, compris  la  largeur 
du  portique  8c  l'épaiffeur 

1    des  murs 

La  longueur  de  la  mê- 

m|    me  Eglife  en  dedans  de- 
puis la  porte  de  bronze 

îi   jufqu'à  la  Chaire  Saint 

■'[      ïm.ir.  (Aaa)    Pier- 
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666\ 
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Pierre,    fans   répaifleur| 
des  murs  i^ipj     fji 

La  longueur  de  la' 
Croifée  en  dedans  615-;  410 

La  même  avec  l'épaif- 
feur  des  murs  :  671  461 7 

La  longueur  de  la  Nef 
en  dedans  j  45*9    301 

La  largeur  de  la  gran- 
de Nef  I  iz$ 

La  largeur  de  l'Eglife 
depuis  l'Autel  des  Cha- 
noines jufqu'à  celui  du 
Saint  Sacrement ,  avec 
l'épaifleur  des  murs  i  414 

La  largeur  de  la  Croi- 
fée en  dedans  I  103 

La  longueur  depuis  la 
Chaire  Saint  Pierre  juf- 
qu'à  la  croifée  |  if  8 

La  hauteur  de  l'Egli- 
fe, du  pavé  jufqu'à  la 
voûte  200  1 37I 

La  hauteur  de  tout  le 
dôme  en  dehors  267Î  183J 

Le  diamètre  du  dôme 
en  dedans  191  1 31  ; 

La  hauteur  de  la  lan- 
terne I     po      61 

Le 
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Le  diamètre  de  la  lan 
terne  en  dedans  32 

Le  diamètre  de  la 
boule  1 1 

La  croix  fur  la  boule 
eft  haute  de  i  s 

Du  pavé  ou  rez-de 
•chauffée  jufqu'à  la  poin 
te  de  la  croix  ,  la  hau 
teur  totale  efl  de  f  P3 

La  largeur  de  la  faça- 
de de  l'Ëglife  eft  3pc 

La  hauteur  des  Statues1 
oui  font  fur  la  corniche 
du  fécond  ordre  de  la  fa- 
çade 

Le  tour  de  l'Ëglife  en 
dehors  eft  de  300  Can- 
nes de  dix  palmes. 

La  palme  de  Rome 
d'Architecture  qui  eft  en 
ufage  ,  contient  8  pou- 
ces 3  lignes  du  pié  de  Pa- 
ris: c'eft  un  peu  plus  des 
deux  tiers. 
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Pour  faire  voir  que  la  Bafilique 
Saint  Pierre  "xaFatican  eft  plus  gran- 
de que  le  Temple  dcSaïomon  kjéru- 
(A  a  a  1)         /*- 
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falent)  8c  que  celui  de  Sainte  Sophie 
■kConfiantinople^  il  fuffit  d'en  com- 
parer les  dimenfions  ou  mefures. 
Nous  venons  de  donner  celles  de 
Saint  Pierre  ;  Venons  à  celles  du 
Temple  de  Jérufalem.  Selon  Jo- 
feph,  la  longueur  du  Temple  de  Sa~ 
lomon  étoit  de  60  coudées  ou  po  pies 
Géométriques,  égal  au  pic  de  Roi 5 
car  la  coudée  avoit  un  pie  6c  demi. 
Ce  Temple  étoit  divifé  en  deux  par- 
ties i  l'une  de  40  coudées ,  pour  le 
Saint  -,  &  l'autre  de  20  coudées , 
pour  le  Saint  des  Saints 5  fa  largeur 
de  10  coudées  j  êc  la  hauteur  en  de- 
dans étoit  de  60  coudées,  Se  en  de- 
hors de  110  coudées,  parce  qu'il  y 
avoit  au  deflus  du  Temple  plufîeurs 
appartemens  pour  les  Prêtres  :  en 
tout  cela  l'épaifleur  des  murs  n'étoit 
pas  comprife;  elle  pouvoit  être  de 
20  coudées,  fi  ces  murailles  étoient 
iemblables  à  celles  du  Temple  rebâ- 
ti par  Hérode. 

Devant  ce  Temple  étoit  un  por- 
tique de  20  coudées  de  long ,  qui 
étoit  la  largeur  du  Temple  >  6c  de 
dix  coudées  de  large.  Ainfi  ce  Tem- 
ple n'étoit  pas  grand  pour  tant  de 

peu- 
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peuple,  n'ayant  en  tout  que  70  cou- 
dées de  long, ou  iof  pies:  mais  aufiî 
il  n'y  avoit  que  les  Prêtres  qui  y  en- 
traient tour-à-tour  ,  parce  que  le 
peuple  reftok  fous  les  portiques  qui 
régnoient  à'i'entour  de  la  grande 
place  qui  étoit  au  devant ,  &c  qu'on 
appelloit  Atrium  Sacerdotum^  parce 
que  les  Prêtres  y  avoient  leurs  Au- 
tels &  y  raifoient  leurs  Sacrifices  : 
La  Mer  d'airain  y  étoit  aufii  pour  fe 
laver,  &c. 

Il  en:  vrai  que  ce  Temple,  quoi 
que  petit  par  raport  aux  autres  qu'on 
a  bâtis  depuis,  étoit  d'une  magni- 
ficence lurprenante,  &  avoit  coûté 
des  fommes  immenfes  à  bâtir.  Tout 
l'Edifice  étoit  de  pierres  très  dures 
revêtues  de  bois  de  cèdre  en  dedans , 
couvert  de  lames  d'or  qui  y  étoient 
attachées  avec  des  clous  d'or  de  la 
valeur  de  24  millions  d'écus  :  Cela 
furpafTe  la  magnificence  du  Capitu- 
le Romain  rebâti  par  Tîte  6c  Domi- 
tien ,  dont  les  feules  dorures  mon- 
toient,  à  fept  millions  d'or  ,  félon 
Plut  arque. 

Le  Chandelier  d'or,  la  Table  d'or 

pour  les  parfums ,  les  Chérubins ,  Se 
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les  vafes  d'or,  dont  il  y  avoit  quan- 
tité ,  &  la  Mer  d'airain  qui  étoit 
dans  le  parvis  ou  Atrium  des  Prêtres, 
avoient  coûté  des  fommes  immen- 
fes.  Ainfî  ce  Temple  étoit  le  plus 
riche  du  Monde,  s'il  n'étoit  pas  le 
plus  grand. 

Son  enceinte  occupoit  un  grand 
terrein ,  quoique  bâti  fur  une  mon- 
tagne raboteufe,  mais  aplanie  à  for- 
ce de  travail:  car,  félon  Villalpan- 
dus ,  tout  le  Temple  6c  fon  parvis 
étoit  entouré  de  doubles  portiques , 
qui  formoient  trois  autres  places  ou 
Atria  de  chaque  côté  >  ôc  cela  for- 
moit  un  quarré  parfait  de  f  oo  cou- 
dées de  chaque  côté  ou  75*0  pies, 
6c  ce  vafte  efpace  étoit  entouré  d'un 
autre  portique  dit  de  Salomon ,  fou- 
tenu  de  colonnes,  laiflant  un  inter- 
vale  au  milieu ,  ou  une  Cour  régnant 
autour,  apellée  Atrium  Templi  ou  A- 
trium  lfràèl ^  de  687  coudées  ou  de 
1030  pies  de  longueur  pour  chaque 
côté. 

Enfin,  une  autre  muraille  foute- 
mi  ë  de  colonnes ,  longue  de  78 1 
coudées  ou  de  1 171  pies  de  chaque 
côté,entouroit  encore  une  fois  ton* 

te 
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te  cette  grande  fabrique  ,  laiflant 
dans  fon  intérieur  une  Cour  fort 
longue  régnant  autour,  appellce 
Atrium  Gentilium ,  le  parvis  des 
Gentils.  Mais  tous  ces  portiques 
l'un  dans  l'autre  font  toutes  piè- 
ces détachées  du  Temple ,  ainfi 
que  le  double  portique  qui  entoure 
le  grand  Obélifque  de  Cajus  Caligu- 
la  ell  détaché  de  la  Bafilique  de 
Saint  Pierre  au  Vatican. 

A  l'égard  de  l'Eglife  de.Sainte^V 
pbie  de  Conflantinople-.,  félon  le  plan 
qu'en  donne  Mr.  du  Cange  dans  fà 
Byzantina  Ilînjîrata ,  c'eft  un  paral- 
lélogramme ,  dont  la  longueur 
d'Occident  en  Orient  eit  de  240 
pies,  à  quoi  il  faut  ajouter  l'enfon- 
cement de  l'Autel  Patriarchal  ou  de 
la  Tribune ,  &  des  deux  Diaconies 
ou  SacrilHcs  qui  font  à  fes  côtés 
vers  l'Orient ,  dont  la  largeur  eit  de 
30  pies  j  6c  à  l'autre  extrémité  du 
côté  d'Occident ,  il  y  a  un  double 
portique  mis  l'un  devant  l'autre , 
large  chacun  de  40  pies  :  Ainli  tou- 
te la  longueur  de  cette  Eglife  &  de 
fes  portiques  eft  de  3fo  pies. 

Cette  longueur  cil  partagée  en  5 
(A  a  a  4)        cfpa- 
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cfpaces  par  deux  rangs  de  Colonnes: 
celui  du  milieu,  comme  la  Nef  prin- 
cipale ,  a  cent  pies  de  large  :  les 
deux  adjacents  ont  chacun  fo  pies 
de  large ,  les  2.0  pies  reltans  pour 
l'épaifleur  des  murs. 

La  hauteur  n'eft.  pas  fpécifîée  : 
jVlais  cette  Eglife  étoit  peu  élevée  à 
proportion  de  fa  longueur,  quoique 
les  ailes  collatérales  euflent  chacune 
une  galerie  fupérieure  où  fe  met- 
taient les  femmes.  Le  Dôme  prin- 
cipal couvre  le  milieu  de  la  grand 
Nef:  il  a  18  toifes  de  diamètre,  à 
ce  que  dit  Mr,  à" éviter  dans  fon 
cours  d'Architecture ,  6c  il  paroît 
plus  gros  que  celui  de  Saint  Pierre , 
qui  en  a  zi{  de  diamètre:  mais  il  cfl 
de  beaucoup  plus  élevé  que  celui 
de  Sainte  Sophie  y  qui  cil  accompa- 
gné de  pluficurs  autres  petits  dômes 
plus  bas ,  tous  couverts  de  plomb. 
Au  relie,  il  n'eft  pas  néceffaire  de  dire 
que  l'Eglife  de  Sainte  Sophie  efr.  à 
prêtent  une  des  principales  Moi- 
quées  des  Turcs.  Depuis  Prorope, 
qui  a  écrit  trois  livres  des  Edifices 
bâtis  par  ordre  de  l'Empereur  Jufti- 
nien  au  6e.  Siècle ,  tous  les  bons  Au- 
teurs 
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tcurs  qui  ont  parlé  de  Confiant  ino- 
le,  ont  fait  la  défcription  de  Sainte 
Sophie ,  &  de  fes  orncmens  Se  richef- 
Ces.  Mais  la  dépenfc  qu'on  a  faite 
en  la  fabrique  de  la  nouvelle  Eglife 
de  Saint  Pierre  depuis  200  ans,  fur- 
pafle  tout  cela  >  car ,  félon  le  Cava- 
lier Fontana,  elle  monte  a  80  mil- 
lions d'écus  Romains ,  qui  valent 
chacun  près  de  givres  tournois.  Une 
autre  fingularité  de  l'Eglife  Saint 
Pierre ,  c'eft  qu'elle  eft  plus  gran- 
de ,  elle  feule ,  que  les  trois  plus  fa- 
meux Temples  qui  étoient  dans  l'an- 
cienne Rome,  8c  élevée  à  proportion  : 
Car,  félon  Serlio,  le  Temple  de  la 
Paix  étoit  long  de  340  pies,  le  dia- 
mètre du  Panthéon  eft  de  1 3  2  pies , 
la  longueur  du  Temple  de  Jupiter 
Capitolin  étoit  de  200  piésj  en  tout 
672:  &  Saint  Pierre  a  de  long  666 
pies. 


Description  du  Palais  du  Pape  au 
Vatican. 
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n  e  Eglife  aufïï  fomptueufe  que 

celle  de  S.  Pierre  ,   ne  devoit 
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pas  être  accompagnée  d'un  Palais 
moins  magnifique  que  celui  du  Va- . 
tican  ,  lequel ,  pour  avoir  été  bâti 
par  plufieurs  Papes,  &  en  différais 
Siècles,  n'eft  pas  d'une  Architectu- 
re régulière  dont  chaque  partie  ré- 
ponde à  Ton  tout,  quoi  qu'à  l'exa- 
miner en  particulier ,  il  Toit  bâti 
d'une  excellente  manière,  £c  par  les. 
meilleurs  Maîtres  de  l'Art. 
-  Il  eft  fitué  au  Septentrion  de  l'E-. 
glife  ,  &  il  contient  deux  grands 
Palais ,  qui  comprennent  chacun 
plufieurs  corps  de  logis  à  divers  éta- 
ges, joints  cnlemble  par  un  troisiè- 
me appartement  j  ce  qui  forme  une 
grande  Cour,  autour  de  laquelle  ré\ 
gne  un  triple  Portique  ,  orné  de 
peintures  à  ftcïqucpiw  Raphaël  d'Ur- 
bin  ,  &:  Jule  Romain:  le  quatrième* 
côté  étant  fermé  par  quelques  ap- 
partenons bas  pour  la  famille  du  Pa- 
pe ,  &  par  une  des  deux  Galeries 
qui  joint  le  Portique  de  la  Place  à 
l'Eglife  S.  Pierre. 

Le  vieux  Palais,  qui  en  eft  le  plus 
proche  ,  ell  continué  par  une  fuite 
d'appartemens  d'un  coté ,  &  par 
une  longue  Galerie  de  l'autre,  jui* 

qu'au 
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qu'au  Palais  dit  Belvédère ,  ou  de 
Belle-vue -y  ce  qui  forme  une  très- 
belle  Cour ,  coupée  en  deux  par  un 
appartement  bâti  de  travers ,  dans 
lequel  on  a  mis  la  Bibliothèque  ;  6c 
au  deflbus  eft  le  Magazin  des  Ar- 
mes, qui  font  en  grande  quantité  & 
bien  fourbies,  mais  à  l'antique,  £c 
qui  n'ont  pas  fervi  d'un  zeft  dans  le 
dernier  armement  de  l'an  1 708 ,  tant 
elles  étoient  mal  faites.  Cependant 
on  a  dépenfé  pendant  long  tems  des 
fommes  immenfes  à  y  entretenir  des 
armuriers  Alkmans  les  plus  expéri- 
mentés, à  ce  qu'on  croyok. 

Le  Pape  Symmaque  jetta  les  fon- 
demens  de  ce  vafte  Palais  vers  l'an- 
f  00.  de  Nôtre,  Seigneur ,  pour'  l'ha- 
bitation du  Pape  ,  quand  il  vien- 
drait faire  quelque  fonction  à  S, 
Pierre  ,  parée  que  d'ordinaire  il  fé- 
journoit  en  fon  Palais  du  Latran. 
Nicolas  III.  le  continua.  Nicolas  V, 
l'entoura  de  hautes  murailles  6c  de 
tours.  Sixte  IV.  y  commença  la 
Bibliothèque ,  êc  la  Chapelle  de 
Sixte ,  et  le  Conclave  ,  ou  la  Sale 
Royale  ;  ce  qui  fut  achevé  par  In- 
nocent VIII.  lequel  fit  bâtir  Belve- 
(A  a  a  7)        àért. 
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dére.  Alexandre  VI.  fit  la  Tour  de 
Borgia.  Jule  IL  voyant  que  l'Ar- 
chitecture ancienne  étoit  réfufeitée 
en  la  perfonne  du  fameux  Bramante 
Lazari ,  il  lui  fit  faire  l'apparte- 
ment &  la  Galerie  qui  joint  Belvé- 
dère au  Vatican.  Paul  III.  orna 
de  peintures  la  Sale  Royale ,  &:  fit 
faire  la  Chapelle ,  qui  de  fon  nom 
fut  appellee  Pauline.  Sixte  V. 
augmenta  Se  embellit  notablement 
la  Bibliothèque.  Paul  V-,  Grégoire 
XV,  &  Urbain  VIII,  ont  de  beau- 
coup augmenté  le  vieux  Palais.  Le 
même  Sixte  V.  bâtît  le  nouveau  Pa- 
lais ,  où  les  Papes  ont  depuis  de- 
meuré ordinairement.  Clément V  11 L 
le  réduifit  en  meilleur  état ,  ave<? 
un  très-ample  Salon  5  &  Paul  V. 
le  perfectionna ,  &  y  ajouta  d'au- 
tres Edifices.  Urbain  VIII.  fit  re- 
parer la  Galerie ,  accrut  la  Biblio- 
thèque, ôc  fit  bâtir  deflbus,  leMa- 
gazin  des  Armes ,  qui  eit  fi  bien 
pourvu,  qu'il  y  a  pour  armer  trente 
a  quarante  mille  hommes.  Enfin  > 
ce  Palais  cft  fi  ample  qu'on  y  compte 
iifii Chambres  Se  22. Cours,  com- 
me on  le  peut  vérifier  fur  le  modèle 

de 
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de  carton  qui  eft  dans  la  Bibliothè- 
que. 

Tout  ce  qui  manque  à  ce  Palais 
feroit  un  Portail  dont  la  magnifi- 
cence fut  proportionnée  à  la  gran- 
deur d'un  fi  bel  Edifice:  mais  on  a 
mieux  aimé  n'en  point  faire,  que  de 
gâter  la  Symétrie  de  la  Place  S. 
Pierre,o\i  il  correfpond 5 car  fa  prin- 
cipale porte  eft  entre  un  des  porti- 
ques de  cette  Place ,  au  lieu  où  il 
fe  joint  avec  une  des  Galeries  par 
où  l'on  va  à  S.  Pierre ,  laquelle  fert 
de  Veftibule  au  Vatican ,  &  les  Suif- 
/es  de  la  garde  du  Pape  y  ont  leur 
principal  corps-de-garde.  Sur  la 
porte  il  y  a  une  Nôtre-Dame ,  &  à 
les  côtés  S.  Pierre  Se  S.  Pauî^  le 
toutdeMofaïque,  fait  iparFahio  Chri- 
ftofari,  fur  le  deifein  àcjofeph  d'^frv 
fino. 

Au  milieu  de  la  Galerie,  en  tour- 
nant à  main  droite  on  monte  dans 
la  Cour  commune  aux  divers  corps 
de  logis  du  Vatican;  mais  fi  l'on  va 
tout  droit ,  au  bout  de  la  Galerie , 
à  l'endroit  où  le  veftibule  de  S.  Pier- 
re la  traverfe ,  on  trouve  à  main 
droite,  derrière  laStatuë  dsConJîan- 

tin3 
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tin ,  un  autre  Efcalicr ,  par  où  l'on 
monte  à  la  Cour  du  vieux  Palais  : 
mais  continuant  à  marcher  v  on 
trouve  vis-à-vis,  un  magnifique  Ef- 
calier accompagné  d'un  double  rang 
de  colonnes  orné  de  ftucs ,  &  d'rel- 
fe  par  le  Cav.  Bernin ,  par  ordre  &  Ale- 
xandre VII;  par  lequel  on  monte  une 
cinquantaine  de  degrés  de  droit  fil, 
jufqu'à  l'appartement  du  Sacrillain 
du  Pape  :  puis  on  tourne  à  droite  , 
&  par  un  autre  Efcalier  d'une  tren- 
msaie  ta*ne  ^e  degrés  l'an  arrive  dans  la  Sa- 
noyaie.  le  Royale ,  faite  de  l' Architecture 
&  Antoine  Sangallo  r  ornée  de  belles- 
peintures  à  frefque ,  &  de  Stucs  do- 
rés de  Périn  del  Vague  ,  6c  de  Sta- 
tues de  Stuc  faites  par  Daniel  de 
Volterre^  &  Profper  de  Brejfe. 

Sur  la  Porte  par  où  l'on  entre  j 
l'on  voit  l'Effigie  du  Pape  qui  con- 
damne FHéréne  ,  avec  quantité  de 
figures  peintes  par  George  Vajari.  Il 
y  a  à  main  gauche  un  grand  Tableau 
de  Ta  Bataille  Navale  de  Lépante  , 
peinte  par  Federico  8cTadeo  Zuccariy 
Donato  de  Forme  Ho  ,  Livio  Agrejli  , 
&  autres  j  &  à  main  droite ,  les  fi- 
gures des  côtés ,  &  au  deflus  de  la 

Ch*- 
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Chapelle  Pauline  ,  font  des  Zucca- 
ri.  Livio  Agrcfti a  peint  l'Hiftoire  fur 
la  Porte  par  où  l'on  va  à  la  loge  fur 
S.  Pierre ,  où  le  Pape  donne  la  Bé- 
nédiction ;  &  la  grande  Hiftoire 
tout  proche  ,  du  Pape  Grégoire  XL 
François ,  qui  reporte  le  S.  Siège  à 
Rome,  eu.  de  George  Safari. 

Sur  la  porte  de  l'autre  côté ,  l'on 
voit  l'Empereur  Charkmagne  qui 
ratifie  la  donation  faite  par  Pépin 
Roi  de  France,  en  faveur  de  l'Egli- 
fe  Romaine  3  ouvrage  de  ïadée  Zuc- 
cari. 

Le  grand  Tableau  qui  occupe 
l'autre  côté  vis-à-vis  la  bataille  de 
Lépante ,  reprélente  l'Hiltoire  de 
l'Empereur  Frédéric  III.  qui  baife  les 
pies  au  Pape  Alexandre  III.  dans 
la  grande  Place  de  Venife  ,  en  pré- 
fence  du  Doge  8c  des  Cours  de 
ces  trois  Princes  -,  cet  ouvrage  eit 
de  Jofeph  Sahiati  de  la  Garfagnana. 

Sur  la  porte  de  la  Sale  Ducale  , 
il  y  a  un  Ange  qui  tient  les  Clefs  y 
peint  par  Lorenzino  de  Bologne;  ce- 
lui qui  tient  la  Thiare  ,  eit  de  Ra- 
phaël de  Reggio  >  6c  les  autres  pein- 
tures font  de  Samachino  de  Bologne, 

Sur 
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Sur  le  quatrième  côté ,  la  jour- 
née de  S.  Barthélémi  y  a  été  peinte 
par  George  Vafari  :  on  lit  d'une  part , 
Strages  Hugonotorum  >  6c  de 
l'autre ,    necem     Coligni    Rex 

PROBAT. 

Les  peintures  fur  la  porte  de  la 
Chapelle  de  Sixte  ,  font  de  Jérôme 
élève  de  Périn  deî Vague;  6c  la  gran- 
de Hiftoire  à  côté ,  qui  reprefente 
la  Ligue  faite  contre  le  Turc,  eft  de 
Vafari. 
Lâcha-  La  Chapelle  de  Sixte  eft  fi  gran- 
pciie  de  de,  que  le  Pape  y  tient  Chapelle  a- 
vec  les  Cardinaux ,  6c  toute  la  Cour 
de  Rome ,  qui  eft  placée  fort  com- 
modément dans  la  baluftrade  qui  la 
divife  en  deux  parties,  hors  laquel- 
le le  peuple  peut  voir  les  Auguftcs- 
fonctions  qui  s'y  font.  Il  n'y  a  qu'un 
Autel  dans  cette  Chapelle  ,  6c  la 
Pauline  n'en  a  pas  d'avantage  :  l'un 
6c  l'autre  ne  font  dédiés  à  aucun 
Saint  en  particulier ,  6c  même  ils 
font  ifolés ,  6c  on  ne  les  pare  que 
pour  les  fonctions  Papales  ;  alors  on 
les  couvre  d'ornemens  précieux  6c 
de  riche  argenterie  tirée  de  la  Sacri- 
fie Papale.     Il  n'y  a  rien  de  fi  bien 

ex- 
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exprimé  que  le  Jugement  dernier, 
peint  à  frefque  derrière  l'Autel  de  la 
Chapelle  de  Sixte,  par  Michel  Ange 
Buônarota,  fur  un  pan  de  muraille 
très-fpacieux ,  où  il  y  a  un  nombre 
infini  de  figures  ;  &  comme  les  corps 
des  réfufeitans  ne  font  guère  char- 
gés d'habits  ,  Michel  Ange  ,  qui  fe 
plaifoit  fort  à  l'anatomie,  &  qui  y 
excelloit  au  fouverain  degré ,  a  eu 
un  champ  fort  ample  pour  donner 
carrière  à  fon  efprit  :  mais  on  a  été 
contraint  de  couvrir  de  draperies  lé- 
gères ,  plufîeurs  perfonnes  dont  la 
nudité  étoit  un  peu  fcandaleufe  dans 
un  lieu  fi  Saint. 

Le  même  Michel  Ange  a  peint 
toutes  les  frifes  de  la  même  Chapel- 
le :  &  les  peintures  fur  les  mêmes  fri- 
fes ont  été  faites  par  les  meilleurs 
Maîtres  qu'il  y  eût  devant  le  tems 
de  Pierre  Perufin  Maître  de  Raphaël-, 
mais  elles  font  à  demi  effacées  de 
vieillefTe ,  ÔC  on  les  a  achevé  de  gâ- 
ter en  les  voulant  retoucher.  Aux 
principales  cérémonies  on  couvre  les 
murailles  de  riches  tapifTeries  de  foie 
relevées  en  or,repréfentant  l'Hifloi- 
re  de  S.  Pierre  8c  S.  Paul,  6c  faites 
fur  les  cartons  de  Raphaël,  La 
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li  cha-     La  Chapelle  Pauline ,  qui  eft  à  Tau- 

laofiae. tre  Dout  ae  ^a  S^e  Royale,  eft  de 
l'Architecture  d' Antoine  San-G.?llo. 
Les  peintures  fur  la  porte ,  en  dedans, 
&aux  côtés,  font  de  Lorenzino  de 
Bologne.  Le  Crucifiement  deS.P/>r- 
re  6c  la  Converfion  de  S.  Paul  font  de 
Michel  Ange.  Les  frifes  &  la  voûte 
ont  été  peintes  par  Federic  Zuccaro  > 
mais  elles  ont  été  prefque  effacées 
par  la  fumée  du  prodigieux  nombre 
de  Cierges  qu'on  tient  allumés  au- 
tour du  Saint  Sacrement  durant  les 
quarante  heures,  que  le  Pape  y  vient 
mettre  proceffionellement  tous  les 
ans  le  premier  Dimanche  de  TAvent, 
comme  auiïî  le  Jeudi  Saint. 

Vis-à-vis  la  Chapelle  de  Sixte ,  a- 
près  avoir  traverfé  la  Sale  Royale, 
La  saie  on  entre  dans  la  Sale  Ducale,  où  le 
Ducale.  pape  lave  les  pies  aux  Apôtres  le 
Jeudi  Saint:  c'étoit  autrefois  deux 
Sales  féparéesi  mais  Alexandre  Fil. 
fit  jetter  à  bas  le  mur  mitoyen,  fit 
couvrir  le  poutre  de  traverfé  d'un 
beau  tapis  de  ftuc  doré  par  le  Cav. 
Bernin,  foutenu  d'Anges,  ayant  au 
milieu  les  Armes  de  ce  Pape. 

clum-      ^ans  ^a  Prem^re  Chambre  qu'on 

ren- 
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rencontre  à  gauche  après  la  Ducale,  bire"]Ju 
les  deux  figures  qu'on  voit  aux  cô-  Paiai& 
tés  de  la  porte,  les  grotefques  de  la 
frife  &  de  la  voûte ,  &  l'Hiftoire 
d'Hercule  qui  tue  Cacus,  font  deRa- 
pha'él  de  Reggio.  Les  deux  autres  fi- 
gures, où  il  y  avoit  une  autre  porte, 
font  de  Paris  Nogari 5  6c  les  païfa- 
ges,  de  Ce  far  Piemontois.  Les  Ar- 
mes fur  une  autre  porte,  &  les  figu- 
res des  côtés ,  comme  aufli  l'autre 
Hiftoire  d'Hercule,  ont  été  peintes 
à  frefque  par  Lorenzino  de  Bologne. 
La  Sale  fuivante  a  été  peinte  par  les 
mêmes ,  à  l'exception  des  païiages  qui 
repréfentent  les  quatre  Saifons ,  les- 
quels ont  été  peints  par  Matthieu  de 
Siéne;  &  celui  en  face,  où  il  y  a  un 
Coq,  eft  de  Jean  Flaman. 

Les  frifes  dans  les  deux  Chambres 
fuivantes  font  de  Paris  Nogari,  de 
Raphaël  de  Reggio ,  &  autres  5  &  la 
defeente  du  S.  E/prit,  dans  le  pla- 
fond de  la  Chambre  où  le  Pape  prend 
{es  habits  Pontificaux ,  eft  de  Jérôme 
Mutien. 

Dans  la  Sale  du  vieux  Palais  qui 
va  à  la  Tour  de  Borgia ,  Périn  del  Va- 
gue y  a  repréfenté  les  douze  Signes 

ce- 
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céleftes,  &  les  peintures  autour  des 
fenêtres.  Les  clairs  obfcurs  jaunes 
font  de  Lhio  de  Forli.  Après  avoir 
traverfé  la  Sale  prochaine,  on  trou» 
ve  dans  une  autre,  fur  une  porte, 
une  Image  de  la  Vierge^  à  fes  pies 
le  Pape  à  genoux,  peint  à  frefquc  par 
le  Pentoreccbio  de  Péroufe,  qui  a  peint 
à  frefquc  toute  la  Sale  prochaine. 

Il  y  a  diverfes  Hiiloires  peintes  à 
frefque  dans  les  demi  ronds  au  deflus 
de  chaque  repos  du  magnifique  Ef- 
calier  commun  à  tous  les  apparte- 
nons ou  corps  de  logis,  fait  fans  au- 
cun degré  par  Bramant ,  d'une  ma- 
nière u  dégagée  ,  que  les  mulets 
chargés  montent  jufqu'au  faîte  très- 
facilement  j  &  toutes  font  du  V a  fa- 
rt ^  ou  de  Donato  de  Forme I/o  fon  éle- 
vé, fur  fon  deflein:  on  y  voit  en- 
tr'autres  la  dernière  Cène  de  Notre 
Seigneur  avec  fes  Difciples,  &  Saint 
Pierre  qui  trouve  une  pièce  d'argent 
dans  la  bouche  d'un  poiffon.  La  Ga- 
lerie qui  régne  le  long  du  vieux  Pa- 
lais, conftruite  par  Bramant  &  Ra- 
phaël d'Urbin,  a  été  peinte  en  façon 
de  treille,  avec  divers  caprices  de 
feuillages ,  fruits ,  Se  oifeaux ,  par 

Jea?i 
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Jeand"Udine^qm  avoit  un  excellent 
génie  pour  ces  fortes  de  peintures. 

L'autre  Galerie  le  long  du  corps 
de  logis  où  elle  tient  la  Daterie,  en- 
tre le  vieux  6c  le  nouveau  Palais ,  a 
été  peinte  aufîî  en  forme  de  treille 
par  Ce  far  Piémontois,  par  ordre  de 
Grégoire  XIII.  Les  Armes  du  mê- 
me Pape  6c  autres  figures  fous  l'Ar- 
cade dans  l'angle  que  forme  les  deux 
Galeries  ,  ont  été  peintes  par  Fede- 
r'wZuccarO)  Oclavien  Mafcherino,  êcc. 

Derrière  les  mêmes  Galeries,  al- La  Ga- 
lant vers  le  Septentrion  on  trouve  ^eiv^ 
de  plain  pié  fur  la  main  gauche  ,  derc, 
une  grande  Galerie  faite  par  Bra- 
mant ,  longue  defoo  pas  communs, 
par  laquelle  on  va  à  Belvédère. 

Il  y  a  au  milieu  un  appartement 
de  traverfe,  qui  fert  de  vafe  à  laBi-  Bibii». 
bliothéque ,  où  l'on  entre  par  une  dJvïîL 
porte  magnifique  ;  6c  l'on  voit  d'à-  can« 
bord  une  antichambre,  où  les  Gar- 
des 6c  Ecrivains  de  la  Bibliothèque 
font  d'ordinaire  à  écrire  ou  étudier: 
il  y  a  les  Tableaux  des  derniers  Bi- 
bliothécaires, qui  font  toujours  Car- 
dinaux :  les  frifes  6c  voûtes  à  frefque 
ont  été  peintes  par  les    meilleurs 

Pein- 
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Peintres  de  leur  tems  ;  8c  il  y  a  aufli 
d'excellens  païfages  de  Paul  Bril. 

Le  Grand  Salon  a  été  peint  à  fref- 
que  par  les  plus  excellens  Peintres 
du  tems  de  Sixte  V.  &  par  fon  ordre, 
fous  la  conduite  de  Vivien  de  Fiter- 
te ,  êcdu  Cav.  Baglioni.  On  voit  à 
main  droite  l'Hiftoire  des  dix-fept 
Conciles  Généraux  en  autant  de 
grands  Tableaux  qui  compofent  une 
infinité  de  figures heureufement  ter- 
minées pur  Henri  Flaman,  èv  autres. 

A  main  gauche ,  fur  les  panneaux 
entre  les  fenêtres,  on  a  peint  les  plus 
belles  Bibliothèques  du  Monde,  par- 
mi lefquelles  il  y  a  celle  de  Ptolomée 
Philadelphe  Roi  &  Egypte  ,  dreflee 
par  Demetrius  Phalereus.  On  voit 
auflî  du  même  côté  la  Sybille  T'iburti- 
•ne  qui  brûle  fix  des  neuflivres  qu'el- 
le vouloit  vendre  au  Roi  Tarquin 
l'Ancien  ,  &  l'oblige  d'acheter  les 
trois  derniers  pour  le  même  prix 
qu'elle  vouloit  avoir  des  neuf.  Le  mi- 
lieu de  cette  Sale  eft  foutenu  par  des 
piliers  quarrés,  fur  Icfquelsona  peint 
les  premiers  Inventeurs  des  lettres  & 
caractères.  On  y  voit  d'abord  A- 
dam  inventeur  des  lettres  Hébraïques , 

Abr*- 
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Abraham  inventeur  des  Caractères 
Chaldcens  ,  Cadmus  qui  porte  l'Al- 
phabet des  Syriens  en  Grèce ,  Simoni- 
des  èc  Paîamedes  qui  y  ajoutent  d'au- 
tres lettres ,  l'Empereur  Claudius 
qui  augmenta  l'Alphabet  Latin ,  S. 
Cbryjoflome  Inventeur  des  Caractères 
Arméniens ,  &c. 

Au  deflus  des  portes  &  fenêtres , 
Cv  à  plufieurs  autres  endroits,  on  y 
a  peint  les  principales  actions  de  Six- 
te V.  durant  fon  Pontificat,  com- 
me fon  Couronnement ,  fa  cavalca- 
de pour  prendre  pofleflion  de  Saint 
Jean  de  Latran^  la  Canonifation  du 
Saint ,  l'Erection  de  l'Obélifque  de 
Saint  Pierre ,  êcc. 

Les  livres  Manufcrits  au  nom- 
bre de  2f  mille  ,  &  imprimés  qui 
font  près  de  20  mille,  fe  confervent 
dans  de  belles  armoires  de  bois  de 
noyer  peintes  ôc  dorées.  Il  y  a  les 
plus  anciens  Manufcrits  du  Monde, 
particulièrement  en  Langue  Grec- 
que ,  dont  le  nombre  a  été  augmen- 
té par  le  don  de  la  Bibliothèque  Pa- 
latine ,    de  laquelle  le  Duc  de  Ba- 
vière ,  après  avoir  pris  Heidelberg  en 
10*22  j  ht   préfent  à  Grégoire  XF. 
ïom.ir.    (Bbb)     Mais 
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Mais  ce  Pape  étant  mort  fur  Tes  en- 
trefaites, Urbain  y III.  fon  Succef- 
ieur  fit  tranfpoi  ter  cette  Bibliothè- 
que à  Rome  par  les  foins  du  fameux 
Léon  Allatius ,  qui  alla  la  quérir  en 
Allemagne.  Elle  eft  dans  une  chambre 
à  main  gauche, au  bout  de  la  grande. 
On  y  a  mis  aufli  la  Bibliothèque  du 
Duc  d'Urbin,  décédé  fansenfans  mâ- 
les, fous  Alexandre  FIL  Cette  der- 
nière Sale  a  été  peinte  par  ordre  de 
Paul  F:  Elle  eft  continuée  à  droite 
jufqu'à.S^W^i&danscclle-cifont 
les  livres  en  Langue  Hébraïque.  Ale~ 
xandre  FUI  y  a  fait  mettre  les  Ma- 
nuferits  &  livres  plus  précieux  de  la 
Reine  Chrijline  de  Suéde ,  qu'il  ache- 
ta au  nombre  de  ipoo.  On  y  voit  fur 
une  table  ,  le  modèle  du  Palais  du 
Vatican  ,  &  de  fes  jardins  en  bois  j 
&:  fur  une  autre,  celui  de  Monte  Ca- 
i-allo.  Il  y  a  aufli  une  grofTc  colon- 
ne canelée  d'Albâtre. 

On  compte  parmi  les  livres  les 
plus  rares,  pluficurs  Manufcrits  an- 
ciens fort  précieux  ;  diverfes  Bibles 
Hébraïques ,  Syriaques ,  Arabes  ,  6c 
Arméniennes  ;  un  Manufc rit  Grec  des 
quatre  Evangiles ,  écrit  de  la  main 

de 
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de  S.  Jean  Chryfoftome  ;    une  Bible 
Grecque  de  k  Verîîon  des  Septante, 
en  caractères  majufculcs,  écrite  vers 
le  fécond  Siècle;  &  plu  lieu  rs  Lati- 
nes,  écrites  du  tems  de  Charlema- 
gne  y  les  Actes  des  Apôtres  en  Grec, 
écrits  en  caractère  d'or,  que  la  Rei- 
ne de  Cypre  donna  au  Pape  Innocent 
VIII^  enrichi  de  pierreries,  qui  fu- 
rent pillés  dans  le  dernier  Sac  de  Ro- 
me ;  un  Martyrologe  orné  de  belles 
miniatures ,   ancien  de  plus  de  600 
ans  ;  un  livre  des  Epîtres  &  Evangi- 
les en  caractères  majufcules ,  couvert 
d'argent,  écrit  l'an  poo  ;  des  livres 
écrits  fur  des  feuilles  d'arbres ,    6v 
d'autres  fur  des  écorces  d'arbres  d'E- 
gypte ,  qu'on  appelloit  Papyrus  ;  plu- 
fîeurs  Manufcrits  de  S.  'Thomas  d1  A- 
quin  &  de  §  .Charles  B  or  ornée  y  la  Mi- 
nute des  Annales  duCard.  Baronius  -, 
un  beau  MifTel  en  trois  Tomes,  avec 
des  miniatures  de  D.  Jule  Clovio; 
deux  argiles  écrits  fur  du  parche- 
min en  caract  ères  quarrés,  anciens  de 
plus  de  1200  ans,  avec  des  minia- 
tures qui  repréfentent  les  habits  des 
Troyens  6c  des  Latins  ;  deux  Térences 
aufïi  en  lettres  quarrées ,  avec  des  fi- 
(Bbb    2,  gu- 
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gures  où  l'on  voit  les  habits  propres 
au  Siècle  de  l'Auteur  -,  le  livre  des 
fept  Sacremcns,  compofé  par  Hen- 
ri VIII.  Roi  &  Angleterre  avant  Ton 
Schifme,  £v  figne  de  fa  main  ;  les 
lettres  amoureufes  écrites  de  la  main 
du  même  Roi  à  Aymé  Boulaine  j 
l'unique  Manufcrit  de  Minutius  Fé- 
lix ,  De  Errore  prophanarum  Religid- 
mim  jun  ancien  Miffel  écrit  du  tems 
de  S.  Gélafe,  qui  appartenoit  à  l'E- 
lecteur Palatin  ;  plufieurs  Sermons 
6c  autres  œuvres  en  Manufcrits ,  é- 
crits  de  la  main  de  Alar tin  Luther; 
une  Bible  Hébraïque  ^  avec  les  Com- 
mentaires des  MaJJorétes ,  d'une  gran- 
deur démefurée  ,  couverte  de  bois 
Cv  de  planches  de  cuivre  ,  dont  les 
Juifs  de  Venife  voulurent  donner  au 
Duc  à'Urbin  fon  pefant  d'or,  ôvc. 

Proche  la  porte  il  y  a  une  Statue 
ancienne  de  marbre  de  S.  Hypolite 
Evêque  de  Porto ,  qui  cit.  aflis  dans 
une  chaire  de  marbre  ,  fur  laquelle 
efl  gravé  un  Cycle  Pafcal ,  qu'il 
compola  pour  convaincre  l'héréile 
des  Quartadecimans. 

Les  Archives  font  dans  une  Cham- 
bre ,  dont  la  porte  eit  de  ter  :  on  y 

con- 
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conferve  les  plus  anciennes  Bulles  des- 
Papes  ,  6c  les  Régîtrcs  anciens  de 
l'Egliie  Romaine-,  car  pour  les  nou- 
veaux, on  les  tient  au  Château  Saint 
Ange. 

Au  bout  de  la  galerie ,  il  y  a  une 
belle  Fontaine,  fur  laquelle  e 11  une 
belle  Statué"  ancienne  de  marbre 
blanc  d'une  Ctiopatre^  couchée  dans 
une  niche  ornée  de  rocaille  6c  de 
Mofaïque  ,  par  ordre  de  Paul  V. 
Plus  haut  il  y  a  les  Armes  de  Juki 71, 
faites  de  Stuc  par  Daniel  de  Foltcrre. 
Le  Pellegrino  de  Mode  ne  a  peint  les 
voûtes  de  l'arcade ,  &  les  plafonds 
des  Chambres  de  ce  Palais,  où  il  a 
exprimé  plufieurs  Hiftoires  Saintes 
en  petit  >  6c  les  grotefques  6c  ferons 
des  frifes  font  aufli  de  fa  façon. 

Proche  la  même  Cléopatre ,  on 
entre  dans  une  allée  qui  conduit  à 
l'appartement  à' Innocent  VIH^  qui 
eft  le  dernier  6c  plus  feptentrionaî, 
où  il  y  a  une  petite  Chapelle  toute 
peinte  en  miniature  par  André  Mar- 
tegna  Mantouàn ,  excellent  Peintre 
fous  le  même  Pontificat ,  lequel  a 
peint  les  Chambres  de  cet  apparte- 
ment, à  l'exception  de  deux  enfans 
(Bbb  5)         fur 
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iur  une  Cheminée,  qui  font  de  Juk 
Romain. 

Au  milieu  de  ce  Palais  il  y  a  une 
Cour,  ombragée  de  pluiîeurs  oran- 
gers plantés,  èv  entourée  de  giand 
nombre  de  Statues  de  marbre  ;  ce  qui 
•)uidin    fait  qu'on  rappelle  le  Jardin  des  An- 

des  Au-  ..        l       1,       r      .    j  J  ■  >       r 

tiques,  tiques:  elles  lont  de  manière  Urecqm. 
Il  y  a  au  milieu  de  cejardin  un  tronc 
de  Statue,  qui  eit  un  chef  d'oeuvre 
excellent,  que  Michel  Ange  Bu'ona- 
rota  eftimoit  plus  que  toutes  les  Sta- 
tues anciennes  qui  font  reitées  juf- 
qu'à  préfent.  L' Antinous  &  X Apol- 
lon font  les  deux  plus  beaux  corps 
humains  qui  relient  de  manière  an- 
tique. Le  groupe  de  Laôcoôn  &  de 
fes  enfans  entortillés  d'un  ferpent  qui 
les  dévore,  eft  aufîî  admirable.  L'Em- 
pereur Commode  habillé  en  Hercule 
qui  tient  un  enfant,  une  Venus  qui 
contemple  fon  fils  Cupidon,  une  au- 
,tre  Venus  nue'  qui  fe  couvre  de  fes 
mains,  le  Saturne ,  6c  les  deux  Fleu- 
ve du  NU&.  du  Tibre,  tirés  des  Ther- 
mes de  Confiant™,  font  aufli  dignes 
d'une  confédération  particulière.  Il 
y  a  tout  autour  plufieurs  Idoles  qui 
ctoient  dans  le  Panthéon,  Les  mu- 
rail* 
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railles  font  revêtues  de  Bas-reliers,  ro- 
cailles,  6c  autres  grotefques  antiques, 
outre  diverfes  autres  Statues.  Les 
Armes  d'Innocent  VLIL  fur  une  por- 
te avec  Tes  accompagnemens  de  ter- 
re à  potier  vitrée,  dont  l'invention 
eft.  perdue,  eft  un  ouvrage  de  Lus 
de  la  Robbia^  qui  y  excelloit. 

Retournant  au  vieux  Palais  par  le 
corps  de  Logis  parallèle  à  la  grande 
Galerie  ,  qu'on  appelle  l'apparte-  Appai 
ment  de  Pie 7F,  à  caufe  qu'il  l'a  fait  SerS 
embellir,  quoi  que  ce  foit  Jiile  IL lv- 
qui  l'a  fait  bâtir  j  on  paffe  d'abord 
par  un  Salon  de  l'Architecture  de 
Pyrrho  Ligorio  >  6c  après  avoir  tra- 
verfé  une  petite  cour,  on  entre  dans 
la  première  Sale  de  cet  appartement, 
bâti,  comme  j'ai  dit,  par  Bramant 
Se  par  Antoine  Pollaiolo ,  d'une  Archi- 
tecture très-réguliére,  ornée  de  Sta- 
tues antiques  dans  des  niches.  Les 
peintures  de  la  frife  font  d'excellens 
Maîtres.  L'Hiftoire  du  Buifîbn  ar- 
dent, ÔC  dcMoïfe  qui  parle  à  Pba- 
raôn,  eft  de  Federic  Zuccaro;  6c  cel- 
le où  ce  Prophète  change  la  verge 
en  ferpent ,  eft  de  Federic  Barocci. 
Tadée  Zuccaro  Se  Chriftophk  Gberardi 
(Bbb  4)         ont 
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ont  auffi  travaillé  au  même  endroit. 
La  frife  de  la  Sale  fuivante  a  été  pein- 
te par  Nicolas  Pomarancie  j  &  celle 
d'après,  par  'Jean  de  Vecchi  j  ôc  Santi 
7tfi  en  a  peint  plu  Meurs  autres  :  le 
tout  eft  embelli  de  grotefqucs  Ôc  de 
Stucs  dorés. 
jardins  Le  grand  Jardin  du  Vatican  cil 
ïicàa"  tr^s- agréable  :  il  y  a  plufieurs  par- 
terres bien  comparus,  diverfes  for- 
tes d'arbres ,  &  un  grand  nombre  de 
fontaines,  cafeades,  &:  jets  d'eau }  plu- 
fieurs allées ,  &  berceaux  terminés 
par  dcsperfpe6tives,&c.  Et  dans  le 
jardin  feciet,il  y  a  cette  groflePom- 
me  de  pin,  &  quatre  paons  de  mé- 
tal, qui  étoient  au  haut  du  Tonv- 
beau  &  Adrien. 

Au  bout  de  cet  appartement  on 
retrouve  le  vieux  Palais,  derrière  le- 
quel il  y  a  plufieurs  autres  corps  de 
logis  pour  loger  la  Famille  Papale. 
Ce  qu'il  y  a  de  plus  conlidcrable  à 
Sacrîftic  voir  eft.  laSacriftie  du  Pape,  qui  eft 
*r*  '  derrière  la  Chapelle  de  Sixte:  On  y 
conferve  les  riches  paremens  dont 
on  revêt  Sa  Sainteté  ,  6c  les  Mini- 
ftres  de  l'Autel ,  quand  il  y  a  Cha- 
pelle >  entre  lcfquels  il  faut  voir  une 

cha* 
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chafuble  de  drap  d'or  ,  où  il  y  a  les 
fept  Sac  remens  en  broderie  ,  don- 
née par  Henri  V II L  Roi  d'Angleter- 
re avant  Ton  Schifme;  plufieurs  au- 
tres chafubles ,  tuniques ,  &  dalma- 
tiques ,  bordées  de  perles  des  Indes  , 
données  par  le  Roi  Sébajiien  de  Por- 
tugal 5  une  tenture  de  tapifTerie  de 
haute  lice  de  foie  &  d'or  filé,  qui 
repréfente  la  vie  Se  la  mort  de  N. 
Seigneur  faite  en  Flandre  fur  les  car- 
tons de  Raphaël^  laquelle  on  expofe 
dans  la  galerie  des  Suffis  ^  le  jour  de  la 
Fête  Dieu.  Léon  X.  acheta  cette  ri- 
che tenture  fo  mille  écus  d'or ,  félon 
Platine  &  Pauljove.  Mais  dans  le  Sac 
de  Rome  de  i  f  2.7 ,  George  Moncada, 
grand  Sénéchal  de  Naples  les  enleva 
avec  plufieurs  autres  meubles  pré- 
cieux. François  I.  les  racheta  pour 
f  0  mille  écus,  &  la  renvoya  au  Pape 
Paul  III  par  Amie  de  Montmorency , 
félon  Camillo  Tutini.//£r.  de  VIL 
Officiis  Regni Neapolit.  Il  y  a  aufïi  dans 
cette  Sacriftie  le  Chef  de  S.Laurent 
Martyr,  enchâfte  en  argent  doré,a- 
vec  un  criflaH  l'Eponge  dans  laquelle 
les  Juifs  présentèrent  du  fiel  à  N. 
Seigneur  en  Croix  ;  une  Epine  de  la 
(Bbb  f)        Croix 
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Croix  de  N.  Seigneur  ;  une  Croix 
d'or  qui  renferme  un  morceau  de  la 
vraie  Croix;  une  Croix  couverte  de 
diamans  &  de  perles ,  que  le  Pape 
porte  fur  l'eftomac  aux  fonctions  > 
une  groffe  Bague  qu'on  lui  met  au 
doigt,  où  il  y  a  un  faphir  £c  quatre 
diamans  ;  un  Crucifix  émaillé  femé 
de  perles  &  pierres  précieufes  j  le 
Pallium  du  Pape  ;  le  Chalumeau 
d'or  ,  pour  fuccer  le  précieux  Sang 
du  Calice  ;  plufieurs  Calices  d'or 
couverts  de  perles  &  de  diamans  j  un 
Calice  de  vermeil  doré,  qui  fert  au 
Conclave  pour  mettre  les  billets  ou 
ferutins  des  Cardinaux  pour  l' Ele- 
ction du  Pape  ;  la  Coupe  de  Saint 
Syfoeftre  Pape  ;  la  Chemife  de  Sain- 
te Prifque  ,  Martyre  du  deuxième 
Siècle.  Aux  jours  de  fonction  on 
y  fait  venir  du  Château  Saint  Ange 
les  cinqThiares,  triples  couronnes 
fermées  en  forme  de  bonnet,  d'or, 
enrichies  de  faphirs  ,  diamans,  ru- 
bis, émeraudes,& autres  pierres  pré- 
cieufes tiès-grofTes,  dont  la  plus  ri- 
che eft  celle  de  Jule  IIy  où  il  y  a  un 
efcarboucle,6cfon  nom  écrit  en  let- 
tres de  diamant  ;  deux  Mitres  char- 
gée» 
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gées  de  perles  &  pierreries  ;  plufieurs 
Mitres  de  toile  d'or  &  d'argent , 
pour  s'en  fervir  félon  la  couleur  dont 
on  ufe  les  Fêtes  -,  une  Boè'te  de  cri- 
ftal,  où  l'on  conferve  le  Saint  Sacre- 
ment le  Jeudi  Saint  >  plufîeurs  Croix, 
Chandeliers,  6c  Vafes  d'or  &  d'ar- 
gent, &  autres  meubles  Sacrés. 

Après  avoir  parcouru  le  premier  second 
étage ,  il  faut  monter  au  fécond ,  où ,  "SCw 
entrant  par  la  Sale  qui  cil  proche 
l'Horloge ,  il  y  a  fur  la  porte  une 
peinture  àcDonato  deTormello.  Cet- 
te Sale,  qui  fervoit  de  corps-de-gar- 
de aux  Suiffes ,  avant  que  le  nouveau 
Palais  fut  bâti,  eft  remplie  de  bon- 
nes peintures.  La  figure  du  Silence, 
à  clair  obfcur ,  eil  de  Paris  Nogari. 
Le  Sanfon  eft  du  Cavalier  à'Arpino. 
L'Effigie  de  la  Foi  eft  de  Jean  Bâti- 
fte  à'Ancene  j  &  celle  de  l'Honneur, 
avec  d'autres  figures  jaunes  fous  les 
fenêtres,  font  ày  Antoine  Tempête. 

Les  douze  Apôtres,  à  clair  obfcur, 
dans  la  deuxième  Chambre ,  furent 
peints  au  tems  de  Raphaël -y  mais  pour 
avoir  été  retouchés, on  ne  fçait  plus 
de  qui  ils  font.  Paris  Nogari  &  au- 
tres ont  fait  la  frife. 

(Bbb  6)  On 
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On  trouve  enfuite  la  Sale  dite  de 
Confiant in ,  d'où  entrant  dans  deux 
petites  Galeries  vers  le  Septentrion, 
on  voit  dans  la  première ,  diverfes 
peintures  à  frcfque  des  cérémonies 
qu'on  fait  à  la  réception  d'un  Empe- 
reur quand  il  vient  h  Rome  jc'efll'ii- 
fperiïnce  qui  les  a  peintes  :  dans  l'au- 
tre il  y  aplufîcursHiftoiresde  la  vie  de 
la  Comtefie  Maùlde,  du  Romane! IL 
Toutes  les  peintures  de  la  Sale  de 
Conftantin  font,  ou  de  Raphaël ,  ou 
achevées  fur  fon  deflêin.  La  grande 
Bataille  que  cet  Empereur  donna  au 
Ponte  Mole  contre  le  Tyran  'Maxen- 
ce ,  eft,  au  jugement  de  Mr.  Poufiîny 
la  plus  belle  peinture  du  Monde  , 
quoi  qu'il  ne  l'ait  fait  que  defîîner , 
étant  prévenu  de  la  mort,  après  la- 
quelle elle  fut  achevée  par  Raphaël 
del  Colle,  Polidore  de  Caravagio,  Pe- 
rin  del  Vague,  &  autres, fous  la  con- 
duite de  Jule  Romain,  qui  a  peint 
tout  de  fa  main  la  figure  de  Confian- 
tin  qui  anime  fes  Soldats.  Celle  qui 
cft  de  Raphaël  delCotte,  &  l'Hiftoire 
du  Batême  de  Confiant in ,  eft  de  Jean 
François  dit  le  Fatleur ,  tous  dignes 
élèves  de  l'incomparable  Raphaël 

San- 
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Santlius  natif  de  la  Ville  à'Urbino. 
Les  peintures  au  defliis  de  la  Corni- 
che, font  dcTbomas  Laureti Sicilien. 

Jule  Romain  à  peint  l'Hiitoire 
à'Héliodore  au  Temple  àtjérufalem, 
fur  la  cheminée  de  la  Chambre  fui- 
vante.  Les  autres  peintures, qui  font, 
S.  Léon  qui  parle  au  Roi  Attila,  S. 
Pierre  en  prifon ,  8c  le  Pape  à  genoux 
entendant  la  MeiTe ,  font  autant  de 
chefs  d'oeuvre  du  Grand  Raphaël. 

Dans  une  autre  Chambre,  il  y  a 
d'un  côté  le  Mont  ParnaJfe^vtcK.- 
pollon  &Ies  neuf  Mu(es$  &  de  l'au- 
tre l'Ecole  tiAthéne,  le  tout  de  Ra- 
phaël: mais  l'humidité  les  a  à  demi 
gâtées ,  &  ceux  qui  ont  eu  la  har- 
diefTe  de  les  retoucher  les  ont  rendus 
méconnoiflables. 

Dans  la  Chambre  fuivante,le  mê- 
me Raphaël  a  peint  d'une  manière 
fort  expreflive,  l'incendie  du  Bourg 
S.  Pierre  arrivé  fous  Lévn  IV.  La 
voûte  de  la  même  Chambre  avoitété 
peinte  par  Pierre  Perufin  Maître  de 
Raphaël,  qui  n'y  voulut  point  tou- 
cher par  cette  raifon. 

Le  même  Raphaël  a  peint  aum"  la 
Chambre  du  Confiitoire  j    mais  le 

tems 
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tcms  &  l'humidité  ont  gâté  tous  ces 
ouvrages ,  qui  méritoient  de  durer 
une  éternité. 

Les  peintures  des  deux  autres 
Chambres  qui  fuivent,  furent  com- 
mencées par Baîthafar Pcruzzi ,  qui 
fut  contraint  de  céder  fa  place  à  Ra- 
phael^  fe  contentant  de  pouvoir  faire 
les  perfpectives,  ce  qu'on  lui  accor- 
da par  grâce.  Périn  del  Vague  avoit 
fait  au  même  lieu  plufîeurs  peintures 
a  clair  obfcur>  mais  le  tems  les  a  ef- 
facées. 

Plus  loin,  il  y  al'appartement  dît 
de  Pie  V.  à  caufe  qu'il  fut  repaie  de 
fon  tems,  &  orné  de  peintures.  On 
voit  à  l'entrée,  à  main  gauche,  une 
belle  Chapelle,  où  il  y  a  une  Notre 
Dame  de  Pitié  peinte  par  Pierre  de 
Cortone  ,  par  ordre  &  Urbain  VIII '  : 
&  un  peu  plus  loin ,  il  y  a  une  autre 
Chapelle  plus  grande,  avec  un  Dô- 
me j  on  croit  que  le  Tableau  du  Cou- 
ronnement de  N.  Dame  qui  cil  fur 
l'Autel ,  eft  du  Vafari^  qui  a  peint 
aufîi  le  Dôme  ôt  les  ornemens  des 
frifes. 

Dans  une  autre  chambre  ,  il  y  a 
trois  grandes  Hiftoires  de  Guido  Re- 

ni\ 
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ni;  l'une,  de  la  defeente  du  S.  Ef- 
prit-y  l'autre,  la  Transfiguration;  & 
la  troifième  ,  l'Afcenfîon  de  Notre 
Seigneur  :  £c  le  petit  Tableau  atta- 
ché fur  la  porte,  eft  du  Mntiani. 

Les  autres  Chambres  renferment 
plufieurs  autres  Tableaux:  On  dif- 
tingue  entr'autres ,  un  Tableau  du 
Mutien^  6c  un  autre  du  Dombiicain. 
De  là  on  entre  dans  une  très-belle 
Galerie,  qui  eft  fur  l'appartement  de  La 
Pie  T"/7,  longue  de  plus  200  pas  j  au  Galerie 
bout  de  laquelle  il  y  en  a  une  autre  de? 
auffi  longue,  qui  va  iufqu'àJ8«f/^r^/-:Ure$. 
re,  terminée  d'une  belle  Fontaine: 
mais  cette  dernière  Galerie  n'a  pas 
encore  été  peinte  jufqu'à  préfent. 

Quant  à  la  première  ;  elle  a  été 
peinte  par  ordre  de  Grégoire  XIII.  par 
Raphaël  de  Reggio  ,  Paris  Nogari  , 
Pafcal  Catti ,  OcJavien  Mafcherino , 
Marc  de  Faènza ,  y ean  de  Modem , 
Jérôme  Majfei,  Jaques  Semenza,  8c 
Lorenzino  de  Bologne  ,qui  ont  travail- 
lé en  commun,  ôc  repréfenté  diver- 
fes  Hiitoires  grotefques,  Caprices, 
&c.  ornés  de  Stucs  dorés,  fur  le  def- 
fein  du  Mutiani  aidé  &  Antoine  Dan- 
ti.  Les  Cartes  Géographiques ,  où 

l'on 
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l'on  voit  diftin&ement  jufqu'aux 
moindres  villages  de  X Italie  6c  du 
Comté  VenaiJJln,  ont  été  deflînécs 
fort  jufte  par  le  Pcre  Ignace  Danti 
Jacobin  de  Pérufe,  qui  excelloit  en 
cette  Science.  L'Hiftoire  de  N.  Sei- 
gneur quand  il  dit  ÀSamt  Pierre , Pa- 
fee  oi-esmcas,  qu'on  voit  au  milieu 
de  la  voûte  ,  a  été  peinte  ious  Ur- 
bain VIII.  par  le  Romane!! i. 

Mais  fi  la  grande  Galerie  dont 

nous  venons  de  parler,  eft  admirable 

pour  les  peintures  j  celle  qui  régne 

autour  de  la  Cour  commune  aux  deux 

Les  Lo-  palais  en  ce  fécond  étage,  n'eft  pas 

Galerie*  moins  merveillcule,  puiiqu  elle  a  ete 

eond"    peinte  fur  le  deffein  de  Raphaël,  mis 

Etage,   en  couleur  par  lui-même  6c  par  fes 

meilleurs  élèves.  JeancYUdhie  a  fait 

les  Grotefques  fous  la  corniche ,  &  les 

angles  des  voûtes  représentant  plu- 

fieirrsHiftoircs  du  vieux  Tcilamcnt. 

L'Hifloire    de    la  Création   de 

l'homme,  Adam  qui  cultive  la  terre, 

les  brebis  de  Jacob  qui  boivent,  la 

vifîon  de  l'Echelle  de  Jacob,  la  Cène 

de  N.  Seigneur  Se  des  Apôtres,  6c  Moi- 

fe  qui  donne  aux  Juifs  les  Tables  de 

la  Loij  font  de  Raphaël  même. 

Le 
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Le  Déluge  Uni verfel  6c  l'Adora- 
tion du  Veau  d'or  font  de  Raphaël del 
Colle.  Jofué  qui  arrête  le  Soleil,  la 
Bcrfabée^  6c  autres, font  de  Perin  del 
Vogue.  Moi  je  qui  fait  fortir  l'eau  du 
Rocher,  &  le  Jugement  deSolomony 
font  àt'Jule  Romain.  LeBatêmedeiV. 
Seigneur ,  6c  autres  Hifïoiresau  même 
endroit ,  font  du  Pèlerin  de  Modéne. 
Gaudance  de  Milan  en  a  fait  aufîî  plu- 
lîeursj  mais  il  eft  aile  de  connoître 
que  le  tout  a  été  retouché  par  Raphaël. 

La  Galerie  qui  eft  devant  l'appar- 
tement du  milieu,  ou  de  laDaterie,a 
été  peinte  du  tems  de  Grégoire  XIII. 
On  y  voit  plu  Meurs  Grotefques  de 
Marc  de  Faençe ,  &  autres  peintures 
hiftoriques  conduites  par  Jean  de  Mo- 
déne fur  les  pilaftres,  6c  par  Oclavieu 
Mafcherino  >  6c  autres  dans  la  voûte , 
entre  lefquelles  les  Noces  de  Canay 
l'entrée  de  N.  Seigneur  en  Jérufalemy 
le  jour  des  Rameaux,  eft  de  Raphaël 
de  Rcggiû)  comme  aulîî  la  Modelai' 
ne  qui  lui  lave  les  pies,  6c  le  même 
Sauveur  qui  les  lave  à  fes  Apôtres. 

Paris  Nogari  en  a  fait  auffi  quel- 
ques-unes >  comme  celle  où  TV.  Sei' 
gneur  chsuTe  les  Marchands  du  Tem- 
ple. 
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pie.  Le  refte  a  été  fait  par  Jérôme 
Maffei^lk  par  les  élèves  de  ceux  que 
je  viens  de  nommer  ;  6c  tousenfem- 
ole  ont  peint  les  voûtes  6c  les  frifes 
de  l'appartement  où  fe  tient  la  Date- 
rie,6c  des  Chambres  voifines  ou  de- 
meurent les  plus  familiers  Domefti- 
que  du  Pape. 

La  troifïême  Galerie  fur  le  nou- 
veau Palais,  contient  aufli  plufieurs 
Hiftoires  dans  les  voûtes,  peintes  par 
Paris  Nogari  6c  Pafcal  Catti  j  mais  el- 
les ne  font  pas  continuées  jufqu'au 
bout,  non  plus  que  les  grotefques  6c 
frifes,  faites  fous  le  Pontificat  d'A- 
lexandre VIL  par  Jean  Paul  l'Alle- 
man ,  l' Alger i ni  de  Gubbio,  6cc. 
LcNou-  Puifque  nousfommes  au  nouveau 
Palaù.  Palais ,  il  vaut  autant  en  faire  la  de- 
feription  préfentement ,  au  moins  de 
l'appartement  duPape,qui  eit  en  ce 
fécond  étage  ;  car  pour  le  premier, 
il  fert  d'habitation  au  Cardinal  Pa- 
tron/»™ îempore.  Ce  Palais  eft  corn- 
poie  de  quatre  magnifiques  Corps  de 
logis,  à  trois  étages  chacun ,  qui  ren- 
ferment une  Cour  quarréc  dans  leur 
enceinte.  Sixte  Z7,  comme  j'ai  dit, 
le  fit  commencer  par  Jaques  de  la 

Por- 
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Porte  8c  Dominique  Fontana-,  8c  Clé- 
ment FUI.  le  fît  achever  &  orner  de 
belles  peintures  8c  de  Stucs  dorés, 
particulièrement  la  Sale  appellce  de 
(on  nom  la  Clémentine.  Jean  Alberti 
du  Bourg  Sùnt  Sépulchre,  a  peint  la 
voûte  &  les  frifesj  mais  les  peintu- 
res au  defîbus,  font  de  Baîthafar  de 
Bologne ,  8c  de  Chérubin  frère  à' Al- 
bert. I!  y  a  aufîi  d'excellens  païfiges 
8c  des  marines  de  Paul  Bril, 

La  grande  antichambre,  Se  plu- 
fleurs  autres  Chambres  fuivantes  , 
ont  leurs  plafonds  dorés ,  &  les  fri- 
fes  peintes  fous  la  direction  du  Ca- 
valier Celio,  par  le  même Baltba far , 
Pafcal  Catti,  Antoine  Vivien  d'Urbi- 
#<?,8cautres.  Lemême^/MVapcint 
Ja  frife  d'une  autre  Sale  proche  la  Clé- 
mentine ,  8c  celles  de  plufîeurs  autres. 

Les  Chambres  qui  compolent  l'ap- 
partement du  Pape,  fonttapilîees  de 
tente  de  Velours  rouge  l'Hiver,  6c 
de  Damas  cramoiu*  l'Eté  j  8c  il  y  a 
des  meubles  très-riches. 

On  a  tranfporté  dans  la  Chambre 
duConfiftoire,  les  quatre  Tableaux 
qui  étoient  dans  les  quatre  Chapelles 
iouterraines  de  la  Confefîion  de  S. 

Pier- 
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Pierre  ,  où  ils  fe  gâtoient  à  caufe  de 
l'humidité.  Il  y  a  un  autre  Tableau 
de  S. Michel^  peint  par  Pierre  de  Cor - 
tone  ,  qui  a  fait  la  N.  Dame  de  Pitié 
qu'on  voit  dans  une  autre  Chambre. Il 
y  a  fur  les  quatre  portes  qui  répondent 
dans  cette  Sale,  des  miniatures  très- 
exquifes.  Le  Romane lli a  peint  la  Cha- 
pelle iecrette,&  le  Tableau  de  l'Au- 
tel, où  elf  la  Nativité  de  N.  Seigneur. 
Les  g*-      Par  le  magnifique  Efcalier  du  nou- 

iroUiScdU  vcauI>i^''iis  ? on  monte  au  troifiéme  é- 
mc  «a-  tage ,  où  il  n'y  a  rien  de  curieux  que 
*e'  les  Galeries  ou  loges  autour  de  la 
Cour  commune  aux  deux  Palais.  Cel- 
le contre  le  nouveau  Palais  a  été  pein- 
te pat  Antoine  Te mpête  aidé  du  Bron- 
ztn ,  &  de  Paul Br il,  qui  a  fait  les  Paï- 
fages;  ôc  les  Cartes  Géographiques 
ont  été  peintes  par  Antome  V are  Je. 

La  Galerie  du  milieu  a  été  peinte 
par  ordre  de  Grégoire  XIII.  par  Pa- 
ris Nogari)  Nicolas  Pomarancie  ,  6c 
Jean  Bâtifie  délia  Marca  -,  &  celle 
qui  eft  le  long  du  vieux  Palais ,  cit 
l'ouvrage  de  Jofepb  SArçino. 

Fin  du  Tome  Quatrième. 
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DESCRIPTION 
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FRASCATI. 


Jrascati  eft  une  Ville DcrcriP- 
:/  d'Italie  9  dons  Y  Etat  de  TE-  »»<"».*: 
gïi/è  &  dans  la  Campagne t" 
de  Rome ,  dont  elle  eft  éloi- 
gnée de  douze  milles ,  par  une  grande 
Campagne  bien  cultivée ,  quoique 
fans  habitations,  excepté  quelques 
Cabanes,  &cdes  Cafals ,  ou  Métai- 
ries fort  éloignées  les  unes  des  au- 
tres. Elle  eft  fituée  fur  le  doux  pen- 
chant d'une  montagne, où  font  plu- 
fïeurs  maifons  de  plaifance  ôv  au  pié 
d'une  côte,  avec  un  Evêché  qui  ne 
relève  que  du  S.  Siège  ^  &  qui  eft  un 
des  fix  qui  font  optez  par  les  fix  plus 
anciens  Cardinaux.  Il  y  a  à  l'entrée 
de  cette  Ville  un  pan  de  murailles  très 
fortes  qui  la  défendent  de  ce  côté 
là, avec  un  petit  Château  flanqué  de 
quatre  petites  tours  qui  paraît  fort 
ancien.  Elle  fut  premièrement  bâ- 
(Bbb  *2)  tic 
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tie  par7f/pg«j,  fils  ÛUIiffe  6c  deC/V- 
(é ,  8c  détruite  par  les  Papes ,  du 
tems  de  Frédéric  Enobarbe  ,  à  cauic 
que  Tes  habitans  avoient  eu  la  hardief- 
fe  de  donner  lecours  aux  Impériaux. 
Depuis  ce  tems-là  elle  n'a  pu  fe  re- 
mettre dans  Ton  premier  état.  Les 
Latins  l'appellent  îufeulum.  Il  y  a 
quelques  longues  rués,  8c  une  gran- 
de Place,  où  eft  l'Eglife  Epifcopale 
de  Saint  Pierre  ^  l'une  des  iept  dont 
les  dignitez  font  refêrvées  aux  an- 
ciens Cardinaux.  Quoique  cette 
Ville  (bit  renommée  pour  être  le  lieu, 
où  Cher  on  compola  fes  Que  fiions  T;i- 
fculanes ,  elle  reçoit  un  plus  grand 
éclat  des  Palais  6c  Jardins  des  Prin- 
ces Ludovifio ,  Borghéfe ,  6c  Aldobran* 
diu,  qui  font  autant  de  lu  jets  d'ad- 
miration ,  dont  la  plus  belle  cil  la 
vigne  Vigne  Aldbbrandint  hors  la  porte 
brandi-  Romaine  du  côté  du  Midi.  Elle  ap- 
partient par  droit  d'héritage  à  Mon- 
seigneur le  Prince  Pamphilc. 

Sous  le  Pontificat  de  Clément  FUT. 
le  Cardinal  Pierre  Aldobrandin  fit  bâ- 
tir ce  beau  Heu  de  pîaifance,  qu'on 
appelle  par  excellence  du  nom  de 
Beiïe-dére,  pour  fa  charmante  fitua- 

tion, 
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tion ,  6c  qui  pour  la  diverfité  des  belles 
chofes  qu'il  contient,  furpaflè  touts 
ceux  ,  non  feulement  de  Frafea- 
iï,  mais  de  toute  V Italie.  Après  a- 
voir  marché  de  la  Ville  environ  un 
mille,  en  montant  par  un  large  allée 
entre  deux  hayes  vives ,  on  arrive 
fur  une  terraffe,  faite  en  demi  cer- 
cle, revêtu  de  pierre  de  taille  3  au- 
tour du  quel  font  des  vafes  de  pierre 
de  diftance  en  diftance,  fur  une  ba- 
luftrade  qui  l'environne.  Ces  vafes 
fervent  de  caiffe  à  des  mirthes,  oran- 

fers,  citronniers  %C  autres  arbres  de 
onne  odeur  -,  6c  enfuite  il  y  a  une 
grote,  d'où  fortent  plufieurs  fontai- 
nes ,  6c  où  font  quelques  Statues  qui 
jettent   leurs   eaux  d'une    manière 
três-agréable.     De  cette  terraffe  on 
monte  fur  un  autre  palifTade  de  lau- 
riers entre  plufieurs  figures  entre- 
mêlées d'autres  arbres  d'une  perpé- 
tuelle verdure ,  qui  font  un  objet 
tout  charmant.     En  montant  plus 
haut,  on  rencontre  un  magnifique 
Palais ,  où  l'on  monte  par  un  perron 
ou  double  efcalier  ,  au  milieu  du- 
quel il  y  a  un  beau  fontanon.  Le  Pa- 
lais eft  de  l'Architecture  de  Jaques 
(Bbb  *4)         de 
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de  la  Porte ,  Se  c'efl:  fon  dernier  ou- 
vrage. On  entre  d'abord  dans  une 
grande  fale ,  d'où  l'on  paffe  dans 
deux  beaux  appartenons  qui  font 
aux  deux  cotez,  ornez  d'excellentes 
peintures  de  Jafephd'sfrphw,  avec  des 
itucs  dorez ,  6c  grand  nombre  de 
Jets  d'eau.  En  fortant  du  Palais  on 
entre  dans  une  cour  qui  eft  derrière^, 
èv  l'on  voit  vis-à-vis  une  belle  cafea- 
de  de  plufieurs  fontaines  en  forme 
d'Amphiteatre ,  du  haut  du  quel 
l'eau  defeent  d'une  grofle  fource 
entre  deux  rangs  de  petits  baffins  de 
pierre,  où  elle  jalit  agréablement, 
c*C  fort  de  la  Montagne  qu'on  voit 
au  defius  de  Frafcati^  £c  qu'on  ap- 
pelloit  autrefois  Mo  fis  Algidus.  Au 
bas  de  cette  merveilleufe  cafeade  il 
y  a  un  jet  d'eau  ou  girandole,  qui  vo- 
mit une  quantité  d'eau  furprenante 
jufqu'à  la  hauteur  de  40  palmes  ou 
go  pieds  de  haut,  avec  un  bruit  é- 
pouvantable  imitant  le  tonnere  ,  la 
nege,  la  grêle  ,  la  pluyé  Se  autres 
phénomènes  d'eau  :  on  l'appelle  à 
caufe  de  cela  la  Cafeade  d'Hercules. 
Là  font  deux  colonnes  retorfes  de 
Biarbre.  L'eau  qu'elles  jettent  fi  haut, 

vient 
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vient  retomber  pour  s'écouler  par 
les  canules  ou  replis  de  ces  colon- 
nes jufqu'en bas,  où  toute  cette  eau 
étant  aiïemblée  ,  elle  defeend  dans 
une  grote  &  y  forme  un  objet  très- 
agreable.     L'on  a  fait  venir  cette 
grofTe  fource  d'eau  de  plus  de  cinq 
milles  par  un  aqueduc,  qui  fait  cet- 
te cafeade  par  fa  chute  fur  le  pen- 
chant de  cette  montagne,  dans  l'ef- 
pace  de  deux  cens  torfes  qu'elle  a 
jufqu'à  cette  grote,  qui  efl  divifée 
en  cinq  voûtes  ou  arcades.     Au  def- 
fus  de  celle  du  milieu  on  voit  un  At- 
las chargé  d'un  Globe  qui  reprefen- 
te  le  Monde.    Ce  globe  efl  percé  de 
touts  cotez  y  Se  l'eau ,  qui  efl  fort  en 
façon  de  pluie ,   tombe  fur  un  ro- 
cher à  diverfes  pointes,  &  fe  jette 
au  deflbus  dans  un  gran  baffin ,   au 
deifusdu  quel  plusieurs  autres  figures 
font  jalir  leurs  eaux  de  différentes 
façons.     Dans    chacune   des  deux 
grotes  qui  font  à  côté  de  celle  d'At- 
las, Se  qui  jettent  de  l'eau  en  gran- 
de abondance ,  il  y  a  des  Statues  plus 
grandes  qu'à  l'ordinaire  :    Se  dans 
deux  autres  qui  font  voifines,  Se  vis- 
a-vis l'une  de  l'autre ,  à  gauche ,  efl  re- 
(Bbb  *f)  pie- 
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prefenté  le  Dieu  Pan ,  jouant  du 
flageolet,  par  le  moyen  du  vent  que 
l'on  fait  entrer  adroitement  par  des 
Tuyaux  -,  &  de  l'autre  côté  il  y  a  un 
Hippocentaure  qui  fonne  du  cor,  fe 
faifant  entendre  à  plus  d'une  lieue"  9 
ce  qui  fe  fait  par  le  moyen  du  vent 
qu'on  tient  renfermé  ÔC  qu'on  fait 
monter  par  un  artifice  merveilleux. 
A  main  droite,  proche  la  grote  d'At- 
las, eft  la  Sa'.c  des  neuf  Mufes,  pein- 
te par  dedans ,  &  reprefentant  les 
Metamorphofes  d'Ovide.  A  l'extré- 
mité de  cette  Sale,  font  les  neuf 
favantes  Soeurs,  qui  accompagnent 
jfpollon  fur  le  ParnafTe,  fort  propre- 
ment vêtues ,  avec  leurs  inftrumens , 
dont ,  par  le  moyen  de  l'eau ,  elles  font 
un  très-doux  concert.  Là,  le  che- 
val Pegafe ,  en  battant  le  roc  du  pied, 
en  fait  fortir  l'eau.  Là  s'entend  le 
ramage  des  oifeaux ,  fi  bien  contre- 
fait qu'on  y  elt  trompé.  Là,  aux 
deux  cotez  du  ParnalTe ,  font  deux 
Statues  de  filles  favantes ,  reçues 
au  nombre  des  Mufes.  Là  font  des 
retraites  de  vents,  qui  fouflent  fans 
cefTe  un  air  frais  par  divers  endroits 
en  forme  de  foupiraux ,  qu'ils  font  al- 
ler 
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1er  d'un  côté  6c  d'autre.  Si  on  met 
une  petite  boule, pourvu  qu'elle foit 
légère,  fur  un  petit  trou  qui  eft  au 
milieu  de  cette  Sale,  le  vent  la  por- 
te 6c  la  fait  danfer  quelque  tems  en 
l'air ,  fans  qu'elle  tombe.  Au  mi- 
lieu de  la  place  qui  eft  pavée  à  la 
Mofaïque,  &  qui  fait  face  à  cette 
grote,  il  y  a  un  grand  badin, où  un 
Lion  jette  de  l'eau  plus  de  vingt 
pieds  de  haut.  Les  deux  Pavillons 
qui  accompagnent  cette  grote,  fer- 
vent de  montées  qui  font  couvertes 
de  galeries,  d'où  l'on  voit  les  deux 
rengées  de  petits  bafîïns  qui  régnent 
les  uns  après  les  autres,  le  long  de 
la  cafeade  de  la  montagne ,  qu'il 
faut  franchir  ,  fi  on  veut  voir  les 
chofes  plus  exactement  par  un  efca- 
lier  de  plus  de  cent  degrés,  où  l'eau 
jalit  de  toutes  parts.  On  voit  plu- 
iîeurs  animaux  qui  fe  l'envoyent  l'un 
à  l'autre  pour  la  vuider  de  même , 
comme  étant  d'intelligence  à  la  re- 
cevoir pour  la  renvoyer.  Il  y  a  d'ail- 
leurs mille  petites  fontaines  fecret- 
tes,  qui  font  qu'on  ne  peut  monter 
cesdegrez  fans  être  mouillé.  Quand 
on  eft  au  haut ,  on  découvre  toutes 
(Bbb  *6)        les 
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les  merveilles  de  cette  belle  cafcade, 
£c  les  différents  compartimcns  du 
Jardin  de  ce  grand  Palais. 

Prefque  vis-à-vis  eft  là  Vigne  Lu» 
dovijia,  qui  faifoit  les  Dclices  du  Pa- 
pe Grégoire  XV.  Elle  a  été  fort  né- 
gligée ces  dernières  années;  mais  à 
prefent  que  le  Duc  de  Poli  l'a  ache- 
tée, elle  eft  en  bien  meilleur  état, 
&  retournera  bien-tôt  dans  fa  pre- 
mière fplendeur.  Le  Palais  eft  d'une 
architecture  galante,.  6c  eft  rempli 
d'un  grand  nombre  de  tableaux  ex- 
quis. En  defeendant  à  l'extrémité 
de  la  cour,  on  fe  trouve  fur  une  ter- 
rafle  faite  en  demi  cercle  6c  ornée  de 
baluftres,En  deçà  de  cette  terrafle  il  y 
a  une  fontaine  qui  jette  fon  eau  fort 
haut  6c  en  abondance,  6c  une  autre  qui 
n'en  eft  pas  éloignée.  Celle-ci  eft  fai- 
te en  forme  de  bafîîn,  autour  duquel 
s'élèvent  differens  jets  d'eau  d'une 
manière  fort  agréable.  La  cafcade 
qu'on  y  voit,  mérite  qu'on  la  confî- 
dere.  La  fource  en  eft  à  deux  mil- 
les j  mais  on  lui  a  fait  prendre  un 
très  grand  détour,  à  caufe  des  mon- 
tagnes qui  fe  font  rencontrées  fur  le 
Chemin.     Cette  cafcade  jette  fon 

eau 


(Bbb  *7) 


Vigne  Ludovisia.  (iop8*if.) 
eau  de  la  montagne  ,  &  la  verfant 
abondamment  fur  fon  penchant ,  elle 
coule  jufques  au  pied  du  rocher, 
qu'elle  mouille  de  tous  cotez,  n'é- 
tant pas  plutôt  tombée  qu'on  la  fait 
paroître  par  une  infinité  de  jets 
d'eau  qui  furprennent.  Le  long  de 
la  muraille,  qui  eft  bâtie  dans  la  ter- 
rafle  ,  on  voit  foixante  petits  baflîns 
qui  donnent  leurs  eaux  avec  abon- 
dance. En  quelque  lieu  qu'on  fe 
trouve  dans  ce  beau  jardin,  on  eft 
attaqué  de  l'eau  de  tous  cotez ,  foit 
qu'on  fe  promené  dans  les  allées, 
foit  qu'on  monte  ou  defeende  les 
degrez ,  foit  qu'on  pafle  par  les  por- 
tes ,  ou  qu'on  examine  la  cafeade. 
Tout  proche  font  les  Vignes  de  Bel- 
poggio^  Aquaviva^  Arigone ,  &  du 
Duc  de  S  or  a,  Sec. 

A  l'autre  bout  de  Frafcatz , du  cô- 
té du  Septentrion ,  il  y  a  la  Vigne Bor-  vigne 
ghéfe,  que  le  Cardinal  Scipion  Bor-f™^*- 
ghéfe  agrandit,  èc  mit  dans  le  luftre 
où  fes  Héritiers  l'ont  maintenue  de- 
puis jufqu'à  prefent.  Elle  a  une  belle 
avenue,  &  une  grande  cour.  L'ap- 
partement eft  richement  meublé,  & 
tapifTé  :  on  y  voit  aufli  de  belles  Sta- 
(Bbb*8)       tues, 


(iop8*i6\)  Vigne  Borghe'se) 
tues,  &  des  tableaux  de  prix.  Sori 
jardin,  &  fcs  fontaines  feroient  fort 
confid  érables  à  voir  ailleurs  qu'aux 
environs  de  Frafcati,  où  tous  les  Pa- 
lais, 6c  les  jardins  paroifTent  enchan- 
tez. 

Mais  à  un  mille  plus  haut,  à  l'o- 
rient d'été,  le  Prince Borghéfe  a  une 
*igne    autre  Vigne  bien  plus  confiderable, 
Monte-  qu'on  appelle  Montedragone ,  dans  un 
«e4       air  très  pur.  On  va  de  la  première  à 
cette  féconde  par  une  allée  couver- 
verte  de  lauriers  ;  mais  la  montée  eft 
un  peu  rude.  Cette  charmante  iruii- 
fon  fut  bâtie  par  les  foins  du  Cardi- 
nal Altemps ,  &  augmentée  par  Gré- 
goire XIII.  Mais  le  Cardinal  S:'.pion 
Borghéfe  y  a  dépenfé  des  fommes  im- 
menfes  pour  la  rendre  auiîi  magnifi- 
que qu'on  la  voit  à  preient.   Le  Pa- 
pe Paul  V.  Borghéfe  y  venoit  £uflï 
fouvent  que  fes  importantes  affaires 
le  permettoient.    La  hauteur  Se  la 
grandeur  de  fen  Palais ,  6v  fa  Situa- 
tion fur  le  plus  haut  de  la  Monta- 
gne ,    font  donner  la  préférence  à 
cette  Maifon  fur  toutes  celles  dtFra- 
feati.   Il  a  trois  grands  corps  de  lo- 
gis, ôc  grand  nombre  de  chambres  > 

en 
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en  forte  qu'on  y  compte  374  fenê- 
tres, une  galerie  d'une  longueur  ex- 
traordinaire ornée  de  diverfes  pein- 
tures, un  grand  Théâtre,  des  plat- 
tes  formes ,  cours ,  vignes ,  bois 
d'oliviers ,  forêts  ,  &  terres  labou- 
rables qui  en  dépendent  ;  en  forte 
qu'il  n'y  a  point  de  Vigne  autour  de 
Rome  qui  ait  tant  de  dépendances. 
On  voit  de  là  la  ville  de  Rome  ,  fa 
campagne ,  Se  la  mer ,  quoiqu'elle 
en  foit  éloignée.  La  cour  en  eft 
grande ,  &  bornée  par  trois  ailes  de 
bâtimens,  qui,  outre  leur  belle  ar- 
chitecture, fe  font  admirer  par  leurs 
Sculptures  délicatement  travaillées  y 
par  leurs  peintures  delicieufes  ,  6c 
par  le  grand  nombre  d'appartemens. 
Les  peintures  font  autant  de  chefs- 
d'oeuvres  des  plus  excellens  Peintres 
des  deux  Siècles  pafles  -,  des  Caraf- 
feS)  de  Raphaël  d'Urbin^  de  Zuccha- 
ro,  du  Dominïquahî,  du  Guide ,  de 
Michel  Ange ,  de  Jofeph  Arpinas  & 
autres.  Il  y  a  une  galerie,  où  en- 
trant on  remarque  Orphée  au  mi- 
lieu des  animaux  qui  danfent  au  fon 
de  fon  luti  &  vis-a-vis,  à  l'extrémi- 
té de  la  même  galerie,  il  y  a  un  ta- 
(Bbb  *io;        bleait 
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bleau  de  Lanfranc ,  qui  reprcfente 
la  table  de  Polyphéme.  La  Cène  à'  AU 
herto  Dura  eft  admirée.  Parmi  plu- 
sieurs ouvrages  de  Sculpture  on  di- 
ftingue  dans  une  autre  galerie,  deux 
Bulles  bien  travaillez,  l'un  de  Jules 
Céjkr9  ôc  l'autre  de  Flavia.  Dans 
une  des  Chambres  du  Palais  font 
deux  grotes ,  ou  des  Fontaines  jet- 
tent leurs  eaux  d'une  agréable  ma- 
nière :  la  Statue  de  Bacchus  eft.  dans 
Tune,  6c  fournit  quantité  d'eau  par 
une  grappe  de  raifin.  En  defeerj- 
dant  du  Palais  on  trouve  deux  ter- 
jafîès,  l'une  fur  l'autre.  La  premiè- 
re, qui  eft  la  plus  baflè,  eft  la  plus 
grande,  Se  règne  le  long  du  Corps 
de  logis.  Elle  eft  toute  bordée  de 
baluftrades,  6c  de  chaque  côté  font 
deux  fort  belles  colomncs  de  pierr» 
travertine,  fort  élevées.  De  quel- 
que côté  qu'on  regarde  ce  Palais, 
mais  particulièrement  du  Jardin,  on 
trouve  toujours  de  nouveaux  fujets 
de  fe  fatisfaire.  D'un  côté,  on  dé- 
couvre un  Portique  fort  eftimé,  fois 
pour  la  delicatelTe  de  l' Architecture 
foit  pour  fes  Statues.  Vis-a-vis,  de 
l'autre  côte  du  Jardin  il  y  a  un  bâti- 
ment , 
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ment  en  croifTant,  où  dans  les  en- 
foncemens  de  grotes  qui  s'y  voyent, 
on  n'admire  pas  moins  les  belles  Sta- 
tues, 6c  les  jets  d'eau  qui  s'élèvent 
de  toutes  parts,  que  la  girandole  qui 
cft  au  milieu  de  la  place, 6c  qui  rem- 
plit les  oreilles  d'un  bruit  épouvanta- 
ble imitant  le  tonnere,  la  pluie,  6c 
la  gvéle.     Les  deux  autres  cotez  de 
ce  Jardin  font  environnez  de  murail- 
les ,   au  deiîiis  defquelles  font  plu- 
fieurs  Statues  d'efpace   en  efpace. 
Les  Jardins  offrent  de  la  même  forte 
dequoi  contenter  les  Curieux.     Il  y 
a  dans  l'un  une  étendue  à  peu  près 
de  deux  arpens.      On  y  voit    fîx 
quarrez,  où  l'on  ne  fçait  ce  qu'on 
doit  admirer  le  plus ,  ou  les  Palifla- 
des  de  myrte  6c  de  lauriers  qui  les 
ferment ,   ou  la  diverfité  des  fleurs 
dont  ils  font  remplis,  ou  les  fontai- 
nes qui  jettent  leurs  eaux  dans  cha- 
cun de  ces  quarrez.     Plus  loin  font 
plusieurs  allées,  aufîi  agréables  pour 
leur  longueur  que  pour  leur  ver- 
dure de  toutes  couleurs,  du  vif,  du 
naiffant  j  fans  parler  des  tois  ombra- 
gez ,  ni  de  petites  forêts  d'oliviers  6c 
de  chênes  verds  qui  y  font  com- 
muns. (Bbb  *n)         Tout 


(iop8*n.)  Monastère  de 

Mon*-      Tout  proche ,  fur  un  mont  un  peu 
Jere  &  plus  élevé  il  y  a  un  beau  Monaftere 
dlèaC-  des  Religieux  âcCamaldtdes,  a  deux 
maidu-  miHes  de  Frafcaîi.  LeurEglife,  dé- 
diée à  Saint  Remualde,  a  été  fondée 
par  un  particulier  qui  fit  voeu  de  la 
bâtir,    étant  en  danger  de  mort. 
Sous  le  maître  Autel  eft  le  corps 
de  Saint  'Théodore  Martyr;  &  autre- 
fois, dans  une  Chapelle  qui  eft  à  droi- 
te, ornée  de  peintures ,  repofoient 
les  corps  des  quatre  Saints,  que  le 
feu  a  confumez  par  un  malheur  fur- 
venu.     Le  Couvent  n'eft  point  fer- 
mé de  murailles.     Il  n'y  a  que  l'E- 
glife  Se  une  cour  qui  la  joint ,   ou 
font  les  appartenons  pour  les  Offi- 
ciers &  autres  gens  qui  fervent  les 
Pères ,   qu'on   peut  bien   nommer 
Hermites^  puifque  leurs  cellules  font 
difperfées  dans  un  Jardin  au  milieu 
d'un  bois,  où  ils  mènent  une  vie  très 
retirée.     Ce  Jardin  eft  partagé  par 
rues,  qui  ont  de  chaque  côté  cinq  pe- 
tites folitudes.     D'un  côté  il  y  a  un 
bois  planté  fur  un  montagne,  &  qui 
continue  dans  le  penchant  qui  vient 
joindre  le  Jardin ,  où  font  de  belles  al- 
lées qui  fournirent  une  promenade 

des 
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des  plus  agréables.  De  l'autre  côté 
il  y  a  une  vallée  toute  couverte  d'ar- 
bres fort  hauts  Se  fans  ordre,  ce  qui 
fait  paroître  le  lieu  plus  ruftique. 
L'appartement  de  chaque  Religieux 
confîfte  en  une  chambre ,  anticham- 
bre, étude  &  Jardin  ,  le  tout  fort 
étroit  &  relTerré  ;  en  quoi  ils  imi- 
tent les  Chartreux ,  ainlî  qu'en  leur 
manière  de  vie.  Ils  portent  des  ha- 
bits blancs  avec  des  fouliers  de  bois 
&:  ouverts  de  tous  cotez.  On  leur 
porte  à  manger  dans  leurs  cellules, 
Se  ils  ne  fe  trouvent  que  fort  rarement 
au  Réfectoire.  Près  de  ce  Monaftére 
on  déterra  en  166  f .  le  beau  tombeau 
de  la  Famille  Furia  -,  Se  au  delTus  des 
Capucins  de  Frafiati,  d'où  l'on  a  la 
vûë  fur  toute  la  Campagne  de  Rome 
à  gauche,  &  de  l'autre  côté  fur Mon- 
te'chirio  &  Monteportiano ,  qu i  e fl  b Ci- 
ti  fur  une  éminence,  les  Religieux 
ont  une  terrafle  d'une  fort  belle  lon- 
gueur, qui  leur  fait  un  Jardin  très- 
regulier.  On  voit  aufli  plufieurs  rui- 
nes de  l'ancienne  ville  de  Tufcuîunt. 
Le  Prince  Borghéfe  elt  Seigneur 
de  plufieurs  bourgs  le  long  de  la 
«îontagne ,  tels  que  Monte-Portiê 
(Bbb  *ii)       olim 


(1098*24-)    Abbaye  de 

olim  Morts  Portii  Catonis .   Montée 

oomputo,  Montefortino  olim  Corbïo. 

De  Frafcati  à  Marino  il  y  a  deux 
milles  par  un  chemin  de  traverfe  qui 
pafTe  entre  les  Vignes  Aldohrandina  ^ 
&  Ludovifia.  On  peut  voir  en  paf- 
fant  proche  la  Vigne  du  Seigneur 
vigne  Rocci,  de  fort  beaux  reftes  de  h.FU* 
oc61,  la  Lucullana  au  lieu  dit  IlCentrone^ 
ou  la  Grotte  de  Luculk. 

A  un  mille,  à  main  droite,  vers  la 
Abbaye  plaine  eit  la  fameufe  Abbaye  âcGrot- 
tlfc™1'  ta-ferrata ,  defîervie  par  des  Moines 
eau.      Grecs  ou  Calabrois,  qui  chantent  aux 
Offices  divins  en  langue  Grecque.  S. 
Barthélcmi  Abbé  difciple  de  S.  Nil9 
5c  quelques  Moines  Grecs  de  l'Or- 
dre de  S.  Bafile  dans  l'onzième  fîe- 
cle  fuyant  la  perfecution  des  Sara' 
fns  qui  defoloient  la  Calabrc,  où  ils 
étoient  établis ,  vinrent  fe  réfugier 
ici  dans  une  grotte  qu'ils  fermoient 
avec  une  grille  de  fer.     Peu  à  peu 
il  s'en  fît  un  ample  Monaftcre.  Le 
Cardinal  Bejfarion  le  reltaura  dans  le 
tems  qu'il  en  fut  Abbé  Commenda- 
taire:  c'eil  à  prefent  Mr.  le  Cardi- 
nal Bar  bar  in  qui  l'cil.      Il  v  a  au 
Maitre  Autel  une  Nôtre-Dame  mi- 
ra- 


Grotta-ferrata.  (lûp8*2,f) 
raculeufe,  qu'on  tient  avoir  été  pein- 
te par  S.  Luc.  A  l'autel  à  côté,  le 
tableau  de  S.  Nil  Se  S.  Barthelemi 
Abbez  eft  à\4nnibalCaracbe  ;  &  tou- 
tes les  peintures  à  frefque  de  cette 
chapelle  ou  nef,  font  du  Domini- 
cain. On  y  voit  l'hiftoire  de  S.  Nil 
Se  fon  entrevue  avec  l'Empereur 
Othon  III,  Se  parmi  une  grande  fou- 
le de  courtifans  6c  de  peuple  acou- 
ru  pour  voir  l'Empereur,  le  Domi- 
nicain y  a  peint  une  jolie  Frafcatane  ^ 
qui  étoit  fa  maitrefTe. 

Marino^  bourg  fur  le  grand  che- 
min de  Rome  à  Nazies ,  à  1 2.  milles  de 
Rome^  appartient  au  Connétable  Co- 
lonne :  c'eft  l'ancienne  Ferentinum  ou 
Curia  Latinorum  ,  diferente  de  Fe- 
rentium  Hernicorum  :  on  l'appella  de- 
puis Villa- Mariana,  à  caufe  queCsï- 
jus  Marius  y  avoit  une  belle  vigne. 
Le  Château  du  Prince  mciïte  d'être 
vu,  ainfi  que  la  grande  Eglife ,  Se 
la  belle  Fontaine  qui  eft  fur  la  place. 
J^QsJefuites  Se  les  Maturins  y  ont  un 
hofpice. 

A  un  mille  à  côté  àCJlbano  eft 

CajlelGandolpbe^  fur  le  lac  d' 'Albano^ 

appartenant  au  Pape ,  qui  y  va  qucl- 

'Tom.IV.    (Bbb  *i$)    ques 
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ques  fois  paffer  quelques  jours  pour 
y  prendre  l'air.  Le  Pape  Alexandre 
PII.  le  fît  reparer  par  le  Cavalier 
Bernin ,  qui  y  fit  la  chapelle  Papale 
avec  fa  coupole.  Outre  le  château 
Papal  il  y  a  quelques  autres  habita- 
tions, qui  forment  un  petit  village, 
&  quantité  de  vignes  aux  environs. 

TIVOLI. 

Ville  de  l'Etat  de  l'Eglife  dans 
la  Campagne  de  Rome^  à  feize 
milles  de  la  Ville  de  ce  nom,  à  dou- 
ze de  Frafcatï)  &:  à  pareille  diftance 
de  Paleflrine ,  avec  un  Evêché  qui 
n'eft  Suffragant  que  du  S.  Siège.  El- 
le cft  fur  une  colline,  aux  confins  de 
Sabine.  Rivoli  paffe  pour  une  des 
plus  agréables  villes  d'Italie.  On  ap- 
pelle les  habitans  U  T'rcolefi.  L'an- 
cienne Corniculum  ,  petite  ville  du 
Latïum ,  étoit  près  de  Tivoli  9  au  lieu 
nommé  Monte-Gennaro.  La  bonté 
de  fon  air ,  la  fertilité  de  fon  ter- 
roir ,  &  fon  agréable  fituation  ,  y 
ont  attiré  de  tout  tems  un  grand 
Peuple  ,  comme  on  le  peut  remar- 
quer par  les  ruines  des  bâtimens  8c 

des 
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de  Tivoli.  (1098*27) 
des  jardins,  que  le  tems  2c  les  guer- 
res ont  détruits  peu  à  peu.  Quoi- 
que l'Eglife  Cathédrale  dédiée  à  S. 
Etienne  foit  petite,  elle  eft  embellie 
de  peintures  &  en  bon  ^tat.  Les 
Grecs  ont  été  les  premiers  Fonda- 
teurs de  la  ville  de  Tivoli)  &  ils  la 
bâtirent  avant  la  fondation  de  Rome. 
Elle  eft  plus  ancienne  que  Rome  de 
461.  ans.  Quelques  uns  veulent  qu'elle 
ait  été  ainfi  appellée  de  ïiburtus , 
qu'on  tient  avoir  été  fils  ftAmphia- 
raus  qui  mourut  à  îhebes.  Les  au- 
tres foutiennent  que  fon  premier 
Fondateur  fut  Caîille ,  fils  à'Ùîmphia- 
raus ,  qui  l'appella  Tibur ,  du  nom 
de  fon  frère  -,  d'où  vient  qu'Horace 
appelle  Tivoli  les  murailles  de  Catil- 
le.  Durant  le  Règne  des  Rois  de 
Rome  elle  fe  maintint  dans  fon  ami- 
tié, Se  ce  ne  fut  que  400.  ans  après 
la  fondation  de  Rome  qu'elle  fit  joug 
à  fon  Empire,  le  Capitaine  Camille 
s'en  étant  alors  rendu  le  maitre,  a- 
près  la  prife  de  Pedum ,  ville  des  La- 
tins proche  le  Lac  Regillus^  qu'il  a- 
voit  prife  par  efealade.  Les  Tibur- 
tins  furent  alors  confondus  avec  les 
Romains ,  &  Tibur,  qui  eft  plus  pro- 
(Bbb  *I4J        chc 
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che  des  montagnes  que  Rome,  £v  dans 
un  païs  plus  frais,  obligea  les  Romains 
d'y  bâtir  leur  plus  belles  maifons  de 
plaifance,dont  il  relie  encore  quanti- 
té de  vertiges.  Ses  habitans  hono- 
raient, par  deflus  toutes  les  autres  I- 
doles,  celle  d'Hercule,  que  les  Grecs 
refpeétoient  dans  un  Palais  à  Tivoli. 
Ils  lui  offraient  fort  fouvent  des  Sa- 
crifices en  differens  Temples  qu'ils 
avoient  bâtis  en  fon  honneur.  Ses  Sa- 
crificateurs étoient  nommez  Hercu- 
ianes ,  &  la  Ville  Her culée.  D'ailleurs  j 
comme  ils  reconnoiflbient  ce  Dieu 
pour  Protecteur  de  la  Terre  ferme ,  ils 
lui  édifioient  des  Temples  au  rivage 
de  la  mer,  perfuadez  que  le  relpccl: 
qu'elle  aurait  pour  lui ,  l'empêcherait 
de  faire  aucun  dommage  à  la  terre  par 
fes  inondations.  La  ville  de  Tivoli efr. 
fur  le  penchant  d'une  montagne, qui 
la  couvre  de  tous  cotez,  excepté  de 
celui  de  Rome,  qu'elle  a  en  pcrlpecti- 
vc.  On  remarque  encore  le  Lac  de 
Tivoli,  Lacus  Tiburtinus  :  Il  cfb  pe- 
tit, n'ayant  que  cinq  cent  pas  de  cir- 
cuit j  mais  il  cft  très-profond.  On 
y  voit  pliifieurs  petites  ifles  flotan- 
tes,  formées,  comme  on  croit,  par 

le 
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le  limon  que  le  bouillonnement  de 
fes  eaux  fouftrécs  élèvent  à  la  iurfo- 
ce,  6c  où  il  croît  des  herbes  6c  des 
joncs.     Le  fleuve  Anien  ou  Teverone 
s'étant  j<°ttê  dans  trois  Lacs ,  Se  ayant 
coulé  par  des  montagnes  6c  par  des 
forêts ,   vient  faire  dans  Tivoli  une 
defeente  fl  précipitée ,  qu'on  lui  a 
donné  le  nom  de  Cafcade^  qui  veut 
dire  chute  d'eau.     Elle  tombe  or- 
dinairement fur  des  rochers  d'une 
hauteur  fi  prodigieufe ,    qu'elle  s'y 
briie  6c  fait  un  bruit  qu'on  entend  à 
plus  de  cinq  cens  pas  de  là.     Ce 
qu'on  admire  le  plus,  c'eft  qu'elle 
remplit  l'air  de  nuages ,  fur  lefquels 
le  Soleil  venant  à  répandre  Ces  rayons, 
fait  paroitre  un  Arc-en-Ciel  à  ceux 
qui  en  font  un  peu  éloignez.    L'eau 
fe  précipite  avec  une  impetuofîté 
furprenante,  6c  mine  la  terre  où  el- 
le fe  cache  à  vingt  pas  du  lieu  où  el- 
le tombe.     Enfuite  on  la  voit  paroi- 
tre entre  les  rochers  j  après  quoi  elle 
s'engouffre  une  féconde  fois  dans  la 
terre  6c  fe  dérobe  à  la  vue  l'efpacc 
de  deux  cens  pas,  6c  paroît  tout  de 
nouveau  dans  une  prairie,   qu'elle 
rend  extrêmement  fertile.     Tout 
(Bbb  *iy>        pro- 
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proche  efr.  un  ancien  temple  rond  de 
la  Sibille  de  ttvêîi ,  &  fa  grotte. 
Au  deiïus  de  hCafcade  il  y  a  un  pont 
de  pierre,  par  où  l'on  pafle  pour  al- 
ler dans  YAbruzzo^  qui  commence 
à  une  journée  de  là  où  finit  la  Sabi- 
ne. Aufîî  proche  de  cette  Cafcade, 
dont  l'on  fait  parler  l'eau  dans  la  vil- 
le, tant  pour  les  moulins  qu'elle  fait 
tourner,  que  pour  faire  des  canaux 
dans  les  jardins,  on  voit  les  ruines 
de  l'ancien  Palais  & Adrian,  qu'on 
Ancien- appelloit  Villa  Adriani.   Elle  étoit 


*ic  Vi- 


au  milieu  de  la  campagne,  vers  le  mi- 
«i'a-  di,  à  trois  milles  de  Tivoli^  accora- 
dlICfl>  pagnée  de  Jardins ,  Bois ,  Monta- 
gnes ,  Parcs ,  Viviers ,  Théâtres  y 
Amphithéâtres,  Cirques,  Nauma- 
chies,  Bibliothèques,  &c.  Et  le  tout 
faifoit  fept  milles  de  tour.  Le  Palais 
avoit  des  appartemens  fpacieux  or- 
nez de  peintures  à  frefque  ,  &  de 
Statues.  On  y  comptoit  po  cours, 
d'architecture  diferente ,  avec  des 
triples  portiques  foutenus  de  Colon- 
nes de  divers  marbres  fins  Orientaux. 
Ce  lieu,  qu'on  appelle  aujourd'hui 
Puzzale ,  appartient  aux  Pères  Jefui- 
tcs.  qui  y  ont  une  fort  belle  vigne. 


de  Tivoli.  (ioo8#$i) 
Pirrhus  Ligorius  leva  le  plan  de  la 
Villa  Adriani  au  Siècle  pane.  Le  Car- 
dinal François  Barberin  le  fit  recti- 
fier par  François  Contini.  Près  de 
ces  ruines  de  la  Villa  Adi  iani  font  les 
reftes  de  la  Sibille  Tiburtine  ,  qui 
ayant  pris  naiflance  en  ces  Cantons 
y  prononça  Tes  Oracles.  Les  Latins 
ï'appellerent  Albunea,  &  les  Grecs 
Leucoibea  :  Ils  lui  confacrerent  un 
Bois,  un  Temple  &  une  Fontaine, 
l'adorant  comme  une  DéefTc. 

Après  la  Villa  Adriani ,  les  autres  Noms 
principales  Vignes,  qu'on  fçait  avoir ^J"" 
été  aux  environs  de  Tivoli,  font        autres 
m  Celle  de  Siphax  Roi  de  Numidie ,  JJ™*" 
fur  hiVia-Valeria,  par  où  l'on  va  en  gnes 
Abruzzo.  tuïnécs" 

Celle  de  Zenobie  Reine  des  Pal- 
myreniens,  au  lieu  dit  Conchi ,  &  à 
prefent 

Celle  di  Sîefano  proche  la  Villa 
Adriani. 

Celle  de  Marc  Lepide  Triumvir , 
au  Campo  Limito. 

Celle  de  Cajus Mariuslevieux ,  qui 
a  retenu  fon  nom  jufqu'a  prefent.  Il 
y  a  une  Eglife  in  Colle  Mario ,  autre- 
ment Sainte  Marie  de  la  Charité. 

(Bbb  *i<5)         Cel- 
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Celle  de  ghùniilins  Variis^  au  lieu 
dit  Quintiliano . 

Celle  de  Ventidius  Baffus ,  proche 
de  la  précédente. 

Celle  de  L.Munatius  Plancus;  on 
ne  fçait  plus  où  elle  efr.  :  c'eft  ce- 
lui qui  fit  bâtir  Lyon,  Se  qui  propo- 
fa  au  Sénat  de  donner  le  titre  à'Au- 
gufie  à  l'Empereur  Oclavien. 

Celle  de  Cajus  cïurpilius ,  au  lieu  dit 
aujourd'hui  furtiltano. 

Celle  des  Rubdlii  famille  de  ÏÏvo* 
//',  aujourd'hui  Ripoli  inPoggio. 

Celle  des  Plautiens,  au  lieu  dit  à 
prefent  Paîerno. 

Celle  des  Pifons,  proche  la  Villa 
Adriani. 

Celle  de  Quïntus  Cecilius  Puis  Me- 
tcllus  Scipion  étoit  proche  de  celle 
de  Marins  :  il  y  a  aujourd'hui  une 
Eglifc  de  V Annonciation. 

Celle  de  Sallujlius  Cri/pus,  où  efl: 
à  prefent  la  Porte  de  la  Croix. 

Celle  de  Mecenas  ami  & Aupifle^ 
qu'il  donna  depuis  au  Poëte Horace , 
où  eit  aujourd'hui  la  Porte  par  où 
l'on  va  à  Rome  ,  appellée  la  Porte 
obfcure.  On  ne  fçait  où  font  celles  de 
JLollius  &  de  Martial. 

Ccl- 
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Celle  du  Poëte  Manïlius,  où  il  y 
a  à  prefent  un  Couvent  de  S.  Antoi- 
ne de  Pado'ùe.  Il  y  en  avoit  plusieurs 
autres  qu'il  eft  peu  neceffaire  de  fa- 
voir. 

Entre  les  Vignes  modernes,  je  ne 
parlerai  que  de  celle  du  Duc  de  Mode-  vigne 
#*,  bâtie  par  le  Cardinal  Hippolite^,^ 
d'Éfle,  qui  eft  la  plus  belle  non  feu-  dénc. 
lement  de  Tivoli ,  mais  de  toute  l'I- 
talie ;  6c  la  plus  grande  réputation 
de  Tivoli  vient  de  cette  Vigne.  C'eft 
un  Jardin  que  ce  Cardinal  fit  faire 
dans  le  feiziéme  iîécle,avec  une  dé- 
penfe  incroyable  tant  au  bâtiment 
du  Palais  qui  eft  varie  6c  très-logea- 
ble, orné  de  peintures  à  frefque  des 
meilleurs  maîtres ,  6c  meublé  de  ri- 
ches meubles ,  qu'à  la  conftru£tion 
des  fontaines   6c  jets  d'eau ,   qui  y 
font  en  très  grand  nombre,  6c  qui 
jouent  r  ar  des  machines  tout  à  fait 
furprena  :  es.     On  y  entre  par  une 
Porte  qui  eft  au  deÂus  de  la  Ville,. 
ôc  l'on  voit  dans  une  petite  galerip 
couverte  le  long  du  corps  du  logis, 
cinq  rochers  pratiquez  d.;.is  la  mu- 
raille, 6c  auffi  agréables  par  les  dif- 
ferens  jets  d'eau  qu'ils  donnent,  que 
(Bbb  *i8)         par 
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par  leurs  belles  niches  travaillées  à 
la  Mofaïque.  On  va  de  là  au  plus 
haut  de  la  colline.  Sur  fa  douce  de- 
fcente,qui  eft  en  face  du  Palais,  on 
a  applani  quatre  Places,  ÔC  dans  cha- 
cune on  a  ménagé  un  Jardin,  où  rien 
ne  manque  de  tout  ce  qui  peut  lui 
donner  de  l'agrément.  D'un  Jardin 
l'on  defeend  dans  l'autre  par  trois 
cfcaliers  de  pierres ,  dbnt  les  cotez 
font  arrofez  de  divers  ruifTeaux  qui 
vont  tomber  dans  leurs  bafïins.  Dans 
le  premier  des  quatre  Jardins ,  on 
trouve  à  main  droite,  le  ColofTe  du 
Cheval  Pegafey  qui  de  fon  pied  fait 
rejalir  en  haut  une  très-belle  fon- 
taine. Enfuite  on  voit  dans  les  bois 
&  dans  les  rochers  une  caverne,  où, 
proche  des  Statues  de  Bacchus  &  de 
Venus  ,  font  quatre  Amours  ,  qui 
font  autant  de  jets  d'eau  avec  des 
bouteilles  qu'ils  tiennent.  De  pe- 
tits ruifTeaux  defeendent  proche  de 
là  entre  des  rochers,  &  vont  tom- 
ber dans  un  Lac  avec  un  bruit  très- 
divertiflant.  On  voit  auiîi  là  deux 
ColofTes,  l'un  de  la  Sibille  ïiburti* 
ne,  &  l'autre  de  Melicerie.  Un  peu 
au  deflbus, proche  de  ce  même  Lac, 

font 
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font  les  Statues  dr  s  Fleuves  Anien  ÔC 
Herculanée.     Ces  deux  Statues  font 
appuyées  fur  des  vafes ,   d'où  l'eau 
fort  abondamment ,    ainfî  que  des 
cruches  qui  tiennent  dix  Nymphes, 
&  fe  jette  dans  le  Lac.     A  l'extré- 
mité de  l'autre  côté  du  Jardin,  on 
remarque  à  gauche  la  Ville  de  Ro- 
me,  reprefentéc  en  Guerrière  en  un 
grand  demi-cercle  ,    avec  [es  bâti- 
mens  les  plus  fomptueux.     Elle  efl 
placée  au  milieu  de  fept  collines,  6c 
fa  Statue  eft  de  marbre  P 'arien ,  plus 
grande  6c  plus  haute  qu'une  person- 
ne ordinaire ,   en  forme  de  Vierge 
avec  une  robe  courte  6c  trouffée ,  le 
genouil  nud ,  l'épée  au  côté ,  le  caf- 
que  en  tête,  un  dard  à  la  main  droi- 
te, &  un  bouclier  à  la  gauche.  Les 
bâtimens  qu'elle  a  tout  à  l'entour 
font  le  Panthéon ,  le  Capitule  6c  les 
principaux  Cirques ,  Théâtres ,  Colon- 
nes ,    Obelifques ,    Maufolees ,    Arcs 
triomphaux ,  Pyramides,  Aqueducs  6c 
Bains.  Le  Tibre  y  verfè  de  l'eau  dans 
la  Ville  par  une  grande  urne  j  6c  dans 
le  milieu  de  fon  cours  6c  de  fon  ca- 
nal ,   il  y  a  une  Ile  faite  en  forme 
d'un  navire  de  pierre.    Un  Obelifque 
(Bbb  *ip)      pla- 
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placé  au  milieu  lui  fert  de  mât,  8c 
ce  navire  ert  chargé  de  quatre  Tem- 
ples ,  qui  font  celui  à'Efculape  en 
pouppe,  8c  ceux  de  Jupiter ,  de  Be- 
recintbie&de Faufîcenipïou'é.  Audef- 
fus  en  une  colline ,  on  voit  des  Sta- 
tues d'Hermines  &  de  Bergers  fi  bien 
faites, qu'on  les  croiroit  animées.  Ce 
Jardin  peut  avoir  la  longueur  de  deux 
cens  pas.  Il  a  d'un  côté  une  palifTade, 
&  de  l'autre  deux  petits  canaux  lar- 
ges de  trois  pieds.  Le  premier  efl 
bordé  de  trois  en  trois  pieds  de  dif- 
ferens  oi féaux  &  de  vatès,  qui  font 
tous  un  jet  d'eau.  Outre  cela,  lea 
Metamorphofes  d'Ovide  y  font  repre- 
fentées  tout  du  long  en  bas  reliefs  ; 
mais  particulièrement  celles  qui  con- 
cernent Grphée.  Au  fécond  petit  ca- 
ml  ,il  y  a  auffi  de  trois  en  trois  pieds 
des  têtes  de  toutes  fortes  d'animaux, 
qui  toutes  rendent  de  l'eau,  6c  qui 
forment  autant  de  fontaines.  Ces 
bas  reliefs  font  gâtez  pour  la  plupart* 
mais  ce  qui  en  refte  ne  laifle  pas  de 
faire  connoître  quelle  étoit  la  beauté 
de  cet  ouvrage  avant  que  le  tems 
l'eût  endommagé.  Du  premier  Jar- 
din on  defeend'  dans  le  fécond,  où 
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Ton  trouve  entr'autres  choies  un 
bocage  vcrd  entre  des  rochers,  par 
le  milieu  defquels  coulent  des  fon- 
taines. On  le  pourroit  appellcr  le 
Ciel  des  oifeaux,  parce  que  l'on  y 
voit  fur  les  arbres  plufieurs  figures 
cToifeaux  qui  battent  des  ailes, &  qui 
furprennent  par  leur  agréable  chant,, 
en  forte  qu'on  les  croiroit  des  oifeaux 
vivans.  Cela  fe  fait  par  le  vent,  par 
J'eau  &  par  les  petites  cannes  cachées 
avec  induftrie  parmi  les  branches  des 
arbres.  Ils  gardent  le  filenee  fîtôt 
que  le  hibou  paroît ,  6c  lors  qu'il  a 
difparu,  ils  recommencent  tout  de 
nouveau  à  chanter.  On  trouve  en- 
fuite  la  fontaine  des  Dragons,  qui 
jettent  de  l'eau  par  la  gueule,  K  font 
un  fi  grand  bruit  avec  leurs  trom- 
pettes, qu'on  croiroit  entendre  ce- 
lui du  tonnere.  La  même  fontaine 
fournit  une  girandole  d'eau  fort  a- 
greable.  Rien  n'eu  plus  charmant 
que  la  grotte  de  la  Nature.  Elle  eft 
ornée  de  plufieurs  Statues,  &  l'on 
y  entend  des  orgues  qui  rendent  une 
admirable  harmonie  par  le  moyen 
de$  fouflets,  aidez  feulement  du 
mouvement -de  l'eau.  Parmi  les  fon- 
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taines  du  troifiéme  Jardin,  on  admi- 
re fur  tout  la  belle  Cafcade  que  l'on 
fait  venir  du  fleuve  Teverone  par  de 
grands  tours.  Si  du  dernier  Jardin 
on  jette  la  vûë  vers  le  Palais,  on  le 
découvre  d'abord,  ôc  au  milieu  un 
balcon  qui  fait  comme  un  autre  or- 
dre. Enfuite  on  voit  les  quatre  Jar- 
dins en  terrafle,&  fur  le  troifîéme  les 
petits  baffins en  forme  ronde  qui  jet- 
tent de  l'eau  des  deux  cotez.  Adroite, 
à  l'extrémité  de  ce  Jardin,  on  trouve 
d'un  côté  la  fontaine  de  'Triton ,  6c  de 
l'autre  celle  de  Venus,  avec  des  laby- 
rinthes auffi  agréables  que  pleins 
d'artifice.  On  peut  dire  en  gênerai 
qu'il  ne  fc  peut  rien  ajouter  à  la 
beauté  de  ce  lieu. 
Pajies         Le  Pape  Simplkius  étoit  né  à  Ti- 

Sires    V0H  &•  mt  ^u  k  2°e-  ^e  Septembre 
«icTi-    de  Tan  467.  dix  jours  après  que  le 
voi1.      Saint  Siège  eut  été  vacant  par  la  mort 
de  Saint  Hilaire.     Il  fît  élever  à  Ro- 
me  plufieurs  bâtimens   fort  fomp- 
tueux  pendant  plus  de  quinze  ans 
qu'il  eut  le  gouvernement  de  l'Egli- 
fè.     Tl  établit  dans  l'Eglife  de  Saint 
Pierre,  &  dans  celles  de  Saint  Paul 
&  de  Saint  Laurent ,   des  Péniten- 
ciers 
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cicrs  Hebdomadaires ,  pour  fatisfai- 
re  au  zèle  pieux  du  Peuple,  ôc  mou- 
rut le  24e.  de  Mars  48  3.  Félix  III.  lui 
fucceda. 

Le  Pape  Jean  XL  doit  aum*  fa 
naiflance  à  Tivoli.  Il  étoit  fils  de 
Rampoald,  6c  occupa  la  place  de  Théo- 
dore IL  l'an  po  1 .  malgré  les  brigues 
que  fit  contre  lui  Serge ,  fils  de  Be- 
noit êc  parent  du  Comte  de  Tufcanel- 
/<?,  pour  être  élevé  fur  le  Saint  Siè- 
ge. Il  fit  afîèmbler  à  Ravenne  un 
Concile  de  foixante  &  quatorze  Pré- 
lats, &  il  y  confirma  les  A&es  du 
Pape  Formofe.  Ce  Pontife  mourut 
l'an  90  f .  après  un  gouvernement  de 
trois  ans  ôc  quinze  jours.  Benoit  XIV. 
monta  par  fa  mort  fur  la  Chaire  de 
Saint  Pierre.  Tivoli  eft  l'endroit  où 
décéda  le  Pape  Eugène  III.  l'an  1 1  y  3 , 

De  la  Vigne  BAGNAIA. 

Cette  Maifon  extraordinaire y 
qui  j  avec  (on  afiemblage  de  Jar- 
dins ,  de  Fontaines,  &  de  Bocages ,  eft 
inimitable  pour  la  beauté  &  pour 
l'art,  a  été  faite  aux  dépens  du  Car- 
dinal Gio  France feo  Gambara ,  8c  enfui- 
te  toujours  enrichie  de  nouveau  or- 
(Bbb  *ii)        ne- 
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ncmens,  parfes  Succeffeurs  ;  5c  l'on 
n'a  épargné  aucune  dépenfe  pour 
la  mettre  au  plus  haut  point  de  ma- 
gnificence. Apres  y  être  entré  par 
une  porte  magnifique,  on  vient  à  la 
Fontaine  du  Vivier,  aux  petits  Jar- 
dins ornés  de  Fontaines,  à  la  très- 
belle  petite  maiibn  bâtie  par  la  ma- 
gnificence du  Cardinal  uïïejjaudro 
Montalto^  où  l'on  voit,  enf  'autres 
peintures ,  de  très  beaux  ouvragés 
du  ïajfî.  De  là  on  arrive  à  là  Fon- 
taine qui  s'élève  u  milieu  d'une 
charmante  pcrfpeâive  de  Verdure, 
6c  enfuite  aux  I  >fi  enades  6c  Allées 
de  Venus  &  de  Neptune.  Après  quoi 
l'on  vient  à  la  Fontaine  des  Syrénes 
&  aux  Allées  1  gués  6c  continues. 
Enfuite  l'on  vc;:  lesFontaines  admi- 
rables de  Sel  6c  de  Corail ,  le  petit 
Bois  d'arbres  de  Sapin,  l'Apparte- 
ment des  Mufes,  le  Déluge,  la  Vo- 
lière avec  le  petit  Bois ,  le  Plâti  la 
Fontaine  du  nuits  ;  les  Fontaines  du 
Dragon,  deBacchus,  des  Cnnars, 
des  Licornes,  des  olands,  du  Par- 
nafle.;  6c  la  G:;iciére.  Ce  lieu  eft 
un  endroit  où  tous  les  Seigneurs  6c 
Princes  viennent    ie  rendre    pour 
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prendre  toutes  fortes  de  divertifle- 
ments  6c  de  récréations.  Quant  aux 
ornements ,  dont  il  eft  enrichi ,  on 
peut  dire  qu'il  n'a  pas  fon  pareil  :  Et 
il  répond  parfaitement  bien  à  la  gran- 
deur des  dépenfesque  l'on  y  a  faites, 
de  même  qu'au  nom  immortel,  Se 
aux  magnifiques  repréfentations  du 
Cardinal  Don  Antonio  Barberini,  Ne- 
veu du  Pape  Urbain  VIII. 

CAPRAROLA, 

Palais  en  forme  de  Citadelle , 
un  des  plus  magnifiques  de  tou- 
te 1' 'Italie  qu'on  trouve  dans  le  Com- 
té de  Ronciglione ,  à  vingt-fix  milles 
de  Rome,  vers  le  Nord  du  côté  de  la 
Ville  de  Viterbe ,  en  s'écartant  un 
peu  du  grand  chemin  dans  l'Etat  du 
Pape ,  &  dans  la  Province  du  Patri- 
moine. Il  appartient  prefentement 
au  Duc  de  Parme  -,  &  ce  fut  le  Car- 
dinal Alexandre  Farne/e  qui  le  fit  bâ- 
tir dans  le  feiziéme  fiécle.  Son  Ar- 
chitecture, qui  eft  l'ouvrage  du  fa- 
meux Fignole, \t  fait  pafTer  pour  une 
des  plus  belles  maifons  que  l'on  voye 
en  Italie.  Celle-ci  eft  bâtie  contre 
Une  montagne,  &  de  fes  balcons  on 
(Bbb  *24)        voit 
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voit  Rome ,  qui  en  eft  à  trente-deux 
milles.  Quoi  qu'elle  paroiiïe  au  de- 
hors comme  un  pentagone ,  avec  cinq 
faces  fort  hautes  toutes  égaies ,  elle 
eft  du  milieu  parfaitement  ronde,  de 
même  que  les  coridores  Se  les  galeries 
qui  l'environnent  :  &  toutes  les  cham- 
bres font  quarrées  &  bien  proportio- 
nées  y  les  meubles  riches  6c  précieux. 
Piètre  Orbifta^qui  étoit  en  réputation 
pour  la  Peinture  du  tems  de  Paul 
///,enapeint  la  principale.  Il  y  a  une 
autre  chambre,  où  quatre  perfonnes 
étant  placées  chacune  aans  un  coin ,  l'o- 
reille tournée  vers  la  muraille,  s'entendent 
très  diftinétement  en  parlant  tout  bas ,  fans 
que  ceux  qui  font  au  milieu  de  la  même 
chambre  entendent  la  moindre  parole.  On 
obferve  dans  une  autre  une  chofe  qui  n'eft 
pas  moins  furprenante.  Si  quelqu'un  frappe 
du  pied  au  milieu  de  cette  chambre ,  ceux 
qui  font  dehors  entendent  un  bruit  qui  leur 
fait  croire  qu'on  y  a  tiré  un  coup  de  piftolet. 
Tous  les  autres  appartemens  ont  chacun 
leur  beauté  particulière.  La  cuirine  eft  tou- 
te d'une  pièce.  Les  caves  font  taillées  dans 
le  roc,  oc  la  voûte  eft  foûtcnuë  de  piliers 
d'efpacc  en  cipace ,  ainfi  que  route  la  cour, 
où  lent  pludeurs  çrilles  par  lefqucl les  elles 
reçoivent  lejour.  Lés  Jardins  tolit  du  côté 
de  la  montagne,  avec  plulieurs  belles  fon- 
taines ;  &  il  y  a  dev  grottes  d'où  Ton  ne  fort 
pas  fans  être  arrofé.' 

jf  ïn  de  r  Addition  au  Tome  Quatrième, 
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